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NOTE BY THE SECRETARIAT

Under Article 102 of the Charter of the United Nations every treaty and every international agree-
ment entered into by any Member of the United Nations after the coming into force of the Charter shall,
as soon as possible, be registered with the Secretariat and published by it. Furthermore, no party to a
treaty or international agreement subject to registration which has not been registered may invoke that
treaty or agreement before any organ of the United Nations. The General Assembly, by resolution 97 (l).
established regulations to give effect to Article 102 of the Charter (see text of the regulations, vol. 859,
p. VIII).

The terms "treaty" and "international agreement" have not been defined either in the Charter or in
the regulations, and the Secretariat follows the principle that it acts in accordance with the position of the
Member State submitting an instrument for registration that so far as that party is concerned the instru-
ment is a treaty or an international agreement within the meaning of Article 102. Registration of an in-
strument submitted by a Member State, therefore, does not imply a judgement by the Secretariat on the
nature of the instrument, the status of a party or any similar question. It is the understanding of the
Secretariat that its action does not confer on the instrument the status of a treaty or an international
agreement if it does not already have that status and does not confer on a party a status which it would
not otherwise have.

Unless otherwise indicated, the translations of the original texts of treaties, etc., published in this
Series have been made by the Secretariat of the United Nations.

NOTE DU SECRtTARIAT

Aux termes de I'Article 102 de la Charte des Nations Unies, tout trait& ou accord international conclu
par un Membre des Nations Unies apris l'entr&e en vigueur de la Charte sera, le plus tot possible,
enregistr6 au Secr6tariat et publi6 par lui. De plus, aucune partie A un trait6 ou accord international qui
aurmit dO Etre enregistr6 mais ne l'a pas W ne pourra invoquer ledit trait6 ou accord devant un organe des
Nations Unies. Par sa resolution 97 (I), I'Assembl6e g~nrale a adopt& un r~glement destin6 A mettre en
application l'Article 102 de la Charte (voir texte du r~glement, vol. 859, p. IX).

Le terme <trait> et l'expression <<accord international) n'ont &t d~finis ni dans la Charte ni dans le
r/glement, et le Secretariat a pris comme principe de s'en tenir A Ia position adopte A cet fgard par I'Etat
Membre qui a pr~sent l'instrument A l'enregistrement, A savoir que pour autant qu'il sagit de cet Etat
comme partie contractante l'instrument constitue un trait6 ou un accord international au sens de I'Article
102. II s'ensuit que 'enregistrement d'un instrument pr~sent& par un Etat Membre n'implique, de la part
du Secretariat, aucun jugement sur Ia nature de l'instrument, le statut d'une partie ou toute autre question
similaire. Le Secretariat considre donc que les actes qu'il pourrait Etre amen A accomplir ne confrent
pas A un instrument la qualit6 de <trait6" ou d'"<accord internationab, si cet instrument n'a pas d~jA cette
qualit&, et qu'ils ne conf~rent pas A une partie un statut que, par ailleurs, elle ne poss~derait pas.

Sauf indication contraire, les traductions des textes originaux des trait6s, etc., publi~s dans ce Recueil
ont W ktablies par le Secr6tariat de I'Organisation des Nations Unies.
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N o 18961. CONVENTION INTERNATIONALE DE 1974 POUR LA SAUVEGARDE DE
LA VIE HUMAINE EN MER. CONCLUE A LONDRES LE ier NOVEMBRE 1974'

AMENDEMENTS 6 la Convention susmentionn~e

Les amendements ont W adopt6s le 20 novembre 1981 par la r6solution MSC. 1 (XLV) du
Comit6 pour la s6curit6 maritime de r'Organisation maritime internationale, conform6ment a
l'alin6a iv du paragraphe b de l'article VIII de la Convention

Ils sont entr~s en vigueur le 1 er septembre 1984 pour toutes les Parties A la Convention, soit
six mois apr~s la date A laquelle ils ont &6 consid~r6s comme accept~s (I er mars 1984, date fix&e
par le Comit& pour la s6curit6 maritime), aucune objection d'un Gouvernement contractant
n'ayant 06 notifi~e au Secr6taire g~n~ral de l'Organisation maritime internationale avant cette
date, conform6ment i I'alin6a iv du paragraphe b de I'article VIII de la Convention

AMENDEMENTS A LA CONVENTION INTERNATIONALE DE 1974 POUR LA SAUVEGARDE

DE LA VIE HUMAINE EN MER

TABLE DES MATIERES

Chapitre 11-1. Construction - compartimentage et stabilit6, machines et installations 6lectriques
(Texte destin6 A remplacer le texte existant)

Partie A. Gnralit~s
1. Application
2. D6finitions
3. D6finitions relatives aux parties C, D et E

Partie B. Compartimentage et stabilit6
4. Longueur envahissable des navires A passagers
5. Perm~abilit6 des navires a passagers
6. Longueur admissible des compartiments des navires A passagers
7. Prescriptions spciales relatives au compartimentage des navires A passagers
8. Stabilit6 des navires A passagers apr~s avarie
9. Ballastage des navires A passagers

10. Cloisons d'extr~mit6, cloisons limitant les locaux de machines, tunnels des lignes d'arbre, etc. A
bord des navires b passagers

11. Cloisons d'abordage des navires de charge
12. Doubles-fonds des navires a passagers
13. D6termination, marquage et inscription des lignes de charge de compartimentage des navires A

passagers
14. Construction et 6preuve initiale des cloisons 6tanches A l'eau, etc. des navires A passagers et des

navires de charge
15. Ouvertures dans les cloisons 6tanches A 1'eau des navires A passagers
16. Navires & passagers pour le transport des v~hicules de marchandises et du personnel d'accom-

pagnement
17. Ouvertures dans le bord6 ext~rieur des navires h passagers au-dessous de la ligne de surimmer-

sion
18. Construction et 6preuves initiales des portes 6tanches A l'eau, hublots, etc. des navires A

passagers et des navires de charge
19. Construction et 6preuves initiales des ponts &anches A l'eau, tambours, etc. des navires a

passagers et des navires de charge

Nations Unies, Recueil des Traits, vol. 1185, p. 3, et annexe A des volumes 1198, 1208, 1226, 1266, 1286, 1300,

1323, 1331 et 1355.
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20. Etanchit6 des navires A passagers au-dessus de la ligne de surimmersion
21. Installations d'asschement
22. Renseignements sur la stabilit6 des navires A passagers et des navires de charge
23. Documents pour le contrble des navires A passagers en cas d'avarie
24. Marquage, manceuvres et inspections p(riodiques des portes 6tanches, etc. A bord des navires A

passagers
25. Mentions au journal de bord des navires A passagers

Partie C. Installations de machines
26. Dispositions g6n~rales
27. Machines
28. Marche arriste
29. Appareil A gouverner
30. Descriptions supplmentaires applicables aux appareils A gouverner Nlectriques ou dlectro-

hydrauliques
31. Commande des machines
32. Chaudi~res & vapeur et circuits d'alimentation des chaudi~res
33. Tuyaux de vapeur
34. Circuits d'air comprim6
35. Dispositifs de ventilation des locaux de machines
36. Protection contre le bruit
37. Communication entre la passerelle de navigation et les locaux de machines
38. Dispositif d'alarme destin6 & pr6venir les m6caniciens
39. Position des installations de secours A bord des navires A passagers

Partie D. Installations 6lectriques
40. Dispositions g6n6rales
41. Source principale d'6nergie 6lectrique et dispositifs d'6clairage
42. Source d'6nergie 6lectrique de secours A bord des navires b passagers
43. Source d'6nergie 6lectrique de secours A bord des navires de charge
44. Systimes de d6marrage des groupes g~nmrateurs de secours
45. Pr&cautions contre les dlectrocutions, l'incendie et autres accidents d'origine 6lectrique

Partie E. Prescriptions suppl(mentaires applicables aux locaux de machines exploit~s sans pr6-
sence permanente de personnel

46. Dispositions g6n6rales
47. Pr6cautions contre l'incendie
48. Protection contre l'envahissement
49. Commande de 'appareil propulsif A partir de la passerelle de navigation
50. Communications
51. Dispositif d'alarme
52. Dispositif de s6curit6
53. Prescriptions sp~ciales applicables aux machines, aux chaudi~res et aux installations 6lectriques
54. Examen particulier du cas des navires A passagers

Chapitre 11-2. Construction - pr6vention, detection et extinction de l'incendie

(Texte destin6 A remplacer le texte existant)

Partie A - Ginmralit6s
I. Application
2. Principes fondamentaux
3. Dtfinitions
4. Pompes d'incendie, collecteur principal, bouches et manches d'incendie
5. Dispositifs fixes d'extinction de rincendie par le gaz
6. Extincteurs d'incendie
7. Dispositifs d'extinction de l'incendie dans les locaux de machines

Vol.1371. A-18961



4 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1984

8. Dispositifs fixes d'extinction A mousse A bas foisonnement dans les locaux de machines
9. Dispositifs fixes d'extinction A mousse A haut foisonnement dans les locaux de machines

10. Dispositifs fixes d'extinction de rincendie par projection d'eau diffus~e sous pression dans les
locaux de machines

11. Dispositions sp(ciales dans les locaux de machines
12. Dispositif automatique d'extinction par eau diffus~e, syst me de detection et syst~me avertisseur

d'incendie
13. Dispositifs fixes de detection et d'alarme d'incendie
14. Dispositifs fixes de detection et d'alarme d'incendie pour les locaux de machines exploit6s sans

presence permanente de personnel
15. Dispositions relatives aux combustibles liquides, A rhuile de graissage et aux autres huiles

inflammables
16. Syst~mes de ventilation des navires autres que les navires A passagers transportant plus de

36 passagers
17. Equipement de pompier
18. Divers
19. Raccord international de jonction avec la terre
20. Plans concernant la lutte contre i'incendie
21. Possibilit6 d'utilisation rapide des dispositifs d'extinction de l'incendie
22. Equivalences

Partie B. Mesures de protection contre l'incendie applicables aux navires A passagers

23. Structure
24. Tranches verticales principales et zones horizontales
25. Cloisons situ6es A l'int6rieur d'une tranche verticale principale
26. Int6grit6 au feu des cloisons et des ponts A bord des navires transportant plus de 36 passagers
27. Int6grit6 au feu des cloisons et des ponts A bord des navires ne transportant pas plus de 36 pas-

sagers
28. Moyens d'6vacuation
29. Protection des escaliers et des ascenseurs dans les locaux d'habitation et de service
30. Ouvertures pratiqu6es dans les cloisonnements du type ((A>
31. Ouvertures pratiqu6es dans les cloisonnements du type «(B >
32. Syst~mes de ventilation
33. Fenetres et hublots
34. Utilisation restreinte des mat~riaux combustibles
35. Dtails de construction
36. Dispositif automatique d'extinction par eau diffus6e, syst~me de d6tection et syst~me avertisseur

d'incendie ou dispositif automatique de dtection et d'alarme d'incendie
37. Protection des locaux de cat6gorie sp6ciale
38. Protection des espaces & cargaison, autres que les locaux de cat~gorie sp6ciale, destin6s au trans-

port des v~hicules automobiles ayant dans leur reservoir le carburant n~cessaire A leur propre
propulsion

39. Dispositifs fixes d'extinction de l'incendie dans les espaces A cargaison
40. Service de ronde, dispositifs de dtection de l'incendie, syst mes avertisseurs et syst~mes de

haut-parleurs
41. Dispositions sp6ciales applicables aux navires transportant des marchandises dangereuses

Partie C. Mesures de protection contre l'incendie applicables aux navires de charge

42. Structure
43. Cloisons situ6es A l'int~rieur des locaux d'habitation et des locaux de service
44. Int~grit6 au feu des cloisons et des ponts
45. Moyens d'6vacuation
46. Protection des escaliers et des cages d'ascenseurs dans les locaux d'habitation, les locaux de ser-

vice et les postes de s~curit6
47. Portes dans les cloisons d'incendie
48. Syst~mes de ventilation
49. Utilisation restreinte des mat6riaux combustibles

Vol. 1371, A-18961
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50. Dtails de construction
51. Dispositions relatives au combustible gazeux utilis6 t des fins domestiques
52. Dispositif fixe de detection et d'alarme d'incendie - Dispositif automatique d'extinction par

eau diffuste, syst~me de detection et systbme avertisseur d'incendie
53. Dispositifs de protection contre l'incendie dans les espaces & cargaison
54. Prescriptions spciales applicables aux navires transportant des marchandises dangereuses

Partie D. Mesures de protection contre 'incendie applicables aux navires-citernes
55. Champ d'application
56. Emplacement et separation des locaux
57. Structure, cloisons situ~es A l'int~rieur des locaux d'habitation et des locaux de service et d6tails

de construction
58. lnt~grit: au feu des cloisons et des ponts
59. Dgagement des gaz, balayage, d(gazage et ventilation
60. Protection des citernes A cargaison
61. Dispositif fixe d'extinction & mousse sur pont
62. Dispositif A gaz inerte
63. Chambres de pompes A cargaison

Chapitre il1. Engins de sauvetage, etc.

Amendement A la rigle I. Application
Amendement A la r~gle 27. Embarcations de sauvetage, radeaux de sauvetage et engins flottants
Amendement A la r~gle 30. Eclairage des ponts, embarcations de sauvetage, radeaux de sauve-

tage, etc.
Amendement 2 la r~gle 38. Eclairage de secours sur les navires de charge

Chapitre IV. Radiotelegraphie et radiot6l phonie

Adjonction de la nouvelle r~gle 4-1. Installation radiot6lephonique A ondes mtriques
Texte destin6 A remplacer la rgle 7. Service d'6coute radiotelphonique
Texte destin6 t remplacer la r~gle 8. Service d'6coute radiotilephonique sur ondes m6triques
Amendement A la rfgle 10. Installations radiotelegraphiques
Amendement A la r~gle 16. Installations radiot6l~phoniques
Texte destin6 & remplacer la r~gle 17. Installation radiot6l~phonique & ondes mtriques
Amendement A la r~gle 19. Registres de bord radioe1ectriques

Chapitre V. Seurit6 de la navigation

Texte destin6 & remplacer la rbgle 12. Materiel de navigation de bord
Amendement A la regle 16. Signaux de sauvetage
Suppression de la regle 18. Stations radiotelephoniques A ondes metriques
Amendement A la regle 19. Utilisation du pilote automatique
Adjonction de la nouvelle rbgle 19-1. Fonctionnement de I'appareil A gouverner
Adjonction de la nouvelle r~gle 19-2. Appareil A gouverner - Essais et exercices

Chapitre VI. Transport de grains

Texte destine A remplacer la regle 1. Application
Amendements aux sous-sections A et B de la section V de la partie B. Calcul des moments
hypothetiques d'inclinaison
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cHAPTrrRE n-. CONSTRUCTION - COMPARTIMENTAGE ET STABILIT8, MACHINES
ET INSTALLATIONS ILECTRIQUES

Remplacer le texte actuel du chapitre II-1 par le suivant

PARTIE A. GtNtRALITFtS

R~gle 1. APPLICATION

1.1. Sauf disposition expresse contraire, le pr6sent chapitre s'applique aux navires dont
la quille est pos6e ou dont la construction se trouve A un stade 6quivalent le ler septembre 1984
ou apr~s cette date.

1.2. Aux fins du pr6sent chapitre, l'expression «(dont la construction se trouve A un stade
6quivalent> se r~f~re au stade auquel :
1 . Une construction identifiable A un navire particulier commence; ou
2. Le montage du navire consid6re a commenc6, employant au moins 50 tonnes ou I p. 10 0 de

la masse estim6e de tous les mat6riaux de structure, si cette derni~re valeur est inf6rieure.
1.3. Aux fins du pr6sent chapitre :

1. l'expression .<navires construits > d6signe les «(navires dont la quille est pos6e ou dont la
construction se trouve A un stade 6quivalent >;

2. L'expression <<tous les navires>>d6signe les ((navires construits avant le Ier septembre 1984,
le 1er septembre 1984 ou aprbs cette date>y;

3. Un navire de charge, quelle que soit sa date de construction, qui est transform6 en navire A
passagers est consid~r6 comme un navire A passagers construit A la date A laquelle cette
transformation commence.
2. Sauf disposition expresse contraire:

1. Pour les navires construits avant le 1 er septembre 1984, l'Administration doit veiller, sous
reserve des dispositions du paragraphe 2.2, A l'observation des prescriptions applicables,
en vertu des dispositions du chapitre I-I de la Convention internationale de 1974 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer* , aux navires neufs ou existants tels qu'ils sont d6fi-
nis dans ce chapitre;

2. Pour les navires-citernes construits avant le ler septembre 1984, l'Administration doit veil-
ler A l'observation des prescriptions applicables, en vertu des dispositions du chapitre I-I
de I'annexe du Protocole de 19782 relatif A Ia Convention internationale de 1974 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer tel que modifi6 en 19811, aux navires neufs ou exis-
tants tels qu'ils sont d6finis dans ce chapitre.
3. Tous les navires sur lesquels sont effectu6es des r~parations, des modifications ou des

transformations, ainsi que les am~nagements qui en r6sultent, doivent continuer A satisfaire au
moins aux prescriptions qui leur 6taient d~jt applicables. S'ils ont W construits avant le
1
er septembre 1984, ces navires doivent, en r~gle g~n6rale, satisfaire aux prescriptions appli-

cables aux navires construits le Ier septembre 1984 ou apr~s cette date au moins dans la mme
mesure qu'avant d'avoir subi ces reparations, modifications, transformations ou am6nage-
ments. Les r6parations, modifications et transformations d'une importance majeure, ainsi que
les am~nagements qui en r~sultent, doivent satisfaire aux prescriptions applicables aux navires
construits le Ier septembre 1984 ou apr~s cette date, dans la mesure ou l'Administration le juge
possible et raisonnable.

Texte adopt par la Conference internationale de 1974 sur la sauvegarde de la vie humaine en mer.
Nations Unies, Recueil des Traim~s, vol. 1185, p. 3.

2 Ibid., vol. 1226, p. 255.

3 Voir p. 157 du present volume.

Vol. 1371, A- 18961
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4. L'Administration d'un Etat peut, si elle considre que le parcours abrit6 et les condi-
tions de voyage sont tels que l'application d'une prescription quelconque du pr6sent chapitre
n'est ni raisonnable ni n6cessaire, exempter de cette prescription des navires d6termin6s ou des
cat6gories de navires autoris~s & battre le pavilion de cet Etat qui, au cours de leur voyage, ne
s'6loignent pas de plus de 20 milles de la terre la plus proche.

5. Tout navire A passager qui est autoris6, en vertu du paragraphe c de la r~gle 111/27, A
transporter un nombre de personnes sup6rieur A celui que peuvent recevoir ses embarcations de
sauvetage, doit se conformer aux r~gles sp6ciales de compartimentage faisant robjet de la
r~gle 6.5 et aux dispositions spciales connexes relatives & la perm~abilit6 faisant l'objet de la
r~gle 5.4, A moins que, compte tenu de la nature et des conditions du voyage, l'Administration
considre comme suffisante l'application des autres dispositions des r~gles du pr6sent chapitre
et du chapitre 11-2.

6. Dans le cas de navires L passagers qui sont utilis~s pour des transports sp6ciaux d'un
grand nombre de passagers, comme le transport de p~lerins, l'Administration de l'Etat dont ces
navires sont autoris~s & battre le pavilion peut, si elle juge qu'il est impossible en pratique d'ap-
pliquer les prescriptions du pr6sent chapitre, exempter ces navires de l'application des prescrip-
tions en question, A condition qu'ils satisfassent int~gralement aux dispositions :
1. Du R~glement annex6 A l'Accord de 1971 sur les navires A passagers qui effectuent des

transports sp~ciaux';
2. Du R~glement annex6 au Protocole de 1973 sur les emm6nagements A bord des navires A

passagers qui effectuent des transports sp6ciaux.

Rfgle 2. DEFINITIONS

Pour I'application du present chapitre, sauf disposition expresse contraire
1.1. Une <digne de charge de compartimentage>> est une flottaison consid&r6e dans la

determination du compartimentage du navire.
1.2. La <<ligne de charge maximale de compartimentage> est la flottaison qui correspond

au tirant d'eau le plus OIev6 autoris6 par les r~gles de compartimentage applicables.
2. La oIongueur du navire>> est la longueur mesur~e entre les perpendiculaires menses

aux extr6mit~s de la ligne de charge maximale de compartimentage.
3. La <largeur du navire>> est la largeur extreme hors membres mesur6e A la ligne de

charge maximale de compartimentage ou au-dessous de cette ligne de charge.
4. Le otirant d'eau>>est la distance verticale du trace de la quille hors membres au milieu,

A la ligne de charge de compartimentage consid~r~e.
5. Le <pont de cloisonnement > est le pont le plus elev j usqu'auquel s'e&vent les cloisons

6tanches transversales.
6. La <ligne de surimmersion est une ligne trac6e sur le bord6, A 76 millimtres au

moins, au-dessous de la surface sup~rieure du pont de cloisonnement.
7. La operm6abilit6> d'un espace s'exprime par le pourcentage du volume de cet espace

que 'eau peut occuper. Le volume d'un espace qui s'6tend au-dessus de la ligne de surimmer-
sion est mesur6 seulement jusqu'A la hauteur de cette ligne.

8. La <tranche des machines>> s'6tend entre le trace de la quille hors membres et la ligne
de surimmersion, d'une part, et, d'autre part, entre les cloisons 6tanches transversales princi-
pales qui limitent l'espace occup6 par les machines principales, les machines auxiliaires et les
chaudi~res servant A la propulsion et toutes les soutes A charbon permanentes. Dans le cas de
dispositions peu usuelles, I'Administration peut d6finir les limites des tranches des machines.

I Nations Unies, Recueji des Traitds, vol. 910, p. 61.
2 Ibid., vol. 1046, p. 317.

Vol. 1371, A-18961
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9. Les <<espaces A passagers)> sont les espaces qui sont pr~vus pour le logement et I'usage
des passagers, A I'exclusion des soutes A bagages, des magasins, des soutes a provisions, A colis
postaux et A dpEches. Pour I'application des prescriptions des r~gles 5 et 6, les espaces pr~vus
en dessous de la ligne de surimmersion pour le logement et l'usage de l' quipage sont consid~r~s
comme espaces A passagers.

10. Dans tous les cas, les volumes et les surfaces doivent tre calculks hors membres.
11. <<Etanche aux intemp~ries>> se dit d'un dispositif qui, dans toutes les conditions ren-

contr6es en mer, ne laisse pas p~n~trer l'eau dans le navire.

Rfgle 3. DEFINITIONS RELATIVES AUX PARTIES C, D ET E
Aux fins des parties C, D et E, sauf indication expresse contraire :
1. Le <(dispositif de commande de l'appareil gouverner est le materiel qui transmet les

ordres de la passerelle de navigation aux groupes moteurs de l'appareil A gouverner. Les
dispositifs de commande de I'appareil A gouverner comprennent des 6metteurs, des r~cepteurs,
des pompes hydrauliques de commande avec leurs moteurs, des commandes de moteur, des
tuyautages et des cables.

2. L'< appareil A gouverner principal comprend les machines, les actionneurs de gouver-
nail, les groupes moteurs, s'il en existe, et les accessoires de I'appareil A gouverner ainsi que les
moyens utilis~s pour transmettre le couple A la mche du gouvernail (tels que la barre ou le sec-
teur de barre) qui sont n6cessaires pour d~placer le gouvernail et gouverner le navire dans des
conditions normales de service.

3. Un <(groupe moteur de l'appareil A gouverner > est
1. Dans le cas d'un appareil A gouverner 6lectrique, un moteur 6lectrique et le materiel 6lec-

trique associ6;
2. Dans le cas d'un appareil A gouverner 6lectro-hydraulique, un moteur 6lectrique et le mat6-

riel 6lectrique associ6 ainsi que la pompe b laquelle le moteur est reli6;
3. Dans le cas d'autres appareils h gouverner hydrauliques, un moteur d'entrainement et la

pompe A laquelle il est reli.
4. L'<appareil A gouverner auxiliaireoest le materiel qui ne fait pas partie de l'appareil

gouverner principal mais qui est n~cessaire pour gouverner le navire en cas de d~faillance de
l'appareil A gouverner principal. Toutefois, ce materiel ne comprend pas la barre, le secteur de
barre ni les autres 6lments servant aux m~mes fins.

5. Les <conditions normales d'exploitation et d'habitabilit6)>sont les conditions dans les-
quelles le navire dans son ensemble, les machines, les services, les moyens et aides destines k
assurer la propulsion, la manoeuvrabilit6, la s~curit6 de la navigation, la protection contre l'in-
cendie et l'envahissement, les signaux et les communications int~rieures et ext&ieures, les
moyens d'6vacuation, les treuils des embarcations de sauvetage ainsi que les moyens d'assurer
un confort correspondant aux conditions d'habitabilit6 pr~vues, sont en 6tat de marche et fonc-
tionnent normalement.

6. Une <situation critique est une situation dans laquelle l'un quelconque des services
n~cessaires au maintien de conditions normales d'exploitation et d'habitabilit6 n'est pas assur6
par suite de la d~faillance de la source principale d'6nergie 6lectrique.

7. Une «source principale d'6nergie dlectrique est une source destin~e A alimenter en
6nergie 6lectrique le tableau principal afin que celui-ci la distribue h tous les services n6cessaires
au maintien du navire dans des conditions normales d'exploitation et d'habitabilit6.

8. Un <<navire priv d'6nergie>>est un navire dont l'appareil propulsif principal, les chau-
di~res et les appareils auxiliaires ne fonctionnent pas faute d'6nergie.

9. Le (<poste des g~n~ratrices principales>>est le local dans lequel se trouve la source prin-
cipale d' nergie Olectrique.
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10. Le otableau principal>)est le tableau qui est aliment6 directement par la source prin-
cipale d'6nergie 6lectrique et qui est destin6 A distribuer l'6nergie 6lectrique aux services du
navire.

11. Le tableau de secours>)est le tableau qui, en cas de d6faillance du syst~me principal
d'alimentation en 6nergie 6lectrique, est aliment6 directement par la source d'6nergie 6lectrique
de secours ou par la source transitoire d'6nergie 6lectrique de secours et qui est destin6 A distri-
buer l'nergie 6lectrique aux services de secours.

12. Une (source d'6nergie lectrique de secours>>est une source d'6nergie 6lectrique des-
tin6e A alimenter le tableau de secours en cas de d~faillance de l'alimentation fournie par la
source principale d'6nergie 6lectrique.

13. Le «dispositif de transmission de la puissance> est le mat&iel hydraulique pr~vu
pour fournir la puissance voulue afin de tourner la m~che du gouvernail, et qui comprend un ou
plusieurs groupes moteurs de I'appareil h gouverner, ainsi que les tuyautages et accessoires
associ6s, et un actionneur de gouvernail. Les dispositifs de transmission de la puissance peu-
vent avoir des 6l6ments m~caniques communs tels que la barre, le secteur de barre et la mLche
du gouvernail ou des 6lments servant aux mmes fins.

14. La <<vitesse maximale de service en marche avant >>est la plus grande vitesse de service
pr~vue que le navire peut maintenir en mer lorsqu'il est a son tirant d'eau maximal.

15. La <vitesse maximale en marche arri~re>>et la vitesse que le navire est estim pouvoir
atteindre lorsqu'il utilise la puissance maximale en marche arri~re pr~vue h la construction et
qu'il est A son tirant d'eau maximal.

16. Les locaux de machines)sont tousles locaux de machines de la cat~gorie A, tousles
autres locaux qui contiennent 'appareil propulsif, des chaudires, des groupes de traitement du
combustible liquide, des machines A vapeur et des moteurs A combustion interne, des g~n~ra-
trices et des machines 6lectriques importantes, des postes de mazoutage, des installations frigo-
rifiques, des dispositifs de stabilisation, des installations de ventilation et de conditionnement
d'air, et les locaux de m~me nature, ainsi que les puits qui y aboutissent.

17. Les <docaux de machines de la cat~gorie A>) sont les locaux et les puits correspon-
dants, qui contiennent :
1. Des machines A combustion interne utilis~es pour la propulsion principale; ou
2. Des machines A combustion interne utilises A des fins autres que la propulsion principale

lorsque leur puissance totale est d'au moins 375 kilowatts; ou
3. Toute chaudi~re A combustible liquide ou tout groupe de traitement du combustible liquide.

18. Les opostes de s~curit6> sont les locaux ob se trouvent les appareils radio~lectriques,
les appareils principaux de navigation, la source d'6nergie de secours ou les installations cen-
trales de detection et d'extinction de l'incendie.

19. Un <navire-citerne pour produits chimiques o est un navire de charge construit ou
adapt6 et utilis6 pour transporter en vrac des produits liquides 6num~r~s dans le Rsum6 des
prescriptions minimales du Recueil de r~gles relatives A la construction et A l'quipement des
navires transportant des produits chimiques dangereux en vrac qui sera adopt6 par le Comit6 de
la s~curit6 maritime avec I'autorisation conf&r e par l'Assembl~e de l'Organisation dans la r~so-
lution A.490(XII)', ci-apr6s d~nomm6 le <<Recueil de r~gles sur les transporteurs de produits
chimiques> , tel qu'il pourra tre modifi6 par I'Organisation, ou des substances liquides d6si-
gnes ou provisoirement class~es comme substances des categories A, B ou C A l'appendice II
de l'annexe II de la Convention internationale pour la prevention de la pollution par les navires2

en vigueur.

I Organisation maritime internationale, Rgsolutions et autres ddcisions, Assemble, douzibme session, 9-20 no-
vembre 1981, p. 217.

2 Nations Unies, Recuei des Traitds, vol. 1341, no 1-22484.
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20. Un otransporteur de gaz>>est un navire de charge construit ou adapt et uiilis6 pour
transporter en vrac des gaz liqu~fi~s ou d'autres matires 6num~r~es au chapitre XIX du Recueil
de r~gles relatives A la construction et A l'quipement des navires transportant des gaz liqu~fi~s
en vrac adopt6 par I'Assembile de l'Organisation dans la r6solution A.328(IX)', ci-apr~s d6-
nomm6 le o Recueil de r~gles sur les transporteurs de gaz >>, tel qu'il a &6 ou pourra atre modifi6
par l'Organisation.

21. Le oport en lourd>> est la difference, exprim~e en tonnes, entre le d~placement d'un
navire dans une eau de densit6 6gale A 1,025 t la flottaison en charge correspondant au franc-
bord d't assign6 et le poids Ifge de ce navire.

22. Le (poids lge>>est le d~placement d'un navire en tonnes b l'exclusion de la cargaison,
du combustible, de rhuile de graissage, de l'eau de ballast, de I'eau douce et de l'eau d'alimenta-
tion des chaudi~res dans les citernes, des provisions de bord, ainsi que des passagers, de l'6qui-
page et de leurs effets.

PARTIE B. COMPARTIMENTAGE ET STABILITE*

(La partie B s'applique aux navires A passagers et aux navires de charge,
selon les indications des r~gles)

R~gle 4. LONGUEUR ENVAHISSABLE DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Pour chaque point de la longueur du navire la longueur envahissable doit Etre d6ter-
min6e par une m6thode de calcul tenant compte des formes, du tirant d'eau et des autres carac-
t6ristiques du navire consid6r6.

2. Pour un navire dont les cloisons transversales 6tanches sont limit6es par un pont de
cloisonnement continu, la longueur envahissable en un point donn6 est la portion maximale de
la longueur du navire, ayant pour centre le point consid6r6 et qui peut etre envahie par l'eau
dans l'hypothtse des conditions d~finies par la r~gle 5, sans que le navire s'immerge au-delA de
la ligne de surimmersion.

3. 1. Pour un navire n'ayant pas de pont de cloisonnement continu, la longueur envahis-
sable en chaque point peut Ztre d~termin6e en consid~rant une ligne de surimmersion continue
qui n'est en aucun point A moins de 76 millimetres au-dessous de la partie sup~rieure du pont (en
abord) jusqu'oih les cloisonnements en question et le bord ext6rieur sont maintenus 6tanches.

3.2. Si une partie de la ligne de surimmersion consid6r6e est sensiblement au-dessous du
pont jusqu'oij les cloisonnements sont prolong6s, l'Administration peut autoriser des d6roga-
tions dans une certaine limite pour l'tanchit6 des parties du cloisonnement qui sont au-dessus
de la ligne de surimmersion et au-dessous du pont imm6diatement sup~rieur.

RZgle 5. PERMtABILITt DES NAVIRES A PASSAGERS

1.1. Les hypotheses visdes A la r~gle 4 sont relatives aux perm~abilit~s des volumes limit~s
A la partie haute par la ligne de surimmersion.

1.2. Dans la determination des longueurs envahissables, on adopte une perm~abilit6
moyenne uniforme pour l'ensemble de chacune des trois regions suivantes du navire, limit6es A
la partie-haute par la ligne de surimmersion :

* Les rigles relatives au compartimentage et la stabilit& des navires & passagers qui ont &6 adopt&es A titre d'6quiva-
lent des dispositions de la partie B du chapitre II de la Convention internationale de 1960 pour la sauvegarde de la vie
humaine en mer' [resolution A.265(VIII) de l'Organisation' ] 

peuvent 8tre appliqu~es A la place des dispositions de la pr6-
sente panie A condition qu'elles le soient dans leur int~gralit6.

I Nations Unies, Recueides Traitds, vol. 536, p. 
2

7.
2 Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Rdsolutions et autres ddcisions,

Assemble, huititme session, 13-23 novembre 1973, p. 
3 6

.

1Organisation intergouvernemental consultative de la navigation maritime, Rsolutions et autres d~cisions, Assem-
bide, neuvi~me session, 3-14 novembre 1975, p. 94.
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1. La tranche des machines, telle que d~finie par la rfgle 2;

2. La partie du navire A I'avant de la tranche des machines;
3. La partie du navire A I'arri&re de la tranche des machines.

2.1. La perm6abilit6 uniforme moyenne de la tranche des machines est calcul6e par la
formule

85 + 10(a -c

dans laquelle:
a = le volume des espaces A passagers, tels que d~finis par la r~gle 2, qui sont situ~s au-

dessous de la ligne de surimmersion et compris dans la tranche des machines;
c = le volume des entreponts affect~s aux marchandises, au charbon ou aux provisions de

bord, qui sont situ~s au-dessous de la ligne de surimmersion et compris dans la tranche
des machines;

v = le volume total de la tranche des machines au-dessous de la ligne de surimmersion.

2.2. Lorsqu'on peut 6tablir, A la satisfaction de I'Administration, que la perm6abilit6
moyenne d~termin~e par un calcul direct est inf~rieure A celle qui r~sulte de la formule, on peut
substituer A cette derni&e la perm~abilit6 calcul~e directement. Pour ce calcul direct, la per-
m~abilit6 des espaces A passagers, tels que d~finis par la rfgle 2, est prise 6gale A 95, celle de tous
les locaux & marchandises, soutes h charbon et magasins A 60, et celles des doubles-fonds, des
soutes A combustible liquide et autres soutes une valeur approuv~e dans chaque cas.

3. Sauf dans les cas pr~vus au paragraphe 4, la perm~abilit6 moyenne uniforme sur toute
la longueur du navire en avant ou en arrire de la tranche des machines est d&ermin~e par la
formule

63 + 35 _a

dans laquelle:
a = le volume des espaces A passagers, tels que d~finis par la rfgle 2, qui sont situ~s au-

dessous de la ligne de surimmersion, en avant ou en arri&e de la tranche des
machines;

v = le volume total de la partie du navire au-dessous de la ligne de surimmersion et en
avant ou en arri~re de la tranche des machines.

4.1. Dans le cas d'un navire qui est autoris6, aux termes du paragraphe c de la r~gle 111/27,
t transporter un nombre de personnes sup~rieur a la capacit6 de ses embarcations, et qui doit,
aux termes de la r~gle 1.5, satisfaire hs des dispositions sp6ciales, la perm6abilit6 uniforme
moyenne dans toutes les parties du navire en avant ou en arri~re de la tranche des machines est
d6termin6e par la formule

95 - 35 b

dans laquelle:
b = le volume des espaces situ6s en avant ou en arri~re de la tranche des machines au-

dessous de la ligne de surimmersion et au-dessus de la partie sup~rieure des varan-
gues, du double-fond ou des peaks, selon le cas, et propres A servir de cales A mar-
chandises, de soutes A charbon ou A combustible liquide, de magasins provisions de
bord, de soutes bagages, A d6peches et colis postaux, de puits aux chaines et de
citernes eau douce;

v = le volume total de la partie du navire situe au-dessous de la ligne de surimmersion en
avant ou en arrire de la tranche des machines.
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4.2. Dans le cas de navires assurant des services au cours desquels les cales a marchan-
dises ne sont g~n~ralement pas occup6es par de fortes quantit6s de marchandises, il n'est pas
tenu compte des espaces r6serv6s aux marchandises dans le calcul de b.

5. Dans le cas de dispositions peu usuelles, l'Administration peut admettre ou exiger le
calcul direct de la perm~abilit6 moyenne pour les parties situes en avant ou en arri~re de la
tranche des machines. Afin de permettre ce calcul, la perm6abilit6 des espaces A passagers, tels
que d~finis par la r~gle 2, est prise 6gale A 95, celle de la tranche des machines A 85, celle de tous
les locaux A marchandises, soutes A charbon et magasins A 60, et celles des doubles-fonds, des
soutes A combustible liquide et autres soutes A une valeur approuv6e dans chaque cas.

6. Si un compartiment, dans un entrepont, entre deux cloisons dtanches transversales,
renferme un espace affect6 aux passagers ou A l'quipage, on considre comme espace A pas-
sagers l'ensemble de ce compartiment, en d6duisant, toutefois, tout espace affect6 A un autre
service qui serait compl~tement entourd de cloisons m~talliques permanentes. Si, cependant,
l'espace en question affect6 aux passagers ou A l'6quipage est lui-meme compltement entour6
de cloisons m~talliques permanentes, on ne compte que cet espace comme espace A passagers.

Rfgle 6. LONGUEUR ADMISSIBLE DES COMPARTLMENTS DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Les navires doivent atre compartiment~s aussi efficacement que possible eu 6gard A la
nature du service auquel ils sont destin6s. Le degr6 de compartimentage doit varier avec la
longueur du navire et le service auquel le navire est destind, de telle mani&e que le degr6 de
compartimentage le plus 6lev6 corresponde aux plus longs navires essentiellement affect~s au
transport des passagers.

2. Facteur de cloisonnement
2.1. La longueur maximale admissible pour le compartiment ayant son centre en un

point quelconque de la longueur d'un navire se d6duit de la longueur envahissable en multi-
pliant celle-ci par un facteur appropri6 dit facteur de cloisonnement.

2.2. Le facteur de cloisonnement d6pend de la longueur du navire et, pour une longueur
donn6e, varie selon la nature du service pour lequel le navire est pr6vu. Ce facteur doit d6-
croitre d'une fa :on r~gulire et continue :
1. A mesure que la longueur du navire augmente, et
2. Depuis un facteur A applicable aux navires essentiellement affect6s au transport des mar-

chandises, jusqu'A un facteur B applicable aux navires essentiellement affect6s au transport
des passagers.
2.3. Les variations des facteurs A et B sont donn6es par les formules (1) et (2) suivantes,

dans lesquelles L est la longueur du navire d6finie par la r~gle 2 :

A L 5860 + 0,18(L = 131 mtreset au-dessus) ............................. (1)

B L 30,3 + 0,18(L = 79mtresetau-dessus) ............................. (2)

3. Critdrium de service
3.1. Pour un navire de longueur donn6e, le facteur de cloisonnement appropri6 est d6ter-

min6 A l'aide de la valeur du crit6rium de service (appel6 ci-apr~s crit~rium), donn6 par les
formules (3) et (4) ci-apr~s, dans lesquelles

C, = le crit6rium;

L = la longueur du navire, d~finie par la r~gle 2 (en metres);
M = le volume de la tranche des machines, d6finie par la rfgle 2, mais en y ajoutant le

volume de toutes les soutes permanentes A combustible liquide, situ6es hors du
double-fond et en avant ou en arrire de la tranche des machines (en mtres cubes);
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P = le volume total des espaces at passagers au-dessous de la ligne de surimmersion
d'apr~s la definition de la r~gle 2 (en metres cubes);

V = le volume total du navire au-dessous de la ligne de surimmersion (en metres cubes);
P, = le produit KN oii :

N = le nombre de passagers pour lequel le navire est destin6 h Etre autoris6;
K = 0,056 L.

3.2. Si la valeur du produit KN est plus grande que la valeur de la somme de P et du
volume total r6el affect6 aux passagers, au-dessus de la ligne de surimmersion, on peut prendre
pour P le plus grand des deux nombres correspondant A la somme mentionnde ci-dessus d'une
part, et A la valeur de deux tiers de KN d'autre part.

Si P, est plus grand que P on aura
M + 2P1C=72.V+P-P.................................................... (3)

et dans les autres cas

C, = 72 M + 2P ........................................................ (4)
V

3.3. Dans le cas des navires n'ayant pas de pont de cloisonnement continu, on calcule les
volumes jusqu'h la ligne de surimmersion effectivement considdrde dans le calcul de la longueur
envahissable.

4. Prescriptions pour le compartimentage des navires autres que ceux visis par le para-
graphe 5

4.1. Le cloisonnement en arri~re de la cloison d'abordage des navires ayant une longueur
6gale ou supdrieure h 131 m~tres et dont le critdrium est au plus 6gal A 23, doit tre ddtermin6
par le facteur A donn6 par la formule (1); celui des navires ayant un critdrium au moins 6gal
A 123, par le facteur B donn6 par la formule (2); enfin celui des navires qui ont un critdrium
compris entre 23 et 123, par un facteur F obtenu par interpolation lindaire entre les facteurs A
et B, A l'aide de la formule :

F = A - (A - B)(C, - 23) (5)
100

Toutefois, lorsque le critdrium est 6gal ou supdrieur A 45, et que simultandment le facteur de
cloisonnement ddtermin6 au moyen de la formule (5) est infrrieur ou 6gal h 0,65, mais sup&
rieur A 0,50, le compartimentage du navire en arri~re de la cloison d'abordage est 6tabli avec le
facteur de compartimentage 0,50.

4.2. Si le facteur F est infdrieur A 0,40 et s'il est 6tabli A la satisfaction de I'Administration
qu'il est pratiquement impossible d'adopter ce facteur pour un compartiment de la tranche des
machines du navire considr6, le cloisonnement de ce compartiment peut tre ddtermin6 avec
un facteur plus M1ev6 pourvu, toutefois, que ce facteur ne soit pas supdrieur A 0,40.

4.3. Le cloisonnement en arri~re de la cloison d'abordage des navires ayant moins de 131
metres, mais pas moins de 79 mtres de longueur, dont le critdrium a la valeur S donn6e par la
formule

- 3 574 - 25L
13

doit Ztre ddtermind par un facteur gal a 'unit6; celui des navires dont le crit6rium est 6gal ou
supdrieur k 123, par le facteur B donn6 par la formule (2); enfin, celui des navires dont le
critdrium est compris entre S et 123, par un facteur F obtenu par interpolation lindaire entre
l'unit6 et le facteur B, au moyen de la formule

F I 1 - (1 - B)(C - S)123 S ........................................... (6)
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4.4. Le cloisonnement en arri~re de la cloison d'abordage des navires ayant moins de 131
metres mais pas moins de 79 metres de longueur et dont le crit~rium est inf~rieur A S, et celui des
navires ayant moins de 79 metres de longueur, doivent etre d6termin6s par un facteur 6gal A
I'unit6, A moins que, dans l'un ou l'autre cas, il ne soit 6tabli A la satisfaction de I'Administra-
tion qu'il est pratiquement impossible de maintenir ce facteur dans une partie quelconque du
navire; dans ce cas, l'Administration peut accorder des tolerances dans la mesure qui lui parait
justifi6e par les circonstances.

4.5. Les prescriptions du paragraphe 4.4 s'appliquent 6galement aux navires, quelle que
soit leur longueur, qui sont pr~vus pour transporter un nombre de passagers d6passant douze
mais ne d6passant pas le plus petit des deux nombres suivants:

L
2

&5-0 ou 50.

5. R.gles spiciales de compartimentage des navires autorisgs, en vertu du paragraphe c
de la rmgle 111/2 7, i transporter un nombre de personnes sup~rieur au nombre que peuvent re-
cevoir leurs embarcations de sauvetage et tenus, aux termes de la rbgle 1.5, de se conformer a
des dispositions sp&iales.

5.1.1. Dans le cas de navires essentiellement destin6s au transport de passagers, le com-
partimentage en arri~re de la cloison d'abordage doit etre d6termin& par le facteur 0,50, ou par
un facteur d6termin6 conform~ment aux paragraphes 3 et 4, s'il est inf6rieur A 0,50.

5.1.2. Si, dans le cas de tels navires, d'une longueur inf~rieure A 91,5 metres, l'Adminis-
tration reconnait qu'il serait impossible en pratique d'appliquer un tel facteur A un comparti-
ment, elle peut tol~rer que la longueur de ce compartiment soit d~terminde par un facteur sup6-
rieur, A condition que le facteur employd soit le plus faible qu'il est pratiquement possible et rai-
sonnable d'adopter dans les circonstances envisag6es.

5.2. Si, dans le cas d'un navire quelconque, qu'il soit ou non d'une longueur inf~rieure A
91,5 metres, la ncessit6 de transporter de fortes quantit6s de marchandises ne permet pas, en
pratique, d'exiger que le cloisonnement en arrire de la cloison d'abordage soit ddtermin& par
un facteur ne d6passant pas 0,50, le degr6 de compartimentage applicable est d~termin6 confor-
m~ment aux alin6as 1 A 5 suivants, 6tant entendu, toutefois, que r'Administration peut ad-
mettre, si elle estime peu raisonnable d'insister pour une application stricte A quelque 6gard que
ce soit, toute autre disposition de cloisons tanches se justifiant par ses qualit~s, et ne dimi-
nuant pas l'efficacit6 g6n~rale du compartimentage.

1. Les dispositions du paragraphe 3, relatives au crit6rium de service, doivent s'appli-
quer; toutefois, pour le calcul de la valeur de P,, K doit avoir, pour les passagers en couchettes
la plus grande des deux valeurs suivantes : soit la valeur dtermin6e au paragraphe 3, soit 3,5
metres cubes, et, pour les passagers non pourvus de couchettes, une valeur de 3,5 metres cubes.

2. Le facteur B au paragraphe 2 doit Ztre remplac6 par le facteur BB, d~termin6 selon la
formule suivante :

BB = 17,6 + 0,20 (L = 55 metres et au-dessus)
L - 33

3. Le cloisonnement en arri~re de la cloison d'abordage des navires ayant une longueur
6gale ou sup~rieure A 131 metres et dont le crit6rium est au plus 6gal A 23, doit etre d6termin6
par le facteur A donn6 par la formule (1) figurant au paragraphe 2.3; celui des navires qui ont
un critrium au moins 6gal A 123, par le facteur BB, donn6 par la formule figurant au para-
graphe 5.2.2; enfin, celui des navires qui ont un crit6rium compris entre 23 et 123, par un fac-
teur F obtenu par interpolation lin6aire entre les facteurs A et BB A l'aide de la formule

(A - BB)(C - 23)
100

Vol. 1371, A-18961

1984
1984



1984 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 15

Toutefois, si le facteur F ainsi obtenu est inf~rieur & 0,50, le facteur & employer est le moin-
dre des deux nombres suivants : soit 0,50, soit un facteur calcul6 conform~ment aux disposi-
tions du paragraphe 4. 1.

4. Le cloisonnement en arritre de la cloison d'abordage des navires ayant moins de
131 metres mais pas moins de 55 mtres de longueur et dont le critrium a la valeur S donne
par la formule:

3 712 - 25LSI- 19

doit tre d~termin6 par un facteur 6gal a l'unit6, celui des navires dont le crit~rium est 6gal ou
sup~rieur A 123, par le facteur BB donn6 par la formule figurant au paragraphe 5.2.2; enfin
celui des navires dont le crit~rium est compris entre SI et 123 par le facteur F obtenu par inter-
polation lin~aire entre l'unit6 et le facteur BB, au moyen de la formule

(1 - BB)(Cs - SI)
F=1- l3S123 - S,

Toutefois, si dans chacun des deux derniers cas le facteur ainsi obtenu est inf6rieur A 0,50, le
cloisonnement peut tre d6termin6 par un facteur ne d~passant pas 0,50.

5. Le cloisonnement en arri~re de la cloison d'abordage des navires ayant moins de
131 mtres mais pas moins de 55 metres de longueur et dont le crit~rium est inf6rieur A S, , et
celui des navires ayant moins de 55 metres de longueur, doivent Etre dtermin6s par un facteur
6gal a l'unit&, A moins qu'il ne soit &tabli A la satisfaction de i'Administration qu'il est pratique-
ment impossible de maintenir ce facteur dans des compartiments particuliers; dans ce cas, l'Ad-
ministration peut accorder des tolerances en ce qui concerne ces compartiments, dans la mesure
qui lui paralt justifi6e par les circonstances, A condition toutefois que le compartiment extreme
arrire et le plus grand nombre possible de compartiments avant (compris entre la cloison
d'abordage et l'extr6mit6 arri~re de la tranche des machines) n'aient pas une longueur d~passant
la Iongueur admissible.

Rgle 7. PRESCRIPTIONS SPECIALES RELATIVES AU COMPARTIMENTAGE DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Quand, dans une ou plusieurs regions du navire, les cloisons 6tanches sont prolong~es
jusqu', un pont plus 6lev6 que sur le reste du navire et qu'on d6sire b6n~ficier de cette extension
des cloisons en hauteur, on peut, pour calculer la Iongueur envahissable, utiliser des lignes de
surimmersion s~par6es pour chacune de ces regions du navire, A condition :
I. Que la muraille du navire s'6tende sur toute la longueur du navire jusqu'au pont correspon-

dant A la ligne de surimmersion la plus haute et que toutes les ouvertures dans le bord6
ext6rieur au-dessous de ce pont sur toute la longueur du navire soient consid~r~es comme
6tant, au regard de la rigle 17, au-dessous de la ligne de surimmersion; et

2. Que les deux compartiments adjacents A la< baionnette>>du pont de cloisonnement soient,
chacun, dans les limites de la longueur admissible correspondant Ah leurs lignes de surim-
mersion respectives, et qu'en outre leurs Iongueurs combin6es n'excedent pas le double de
la longueur admissible calcul6e avec la ligne de surimmersion inf~rieure.
2.1. La longueur d'un compartiment peut d6passer ia Iongueur admissible fix~e par les

prescriptions de la r~gle 6, pourvu que la longueur de chacune des deux paires de comparti-
ments adjacents, comprenant chacune le compartiment en question, ne dtpasse ni la longueur
envahissable ni deux fois la longueur admissible.

2.2. Si I'un des deux compartiments adjacents est situ6 dans la tranche des machines et le
second en dehors de la tranche des machines, et si la perm~abilit6 moyenne de la portion du
navire ou le second est situ6 n'est pas la m~me que celle de la tranche des machines, la longueur
combin~e des deux compartiments doit &re fixee en prenant pour base la moyenne des perm~a-
bilit6s des deux portions du navire auquel les compartiments en question appartiennent.
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2.3. Lorsque les deux compartiments adjacents ont des facteurs de cloisonnement diff1-
rents, la longueur combin~e de ces deux compartiments doit etre d~terminee proportionnel-
lement.

3. Pour les navires d'au moins 100 metres de longueur, une des cloisons principales
transversales en arrire de la cloison d'abordage doit &re plac~e A une distance de la perpendi-
culaire avant au plus 6gale A la longueur admissible.

4. Une cloison transversale principale peut presenter une niche, pourvu qu'aucun point
de la niche ne d6passe, vers l'ext~rieur du navire, deux surfaces verticales menses de chaque
bord A une distance du bord6 6gale A un cinqui~me de la largeur du navire definie par la rbgle 2,
cette distance 6tant mesur~e normalement au plan diamdtral du navire et dans le plan de la ligne
de charge maximale de compartimentage. Si une partie d'une niche depasse les limites ainsi
fixies, cette partie est consid~rde comme une ba'ionnette et on lui applique les r~gles du para-
graphe 5.

5. Une cloison transversale principale peut atre A baionnette pourvu qu'elle satisfasse A
l'une des conditions suivantes :
1. La longueur combin~e des deux compartiments s~pards par la cloison en question n'excide

pas 90 p. 100 de la longueur envahissable ou deux fois la longueur admissible, avec la reserve,
toutefois, que pour les navires ayant un facteur de cloisonnement superieur A 0,90, la Ion-
gueur totale des deux compartiments en question ne ddpasse pas ia longueur admissible;

2. Un compartimentage suppl~mentaire est pr~vu par le travers de la bafonnette pour main-
tenir le m~me degr6 de s6curit6 que si la cloison 6tait plane;

3. Le compartiment au-dessus duquel s'6tend la baIonnette ne d6passe pas la longueur admis-
sible correspondant A une ligne de surimmersion prise 76 millimetres au-dessous de la
ba'ionnette.
6. Lorsqu'une cloison transversale principale pr6sente une niche ou une ba'onnette, on

la remplace, dans la determination du cloisonnement, par une cloison plane equivalente.
7. Si la distance entre deux cloisons transversales principales adjacentes, ou entre les

cloisons planes 6quivalentes ou enfin la distance entre deux plans verticaux passant par les
points les plus rapproch~s des baionnettes, s'iI y en a, est inf~rieure A la plus petite des deux Ion-
gueurs 3 metres plus 3 p. 100 de la longueur du navire, ou II metres, une seule de ces cloisons
est acceptde comme faisant partie du cloisonnement du navire tel qu'il est prescrit par la r~gle 6.

8. Lorsqu'un compartiment principal &anche transversal est lui-m~me compartiment6,
s'il peut tre 6tabli A la satisfaction de l'Administration que, dans I'hypoth~se d'une avarie
s'6tendant sur la plus petite des deux longueurs 3 metres plus 3 p. 100 de la longueur du navire,
ou II metres, l'ensemble du compartiment principal n'est pas envahi, une augmentation pro-
portionnelle de la longueur admissible peut tre accorde par rapport t celle qui serait calcul~e
sans tenir compte du compartimentage supplmentaire. Dans ce cas, le volume de la reserve de
flottabilit6 suppos6 intact du c6t6 oppos& A l'avarie ne doit pas tre sup~rieur A celui qui est sup-
pos6 intact du c6t6 de I'avarie.

9. Lorsque le facteur de cloisonnement prescrit est inf~rieur ou 6gal A 0,50, la Iongueur
combin~e de deux compartiments adjacents quelconques ne doit pas exceder la longueur enva-
hissable.

Rigle 8. STABILITE DES NAVIRES A PASSAGERS APRES AVARIE

1.1. I1 doit tre prdvu pour le navire intact, dans les diverses conditions d'exploitation,
une stabilit6 telle qu'apr~s envahissement d'un compartiment principal quelconque restant dans
ia limite des longueurs envahissables, le navire, au stade final de I'envahissement, puisse satis-
faire aux conditions ci-dessous.

1.2. Lorsque deux compartiments principaux adjacents sont s~pares par un cloisonne-
ment avec bajonnette rdpondant aux prescriptions de la rbgle 7.5.1, la stabilit6 A i'6tat intact
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doit etre telle que le navire satisfasse 6 ces conditions, avec les deux compartiments adjacents
suppos6s envahis.

1.3. Lorsque le facteur du cloisonnement prescrit est 6gal ou inf~rieur Ao,50, mais sup-
rieur t 0,33, la stabilit6 A l'Htat intact doit tre telle que le navire satisfasse k ces conditions avec
deux compartiments principaux adjacents quelconques envahis.

1.4. Lorsque le facteur de cloisonnement prescrit est 6gal ou inf~rieur b 0,33, la stabilit6
NI'tat intact doit etre telle que le navire satisfasse A ces conditions avec trois compartiments

principaux adjacents quelconques envahis.
2.1. Les dispositions du paragraphe 1 sont d~termin~es conform~menl aux paragraphes 3,

4 et 6 par des calculs tenant compte des propositions et des caract~ristiques de base du navire,
ainsi que de la disposition et de la configuration des compartiments ayant subi une avarie. Pour
ces calculs, on considre le navire comme tant dans les plus mauvaises conditions de service
possibles du point de vue de la stabilit6.

2.2. Lorsqu'il est propos6 d'installer des ponts, des doubles coques ou des cloisons longi-
tudinales qui, sans etre tanches, sont de nature A retarder srieusement l'envahissement de
l'eau, I'Administration peut donner son accord sur la mesure dans laquelle ces dispositions sont
de nature 5 influencer les r~sutats des calculs.

2.3. En cas de doute sur la stabilit6 dynamique apr~s avarie, l'Administration peut
demander qu'elle soit dtudi6e.

3. Pour le calcul de ia stabilit6 en cas d'avarie, on adopte en g~n~ral les perm6abilit~s de
volume et de surface suivantes :

Espaces Permaabifit

Destines aux marchandises, au charbon ou aux provisions de bord 60
Occup~s par des locaux d'habitation 95
Occup~s par des machines 85
Destines aux liquides 0 ou 95*

* En choisissant entre ces deux derniers nombres celui qui entraine les exigences les plus sk-
vtres.

Des perm~abilit~s de surface plus 61evees doivent tre adopt6es pour les espaces qui, au
voisinage du niveau de l'eau, apr~s avarie, ne contiennent aucune surface appreciable de
machines ou de locaux d'habitation et pour les espaces qui ne sont gdnsralement occupds par
aucune quantit6 appreciable de marchandises ou d'approvisionnements.

4. On suppose que les dimensions de l'avarie consid~r~e sont les suivantes
I. Etendue longitudinale : la plus petite des deux valeurs : 3 metres plus 3 p. 100 de la lon-

gueur du navire, ou I I metres. Lorsque le facteur de cloisonnement prevu est gal ou inf&-
rieur 5 0,33, 1' tendue longitudinale suppose de I'avarie doit tre augment~e si ncessaire
pour que deux cloisons 6tanches principales cons~cutives quelconques puissent tre int&-
ress~es;

2. Etendue transversale (mesurie de la muraille du navire vers l'intrieur et perpendiculaire-
ment au plan diam~tral au niveau de la ligne de charge maximale de compartimentage)
une distance d'un cinquiime de la largeur du navire, telle que d~finie par la r~gle 2;

3. Etendue verticale : du trac& de la quille hors membres (ligne d'eau zero) sans limitation
vers le haut;

4. Si une avarie d'une 6tendue infrieure a celle indiqu~e dans les paragraphes 4.1, 4.2 et 4.3
entraine des conditions plus s6vires du point de vue de la bande, ou de la hauteur m~tacen-
trique r~siduelle, une telle avarie est adopt& comme hypothise des calculs.
5. L'envahissement dissym~trique doit &tre r6duit au minimum, grace a des dispositions

convenables. Lorsqu'il est n6cessaire de corriger de grands angles de bande, les moyens adoptes
pour l'quilibrage doivent, si possible, tre automatiques, mais dans tous les cas oil des com-
mandes des traverses d'6quilibrage sont prevues, leur manceuvre doit pouvoir se faire d'un
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point situ6 au-dessus du pont de cloisonnement. Ces dispositifs, ainsi que leurs commandes,
doivent tre accept6s par l'administration, de mme que la bande maximale atteinte avant la
mise en jeu des mesures d'6quilibrage. Lorsque des dispositifs d' quilibrage sont requis, la
dure de l'quilibrage ne doit pas exc~der 15 minutes. Le capitaine du navire doit Etre en posses-
sion des renseignements n~cessaires concernant I'usage des dispositifs d'6quilibrage*.

6. Le navire, dans sa situation definitive. apr s avarie et, dans le cas d'un envahissement
dissym~trique, aprs que les mesures d'6quilibrage ont 6 prises, doit satisfaire aux conditions
suivantes :
1. En cas d'envahissement sym~trique, la hauteur m~tacentrique r6siduelle doit &tre positive

et au moins 6gale A 50 millimitres; elle est calcule par ia m~thode A deplacement constant;
2. Dans le cas d'un envahissement dissymtrique, la bande totale ne doit pas exc6der 7 degr6s,

sauf dans certains cas sp6ciaux, pour lesquels l'Administration peut autoriser une bande
supplmentaire, r~sultant de l'envahissement dissym6trique, pourvu que, en aucun cas, la
bande totale au stade final n'excde 15 degr6s;

3. En aucun cas, la ligne de surimmersion ne doit etre immerg6e au stade final de l'envahisse-
ment. S'il est consid~r6 comme probable que la ligne de surimmersion se trouve immerg~e
au cours d'un stade interm6diaire de l'envahissement, 'Administration peut exiger toutes
6tudes et dispositions qu'elle juge n~cessaires pour la s~curit6 du navire.
7. Le capitaine doit tre en possession des donn6es n~cessaires pour assurer dans les

conditions d'exploitation une stabilit6 . l'Atat intact suffisante pour permettre au navire de satis-
faire aux conditions ci-dessus dans les hypotheses d'avarie les plus d~favorables restant dans le
cadre d~fini plus haut. Dans le cas de navires pourvus de traverses d'6quilibrage, le capitaine du
navire doit etre inform des conditions de stabilit6 dans lesquelles les calculs de la bande ont 6
effectu~s, et il doit etre averti que si le navire se trouvait, A l'tat intact, dans des conditions
moins avantageuses, il pourrait prendre une bande trop importante en cas d'avarie.

8.1. L'Administration ne peut accorder de d6rogation aux exigences concernant la stabi-
lit6 en cas d'avarie, A moins qu'il ne soit d6montr6 que, dans toute condition d'exploitation, la
hauteur m~tacentrique, A l'tat intact, resultant de ces exigences est trop elevee pour l'exploita-
tion envisagee.

8.2. Des drogations aux prescriptions relatives A la stabilit6 en cas d'avarie ne doivent
atre accord~es que dans des cas exceptionnels et sous r6serve que 'Administration estime que
les proportions, les dispositions et autres caract~ristiques du navire, susceptibles d'etre prati-
quement et raisonnablement adopt6es dans des circonstances d'exploitation particuliires pro-
pres au navire, sont les plus favorables possible du point de vue de la stabilit6 en cas d'avarie.

R'gle 9. BALLASTAGE DES NAVIRES A PASSAGERS

1. L'eau de ballast ne devrait pas en g~n~ral &re admise dans des citernes A combustible
liquide. A bord des navires pour lesquels il n'est pas possible en pratique d'6viter de mettre de
l'eau dans des citernes A combustible liquide, il doit tre pr~vu un s~parateur d'eau et d'hydro-
carbures k la satisfaction de l'Administration, ou bien d'autres moyens, tels que Ie rejet dans
une installation de rception A terre, jug~s acceptables par l'Administration pour I'[6Iimina-
tion]' des eaux de ballast pollutes.

* 11 convient de se reporter A la recommandation sur une methode normalis6e permettant de satisfaire aux prescrip-
tions relatives aux traverses d'6quilibrage A bord des navires A passagers, qui a ete adopt6e par 'Organisation [r6solu-
tion A.266(VIl)l'.

I Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Resolutions et autres decisions,
Assembide, huiti~me session, 13-23 novembre 1973, p. 56.

I Les mots ou I'absence de mots entre crochets refltent les corrections port~es dans l'original du texte authentique
frangais des Amendements, ainsi qu'en temoigne le proces-verbal de rectification dress6 par le Secr6taire gdndral de 'Orga-
nisation maritime internationale le 16 avril 1985. La rectification a 6td enregistr& aupr&s du Secretariat de l'Organisation
des Nations Unies le 10 juillet 1985, tel qu'indiqu6 dans le volume 1402, et publi& dans le present volume pour la commo-
dite du lecteur.
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2. Les dispositions de la prdsente rfgle s'appliquent sans prejudice des dispositions de la
Convention internationale pour la pr6vention de la pollution par les navires en vigueur.

R~gle 10. CLOISONS D'EXTRiMITt, CLOISONS LIMITANT LES LOCAUX DE MACHINES, TUNNELS

DES LIGNES D'ARBRE, ETC. A BORD DES NAVIRES A PASSAGERS

I. [Les] navires A passagers doivent tre pourvus d'une cloison de coqueron avant ou
d'abordage qui doit atre 6tanche A I'eau jusqu'au pont de cloisonnement. Cette cloison doit Etre
plac6e A une distance de la perpendiculaire avant 6gale au moins A 5 p. 10 0 de la longueur du
navire et au plus A 3 metres plus 5 p. 100 de la longueur du navire.

2. Lorsqu'une partie quelconque du navire situ~e au-dessous de la ligne de flottaison,
telle qu'une 6trave A bulbe, se prolonge au-del de la perpendiculaire avant, les distances pres-
crites au paragraphe 1 doivent tre mesur~es A partir d'un point situ:
1. Soit A mi-distance de ce prolongement;
2. Soit A une distance gale A 1,5 p. 100 de la longueur du navire A l'avant de la perpendiculaire

avant;
3. Soit A une distance de 3 metres A l'avant de ia perpendiculaire avant;
la valeur retenue est la valeur la plus faible.

3. S'il existe A I'avant une longue superstructure, la cloison de coqueron avant ou d'abor-
dage doit Etre prolong~e, de mani~re A tre etanche aux intempdries, jusqu'au pont situ6 imm6-
diatement au-dessus du pont de cloisonnement. Le prolongement de la cloison peut ne pas Etre
plac6 directement au-dessus de celle-ci, pourvu qu'il soit situ& dans les limites prescrites aux
paragraphes I ou 2, sauf dans le cas pr~vu au paragraphe 4, et que la panie du pont qui forme
baionnette soit effectivement tanche aux intemp6ries.

4. A bord des navires pourvus de portes d'6trave, A bord desquels une rampe de charge-
ment en pente fait partie du prolongement de la cloison d'abordage au-dessus du pont de cloi-
sonnement, la partie de la rampe qui se trouve a plus de 2,3 metres au-dessus du pont de cloi-
sonnement peut s'6tendre A l'avant de la limite prescrite aux paragraphes 1 et 2. Cette rampe
doit tre 6tanche aux intemp6ries sur toute sa longueur.

5. Ii doit 6galement atre pr~vu une cloison de coqueron arri~re et des cloisons s~parant la
tranche des machines, telle qu'elle est d~finie par la r gle 2, des espaces bL passagers et t. mar-
chandises situis A l'avant et h 'arri~re; ces cloisons doivent etre 6tanches A l'eau jusqu'au pont
de cloisonnement. Toutefois, la cloison du coqueron arri~re peut presenter une balonnette au-
dessous de ce pont, pourvu que le degr6 de s6curit6 du navire en ce qui concerne le comparti-
mentage ne soit pas diminu6 de ce fait.

6. Dans tous les cas, les tubes de sortie d'arbres arrire doivent tre enferm~s dans des
espaces 6tanches de volume modr6. Le presse- toupe arribre doit tre plac6 dans un tunnel
6tanche 5. l'eau ou dans un autre espace tanche A l'eau s~par du compartiment des tubes de
sortie d'arbres arribre et d'un volume assez reduit pour qu'il puisse tre rempli par une fuite du
presse-6toupe sans que la ligne de surimmersion soit immerg~e.

R ,gle 11. CLOISONS D'ABORDAGE DES NAVIRES DE CHARGE

1. Aux fins de la presente rfgle, les expressions 'pont de franc-bord-, <dongueur du
navire> et < perpendiculaire avant)> ont la signification donn6e dans la Convention internatio-
nale sur les lignes de charge en vigueur.

2. [Les] navires de charge doivent Ztre pourvus d'une cloison d'abordage qui doit tre
6tanche A 'eau jusqu'au pont de franc-bord. Cette cloison doit etre plac6e A une distance de la
perpendiculaire avant 6gale au moins A 5 p. 100 de la longueur du navire ou A 10 mWtres, si cette
distance est inf~rieure, et, sauf autorisation contraire accord~e par r'Administration, elle ne
doit pas Ztre situ~e A une distance de la perpendiculaire avant sup6rieure A 8 p. 100 de la
longueur du navire.
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3. Lorsqu'une partie quelconque du navire situ~e au-dessous de la ligne de flottaison,
telle qu'une trave A bulbe, se prolonge au-delA de la perpendiculaire avant, les distances pres-
crites au paragraphe 2 doivent atre mesur~es A partir d'un point situ6:
1. Soit A mi-distance de ce prolongement;
2. Soit A une distance 6gale A 1,5 p. 100 de la longueur du navire A l'avant de la perpendiculaire

avant;
3. Soit A une distance de 3 metres A l'avant de la perpendiculaire avant;
la valeur retenue est la valeur la plus faible.

4. La cloison peut presenter des baionnettes ou des niches & condition que celles-ci res-
tent dans les limites prescrites aux paragraphes 2 ou 3. Les tuyautages traversant la cloison
d'abordage doivent etre pourvus de sectionnements appropri~s manoeuvrables A partir d'un
point situ6 au-dessus du pont de franc-bord et le corps du sectionnement doit tre assujetti A la
cloison A l'intrieur du coqueron avant. Les sectionnements peuvent re install6s sur l'arrire
de la cloison d'abordage, 4 condition qu'ils soient facilement accessibles dans toutes les condi-
tions de service et que 'espace ofj ils se trouvent ne soit pas un espace 4 cargaison. Tous les
sectionnements doivent etre en acier, en bronze ou en autre mat~riau ductile approuv6. Les sec-
tionnements en fonte ordinaire ou mat~riau de meme nature sont interdits. Aucune porte, aucun
trou d'homme, aucun conduit d'aration ou autre ouverture ne doit tre pr6vu dans la cloison.

5. Lorsqu'il existe A ravant une longue superstructure, la cloison d'abordage doit atre
prolong6e, de manibre 6tanche aux intemp~ries, jusqu'au pont imm~diatement au-dessus du
pont de franc-bord. Le prolongement de la cloison peut ne pas tre plac6 directement au-dessus
de celle-ci, pourvu qu'il soit situ6 dans les limites prescrites aux paragraphes 2 ou 3, sauf dans le
cas pr6vu au paragraphe 6, et que la partie du pont qui forme baonnette soit effectivement
6tanche aux intemp~ries.

6. A bord des navires pourvus d'une porte d'6trave, A bord desquels une rampe de char-
gement en pente fait partie du prolongement de la cloison d'abordage au-dessus du pont de
franc-bord, la partie de la rampe qui se trouve A plus de 2,30 mtres au-dessus du pont de franc-
bord peut s'&endre A ravant de la limite prescrite aux paragraphes 2 ou 3. Cette rampe doit re
dtanche aux intemp~ries sur toute sa longueur.

7. Le nombre des ouvertures pratiqu6es dans le prolongement de la cloison au-dessus du
pont de franc-bord doit etre r6duit au minimum compatible avec la conception et l'exploitation
normale du navire. Toutes ces ouvertures doivent pouvoir etre ferm~es de manire 6tanche aux
intemp~ries.

RZgle 12. DOUBLES-FONDS DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Un double-fond doit etre installd de la cloison du coqueron avant A la cloison du
coqueron arrire, dans la mesure oii cela est possible et compatible avec les caract&istiques et
l'utilisation normale du navire.
1. Les navires dont la longueur est 6gale ou sup~rieure A 50 metres mais inf~rieure A 61 metres

doivent atre pourvus d'un double-fond s'6tendant au moins depuis l'avant de la tranche des
machines jusqu'i la cloison du coqueron avant ou aussi pros que possible de cette cloison.

2. Les navires dont la longueur est dgale ou sup6rieure A 61 mtres mais inf&ieure A 76 metres
doivent Etre pourvus d'un double-fond au moins en dehors de la tranche des machines. Ce
double-fond doit s'6tendre jusqu'aux cloisons des coquerons avant et arri~re ou aussi pros
que possible de ces cloisons.

3. Les navires dont la longueur est 6gale ou sup~rieure A 76 mWtres doivent re pourvus au
milieu d'un double-fond s'6tendant jusqu'aux cloisons des coquerons avant et arri~re ou
aussi prs que possible de ces cloisons.
2. LA oiu un double-fond est exig6, sa hauteur doit re fixe h la satisfaction de l'Admi-

nistration et il doit se prolonger en abord vers la muraille de mani~re A prot6ger efficacement les
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bouchains. Cette protection est consid~r~e comme satisfaisante si aucun point de la ligne d'in-
tersection de l'arete ext~rieure de la t6le de c6t6 avec le bord6 ext~rieur ne se trouve au-dessous
d'un plan horizontal passant par le point du trac6 hors membres oil le couple milieu est coup6
par une droite inclin~e & 25 degr6s sur I'horizontale et men6e par le sommet inf~rieur correspon-
dant du rectangle circonscrit 4 la maitresse section.

3. Les petits puisards 6tablis dans les doubles-fonds pour recevoir les aspirations des
pompes de cale ne doivent pas tre plus profonds qu'il n'est n6cessaire, et en aucun cas leur pro-
fondeur ne doit tre sup~rieure A la hauteur du double-fond dans l'axe, diminuie de 460 milli-
metres; les puisards ne doivent par ailleurs pas s'6tendre au-dessous du plan horizontal d~fini au
paragraphe 2. Des puisards allant jusqu'au bord6 peuvent cependant tre admis A I'extr~mit
arrire des tunnels de ligne d'arbres. D'autres puisards (par exemple les tanks de retour d'huile
de graissage sous les machines principales) peuvent tre autoris~s par I'Administration, si elle
estime que les dispositions d'ensemble assurent une protection 6quivalente a celle que fournit
un double-fond conforme aux prescriptions de la presente r~gle.

4. II nest pas n6cessaire d'installer un double-fond par ie travers des compartiments
6tanches A l'eau de dimensions moyennes, utilis~s exclusivement pour le transport des liquides.

condition que, dans l'esprit de I'Administration, la s6curit6 du navire dans le cas d'une avarie
du fond ou du bord6 ne s'en trouve pas diminuee.

5. Dans le cas de navires auxquels s'appliquent les prescriptions de la r~gle 1.5 et qui
effectuent un service r6gulier dans les limites pr6vues pour un voyage international court h la
rfgle 111/2, l'Administration peut accorder l'exemption d'un double-fond dans toute partie du
navire compartiment~e suivant un facteur ne d~passant pas 0,50, si elle reconnait que l'installa-
tion d'un double-fond dans cette partie ne serait pas compatible avec les caract6ristiques de
base et l'exploitation normale du navire.

Rfgle 13. DETERMINATION, MARQUAGE ET INSCRIPTION DES LIGNES DE CHARGE

DE COMPARTIMENTAGE DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Pour assurer le maintien du degr6 de cloisonnement exig6, une ligne de charge corres-
pondant au tirant d'eau adopt6 pour le calcul de cloisonnement approuv6 doit etre d6termin6e
et marqu6e sur la muraille du navire. Un navire ayant des locaux sp6cialement adapt~s alterna-
tivement A l'usage des passagers et au transport de marchandises peut, si 1'armateur le d6sire,
avoir une ou plusieurs lignes de charge additionnelles, marqu6es de fagon A correspondre aux
tirants d'eau de compartimentage correspondants, que l'Administration peut approuver pour
les conditions d'exploitation consid~r~es.

2. Les lignes de charge de compartimentage d6termin6es doivent tre mentionn6es sur le
Certificat de s6curit6 pour navire i passagers en d6signant par la notation C. 1 celle qui se rap-
porte au cas oii le navire est employ6 principalement au service des passagers, et par les nota-
tions C.2, C.3, etc., celles qui se rapportent aux autres cas d'utilisation du navire.

3. Le franc-bord correspondant A chacune de ces lignes de charge doit etre mesur6 au
mme emplacement et A partir de la meme ligne de pont que les francs-bords d6termin6s
conform~ment la Convention internationale sur les lignes de charge, en vigueur.

4. Le franc-bord relatif A chaque ligne de charge de compartimentage approuv6e et aux
conditions d'exploitation correspondantes doit etre clairement indiqu6 dans le Certificat de
s~curit6 pour navire h passagers.

5. Dans aucun cas, une marque de ligne de charge de compartimentage ne peut etre
plac6e au-dessus de la ligne de charge maximale en eau sal6e correspondant soit A i'6chantillon-
nage du navire, soit la Convention internationale sur les lignes de charge en vigueur.

6. Quelles que soient les positions des marques de lignes de charge de compartimentage,
un navire ne doit jamais tre charg6 de fagon A immerger la ligne de charge correspondant A la
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saison et A la r6gion du globe, trac~e conform~ment & la Convention internationale sur les
lignes de charge en vigueur.

7. Un navire ne doit en aucun cas tre charg6 de telle sorte que, lorsqu'il est en eau sal6e,
la marque de ligne de charge de compartimentage, correspondant A la nature de ce voyage par-
ticulier et aux conditions de service, se trouve immerg~e.

Rfgle 14. CONSTRUCTION ET tPREUVE INITIALE DES CLOISONS ETANCHES A L'EAU, ETC.

DES NAVIRES A PASSAGERS ET DES NAVIRES DE CHARGE

1. Chaque cloison de compartimentage 6tanche A l'eau, qu'elle soit transversale ou longi-
tudinale, doit tre construite de mani~re A pouvoir supporter, avec une marge de s6curitd
convenable, la pression due A la plus haute colonne d'eau qu'elle risque d'avoir A supporter en
cas d'avarie du navire, et au moins la pression due A une colonne d'eau s'6levant jusqu'A la ligne
de surimmersion. La construction de ces cloisons doit 8tre A la satisfaction de l'Administration.

2. 1. Les ba'ionnettes et niches pratiqu~es dans les cloisons doivent &re dtanches A l'eau et
presenter la meme resistance que les parties avoisinantes de la cloison.

2.2. Quand des membrures ou des barrots traversent un pont 6tanche ou une cloison
6tanche A l'eau, ce pont et cette cloison doivent tre rendus 6tanches par leur construction
propre, sans emploi de bois ou de ciment.

3. L'essai par remplissage des compartiments principaux n'est pas obligatoire. Lorsqu'il
n'est pas effectu6 d'essai par remplissage, un essai A la lance est obligatoire; cet essai doit tre
effectu6 au stade le plus avanc6 possible de l'am~nagement du navire. Un examen minutieux des
cloisons 6tanches A l'eau doit, de toute fagon, re effectu6.

4. Le coqueron avant, les doubles-fonds (y compris les tunnels de quilles) et les doubles-
coques doivent etre soumis A une 6preuve sous une pression correspondant aux prescriptions du
paragraphe 1.

5. Les citernes qui doivent contenir des liquides et qui forment une partie du comparti-
mentage du navire doivent Ztre 6prouves pour verification de l'tanchit6 sous une charge
d'eau correspondant soit A la ligne de charge maximale de compartimentage, soit aux deux tiers
du creux mesur6 depuis le dessus de la quille jusqu'A la ligne de surimmersion, par le travers de
la citerne, en prenant la plus grande de ces charges; toutefois, la hauteur de charge au-dessus du
plafond de la citerne ne doit ftre en aucun cas inf~rieure A 0,9 metre.

6. Les essais mentionn~s aux paragraphes 4 et 5 ont pour but de verifier que les disposi-
tions structurales de cloisonnement sont dtanches A l'eau et ils ne doivent pas 8tre consid~r~s
comme sanctionnant l'aptitude d'un compartiment quelconque A recevoir des combustibles
liquides ou A etre utilis6 A d'autres usages particuliers pour lesquels un essai d'un caract&re plus
s~v~re peut 8tre exig6 compte tenu de la hauteur que le liquide peut atteindre dans la citerne
consid~r~e ou dans les tuyautages qui la desservent.

Rfgle 15. OUVERTURES DANS LES CLOISONS ETANCHES A L'EAU

DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Le nombre des ouvertures pratiqu6es dans les cloisons 6tanches A l'eau doit etre r6duit
au minimum compatible avec les dispositions g~n6rales et la bonne exploitation du navire; ces
ouvertures doivent 8tre pourvues de dispositifs de fermeture satisfaisants.

2.1. Si des tuyautages, dalots, cables 6lectriques, etc. traversent des cloisons de compar-
timentage 6tanches A l'eau, des dispositions doivent etre prises pour maintenir l'int6grit6 de
l'tanch6it6 A 'eau de ces cloisons.

2.2. II ne peut exister, sur les cloisons de compartimentage 6tanches A 'eau, de vannes ne
faisant pas partie d'un ensemble de tuyautages.

2.3. II ne doit pas tre utilis6 de plomb ou autre mat6riau sensible A la chaleur pour les
circuits traversant des cloisons de compartimentage 6tanches A I'eau, lorsque la d~t~rioration de
ces circuits, en cas d'incendie, compromettrait l'int6grit6 de l'Ntanchit6 A 'eau des cloisons.
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3.1. I1 ne peut exister ni porte, ni trou d'homme, ni aucun orifice d'acc~s
1. Dans la cloison d'abordage au-dessous de la ligne de surimmersion;
2. Dans les cloisons transversales 6tanches A l'eau s~parant un local A marchandises d'un local

A marchandises contigu ou d'une soute A charbon permanente ou de r6serve, sauf excep-
tions sp6cifi~es au paragraphe 12 et A la r~gle 16.
3.2. Sauf dans le cas pr6vu au paragraphe 3.3, on ne peut faire traverser la cloison

d'abordage au-dessous de la ligne de surimmersion que par un tuyau au plus, pour le service du
liquide contenu dans le coqueron avant, pourvu que ce tuyau soit muni d'une vanne A ferme-
ture A vis, command6e d'un point au-dessus du pont de compartimentage et dont le corps est
fix6 a la cloison d'abordage A i'int6rieur du coqueron avant.

3.3. Si le coqueron avant est divis6 pour recevoir deux esp~ces de liquides diff6rents,
l'Administration peut permettre que la cloison d'abordage soit travers~e au-dessous de la ligne
de surimmersion par deux tuyaux, chacun d'eux satisfaisant aux prescriptions du paragraphe 3.2,
pourvu que cette Administration reconnaisse qu il n'y a pas d'autre solution pratique que l'ins-
tallation de ce second tuyau et que, compte tenu du cloisonnement suppl6mentaire pr6vu dans
le coqueron avant, la s6curit6 du navire demeure assur6e.

4.1. Les portes 6tanches A reau dans les cloisons s6parant les soutes permanentes des
soutes de r6serve doivent etre toujours accessibles, sauf toutefois l'exception pr~vue au para-
graphe 11.2 pour les portes des soutes d'entrepont.

4.2. Des dispositions satisfaisantes, t elles que la mise en place d'6crans, doivent etre
prises pour 6viter que le charbon n'empeche la fermeture des portes 6tanches h 'eau des soutes A
charbon.

5. Dans les espaces contenant les machines principales et auxiliaires, y compris les chau-
di~res servant A la propulsion et toutes les soutes A charbon permanentes, il ne doit pas exister
plus d'une porte dans chaque cloison tanche principale transversale, A 'exception des portes
des soutes A charbon et des tunnels de lignes d'arbres. Si le navire comporte deux lignes d'arbres
ou plus, les tunnels doivent tre reli6s par un passage d'intercommunication. Ce passage ne doit
comporter qu'une seule porte de communication avec l'espace r6serv6 aux machines s'il y a
deux lignes d'arbres; il ne doit pas comporter plus de deux portes de communication avec
r'espace r6serv6 aux machines s'il y a plus de deux lignes d'arbres. Toutes ces portes doivent etre
A glissi~res et plac6es de mani~re que leurs seuils soient aussi hauts que possible. La commande
A main pour la manoeuvre de ces portes A partir d'un point se trouvant au-dessus du pont de
cloisonnement doit etre situ~e A l'ext6rieur de 'espace affect aux machines, si cet arrangement
est compatible avec une disposition satisfaisante du m6canisme correspondant.

6.1. Les portes 6tanches A l'eau doivent tre du type A glissi res ou du type A charni res.
Des portes de type 6quivalent peuvent tre admises, A l'exclusion des portes constitu6es par des
panneaux boulonn~s ou des portes se fermant par la seule gravit6 ou par la seule action d'un
poids.

6.2. Les portes A glissi~res peuvent atre
- Soit A simple commande manuelle,
- Soit mues par des sources d' nergie en plus de la commande manuelle.

6.3. Les portes 6tanches A l'eau autoris6es peuvent ainsi 8tre rang6es dans trois classes
- Classe 1, portes A charni res
- Classe 2, portes A glissi6res A commande manuelle
- Classe 3, portes A glissi6res mues par des sources d'6nergie en plus de la commande manuelle.

6.4. Les commandes de toutes les portes 6tanches A reau, qu'elles soient actionn6es par
une source d'6nergie ou non, doivent ftre capables d'assurer la fermeture de la porte lorsque le
navire a une gite de 15 degr6s dans un sens ou dans 'autre.

Vol. 1371, A- 18961



24 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait s 1984

6.5. Les portes 6tanches A l'eau de toutes classes doivent tre munies d'indicateurs d'ou-
verture permettant de v6rifier, de tous les postes de manceuvre d'oi ces portes ne sont pas visi-
bles, si elles sont ouvertes ou ferm6es. Dans le cas oi 'une quelconque des portes 6tanches,
quelle qu'en soit la classe, n'est pas dispos~e pour pouvoir etre ferm6e d'un poste central de
manoeuvre, il doit tre pr6vu un moyen de communication directe m6canique, 6lectrique, tM1&
phonique ou tout autre moyen appropri6 permettant A l'officier charg6 de la veille d'entrer rapi-
dement en communication avec la personne charg6e, d'apr~s les consignes pr6alables, de
fermer la porte en question.

7. Les portes A charni~res (classe 1) doivent tre pourvues de dispositifs de fermeture A
serrage rapide manoruvrables de chaque c6t6 de la cloison, tels que, par exemple, des tour-
niquets.

8. Les portes A glissi~res A commande manuelle (classe 2) peuvent etre A d6placement
vertical ou horizontal. Le m6canisme doit pouvoir etre maneuvr6 sur place des deux c6t6s et,
en outre, d'un point accessible situ6 au-dessus du pont de cloisonnement, par un mouvement de
manivelle A rotation, ou par un autre mouvement pr6sentant les m~mes garanties de s6curit6 et
d'un type approuv6. Des d6rogations A la manceuvre des deux c6t6s sont admises s'il est justifi6
que sa mise en place est pratiquement impossible du fait de la disposition des locaux. Dans le
cas de manoeuvre A main, le temps ncessaire pour assurer la fermeture complete de la porte, le
navire 6tant droit, ne doit pas d~passer 90 secondes.

9.1. Les portes A glissi~res mues par des sources d'6nergie (classe 3) peuvent etre A d6pla-
cement vertical ou horizontal. Lorsqu'il est pr6vu qu'une porte doit etre ferm6e au moyen d'une
source d'6nergie d'un poste central de maneuvre, le m6canisme doit tre dispos6 de manire
permettre la commande des portes sur place, des deux c6t6s, au moyen des memes sources
d'6nergie. La porte doit se refermer automatiquement si, apr~s avoir 6 ferm6e au poste central
de manoeuvre, elle est ouverte sur place. De m~me, il doit exister sur place un moyen de la
maintenir ferm6e, sans qu'elle puisse etre ouverte par le poste central de manceuvre. Des
poign6es de maneuvre locale, communiquant avec le m6canisme mfi par une source d'6nergie,
doivent etre pr6vues de chaque c6t6 de la cloison et doivent atre dispos6es de telle fagon qu'une
personne passant par la porte puisse maintenir les deux poign~es dans la position d'ouverture et
ne puisse pas faire fonctionner involontairement le syst~me de fermeture. Les portes A glissi~res
mues par des sources d'6nergie doivent etre munies d'une commande A main manceuvrable des
deux c6t6s de la porte et, en outre, d'un point accessible au-dessus du pont de cloisonnement
par un mouvement de manivelle A rotation continue ou par un autre mouvement pr6sentant les
memes garanties de s6curit6 et d'un type approuv6. Des dispositions doivent etre prises pour
avertir, par un signal sonore, que le mouvement de fermeture de la porte est amorc6 et va se
continuer jusqu'A fermeture complete. La dur6e de la fermeture de la porte doit &re suffisante
pour assurer la s~curit6.

9.2. I1 doit y avoir au moins deux sources d'6nergie ind6pendantes capables d'assurer
rouverture et la fermeture de toutes les portes desservies. Chacune d'elles doit atre suffisante
pour assurer la maneuvre simultan6e de toutes les portes. Ces deux sources doivent tre
contr6l6es de la station centrale situ6e sur la passerelle de navigation qui doit comporter tous
indicateurs n6cessaires pour v6rifier que chacune des deux sources d'6nergie pr6vues est capable
d'assurer le service requis de fagon satisfaisante.

9.3. Dans le cas de manceuvre hydraulique, chaque source d'6nergie doit etre constitute
par une pompe capable de fermer toutes les portes en un temps au plus 6gal A 60 secondes. I1
doit exister, en outre, pour 'ensemble de l'installation, des accumulateurs hydrauliques de
capacit suffisante pour assurer au moins les trois mouvements successifs suivants de 'ensemble
des portes : fermeture-ouverture-fermeture. Le fluide utilis6 doit rester incongelable pour les
temperatures susceptibles d'etre rencontr6es par le navire durant son service.

10.1. Des portes 6tanches As charni~res (classe 1) peuvent etre admises dans les parties du
navire affectdes aux passagers et h l'quipage, ainsi que dans les locaux de service, A condition
qu'elles soient places au-dessus d'un pont dont la surface inf~rieure, A son point le plus bas en
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abord, se trouve au moins A 2 metres au-dessus de la ligne de charge maximale de compartimen-
tage.

10.2. Les portes 6tanches A reau dont le seuil est situ6 au-dessus de la ligne de charge
maximale et au-dessous de ia ligne ddfinie au paragraphe 10.1 doivent etre du type h glissires et
peuvent tre A commande manuelle (classe 2), sauf sur les navires effectuant de courts voyages
internationaux et ayant un facteur de cloisonnement infdrieur ou dgal h 0,50 ob toutes ces
portes doivent atre manceuvrdes par des sources d'6nergie. L'emploi de sources d'6nergie est
exig6 pour la manceuvre des portes 6tablies au passage des conduits des cales frigorifiques et
conduits de ventilation ou de tirage force, si ces conduits traversent plus d'un cloisonnement
principal 6tanche de compartimentage.

11.1. Les portes 6tanches l'eau pouvant tre A certains moments ouvertes A la mer, et
dont le seuil est situ6 au-dessous de la ligne de charge maximale de compartimentage, doivent
tre A glissires. Les rfgles suivantes doivent leur tre appliqudes :

1. Si le nombre de ces portes (compte non tenu des portes d'entrde des tunnels de lignes d'ar-
bres) exc~de cinq, toutes ces portes, ainsi que celles des entrdes des tunnels de lignes d'ar-
bres, des conduits de ventilation ou de tirage force, doivent tre manoeuvrdes au moyen de
sources d'6nergie (classe 3) et pouvoir etre ferm6es simultan6ment d'un poste central de
manoeuvre situ6 sur la passerelle de navigation;

2. Si le nombre de ces portes (compte non tenu des portes d'entrde des tunnels de lignes d'ar-
bres) est compris entre un et cinq :
2.1. Si le navire n'a pas d'espaces A passagers au-dessous du pont de cloisonnement,

toutes les portes prdcitdes peuvent etre manoeuvrdes A la main (classe 2);
2.2. Si le navire comporte des espaces A passagers au-dessous du pont de cloisonnement,

toutes les portes prdcitdes doivent atre mues par des sources d'6nergie (classe 3) et
pouvoir etre ferm&es simultandment d'un poste central de maneuvre situ6 sur la
passerelle de navigation;

3. Sur tout navire, s'il n'y a, au total, que deux de ces portes tanches A 'eau et qu'elles soient
situdes dans respace affect6 aux machines ou dans les cloisons limitant cet espace, l'Admi-
nistration peut autoriser pour ces deux portes r'emploi de la manoeuvre A main seulement
(classe 2).
11.2. S'il existe entre les soutes h charbon dans les entreponts au-dessous du pont de cloi-

sonnement des portes 6tanches h glissi~res qui peuvent, h la mer, etre occasionnellement
ouvertes pour la manipulation du charbon, r'emploi de sources d' nergie est exig6 pour la
manoeuvre de ces portes. L'ouverture et la fermeture de ces portes doivent etre mentionndes au
journal de bord prescrit par l'Administration.

12.1. Dans le cas oii r'Administration est convaincue que linstallation de telles portes
prdsente le caract~re d'une n6cessit6 absolue, des portes 6tanches A 'eau de construction satis-
faisante peuvent Wre admises sur les cloisons 6tanches d'entrepont des locaux A marchandises.
Ces portes peuvent 8tre du type A charnires ou du type roulantes ou coulissantes, 6tant enten-
du qu'elles ne doivent pas comporter de commande A distance. Ces portes doivent etre places
au niveau le plus lev6 et aussi loin du bord6 extdrieur qu'il est compatible avec leur utilisation
pratique mais, en aucun cas, leurs bords verticaux extdrieurs ne doivent etre places A une dis-
tance du bord6 extdrieur infdrieure h un cinqui~me de la largeur du navire telle qu'elle est ddfinie
A la rgle 2, cette distance 6tant mesurde perpendiculairement au plan longitudinal de sym6trie
du navire, au niveau de la ligne de charge maximale de compartimentage.

12.2. Ces portes doivent tre fermdes avant le depart et maintenues fermdes pendant la
navigation; les heures de leur ouverture A 'arrivde au port et de leur fermeture avant le depart
du port doivent 8tre inscrites au journal de bord. Si l'une quelconque de ces portes demeure
accessible en cours de voyage, elle doit comporter un dispositif qui empeche une ouverture non
autorisde. Lorsqu'il existe des portes de cette nature, leur nombre et le dMtail de leur disposition
font l'objet d'un examen spdcial par I'Administration.
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13. L'emploi de panneaux d~montables en t6le n'est toldr que dans la tranche des
machines. Ces panneaux doivent toujours tre en place avant l'appareillage; ils ne peuvent etre
enlev~s A la mer si ce n'est en cas d'imp6rieuse n&essit6. Les pr6cautions n6cessaires doivent
tre prises au remontage pour r6tablir la parfaite tanchit6 du joint.

14. Toutes les portes 6tanches A I'eau doivent etre ferm6es en cours de navigation, sauf si
le service du navire exige qu'elles soient ouvertes. Dans ce cas, elles doivent toujours etre prtes
A tre imm~diatement ferm~es.

15.1. Si des tambours ou tunnels reliant les logements du personnel aux chaufferies, ou
dispos6s pour renfermer des tuyautages ou pour tout autre but, sont m~nag~s A travers les
cloisons transversales 6tanches, ces tambours ou tunnels doivent tre 6tanches A l'eau et satis-
faire aux prescriptions de la r~gle 19. L'acc~s A l'une au moins des extr6mits de ces tunnels ou
tambours, si I'on s'en sert A la mer comme passage, doit tre r6alis6 par un puits 6tanche d'une
hauteur suffisante pour que son d6bouch& soit au-dessus de la ligne de surimmersion. L'acc~s A
l'autre extr~mit6 peut se faire par une porte 6tanche du type exig6 par son emplacement dans le
navire. Aucun de ces tunnels ou tambours ne doit traverser la cloison de compartimentage im-
m6diatement en arri~re de la cloison d'abordage.

15.2. Lorsqu'il est pr6vu des tunnels ou tambours pour tirage forcd traversant les cloi-
sons 6tanches transversales principales, le cas doit etre sp6cialement examin6 par l'Adminis-
tration.

Rbgle 16. NAVIRES A PASSAGERS POUR LE TRANSPORT DES VEHICULES DE MARCHANDISES

ET DU PERSONNEL D'ACCOMPAGNEMENT

1. La pr~sente r~gle s'applique aux navires a passagers convus ou adapt~s pour le trans-
port de v6hicules de marchandises et du personnel d'accompagnement, quelle que soit leur date
de construction lorsque le nombre total de personnes A bord, A 1'exclusion de celles qui sont sp&
cifi6es aux alin6as i et ii du paragraphe e de la rgle 1/2, est sup6rieur A 12.

2. Lorsque, A bord d'un tel navire, le nombre total des passagers, qui comprennent le
personnel d'accompagnement des v6hicules, n'est pas sup6rieur A N = 12 + A/25 (A 6tant 6gal
A la surface totale de pont [exprim6e en metres carr~s] des locaux destin6s aux v~hicules de mar-
chandises et la hauteur libre de ces locaux ou de leur acc~s n'6tant pas inf~rieure A 4 mtres), les
dispositions de la rfgle 15.12 concernant les portes 6tanches A l'eau s'appliquent; toutefois, les
portes peuvent tre pr6vues A n'importe quel niveau des cloisons 6tanches A l'eau divisant les
espaces; A cargaison. En outre, il doit y avoir sur la passerelle de navigation des indicateurs
automatiques qui indiquent si chaque porte est ferm6e et si tous les moyens de fermeture des
portes sont assujettis.

3. Lors de l'application A un tel navire des dispositions du pr6sent chapitre, N doit tre
consid6rd comme le nombre maximal de passagers que le navire est habilit6 A transporter en
vertu de la pr6sente rfgle.

4. Lors de l'application de la rfgle 8 dans les conditions d'exploitation les plus d~favo-
rabies, on doit calculer la perm6abilit6 des espaces A cargaison destin6s aux vhicules de mar-
chandises et conteneurs en supposant que les vdhicules et conteneurs de marchandises ne sont pas
6tanches A 'eau et que leur perm6abilit6 est de 65. Dans le cas des navires affect~s A des services
spdcialisds, on peut utiliser les valeurs r6elles de perm6abilit6 des vdhicules de marchandises ou
des conteneurs. En aucun cas, la perm~abilit6 des espaces h cargaison dans lesquels les v6hicules
de marchandises ou conteneurs sont transport6s ne doit tre consid6r~e comme inf~rieure A 60.

R~gle 17. OUVERTURES DANS LE BORDt EXTERIEUR DES NAVIRES A PASSAGERS

AU-DESSOUS DE LA LIGNE DE SURIMMERSION

1. Le nombre d'ouvertures dans le bord6 ext6rieur doit Etre r6duit au minimum compa-
tible avec les caract6ristiques de base du navire et ses conditions normales d'utilisation.
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2. La disposition et l'efficacit6 des moyens de fermeture de toutes les ouvertures pra-
tiqu6es dans le bord6 ext6rieur du navire doivent correspondre au but atteindre et h l'emplace-
ment oi ils sont fix6s; ils doivent, d'une mani~re g6n~rale, &re A la satisfaction de l'Adminis-
tration.

3.1. Sous r6serve des prescriptions de la Convention internationale sur les lignes de
charge en vigueur, le bord infdrieur des hublots ne doit, en aucun cas, se trouver au-dessous
d'une ligne trac6e sur le bord6 parall~iement au livet du pont de cloisonnement et ayant son
point le plus bas a 2,5 p. 10 0 de la largeur du navire, ou A 500 millimtres si cette distance est
sup6rieure, au-dessus de la ligne de charge maximale de compartimentage.

3.2. Tous les hublots dont les bords inf6rieurs sont en dessous de la ligne de surimmer-
sion, ainsi qu'il est autoris6 au paragraphe 3.1, doivent tre construits de telle sorte que nul ne
puisse les ouvrir sans l'autorisation du capitaine.

3.3.1. Si, dans un entrepont, le bord inf~rieur de l'un quelconque des hublots vis~s au
paragraphe 3.2 est situ6 au-dessous d'une ligne trac~e parall~Iement au livet du pont de cloison-
nement, et ayant son point le plus bas t 1,4 metre plus 2,5 p.100 de la largeur du navire, au-
dessus de la flottaison au d6part du port, tous les hublots de cet entrepont doivent atre ferm~s
de fa~on 6tanche 4 l'eau et A clef avant l'appareillage et ils ne doivent pas tre ouverts avant que
le navire n'entre dans un port. I1 peut, le cas 6ch6ant, tre tenu compte du fait que le navire est
en eau douce.

3.3.2. Les heures d'ouverture de ces hublots dans le port et de leur fermeture clef avant
le d6part sont inscrites au journal de bord prescrit par I'Administration.

3.3.3. Si un ou plusieurs hublots sont situ~s de telle fagon que les prescriptions du para-
graphe 3.3.1 leur soient applicables lorsque le navire est a sa ligne de charge maximale de com-
partimentage, 'Administration peut pr6ciser le tirant d'eau moyen le plus MIev6 pour lequel les
hublots en question ont le bord infrrieur de leur ouverture au-dessus de la ligne trac6e parall~le-
ment au livet du pont de cloisonnement et ayant son point le plus bas A 1,4 metre plus 2,5 p. 10 0

de la largeur du navire au-dessus de la flottaison du navire correspondant A ce tirant d'eau
moyen et pour lequel, par cons6quent, il est permis de prendre la mer sans fermer ces hublots A
clef auparavant, et de les ouvrir en mer sous la responsabilit6 du capitaine au cours du voyage
vers le port suivant. Dans les zones tropicales, telles qu'elles sont d6finies dans la Convention
internationale sur les lignes de charge en vigueur, ce tirant d'eau peut tre augment6 de
0,3 mitre.

4. Des tapes A charni~res d'un module efficace et dispos~es de manire A pouvoir 8tre ais6-
ment et effectivement fermes et verrouilles de fagon 6tanche A I'eau doivent tre install6es sur
tous les hublots, sous r6serve du fait que, sur l'arri~re du huiti~me de la longueur du navire a
partir de la perpendiculaire avant, et au-dessus d'une ligne trac~e paralllement au livet du pont
de cloisonnement, et ayant son point le plus bas A 3,7 mtres plus 2,5 p. 100 de la largeur du
navire au-dessus de la ligne de charge maximale de compartimentage, les tapes peuvent etre
amovibles dans les locaux r~serv~s aux passagers, autres que ceux r~serv6s aux passagers d'en-
trepont, moins que, en vertu de la Convention internationale sur les lignes de charge en
vigueur, elles ne doivent etre inamovibles. Ces tapes amovibles doivent tre d~pos6es A proxi-
mit6 des hublots qu'elles sont destin6es tL fermer.

5. Les hublots et leurs tapes qui ne sont pas accessibles en cours de navigation doivent
etre ferm~s et condamn~s avant I'appareillage.

6.1. Aucun hublot ne peut tre installs dans les locaux affect6s exclusivement au trans-
port de marchandises ou de charbon.

6.2. Des hublots peuvent toutefois etre install6s dans des espaces affect6s alternativement
au transport de marchandises ou de passagers, mais ils doivent &re construits de telle faqon que
personne ne puisse ouvrir ces hublots ou leurs tapes sans 'autorisation du capitaine.

6.3. Si des marchandises sont transport6es dans ces espaces, les hublots et leurs tapes
doivent etre ferm6s A clef et de fagon 6tanche l'eau avant que les marchandises ne soient
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charg6es, et la fermeture et le verrouillage des hublots et des tapes doivent faire l'objet d'une
mention au journal de bord prescrit par I'Administration.

7. Aucun hublot A ventilation automatique ne peut tre instaIl6 dans le bord6 ext6rieur
du navire au-dessous de la ligne de surimmersion sans autorisation sp6ciale de l'Administra-
tion.

8. Le nombre de dalots, tuyaux de d6charge sanitaire et autres ouvertures similaires dans
le bord6 ext6rieur doit atre r6duit le plus possible, soit en utilisant chaque orifice de d~charge

5. Les hublots et leurs tapes qui ne sont pas accessibles en cours de navigation doivent
tre ferm6s et condamn6s avant 'appareillage.

9.1. Toutes les prises d'eau et d6charges dans le bord6 ext6rieur doivent etre munies de
dispositifs efficaces et accessibles afin d'empecher toute entr6e accidentelle d'eau dans le navire.

9.2.1. Sous r6serve des prescriptions de la Convention internationale sur les lignes de
charge en vigueur et des dispositions du paragraphe 9.3, chaque d6charge s~pare partant de
locaux situ6s au-dessous de la ligne de surimmersion et traversant le bord6 ext6rieur doit tre
pourvue, soit d'un clapet automatique de non-retour muni d'un moyen de fermeture directe,
manoeuvrable d'un point situ6 au-dessus du pont de cloisonnement, soit de deux clapets auto-
matiques de non-retour sans moyen de fermeture directe, pourvu que le clapet le plus rappro-
ch6 de I'axe du navire soit situ6 au-dessus de la ligne de charge maximale de compartimentage et
soit toujours accessible pour tre examind dans les conditions de service. Lorsqu'on emploie un
clapet muni d'un moyen de fermeture directe, le poste de manoeuvre au-dessus du pont de cloi-
sonnement doit toujours ftre facilement accessible et il doit comporter des indicateurs d'ou-
verture et de fermeture.

9.2.2. Les prescriptions de la Convention internationale sur les lignes de charge en
vigueur s'appliquent aux d6charges partant de locaux situ6s au-dessus de la ligne de surimmer-
sion et traversant le bord6 ext6rieur.

9.3. Les prises d'eau et d6charges principales et auxiliaires des locaux de machines qui
desservent les machines doivent etre pourvues de sectionnements interpos6s, A des endroits
facilement accessibles, entre les tuyaux et le bord6 ext6rieur, ou entre les tuyaux et les caissons
fix6s sur le bord6 ext6rieur. Les sectionnements peuvent n'tre command6s que sur place et doi-
vent comporter des indicateurs d'ouverture et de fermeture.

9.4. Tous les sectionnements et autres dispositifs fix6s A la coque exig6s par la pr6sente
r~gle doivent etre en acier, en bronze ou en autre mat6riau ductile approuv6. Les sectionne-
ments en fonte ordinaire ou mat6riau de meme nature sont interdits. Tous les tuyaux vis6s par
la pr6sente r~gle doivent etre en acier ou en autre mat6riau 6quivalent jug6 satisfaisant par l'Ad-
ministration.

10.1. Les coup6es, portes de chargement et sabords i charbon situ6s au-dessous de la
ligne de surimmersion doivent etre de r6sistance suffisante. Ils doivent tre efficacement ferm6s
et assujettis avant 'appareillage pour tre 6tanches A l'eau et rester ferm6s pendant la naviga-
tion.

10.2. Ces ouvertures ne doivent en aucun cas etre situ6es de fagon que leur point le plus
bas se trouve au-dessous de la ligne de charge maximale de compartimentage.

11.1. Les ouvertures int6rieures des manches A escarbilles, manches A salet6s, etc., doi-
vent etre pourvues d'un couvercle efficace.

11.2. Si ces ouvertures sont situ6es au-dessous de la ligne de surimmersion, le couvercle
doit tre 6tanche A l'eau, et on doit, en outre, installer dans la manche un clapet de non-retour
plac6 dans un endroit accessible au-dessus de la ligne de charge maximale de compartimentage.
Quand on ne se sert pas de la manche, le couvercle et le clapet doivent etre ferm6s et assujettis.
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Rogle 18. CONSTRUCTION ET IPREUVES INITIALES DES PORTES ETANCHES Ak LEAU,

HUBLOTS, ETC., DES NAVIRES A PASSAGERS ET DES NAVIRES DE CHARGE

1. A bord des navires A passagers :
1. La conception, les mat~riaux et la construction des portes 6tanches A I'eau, hublots,

couples, sabords t charbon, portes de chargement, soupapes, tuyaux, manches A escar-
billes et A salet6s vis~s dans les pr~sentes rigles doivent tre A la satisfaction de l'Admi-
nistration;

2. Le cadre des portes 6tanches A l'eau verticales ne doit pas presenter A sa partie inf6rieure de
rainure oib pourraient se loger des detritus risquant d'emp&her la porte de se fermer conve-
nablement.
2. A bord des navires A passagers et des navires de charge, toute porte 6tanche A l'eau

doit etre soumise A un essai A l'eau sous une pression correspondant a la hauteur d'eau jusqu'au
pont de cloisonnement ou au pont de franc-bord respectivement. Cet essai doit etre fait avant
l'entr6e en service du navire, soit avant, soit apr~s mise en place de la porte A bord.

Rfgle 19. CONSTRUCTION ET tPREUVES INITIALES DES PONTS ETANCHES A L'EAU,

TAMBOURS, ETC., DES NAVIRES A PASSAGERS ET DES NAVIRES DE CHARGE

1. Les ponts, tambours, tunnels, tunnels de quille et manches de ventilation 6tanches a
'eau doivent etre d'un 6chantillonnage 6quivalant A celui des cloisons 6tanches plac6es au
meme niveau. Le mode de construction utilis6 pour assurer l'6tanch6it6 de ces 61ments, ainsi
que les dispositifs adopt6s pour la fermeture des ouvertures qu'ils comportent, doivent tre A la
satisfaction de l'Administration. Les manches de ventilation et les tambours 6tanches A l'eau
doivent s'61ever au moins jusqu'au niveau du pont de cloisonnement sur les navires a passagers
et au niveau du pont de franc-bord sur les navires de charge.

2. Les tambours, tunnels et manches de ventilation 6tanches A l'eau doivent etre soumis A
une 6preuve d'6tanch6it6 la lance aprs leur construction; l'essai des ponts 6tanches peut etre
effectu6 soit A la lance, soit en les recouvrant d'eau.

Rfgle 20. ETANCHEITE DES NAVIRES A PASSAGERS AU-DESSUS DE LA LIGNE DE SURIMMERSION

1. L'Administration peut demander que toutes les mesures pratiques et raisonnables
soient prises pour limiter l'entr~e et l'6coulement de l'eau au-dessus du pont de cloisonnement.
De telles mesures peuvent comporter l'installation de cloisons partielles ou de porques. Lorsque
des cloisons partielles 6tanches A l'eau ou des porques sont ainsi install6es sur le pont de cloison-
nement dans le prolongement ou proximit6 imm6diate du prolongement de cloisons 6tanches
principales, elle doivent tre raccord6es de fagon 6tanche au borde et au pont de cloisonne-
ment, de mani~re A empcher l'coulement de l'eau le long du pont lorsque le navire avari6 est
en position inclin6e. Si une telle cloison partielle 6tanche A l'eau ne se trouve pas dans le prolon-
gement de la cloison situ~e au-dessous du pont, la partie du pont de cloisonnement situe entre
les deux doit tre rendue 6tanche A l'eau.

2. Le pont de cloisonnement ou un autre pont situ6 au-dessus doit atre 6tanche aux in-
temp~ries. Toutes les ouvertures pratiqu6es dans le pont expos6 A la mer doivent etre pourvues
de surbaux de hauteur et de r6sistance suffisantes, et munies de moyens de fermeture efficaces
permettant de les fermer rapidement et de les rendre 6tanches aux intemp6ries. Si le pont pos-
s~de un pavois, des sabords de d6charge A la mer et des dalots doivent tre install6s pour
6vacuer rapidement l'eau des ponts exposes la mer par tous les temps.

3. Les hublots, les portes de coup6es, les portes de chargement, les sabords A charbon et
autres dispositifs fermant les ouvertures pratiqu6es dans le bord6 ext6rieur au-dessus de la ligne
de surimmersion doivent atre convenablement dessin6s et construits et pr6senter une r6sistance
suffisante eu 6gard au compartiment dans lequel ils sont plac6s et h leur position par rapport A
la ligne de charge maximale de compartimentage.
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4. Des tapes intdrieures robustes, disposdes de maniire h pouvoir Ztre facilement et effi-
cacement fermdes et assujetties de faqon 6tanche A reau, doivent etre prdvues pour tous les
hublots dans les espaces situ~s au-dessous du pont immddiatement au-dessus du pont de cloi-
sonnement.

Rbgle 21. INSTALLATIONS D'ASSECHEMENT

1. Navires 6 passagers et navires de charge
1.1. I1 doit etre prdvu un syst~me de pompage efficace permettant, dans toutes les condi-

tions de service du navire, d'aspirer dans un compartiment quelconque 6tanche A reau et de
l'assdcher sauf s'il s'agit d'un espace affect6 en permanence au transport d'eau douce, d'eau de
ballast, de combustible liquide ou de cargaison liquide et pour lequel d'autres dispositifs de
pompage efficaces sont prdvus. Des moyens efficaces doivent etre prdvus pour r'vacuation de
l'eau des cales frigorifiques.

1.2. Les pompes sanitaires, les pompes de ballast ou de service gdndral peuvent tre
considdrdes comme des pompes d'ass~chement inddpendantes si elles sont pourvues de liaisons
ndcessaires avec le rdseau du tuyautage d'ass~chement.

1.3. Tous les tuyaux d'assbchement situds A r'intdrieur ou au-dessous des soutes A char-
bon et des citernes A combustible liquide, ainsi que dans les locaux de machines et dans les
chaufferies, y compris les locaux renfermant des caisses de ddcantation ou des pompes A com-
bustible liquide, doivent etre en acier ou autre matdriau appropri6.

1.4. La disposition du tuyautage d'assbchement et du tuyautage de ballast doit etre telle
que reau ne puisse passer de la mer ou des ballasts dans les locaux de machines ou dans les
espaces A cargaison, ni d'un compartiment quelconque dans un autre. On doit prendre des
mesures pour 6viter qu'une citerne desservie par des branchements sur le tuyautage d'ass~che-
ment et sur celui des ballasts ne puisse, par inadvertance, etre envahie d'eau de mer quand elle
contient une cargaison ou se vider par un tuyautage d'ass~chement quand elle contient de l'eau
de ballast.

1.5. Toutes les boites de distribution et les sectionnements actionnds A la main qui font
partie du syst~me d'ass~chement doivent re places en des endroits oh ils soient accessibles
dans les circonstances normales.

2. Navires ai passagers
2.1. Le systbme de pompage prescrit au paragraphe 1.1 doit pouvoir fonctionner dans

toutes les conditions de service du navire A la suite d'une avarie, que le navire soit droit ou in-
clin6. A cet effet, des aspirations latdrales doivent en gdndral etre prdvues, sauf dans les parties
resserrdes aux extrdmitds du navire oii une seule aspiration peut etre considdrde comme suffi-
sante. Dans les compartiments qui ne sont pas d'une forme usuelle, des aspirations supplmen-
taires peuvent etre exigdes. On doit prendre les dispositions ndcessaires pour assurer l'6cou-
lement de reau vers les aspirations du compartiment. Lorsque l'Administration admet, pour
certains compartiments, que les dispositifs d'assbchement risquent d'etre inopportuns, elle peut
dispenser de 'application de cette prescription, si les calculs faits suivant les termes de la
r~gle 8.2.1 A 8.2.3 ddmontrent que la capacit6 de survie du navire n'en sera pas rdduite.

2.2. I1 doit etre prdvu au moins trois pompes actionndes par une source d'dnergie et relides
au collecteur principal d'ass~chement, l'une d'entre elles pouvant etre entrainde par rappareil
propulsif. Quand le critdrium de service est egal ou supdrieur A 30, une pompe inddpendante
suppldmentaire actionnde par une source d'dnergie doit tre prdvue.

2.3. Dans toute la mesure possible, les pompes d'ass&hement actionndes par une source
d'6nergie doivent etre placdes dans des compartiments 6tanches sdpards et situds ou dispos6s de
telle sorte qu'une mme avarie ne puisse pas en amener 'envahissement simultan6. Si rappareil
propulsif principal, les machines auxiliaires et les chaudi~res sont installds dans deux ou plus de
deux compartiments 6tanches, les pompes susceptibles d'tre utilisdes comme pompes d'ass -
chement doivent, autant que possible, etre rdparties dans ces divers compartiments.
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2.4. Sur les navires d'une longueur 6gale ou sup~rieure A 91,5 metres, ou dont le crit6-
rium de service est 6gal ou sup6rieur A 30, toutes mesures ncessaires doivent tre prises afin
qu'une au moins des pompes d'ass&hement mues par une source d'6nergie puisse tre utilis~e
normalement dans tout 6tat d'envahissement auquel le navire doit tre en mesure de resister.
Ces mesures sont les suivantes :
1. Une des pompes d'ass&hement exig6es doit tre une pompe de secours d'un type submer-

sible 6prouv6, ayant sa source d'6nergie situ~e au-dessus du pont de cloisonnement; ou

2. Les pompes d'asschement et les sources d'6nergie correspondantes doivent re r~parties
sur toute la longueur du navire de telle mani~re qu'une pompe au moins situ6e dans un
compartiment exempt d'avarie puisse &re utilis6e.
2.5. Chaque pompe d'ass~chement exig~e, A l'exception des pompes suppl~mentaires qui

peuvent etre pr6vues pour les coquerons seulement, doit &re dispos6e de mani~re A pouvoir
aspirer dans un compartiment quelconque pour lequel l'ass~chement est exig6 en application
des dispositions du paragraphe 1.1.

2.6. Chaque pompe d'asschement mue par une source d'6nergie doit atre capable de
pomper l'eau dans le collecteur principal d'asschement prescrit A une vitesse d'au moins
2 mtres/seconde. Les pompes d'asschement ind6pendantes actionn6es par une source d'6ner-
gie et plac~es dans des locaux de machines doivent avoir des aspirations directes dans ces
locaux, avec cette r6serve qu'il ne peut Etre exig6 plus de deux aspirations pour l'un quelconque
de ces locaux. Lorsque de telles aspirations sont au nombre de deux ou plus, on doit en pr6voir
au moins une de chaque bord du navire. L'Administration peut exiger que les pompes d'ass -
chement ind~pendantes actionndes par une source d'6nergie et plac~es dans d'autres locaux
aient des aspirations directes s6par6es. Les aspirations directes doivent atre convenablement
dispos6es et celles qui sont situ6es dans un local de machines doivent re d'un diamtre au
moins 6gal A celui qui est exig6 pour le collecteur principal d'asschement.

2.7.1. En plus de l'aspiration ou des aspirations directes prescrites au paragraphe 2.6,
une aspiration directe A partir du niveau d'ass&hement du local des machines branche sur la
pompe de circulation principale et munie d'un clapet de non-retour doit etre situ6e dans le local
des machines. Le diamtre du tuyau de cette aspiration directe doit atre au moins 6gal aux deux
tiers de celui de l'orifice d'aspiration de la pompe pour les navires A vapeur et 6gal A celui de
l'orifice d'aspiration de la pompe pour les navires L moteur.

2.7.2. Si, de ravis de l'Administration, la pompe de circulation principale ne convient
pas h cette fin, une aspiration directe de secours, installke dans les memes conditions, doit 8tre
branch6e sur la pompe ind6pendante la plus importante mue par une source d'6nergie; le dia-
metre du tuyau de l'aspiration directe ainsi branch6e doit etre 6gal A celui de l'orifice d'aspira-
tion de la pompe int6ress6e. Le d6bit de cette pompe, lorsque raspiration directe prcit~e est en
service, doit &re sup~rieur, d'une quantit6 jug6e satisfaisante par l'Administration, A celui qui
est exig6 pour une pompe d'asschement de l'installation.

2.7.3. Les tiges de commande des organes de sectionnement de raspiration directe et de
la prise d'eau h la mer doivent monter nettement au-dessus du parquet du local des machines.

2.8. Tous les tuyautages d'ass&hement doivent etre ind6pendants, jusqu'au raccorde-
ment aux pompes, des autres tuyautages.

2.9. Le diamtre du collecteur principal doit etre calcul6 A partir de la formule suivante.
Toutefois, le diamtre int~rieur reel du collecteur principal peut atre arrondi L la valeur norma-
lis6e la plus proche jug6e acceptable par 'Administration:

d = 25 + 1,684!L(B + D)

Dans cette formule :
d est le diamtre intrieur du collecteur principal, en millim~tres;

L et B sont la longueur et la largeur du navire en metres, au sens de la d6finition de la
r~gle 2; et
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D est le creux sur quille du navire, mesur& au pont de cloisonnement, en metres.
Le diamtre des d6rivations doit 8tre conforme aux prescriptions de l'Administration.
2.10. Des mesures doivent etre prises pour qu'un compartiment desservi par une aspira-

tion d'asschement ne puisse atre envahi dans l'hypoth~se oit le tuyau correspondant viendrait A
etre fractur6 ou endommag6 dans un autre compartiment A la suite d'un abordage ou d'6choue-
ment. A cette fin, lorsque le tuyau en question se trouve, en une partie quelconque du navire, A
une distance du bord6 inf6rieure A un cinqui~me de la largeur du navire (telle que d6finie A la
r~gle 2 et mesur6e perpendiculairement au plan longitudinal au niveau de la ligne de charge
maximale de compartimentage) ou lorsqu'il se trouve dans un tunnel de quille, il doit etre pour-
vu d'un clapet de non-retour dans le compartiment contenant l'aspiration.

2.11. Les bootes de distribution et les sectionnements faisant partie du syst~me d'assche-
ment doivent etre dispos6s de telle sorte qu'en cas d'envahissement on puisse faire aspirer une
des pompes d'asschement dans un compartiment quelconque; en outre, la mise hors service
d'une pompe ou de son tuyau de raccordement au collecteur principal, lorsqu'ils sont situ~sA
une distance du bord6 inf~rieure A un cinquikme de la largeur du navire, ne doit pas empecher
d'utiliser le reste de l'installation d'ass&hement. S'il n'y a qu'un r6seau de tuyaux commun A
toutes les pompes, les sectionnements qu'il est n6cessaire de manoeuvrer pour r6gler les aspira-
tions de cale doivent pouvoir etre command6s d'un point situ6 au-dessus du pont de cloisonne-
ment. Si, en plus du r6seau principal de tuyautage d'asschement, il y a un r6seau de secours, il
doit etre ind~pendant du r~seau principal, et dispos6 de telle sorte qu'une pompe puisse aspirer
dans un compartiment quelconque en cas d'envahissement comme prescrit au paragraphe 2. 1;
dans ce cas, il est seulement indispensable que les sectionnements n6cessaires au fonctionne-
ment du r6seau de secours puissent atre command6s d'un point situ au-dessus du pont de
cloisonnement.

2.1.2. Tous les dispositifs de commande des sectionnements, mentionn6s au para-
graphe 2.11, qui peuvent etre command6s d'un point situ6 au-dessus du pont de cloisonnement
doivent etre clairement reports A chaque emplacement de commande et munis d'indicateurs
permettant de voir si les organes de sectionnement int6ress6s sont ouverts ou ferm~s.

3. Navires de charge
Il doit atre pr~vu au moins deux pompes actionn6es par une source d'6nergie et reli~es au

collecteur principal d'asschement, l'une d'entre elles pouvant tre entrain6e par l'appareil pro-
pulsif. Lorsque r'Administration estime que la s6curit6 du navire n'est pas diminu6e, elle peut
dispenser de l'obligation d'installer des dispositifs d'asschement dans certains compartiments.

Rfgle 22. RENSEIGNEMENTS SUR LA STABILITE DES NAVIRES A PASSAGERS

ET DES NAVIRES DE CHARGE*

1. Tout navire A passagers, quelles que soient ses dimensions, et tout navire de charge
d'une longueur, telle que d6finie dans la Convention sur les lignes de charge en vigueur, 6gale
ou sup6rieure A 24 mtres, doivent subir, apr~s ach~vement, un essai permettant de determiner
les 616ments de leur stabilit6. Le capitaine doit recevoir tous les renseignements jug6s satisfai-
sants par l'Administration qui lui sont n~cessaires pour lui permettre d'obtenir, d'une maniire
simple et rapide, les caract6ristiques pr~cises de stabilit6 du navire dans les diverses conditions
de service; une copie de ces renseignements sur la stabilit6 doit etre remise A l'Administration.

2. Si un navire subit des modifications ayant pour effet de modifier de fagon appr6ciable
les renseignements sur la stabilit6 fournis au capitaine, des renseignements mis A jour doivent
tre fournis. Si n6cessaire, un nouvel essai de stabilit6 est effectu6.

* 1 convient de se reporter A la recommandation relative A la stabilit6 l'Atat intact des navires A passagers et des
navires de charge d'une longueur inf~rieure & 100 metres et aux amendements & cette recommandation [rdsolu-
tion A.167(ES.IV)' et r6solution A.206(VII)l de 'Organisation].

I Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Rdsolutions et autres d6cisions,
Assembi6e, quatritme session extraordinare, 26-28 novembre 1968, p. 56.

2 Ibid., septirne session, 5-15 octobre 1971, p. II
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3. L'Administration peut dispenser un navire donn6 de l'essai de stabilit6 si elle dispose
des 616ments de base d~duits de 'essai de stabilit6 d'un navire identique et s'il est 6tabli, ii sa
satisfaction, que tous les renseignements relatifs A la stabilit6 du navire en cause peuvent tre
valablement utilisds.

4. L'Administration peut 6galement dispenser de l'essai de stabilitd un navire ou une
cat~gorie de navires sp6cialement conqus pour le transport de liquide ou de minerai en vrac
Iorsque les donn6es existantes pour des navires semblables d6montrent clairement que, 6tant
donn6 les proportions et les dispositions du navire, il aura, dans toutes les conditions de charge-
ment problables, un module de stabilit6 plus que suffisant.

R~gle 23. DOCUMENTS POUR LE CONTR6LE DES NAVIRES A PASSAGERS EN CAS D'AVARIE

Des plans obi figurent clairement, pour chaque pont et cale, les limites des compartiments
6tanches, les ouvertures qui y sont pratiqu6es avec leurs dispositifs de fermeture et 'emplace-
ment des commandes, ainsi que les dispositions A prendre pour corriger toute gite caus6e par
l'envahissement, doivent atre exposes de mani~re permanente A la vue de l'officier ayant la
responsabilitd du navire. En outre, des opuscules contenant les mmes renseignements doivent
tre mis h la disposition des officiers du navire.

Rigle 24. MARQUAGE, MANCEUVRES ET INSPECTIONS PERIODIQUES DES PORTES IETANCHES, ETC.,

A BORD DES NAVIRES k PASSAGERS

1. Cette rfgle s'applique A tous les navires.
2.1. II doit etre proc~d chaque semaine A des exercices de manceuvre des portes 6tanches

bkl'eau, des hublots, des sectionnements et des organes de fermeture des dalots, des manches A
escarbilles et des manches bL salet6s. Sur les navires effectuant des voyages dont la dur~e exc~de
une semaine, un exercice complet doit avoir lieu avant 'appareillage et d'autres ensuite apr~s la
navigation, A raison d'un au moins par semaine.

2.2. Toutes les portes 6tanches i reau, qu'elles soient A charnires ou mues par une
source d'6nergie, m6nag6es dans les cloisons transversales principales et utilis6es & la mer doi-
vent etre manceuvr6es quotidiennement.

3.1. Les portes 6tanches A 1'eau, y compris les m6canismes et indicateurs correspondants,
ainsi que tous les sectionnements dont la fermeture est n6cessaire pour rendre un compartiment
6tanche, et tous ceux qui commandent la maneuvre des traverses d'6quilibrage utilisables en
cas d'avarie, doivent Etre p6riodiquement inspect6s Ai la mer A raison d'une fois au moins par
semaine.

3.2. Ces portes, sectionnements et m6canismes doivent comporter les indications per-
mettant de les manceuvrer avec le maximum de sdcurit6.

Rbgle 25. MENTIONS AU JOURNAL DE BORD DES NAVIRES A PASSAGERS

1. Cette r~gle s'applique A tous les navires.
2. Les portes Ai charnires, panneaux d6montables, hublots, coup6es, portes de charge-

ment, sabords A charbon et autres ouvertures qui doivent rester ferm~s pendant la navigation
en application des pr6sentes r gles doivent 8tre ferm6s avant 'appareillage. Mention des heures
de fermeture de tous ces organes et des heures auxquelles auront W ouverts ceux dont les pr6-
sentes r~gles permettent l'ouverture doit atre faite au journal de bord prescrit par l'Adminis-
tration.

3. Mention de tous exercices et de toutes inspections prescrits par la rfgle 24 doit atre
faite au journal de bord; toute d~fectuosit6 constat~e y est explicitement notde.
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PARTIE C. INSTALLATIONS DE MACHINES

(Sauf disposition expresse contraire, la partie C s'applique aux navires A passagers
et aux navires de charge)

Rfgle 26. DISPOSITIONS GtNERALES

I. Les machines, chaudires et autres capacit~s sous pression, ainsi que les tuyautages et
accessoires associ6s, doivent tre congus et construits de mani~re A tre adapt6s au service au-
quel ils sont destin6s; ils doivent atre installds et prot~g6s de faqon A r~duire le plus possible tout
danger pour les personnes A bord, une attention toute particulire devant tre accord~e aux
pieces mobiles, aux surfaces chaudes et autres risques. I1 doit etre tenu compte, lors de la
conception, des matriaux utilis~s pour la construction, de I'usage auquel le mat6riel est
destin6, des conditions pr~vues d'exploitation et des conditions d'environnement k bord.

2. L'Administ ration doit accorder une attention particuli re A la fiabilit6 des 61ments de
propulsion essentiels qui ne sont pas mont6s en double et peut exiger que le navire dispose d'une
source s6par6e de puissance de propulsion lui permettant d'assurer une vitesse suffisante pour
naviguer, surtout s'il s'agit d'installations non conventionnelles.

3. II doit etre pr6vu des moyens d'assurer ou de r6tablir le fonctionnement normal des
machines propulsives mme en cas de d~faillance d'un des dispositifs auxiliaires essentiels. Une
attention toute particulire doit tre accord6e au mauvais fonctionnement des dispositifs
suivants :
1. Un groupe g6n6rateur qui sert de source principale d'6nergie 6lectrique;
2. Les sources d'alimentation en vapeur;
3. Les dispositifs d'alimentation en eau des chaudi~res;

4. Les dispositifs d'alimentation en combustible liquide des chaudi~res ou des moteurs;
5. Les sources d'huile de graissage sous pression;
6. Les sources d'eau sous pression;
7. Une pompe d'extraction et les dispositifs permettant de maintenir le vide dans les conden-

seurs;

8. L'alimentation en air des chaudi~res;
9. Un compresseur et un reservoir utilis6s pour le lancement ou les commandes;

10. Les dispositifs hydrauliques, pneumatiques et 6lectriques de commande de l'appareil
principal, y compris les h~lices A pas variable.

Toutefois, l'Administration peut, compte tenu des consid6rations globales de s6curit6,
admettre une r6duction partielle de la capacit6 de propulsion par rapport au fonctionnement
normal.

4. II doit etre pr6vu des moyens permettant de mettre en marche les machines sans aide
ext~rieure lorsque le navire est priv6 d'6nergie.

5. Avant d'etre mis en service pour la premiere fois, toutes les chaudikres, tous les 616-
ments des machines, tous les circuits de vapeur, les dispositifs hydrauliques, pneumatiques et
autres, ainsi que les accessoires associ6s, qui subissent des pressions internes, doivent etre
soumis A des essais appropri6s, y compris un essai de pression.

6. L'appareil propulsif principal et tous les dispositifs auxiliaires essentiels A la propul-
sion et i la s6curit6 du navire doivent etre congus de fagon A fonctionner tels qu'ils ont &6 ins-
tall6s A bord, lorsque le navire est en position droite ou lorsqu'il a une inclinaison inf6rieure ou
6gale , 15 degr6s d'un bord ou de 'autre en condition statique (gite) et A 22,5 degr6s en condi-
tion dynamique (roulis) d'un bord ou de l'autre avec, simultan6ment, un tangage positif ou
n6gatif de 7,5 degr6s. L'Administration peut autoriser une modification de ces angles en tenant
compte du type, de la dimension et des conditions de service du navire.
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7. Des mesures doivent re prises pour faciliter le nettoyage, l'inspection et l'entretien de
l'appareil propulsif et des machines auxiliaires, y compris des chaudires et des capacitds sous
pression.

8. On doit accorder une attention particulire A la conception, A la construction et a I'ins-
tallation des circuits de l'appareil propulsif, de telle sorte que leurs vibrations, quel qu'en soit le
mode, n'exercent pas de contraintes excessives sur l'appareil propulsif dans les conditions nor-
males de fonctionnement.

Rfgle 27. MACHINES

I. Les machines qui pr~sentent un risque de survitesse doivent etre 6quip~es de disposi-
tifs qui empchent la vitesse de s(curit6 d'etre d~pass~e.

2. Les machines principales et auxiliaires, y compris les capacit(s sous pression, ou toute
partie de ces machines qui sont expos~es A des pressions internes et peuvent etre soumises A des
surpressions dangereuses doivent &re 6quip(es, si cela est possible, de dispositifs permettant de
les prot~ger contre des pressions excessives.

3. Tous les engrenages, arbres et accouplements utilis~s pour la transmission de la puis-
sance aux machines essentielles A la propulsion et A la s(curit6 du navire ou A la s(curit6 des per-
sonnes A bord doivent etre congus et construits de mani~re A r6sister aux contraintes maximales
de service auxquelles ils peuvent etre soumis dans toutes les conditions d'exploitation et on doit
tenir dfiment compte du type des moteurs qui les entrainent ou dont ils font partie.

4. Les moteurs A combustion interne ayant un alsage d'au moins 200 millimetres ou un
volume de carter d'au moins 0,6 metre cube doivent atre pourvus de clapets de s(curit6 contre
les explosions de carter d'un type appropri6 ayant une section de passage suffisante. Ces clapets
doivent etre disposes ou 6quip~s de dispositifs appropri~s afin que la direction de leur d(charge
permette de r~duire le plus possible les risques de blessure auxquels le personnel est expos6.

5. Les appareils propulsifs principaux A turbine et, le cas 6ch6ant, les appareils propul-
sifs principaux A combustion interne ainsi que les machines auxiliaires doivent etre pourvus de
dispositifs d'arrt automatique en cas de d~faillance telle qu'un arret de l'alimentation en huile
de graissage, pouvant entrainer une panne totale, une avarie grave ou une explosion. L'Admi-
nistration peut autoriser des dispositions permettant la mise hors service des dispositifs d'arret
automatique.

Rfgle 28. MARCHE ARRIERE

1. La puissance en marche arritre doit etre suffisante pour assurer un contrale convena-
ble du navire dans toutes les circonstances normales.

2. I1 doit etre prouv6 que l'installation propulsive permet d'inverser le sens de la pouss~e
de l'hlice dans un ddlai convenable, de manire A arreter le navire sur une distance raisonnable
lorsque celui-ci fait route en marche avant A la vitesse maximale de service et les r(sultats corres-
pondants doivent etre relevs*.

3. Le capitaine ou le personnel d(sign6 doit pouvoir disposer A bord des temps d'arrzt,
caps du navire et distances relev~s au cours des essais, ainsi que des r(sultats des essais effectu~s
en vue de determiner l'aptitude des navires A plusieurs h6lices A naviguer et A manceuvrer lors-
qu'une ou plusieurs h~lices sont hors d'6tat de fonctionner*.

4. Lorsque le navire est dquip6 de moyens suppl(mentaires pour manoeuvrer ou s'arr&er,
il convient de mettre A l'6preuve leur efficacit6 et de relever les r~sultats des essais de la maniire
indiqu~e aux paragraphes 2 et 3.

* I1 convient de se reporter la recommandation sur les renseignements A faire figurer dans les manuels de
manceuvre, qui a t adopte par l'Organisation [r~solution A.209(VII)'].

1Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Rdsolutions et autres decisions,
Assemblde, septikme session, 5-15 octobre 1971, p. 25.
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Rgle 29. APPAREIL A GOUVERNER

1. Sauf disposition expresse contraire, tout navire doit etre dquip6 d'un appareil A gou-
verner principal et d'un appareil A gouverner auxiliaire jug6s satisfaisants par I'Administration.
L'appareil AL gouverner principal et l'appareil A gouverner auxiliaire doivent tre congus de
mani~re qu'une dgfaillance de l'un d'eux ne rende pas l'autre inutilisable.

2.1. Tous les composants de I'appareil A gouverner et la mche du gouvernail doivent
etre de construction jug~e robuste et fiable par 'Administration. Il convient de s'assurer tout
particulirement que chaque composant essentiel qui n'existe pas en double pr6sente une apti-
tude convenable. Tout composant essentiel qui n'existe pas en double doit avoir, aux endroits
appropri6s, des paliers antifriction, tels que des paliers A billes, des paliers a rouleaux ou des
paliers lisses qui sont soit graissts & vie, soit munis de dispositifs de graissage.

2.2. La pression de calcul servant A d6terminer r'chantillonnage des tuyautages et autres
composants de 'appareil A gouverner soumis A une pression hydraulique interne doit etre d'au
moins 1,25 fois la pression maximale de service A pr6voir dans les conditions de fonctionne-
ment fix6es au paragraphe 3.2 compte tenu de la pression qui peut exister dans la partie A basse
pression du syst~me. Si l'Administration le juge utile, des critres de fatigue doivent tre ap-
pliqu6s pour la conception des tuyautages et composants, compte tenu des pulsations de pres-
sion dues aux charges dynamiques.

2.3. Toute partie du syst me hydraulique qui peut tre isolde et dans laquelle peut se pro-
duire une pression due A la source d'6nergie ou A des forces ext6rieures doit atre dot6e de sou-
papes de sfiret. Le tarage des soupapes de sfiret6 ne doit pas d6passer la pression de calcul. Les
soupapes doivent etre de dimension ad6quate et atre install6s de manire A 6viter une hausse
excessive de pression au-delA de la pression de calcul.

3. L'appareil A gouverner principal et la mche du gouvernail doivent remplir les condi-
tions suivantes :
1. Etre d'une construction suffisamment solide et pouvoir gouverner le navire en marche

avant et A la vitesse maximale de service, ce qui doit atre d~montr6;
2. Pouvoir, le navire 6tant A son tirant d'eau le plus N1ev6 et en marche avant A la vitesse maxi-

male de service, orienter le gouvernail de la position 35 degr6s d'un bord A la position
35 degr6s de l'autre bord et, dans les mames conditions, l'orienter de 35 degr6s de n'importe
quel bord A 30 degr6s de 'autre bord en 28 secondes au maximum;

3. Etre actionn6s par une source d'6nergie lorsque cela est n6cessaire pour satisfaire aux dis-
positions du paragraphe 3.2 et dans tous les cas o/i rAdministration exige une mche de
gouvernail dont le diamrtre A la hauteur de la barre est sup6rieur A 120 millimetres, ce dia-
metre ne tenant pas compte du renforcement dventuel pour la navigation dans les glaces;

4. Etre con~us de manire A ne pas etre endommag6s A la vitesse maximale en marche arrire;
toutefois, il n'est pas n6cessaire d'effectuer des essais A la vitesse maximale en marche
arri~re et A l'angle de barre maximal pour prouver que leur conception rdpond A cette pres-
cription.
4. L'appareil A gouverner auxiliaire doit remplir les conditions suivantes:

1. Etre d'une construction suffisamment solide et pouvoir gouverner le navire A une vitesse de
navigation acceptable; il doit pouvoir etre mis rapidement en action en cas d'urgence;

2. Pouvoir orienter le gouvernail de la position 15 degr6s d'un bord A la position 15 degr6s de
'autre bord en 60 secondes au plus, le navire 6tant A son tirant d'eau le plus Mlev6 et en
marche avant A une vitesse 6gale A la moiti6 de la vitesse maximale de service ou A la vitesse
de 7 noeuds si cette dernire est plus 6lev6e;

3. Etre actionn6 par une source d'6nergie lorsque cela est n6cessaire pour satisfaire aux dispo-
sitions du paragraphe 4.2 et dans tous les cas oii 'Administration exige une mche de gou-
vernail dont le diamtre A la hauteur de la barre est supdrieur A 230 millim~tres, ce diamtre
ne tenant pas compte du renforcement 6ventuel pour la navigation dans les glaces.
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5. Les groupes moteurs de l'appareil A gouverner principal et les groupes moteurs de l'ap-
pareil A gouverner auxiliaire :
1. Doivent etre congus de maniire A se remettre automatiquement en marche lorsque I'ali-

mentation en 6nergie est r~tablie apr~s une panne de [cette alimentation];
2. Doivent pouvoir tre mis en marche A partir d'un emplacement situ6 sur la passerelle de

navigation. En cas de d~faillance de I'alimentation en ,nergie de I'un quelconque des
groupes moteurs de l'appareil A gouverner, une alarme sonore et visuelle doit etre donn6e
sur la passerelle de navigation.
6.1. Lorsque I'appareil A gouverner principal comporte deux groupes moteurs identiques

ou davantage, il n'est pas n~cessaire de pr6voir un appareil A gouverner auxiliaire si :
1. Dans le cas des navires A passagers, I'appareil A gouverner principal peut actionner le gou-

vernail dans les conditions requises au paragraphe 3.2 lorsque l'un quelconque des groupes
moteur est hors service;

2. Dans le cas des navires de charge, l'appareil A gouverner principal peut actionner le gouver-
nail dans les conditions requises au paragraphe 3.2 lorsque tous les groupes moteurs sont
en service;

3. L'appareil A gouverner principal est conqu de mani~re qu'apris une d6faillance unique de
son circuit de tuyautages ou de l'un des groupes moteurs, le dispositif d6fectueux puisse
etre isoIM pour qu'il soit possible de conserver ou de retrouver rapidement une aptitude A
manoeuvrer.
6.2. L'Administration peut, jusqu'au Ier septembre 1986, continuer h accepter l'installa-

tion d'un appareil A gouverner dont la fiabilit6 est 6prouv~e mais qui ne satisfait pas aux
prescriptions du paragraphe 6.1.3 applicables au syst~me hydraulique.

6.3. Les appareils A gouverner qui ne sont pas de type hydraulique doivent r~pondre A
des normes 6quivalant aux prescriptions du present paragraphe, A la satisfaction de l'Adminis-
tration.

7. La commande de l'appareil A gouverner doit pouvoir se faire:
1. Dans le cas de l'appareil A gouverner principal, A partir de la passerelle de navigation ainsi

que du local de l'appareil A gouverner;
2. Lorsque I'appareil k gouverner principal est conqu conform6ment aux dispositions du

paragraphe 6, par deux dispositifs de commande ind~pendants pouvant tous deux etre
actionn~s A partir de la passerelle de navigation. I n'est pas n6cessaire pour cela que la roue
ou le levier du gouvernail soit install6 en double. Lorsque le dispositif de commande com-
prend un t6l moteur hydraulique, un deuxi~me dispositif de commande indfpendant n'est
pas ncessaire, sauf A bord des navires-citernes, navires-citernes pour produits chimiques
ou transporteurs de gaz d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 10 000 tonneaux;

3. Dans le cas de l'appareil A gouverner auxiliaire, A partir du local de l'appareil 4 gouverner.
Lorsque l'appareil A gouverner auxiliaire est actionn6 par une source d'6nergie, il doit aussi
etre 6quip6 d'un dispositif de commande actionn6 A partir de la passerelle de navigation et
ind6pendant du dispositif de commande de l'appareil 4 gouverner principal.
8. Tout dispositif de commande de l'appareil A gouverner principal ou de l'appareil A

gouverner auxiliaire qui est actionn6 A partir de la passerelle de navigation doit satisfaire aux
dispositions suivantes :
1. Lorsqu'il est 6lectrique, il doit atre desservi par son propre circuit distinct aliment6 par un

circuit force de l'appareil A gouverner A partir d'un point situ6 A l'intrieur du local de I'ap-
pareil A gouverner, ou directement par des barres du tableau de distribution alimentant ce
circuit force en un endroit du tableau adjacent A l'alimentation du circuit force de l'ap-
pareil A gouverner;
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2. On doit pr~voir dans le local de l'appareil h gouverner des moyens permettant d'isoler tout
dispositif de commande actionn6 depuis la passereile de navigation de 'appareil h gouverner
auquel il est reli6;

3. I1 doit pouvoir etre mis en marche A partir d'un emplacement situ6 sur la passerelle de navi-
gation;

4. En cas de d6faillance de ralimentation en 6nergie 6lectrique d'un dispositif de commande
de l'appareil A gouverner, une alarme sonore et visuelle doit etre donn6e sur la passerelle de
navigation;

5. Seule la protection contre les courts-circuits doit etre assur6e pour les circuits d'alimenta-
tion des dispositifs de commande de l'appareil A gouvemer.
9. Les circuits force et les dispositifs de commande de l'appareil A gouverner ainsi que les

composants, cables et tuyautages associ6s prescrits A la pr6sente r~gle et A la rfgle 30 doivent,
sur toute leur longueur, etre aussi 6cartgs que cela est possible dans la pratique.

10. Il convient de prgvoir un moyen de communication entre la passerelle de navigation
et le local de l'appareil A gouverner.

11. La position angulaire du gouvernail doit:
1. Etre indiqu6e sur la passerelle de navigation lorsque 'appareil A gouverner principal est

actionn6 par une source d'6nergie. L'indicateur de l'angle de barre doit atre ind6pendant du
dispositif de commande de l'appareil A gouverner;

2. Pouvoir etre v6rifi6e depuis le local de l'appareil A gouverner.
12. Il faut pr6voir pour les appareils A gouverner hydrauliques actionn6s par une source

d'6nergie :
1. Des dispositions pour maintenir la propret6 du fluide hydraulique en tenant compte du

type et de la conception du syst~me hydraulique;
2. Pour chaque r6servoir de fluide hydraulique, une alarme de niveau bas qui signale une

fuite de fluide hydraulique le plus rapidement possible. Une alarmesonore et visuelle doit
etre donn6e sur la passerelle de navigation et dans les locaux de machines A un endroit oil
elle peut etre facilement observ6e;

3. Lorsque l'appareil A gouverner principal doit etre actionn6 par une source d'6nergie, une
caisse de reserve fixe, d'une capacit6 suffisante pour remplir A nouveau au moins un dispo-
sitif de transmission de la puissance, y compris le reservoir. Cette caisse doit etre raccord6e
en permanence aux systbmes hydrauliques par des tuyautages de manibre que ces systbmes
puissent etre rapidement remplis A nouveau, A partir d'un emplacement situ6 A l'int6rieur
du local de l'appareil A gouverner. La caisse de r6serve doit etre pourvue d'une jauge.
13. Le local de l'appareil A gouverner doit r6pondre aux conditions suivantes :

1. Etre d'un acc~s facile et, dans la mesure oii cela est possible dans la pratique, etre un local
distinct des locaux de machines;

2. Des dispositions appropri6es doivent etre pr6vues pour garantir que l'on puisse acc6der,
pour travailler, aux organes et commandes de l'appareil A gouverner. Ces dispositions doi-
vent comprendre des rambardes, des caillebotis ou d'autres surfaces antid6rapantes pour
assurer les conditions de travail appropri6es en cas de fuite de fluide hydraulique.
14. Lorsque le diamtre de la mnche du gouvernail, A la hauteur de la barre, doit tre

sup6rieur A 230 miIlimtres, ce diambtre ne tenant pas compte d'un renforcement 6ventuel pour
la navigation dans les glaces, il convient de pr~voir une alimentation en 6nergie de r6serve qui
entre automatiquement en action dans un dglai de 45 secondes et qui soit suffisante pour ali-
menter au moins le groupe moteur de l'appareil A gouverner r6pondant aux prescriptions du
paragraphe 4.2 ainsi que son dispositif de commande et l'indicateur d'angle de barre; cette ali-
mentation de reserve doit etre assur6e soit par la source d'6nergie de secours, soit par une
source d'6nergie ind~pendante situ6e dans le local de 'appareil A gouverner. Cette source
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d'6nergie ind~pendante doit 8tre r(serv~e A cet usage. Dans le cas d'un navire d'une jauge brute
6gale ou sup6rieure 4 10 000 tonneaux, la source assurant l'alimentation en 6nergie de r6serve
doit avoir une capacit6 suffisante pour pouvoir fonctionner de fagon continue pendant
30 minutes au moins. Pour les autres navires, elle doit pouvoir fonctionner de faqon continue
pendant 10 minutes au moins.

15. A bord de tous les navires-citernes, navires-citernes pour produits chimiques ou
transporteurs de gaz d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 10 000 tonneaux et & bord de tous
les autres navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 70 000 tonneaux, l'appareil k gou-
verner principal doit comporter deux groupes moteurs identiques ou davantage, conformes
aux dispositions du paragraphe 6.

16. Les prescriptions suivantes s'appliquent aux navires-citernes, navires-citernes pour
produits chimiques ou transporteurs de gaz d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 10 000 ton-
neaux, sous r6serve des dispositions du paragraphe 17 :
1. En cas de perte de l'aptitude & manceuvrer due A une d6faillance unique d'un 16ment quel-

conque de I'un des dispositifs de transmission de la puissance de 'appareil A gouverner
principal, A 'exception de la barre, du secteur de barre ou des composants servant aux
mmes fins, ou d'un grippage des actionneurs de gouvernail, il doit etre possible de retrou-
ver une aptitude A manceuvrer en 45 secondes au plus apr~s la d6faillance d'un des disposi-
tifs de transmission de la puissance;

2. L'appareil A gouverner principal doit comprendre soit:
2.1. Deux dispositifs de transmission de la puissance ind6pendants et distincts, capables

chacun de r~pondre aux prescriptions du paragraphe 3.2; soit
2.2. Au moins deux dispositifs de transmission de la puissance identiques qui, fonction-

nant simultan~ment en service normal, puissent r~pondre aux prescriptions du para-
graphe 3.2. Lorsque cela est n6cessaire pour r~pondre A la pr~sente prescription, les
dispositifs hydrauliques de transmission de la puissance doivent atre reli6s entre eux.
En cas de fuite d'un dispositif hydraulique, celle-ci doit etre d6tect6e et le dispositif
d6fectueux isolM automatiquement de mani~re que le ou les autres dispositifs conti-
nuent A fonctionner normalement;

3. Les appareils h gouverner qui ne sont pas de type hydraulique doivent r6pondre A des
normes 6quivalentes.
17. Pour les navires-citernes, navires-citernes pour produits chimiques ou transporteurs de

gaz d'une jauge brute gale ou sup6rieure A 10 000 tonneaux, mais d'un port en lourd inf6rieur A
100 000 tonnes, on peut autoriser des solutions autres que celles 6nonc6es au paragraphe 16,
qui ne doivent pas forc6ment appliquer le crit~re de la d6faillance unique A l'actionneur ou aux
actionneurs de gouvernail, pourvu que l'on obtienne une norme de s6curit quivalente et que
les conditions suivantes soient remplies :
1. En cas de perte de 'aptitude A manceuvrer due A une d6faillance unique d'un 616ment quel-

conque du circuit de tuyautages ou de l'un des groupes moteurs, une aptitude A
manoeuvrer est retrouv6e en 45 secondes au plus; et

2. Lorsque 'appareil A gouverner comporte un seul actionneur de gouvernail, il est accord6
une attention particulire A l'analyse des contraintes lors de la conception, y compris A
l'analyse du comportement A la fatigue et des conditions de propagation des fissures, en
tant que de besoin, au matiriau utilis6, A l'installation des dispositifs d'tanch&t6, aux
essais et A l'inspection ainsi qu'aux dispositions prises pour assurer l'entretien efficace.
Compte tenu de ce qui pr&de, 'Administration doit adopter une r6glementation qui
comprenne les dispositions des directives pour 'approbation des actionneurs de gouvernail
non install6s en double A bord des navires-citernes, navires-citernes pour produits chi-
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miques et transporteurs de gaz d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 10 000 tonneaux,
mais d'un port en lourd inf6rieur A [100 000] tonnes adopt6es par 1' Organisation*.

18. L'Administration peut, dans le cas d'un navire-citerne, d'un navire-citerne pour pro-
duits chimiques ou d'un transporteur de gaz d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 10 000 ton-
neaux mais d'un port en lourd inf~rieur A 70 000 tonnes, et jusqu'au le r septembre 1986, conti-
nuer a accepter des appareils A gouverner qui sont r6put6s fiables mais qui ne satisfont pas au
critre de la d6faillance unique prescrit au paragraphe 16 pour les dispositifs hydrauliques.

19. Les navires-citernes, navires-citernes pour produits chimiques ou transporteurs de
gaz d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 10 000 tonneaux, construits avant le Ier septembre
1984, doivent, le 1er septembre 1986 au plus tard, etre conformes aux conditions suivantes :

1. Ils doivent satisfaire aux dispositions des paragraphes 7.1, 8.2, 8.4, 10, 11, 12.2, 12.3
et 13.2;

2. Deux dispositifs de commande de l'appareil A gouverner ind6pendants et pouvant chacun
etre actionn6 A partir de la passerelle de navigation doivent etre pr~vus. Toutefois, il n'est
pas n6cessaire que la roue ou le levier du gouvernail soit installM en double;

3. En cas de d~faillance du dispositif de commande de l'appareil A gouverner en service,
l'autre dispositif doit pouvoir etre imm6diatement mis en marche A partir d'un emplace-
ment situ6 sur la passerelle de navigation; et

4. Chaque dispositif de commande de l'appareil A gouverner doit, lorsqu'il est dlectrique, &re
desservi par son propre circuit distinct aliment6 par le circuit force de l'appareil A gouver-
ner, ou directement par des barres du tableau de distribution alimentant ce circuit force en
un endroit du tableau adjacent A l'alimentation du circuit force de l'appareil A gouverner.
20. En plus des prescriptions 6nonc6es au paragraphe 19, A bord des navires-citernes,

navires-citernes pour produits chimiques ou transporteurs de gaz, d'une jauge brute 6gale ou
sup6rieure A 40 000 tonneaux, construits avant le 1er septembre 1984, les appareils A gouverner
doivent, le 1 er septembre 1988 au plus tard, tre congus de mani~re qu'en cas de d6faillance
unique des tuyautages ou de lun des groupes moteurs, il soit possible de conserver une aptitude
A manoeuvrer ou de limiter le mouvement du gouvernail de mani~re qu'une aptitude A
manceuvrer puisse etre retrouv6e rapidement. Les dispositifs ci-apr~s peuvent &re utilis6s A
cette fin :
1. Un dispositif ind6pendant permettant de freiner le gouvernail; ou
2. Des soupapes A action rapide pouvant atre manceuvr6es manuellement pour isoler le ou les

actionneurs de gouvernail du circuit hydraulique ext~rieur ainsi qu'un dispositif permet-
tant de remplir A nouveau directement les actionneurs grace A une pompe fixe ind6pen-
dante actionn6e par une source d'6nergie et un r6seau de tuyautages; ou

3. Lorsque les dispositifs hydrauliques sont reli6s entre eux, on peut pr6voir une installation
telle que toute fuite d'un dispositif hydraulique puisse etre d~tect~e et que le dispositif d6-
fectueux puisse etre isold soit automatiquement, soit depuis la passerelle de navigation, de
manire que 'autre dispositif continue de fonctionner normalement.

Rfgle 30. PRESCRIPTIONS SUPPLtMENTAIRES APPLICABLES AUX APPAREILS
A GOUVERNER ELECTRIQUES OU tLECTROHYDRAULIQUES

1. Des indicateurs de fonctionnement des moteurs de tout appareil A gouverner 6lec-
trique ou 6lectrohydraulique doivent etre install~s sur la passerelle de navigation et A un poste
appropri6 de commande des machines principales.

* 11 convient de se reporter aux directives pour l'approbation des actionneurs de gouvernail non installs en double A

bord des navires-citemes, navires-citernes pour produits chimiques et transporteurs de gaz d'une jauge brute 6gale ou

sup~rieure A 10 000 tonneaux mais d'un port en lourd inf&ieur A 100 000 tonnes, qui ont W adoptes par l'Organisation
[resolution A.467(XII)'].

I Organisation maritime internationale, Rdsolutions et autres ddcisions, Assemblde, douzibme session,

9-20 novembre 1981, p. 70.
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2. Chaque appareil A gouverner 6lectrique ou 61ectrohydraulique comprenant un ou
plusieurs groupes moteurs doit tre desservi par au moins deux circuits r~serv~s A cet usage
aliment6s directement par le tableau principal; toutefois, 'un des circuits peut atre aliment6 par
l'interm6diaire du tableau de secours. Un appareil A gouverner 6lectrique ou 6lectrohydraulique
auxiliaire associ6 A un appareil 4 gouverner 6lectrique ou 6lectrohydraulique principal peut etre
reli6 & 'un des circuits alimentant ce dernier. Les circuits qui desservent un appareil h gouverner
6lectrique ou 6lectrohydraulique doivent avoir une capacit6 nominale suffisante pour alimenter
tous les moteurs qui peuvent leur etre reli6s simultan6ment et peuvent devoir fonctionner
simultan6ment.

3. Les circuits et moteurs prcit6s doivent tre prot~g6s contre les courts-circuits et 6qui-
p6s d'une alarme de surcharge. Les dispositifs de protection contre les surintensit6s, y compris
les courants de d~marrage, lorsqu'il en existe, doivent entrer en action lorsque le courant est au
moins 6gal au double du courant A pleine charge du moteur ou du circuit prot~g6 et atre congus
de manire b laisser passer les courants de d6marrage appropri6s. Lorsqu'on utilise une source
triphas6e, il convient de pr6voir une alarme qui indiquera la d~faillance de l'une quelconque des
phases d'alimentation. Les alarmes prescrites au present paragraphe doivent tre des alarmes A
la fois sonores et visuelles install6es dans le local des machines principales ou au local de com-
mande habituel des machines principales, en un emplacement d'oii elles peuvent atre facilement
observ6es. Ces alarmes doivent 6galement satisfaire aux prescriptions de la rfgle 51 lorsqu'elle
est applicable.

4. A bord des navires d'une jauge brute inf6rieure A 1 600 tonneaux, si un appareil k gou-
verner auxiliaire qui, aux termes des dispositions de la rfgle 29.4.3, doit Ztre actionn6 par une
source d'6nergie n'est pas actionn6 par une source d'6nergie 6lectrique ou est actionn6 par un
moteur 6lectrique destin6 principalement k d'autres services, rappareil A gouverner principal
peut etre aliment6 par un seul circuit venant du tableau principal. Lorsqu'un tel moteur est uti-
lis pour actionner cet appareil A gouverner auxiliaire, l'Administration peut permettre qu'il
soit ddrog6 A 'application de la prescription du paragraphe 3 si elle est satisfaite des dispositifs
de protection, ainsi que de l'application des prescriptions des rfgles 29.5.1 et 2 et 29.7.3 appli-
cables aux appareils A gouverner auxiliaires.

Rfgle 31. COMMANDE DES MACHINES

1. Les machines principales et auxiliaires essentielles k la propulsion et A la s6curit6 du
navire doivent etre munies de moyens permettant de les exploiter et de les commander avec effi-
cacit6.

2. Lorsque l'appareil propulsif est command6 A distance h partir de la passerelle de navi-
gation et que les locaux de machines sont destin6s A atre surveillds par du personnel, les disposi-
tions suivantes sont applicables :
1. Dans toutes les conditions de navigation, y compris pendant la manoeuvre, on doit pou-

voir commander enti~rement a partir de la passerelle de navigation la vitesse, le sens de
pouss6e et, le cas 6ch~ant, le pas de l'hMlice;

2. La commande A distance doit s'effectuer, pour chaque h6lice ind6pendante, grace A un dis-
positif conqu et construit de telle mani~re qu'on puisse l'actionner sans qu'il soit n6cessaire
de prater une attention particulire aux donn6es relatives au fonctionnement de la
machine. Lorsque plusieurs h6lices doivent fonctionner simultandment, elles peuvent etre
command6es par un seul dispositif de commande;

3. L'appareil propulsif principal doit 8tre muni d'un dispositif d'arr~t d'urgence depuis la pas-
serelle, indfpendant du syst~me de commande A partir de la passerelle;

4. Les maneuvres des dispositifs de commande de l'appareil propulsif effectu&s A partir de
la passerelle de navigation doivent atre signalkes, selon le cas, au local de commande des
machines principales ou A la plate-forme de manceuvre;
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5. L'appareil propulsif ne doit pouvoir 8tre command6 A distance qu'A partir d'un seul empla-
cement A la fois; l'installation de dispositifs de commande interconnect6s est autoris~e A
chaque emplacement. Chaque emplacement doit atre muni d'un dispositif indiquant de
quel emplacement est command6 rappareil propulsif. Le transfert de la commande entre la
passerelle de navigation et les locaux de machines ne doit tre possible qu'A partir du local
des machines principales ou du local de commande des machines principales. Le syst~me
doit comprendre des moyens permettant d'empcher une modification sensible de la pous-
s6e propulsive lors du transfert de la commande d'un emplacement A un autre;

6. I doit &re possible de commander l'appareil propulsif sur place, meme en cas de d~fail-
lance d'une partie quelconque du syst~me de commande A distance;

7. Le dispositif de commande A distance doit 8tre congu de telle mani~re qu'en cas de d~fail-
lance, une alarme soit donne. A moins que l'Administration ne juge ces dispositions im-
possibles en pratique, la vitesse et le sens de pouss6e doivent rester ceux existant avant cette
d~faillance jusqu'au moment oiA la commande locale entre en action;

8. La passerelle de navigation doit tre munie d'appareils indiquant :
8.1. La vitesse et le sens de rotation de l'hMlice, lorsque celle-ci est A pales fixes;
8.2. La vitesse et le pas de l'h61ice, lorsque celle-ci est A pales orientables;

9. Il doit etre pr6vu, sur la passerelle de navigation et dans le local des machines, une alarme
de pression basse d'air de d~marrage tar~e A un niveau qui permette encore des d6marrages
de la machine principale. Si le syst~me de commande A distance de la machine propulsive
est congu pour permettre le d~marrage automatique, on doit limiter le nombre de tenta-
tives cons~cutives infructueuses de d6marrage automatique afin de maintenir A un niveau
suffisant la pression d'air n6cessaire au d6marrage sur place de la machine.
3. Lorsque l'appareil propulsif principal et les machines associ6es, y compris les sources

principales d'alimentation en 6nergie 6lectrique, sont 6quip~s A des degr6s divers de dispositifs
de commande automatiques ou A distance et sont surveill6s en permanence par du personnel A
partir d'un local de commande, ces dispositifs de commande doivent etre congus, 6quip~s et
installks de manire que le fonctionnement de la machine soit aussi stir et efficace que si elle 6tait
sous surveillance directe; A cet effet, les r gles 46 A 50 doivent etre appliques de mani~re appro-
pride. I1 faut accorder une attention particuli~re A ia protection de ces locaux contre l'incendie
et renvahissement.

4. En g6n~ral, le materiel automatique de lancement, de fonctionnement et de commande
doit comprendre des dispositifs A commande manuelle permettant de passer outre aux disposi-
tifs automatiques de commande. Une d6faillance d'une partie quelconque de ces syst~mes de
commande ne doit pas empecher rutilisation de la commande manuelle.

Rfgle 32. CHAUDItRES A VAPEUR ET CIRCUITS D'ALIMENTATION DES CHAUDIERES

1. Toutes les chaudi~res A vapeur et tous les g6n~rateurs de vapeur non soumis A l'action
de la flamme doivent etre dquip~s d'au moins deux soupapes de sfiret d'un debit convenable.
Toutefois, l'Administration peut, eu 6gard A la puissance ou A toute autre caract6ristique de la
chaudi~re ou du g~n~rateur de vapeur non soumis A l'action de la flanmue, autoriser qu'une
seule soupape de sfiret6 soit install~e si elle consid~re que cette protection contre le risque de
surpression est suffisante.

2. Toutes les chaudires A combustible liquide soumises A l'action de la flamme et desti-
nes A fonctionner sans surveillance de personnel doivent comporter des dispositifs de s6curit6
qui coupent l'alimentation en combustible liquide et qui d6clenchent une alarme en cas de
baisse du niveau d'eau, de d6faillance de 'alimentation en air ou de d~faillance de Ia flamme.

3. Les chaudi~res A tubes d'eau qui desservent des machines propulsives A turbine doi-
vent tre 6quipdes d'une alarme de haut niveau d'eau.
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4. Tous les dispositifs de production de vapeur dont I'exploitation est essentielle A la
sdcurit6 du navire, ou qui pourraient devenir dangereux en cas d'interruption de i'alimentation
en eau, doivent etre pourvus d'au moins deux circuits d'alimentation en eau inddpendants com-
prenant chacun une pompe d'alimentation; on peut toutefois admettre qu'il n'y ait qu'une seule
arrivde dans le collecteur de vapeur. A moins que, de par les caractdristiques de la pompe, il n'y
ait pas de risque de surpression, on doit prdvoir des moyens pour empecher qu'il y ait surpres-
sion en un point quelconque des circuits.

5. Les chaudires doivent Etre pourvues de dispositifs permettant de surveiller et de
contr6ler la qualit6 de l'eau d'alimentation. On doit prdvoir des dispositifs approprids permet-
tant d'empecher, dans la mesure du possible, l'arrive d'hydrocarbures ou d'autres agents
contaminants qui pourraient avoir un effet ndfaste sur les chaudires.

6. Les chaudi~res qui sont indispensables A la scurit6 du navire et qui sont congues pour
c-ntenir de l'eau A un niveau ddtermin6 doivent etre 6quip6es d'au moins deux indicateurs de
niveau dont un au moins doit etre une monture de niveau A lecture directe.

Rbgle 33. TUYAUX DE VAPEUR

1. Tous les tuyaux de vapeur et leurs accessoires dans lesquels la vapeur peut passer doi-
vent etre congus, construits et installds de fagon h resister aux contraintes maximales de service
auxquelles ils peuvent tre soumis.

2. Des dispositifs doivent etre prdvus pour purger tous les tuyaux de vapeur dans lesquels
des coups de belier dangereux pourraient se produire si ces dispositifs n'6taient pas installds.

3. Si un tuyau de vapeur ou un accessoire est susceptible de recevoir de la vapeur de
quelque source que ce soit A une pression supdrieure A celle pour laquelle il est conqu, ce tuyau
ou cet accessoire doit etre 6quip6 d'un ddtendeur convenable, d'une soupape de ddcharge et
d'un manomtre.

Rfgle 34. CIRCUITS D'AIR COMPRIMt

1. A bord de tout navire, des dispositifs doivent etre prdvus pour 6viter les surpressions
dans tous les 6lments du circuit d'air comprim6 et chaque fois que les chemises d'eau et les
enveloppes des compresseurs d'air et des rdfrigdrants peuvent etre soumises A des surpressions
dangereuses dues A un dWfaut d'tanchit des 6lments contenant de l'air comprim6. Tous les
circuits doivent etre munis de dispositifs limiteurs de pression approprids.

2. Les dispositifs principaux de ddmarrage A air des machines propulsives principales A
combustion interne doivent Ztre convenablement protdgds contre les effets des retours de
flamme et des explosions internes dans les tuyaux d'air de lancement.

3. Tous les tuyaux de refoulement des compresseurs d'air de lancement doivent mener
directement aux reservoirs d'air de lancement et tous les tuyaux d'air de lancement reliant les
r6servoirs d'air aux machines principales ou auxiliaires doivent etre compl~tement sdpards du
rdseau de tuyaux de refoulement des compresseurs.

4. Des mesures doivent etre prises pour rdduire le plus possible la pdn6tration d'huile
dans les circuits d'air comprim6 et pour les purger.

R~gle 35. DISPOSITIFS DE VENTILATION DES LOCAUX DE MACHINES

Les locaux de machines de la catdgorie A doivent atre convenablement ventils de fagon
que, lorsque les machines ou chaudires situdes dans ces locaux fonctionnent A pleine puis-
sance, dans toutes les conditions atmosphdriques, y compris par gros temps, 'alimentation en
air de ces locaux demeure addquate pour la s~curit6 et le confort du personnel ainsi que pour le
fonctionnement des machines. Tous les autres locaux de machines doivent etre convenable-
ment ventilds compte tenu de leur utilisation.
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Rfgle 36. PROTECTION CONTRE LE BRUIT*

Des mesures doivent 8tre prises pour r~duire le bruit de machines dans les locaux de
machines de sorte qu'il demeure en degA des niveaux admissibles fixes par l'Administration.
Lorsque le bruit ne peut etre suffisamment r6duit, il convenablement insonoriser la source de ce
bruit excessif ou l'isoler ou bien prdvoir un abri insonoris6 au cas oil il doit y avoir presence de
personnel dans le local. Si n~cessaire, des protge-tympans doivent etre fournis au personnel
qui doit p~n6trer dans ces locaux.

Rfgle 37. COMMUNICATION ENTRE LA PASSERELLE DE NAVIGATION ET LES LOCAUX DE MACHINES

Au moins deux moyens ind~pendants permettant de transmettre les ordres de la passerelle
de navigation A I'emplacement, dans le local des machines ou dans le local de commande, A par-
tir duquel les machines sont normalement commandoes doivent etre pr~vus: l'un de ces moyens
doit etre constitu& par un transmetteur d'ordres aux machines assurant une reproduction
visuelle des ordres et des r~ponses dchang~es entre le local des machines et la passerelle de navi-
gation. II doit etre pr~vu des moyens appropri~s permettant de communiquer avec tout autre
emplacement A partir duquel les machines peuvent etre commandoes.

Rfgle 38. DISPOSITIF D'ALARME DESTINE A PREVENIR LES MECANICIENS

II convient de prdvoir, A l'intention des m~caniciens, un dispositif d'alarme qui soit actionn6
A partir du local de commande des machines ou de la plate-forme de manoeuvre, selon le cas, et
qui soit clairement audible dans les locaux habitds affectds aux mdcaniciens.

Rfgle 39. POSITION DES INSTALLATIONS DE SECOURS A BORD DES NAVIRES A PASSAGERS

Les sources d'6nergie 6lectrique de secours, les pompes d'incendie, les pompes d'ass~che-
ment, & l'exception de celles qui desservent sp~cifiquement les espaces situ~s sur l'avant de la
cloison d'abordage, tout dispositif fixe d'extinction de l'incendie prescrit au chapitre 11-2, ainsi
que les autres installations de secours essentielles A la s6curitd du navire, A l'exception des guin-
deaux, ne doivent pas Etre install6s A l'avant de la cloison d'abordage.

PARTIE D. INSTALLATIONS ELECTRIQUES

(Sauf disposition expresse contraire, la partie D s'applique aux navires A passagers
et aux navires de charge)

Rfgle 40. DISPOSITIONS GENERALES
1. Les installations lectriques doivent tre telles que :

1. Tous les services dlectriques auxiliaires n~cessaires pour maintenir le navire dans des condi-
tions normales d'exploitation et d'habitabilitd soient assures sans avoir recours A la source
d'6nergie 6lectrique de secours;

2. Les services 6lectriques essentiels A la s6curit6 soient assur6s dans les situations critiques;
3. Les passagers, l'quipage et le navire soient prot6g6s contre les accidents d'origine 6lec-

trique.
2. L'Administration doit prendre les mesures n~cessaires pour veiller A ce que les disposi-

tions de la pr~sente partie qui concernent les installations 61ectriques soient mises en oruvre et
appliqu6es de mani~re uniforme**.

11 convient de se reporter au Recueil de rfgles sur les niveaux de bruit A bord des navires qui a 06 adopt6 par
I'Organisation [r6solution A.468(XnI)'].

I Organisation maritime intemationale, R'solutions et autres ddcisions, AssembMe, douzikme session, 9-20 no-

vembre 1981, p. 74.

** il convient de se reporter aux recommandations de la Commission 6lectrotechnique internationale, et notamment
A sa Publication 92 - Installations 6lectriques h bord des navires.
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Rfgle 41. SOURCE PRINCIPALE D'tNERGIE tLECTRIQUE ET DISPOSITIFS D'ECLAIRAGE

1.1. II doit etre pr~vu une source principale d'energie Nectrique de capacit6 suffisante
pour alimenter tous les services mentionn~s h la rfgle 40. 1. 1. Cette source principale d'6nergie
6lectrique doit comprendre deux groupes g~n~rateurs au moins.

1.2. La capacit6 de ces groupes g~nrateurs doit 8tre telle qu'en cas d'arret de l'un quel-
conque des groupes, il soit encore possible d'alimenter les services n~cessaires pour garantir des
conditions normales de propulsion et de s~curit6. Un confort correspondant aux conditions
minimales d'habitabilit6 doit 6galement 8tre assure, ce qui implique des services au moins suffi-
sants pour la preparation des repas, le chauffage, la r~frig~ration des produits m~nagers, la
ventilation m~canique et l'approvisionnement en eau douce et en eau sanitaire.

1.3. La source principale d'6nergie lectrique du navire doit etre conque de mani~re que
les services mentionn~s h la rfgle 40. 1. 1 puissent rester assures quels que soient la vitesse et le
sens de rotation des appareils propulsifs ou des arbres.

1.4. En outre, les groupes g~n~rateurs doivent atre tels qu'en cas de panne d'un groupe
g~n~rateur quelconque ou de sa machine d'entrainement, les groupes restants puissent assurer
l'alimentation des services dlectriques n~cessaires au lancement de 'appareil propulsif principal
A partir de la condition < navire priv6 d'6nergie>>. La source d'6nergie 6lectrique de secours peut
tre utilis~e pour un tel lancement si sa capacit6, seule ou combin~e avec celle de toute autre

source d'6nergie Nlectrique, est suffisante pour assurer en mame temps les services prescrits aux
rfgles 42.2.1 A 42.2.3 ou 43.2.1 A 43.2.4.

1.5. Lorsque les transformateurs constituent une partie essentielle du syst~me d'alimen-
tation 6lectrique prescrit au present paragraphe, le syst~me doit tre dispos6 de mani~re que la
continuit6 de l'alimentation soit assur~e, conform~ment aux prescriptions du present para-
graphe.

2. 1. Un circuit principal d'6clairage 6lectrique qui assure lNclairage de toutes les parties
du navire normalement accessibles aux passagers ou h r'quipage et utilis~es par eux doit etre
aliment6 par la source principale d'6nergie 6lectrique.

2.2. Le circuit principal d'6clairage 6lectrique doit atre conqu de mani~re qu'un incendie
ou tout autre accident survenant dans les espaces contenant la source principale d'6nergie 6lec-
trique, le materiel de transformation associk, s'il en existe, le tableau principal et le tableau
principal d'6clairage, ne puisse mettre hors de fonctionner le circuit d'6clairage 6lectrique de
secours prescrit aux r~gles 42.2.1 et 42.2.2 ou 43.2.1, 43.2.2 et 43.2.3.

2.3. Le circuit d'6clairage 6lectrique de secours doit etre conqu de mani~re qu'un incendie
ou tout autre accident survenant dans les espaces contenant la source d'6nergie 6lectrique de
secours, le materiel de transformation associ6, s'il en existe, le tableau de secours et le tableau
d'6clairage de secours ne puisse mettre hors d'6tat de fonctionner le circuit principal d'6clairage
6lectrique prescrit A la pr~sente r~gle.

3. Le tableau principal doit tre plac6 par rapport A un poste de g6n6ratrices principales
de telle sorte que, pour autant que ce soit possible, l'int6grit6 de ralimentation 6lectrique nor-
male ne puisse 8tre affecte que par un incendie, ou autre accident, se produisant dans un seul
compartiment. Toute enceinte contenant le tableau principal, tel qu'un local de commande des
machines situ6 dans les limites du local, n'est pas consid6rge comme s6parant le tableau des
g~n~ratrices.

4. Lorsque les groupes g6ngrateurs principaux ont une puissance 6lectrique installe
totale de plus de 3 m6gawatts, les barres principales doivent tre divis6es en deux parties au
moins, normalement religes par des connexions amovibles ou tout autre moyen approuv6; les
groupes g6n6rateurs et tout autre appareil en double doivent, dans toute la mesure du possible,
etre r6partis 6galement entre les parties. Toutes dispositions 6quivalentes jug6es satisfaisantes
par l'Administration peuvent tre autoris6es.
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R~gle 42. SOURCE D'tNERGIE ELECTRIQUE DE SECOURS A BORD DES NAVIRES A PASSAGERS

1.1. II doit re pr~vu une source autonome d'6nergie 6lectrique de secours.
1.2. La source d'6nergie 6lectrique de secours, le materiel de transformation associ6, s'il

en existe, la source transitoire d'6nergie de secours, le tableau de secours et le tableau d'6clai-
rage de secours doivent etre situ~s au-dessus du pont continu le plus 6lev6 et atre facilement
accessibles A partir du pont d~couvert. Ils ne doivent pas atre situ~s sur l'avant de la cloison
d'abordage.

1.3. La position de la source d'6nergie 6lectrique de secours, du materiel de transforma-
tion [associf], s'il en existe, de la source transitoire d'6nergie de secours, du tableau de secours
et des tableaux d'6clairage lectrique de secours par rapport A la source principale d'6nergie
6lectrique, au materiel de transformation associ6, s'il en existe, et au tableau principal doit tre
telle que l'Administration puisse consid~rer qu'un incendie ou tout autre accident survenant
dans les locaux contenant la source principale d' nergie 6lectrique, le materiel de transforma-
tion associ6, s'il en existe, et le tableau principal ou dans tout local de machines de la cat~gorie
A n'affectera pas l'alimentation en 6nergie 6lectrique de secours, sa commande et sa distribu-
tion. II convient d' viter, pour autant que cela soit possible dans la pratique, que le local conte-
nant la source d'6nergie 6lectrique de secours, le materiel de transformation associ6, s'il en ex-
iste, la source transitoire d'6nergie lectrique de secours et le tableau de secours soit contigu aux
cloisonnements qui constituent les limites des locaux de machines de la cat~gorie A ou des
locaux contenant la source principale d'6nergie 6lectrique, le materiel de transformation
associd, s'il en existe, ou le tableau principal.

1.4. A condition que des mesures appropri~es soient prises pour assurer en toutes cir-
constances le fonctionnement ind~pendant des services de secours, la gdn~ratrice de secours
peut etre utilis~e exceptionnellement et pour des p~riodes de courte dur~e en vue d'alimenter
des circuits autres que les circuits de secours.

2. L'6nergie 6lectrique disponible doit tre suffisante pour alimenter tous les services
essentiels A la s~curit6 en cas de situation critique, compte tenu des services qui peuvent avoir A
fonctionner simultan~ment. La source d'6nergie 6lectrique de secours doit pouvoir alimenter
simultan~ment au moins les services suivants pendant les p~riodes sp~cifi~es ci-apr~s, si leur
fonctionnement depend d'une source d'6nergie 6lectrique et compte tenu des courants de d6-
marrage et de la nature transitoire de certaines charges

2.1. Pendant 36 heures, l'clairage de secours :
1. De chaque poste d'embarquement, sur le pont et A l'ext~rieur le long du bord, conform6-

ment aux dispositions des r~gles 111/19 et 111/30;
2. De tous les escaliers, coursives et &chapp~es des locaux de service et des locaux d'habita-

tion, ainsi que des ascenseurs;
3. Des locaux de machines et des postes des g6n~ratrices principales, y compris de l'emplace-

ment de leurs commandes;
4. De tous les postes de s6curit6, de tous les locaux de commande des machines et de chaque

tableau principal et de secours;
5. De tous les endroits oii sont entrepos6s les 6quipements de pompiers;
6. De l'appareil A gouverner; et
7. De la pompe d'incendie, de la pompe du dispositif A eau diffus~e et de la pompe de cale de

secours mentionn~es au paragraphe 2.4, ainsi que de l'emplacement des commandes de d6-
marrage de leurs moteurs.
2.2. Pendant 36 heures, les feux de navigation et autres feux prescrits par le R~glement

international pour pr~venir les abordages en mer' en vigueur.

I Nations Unies, Recuei des Traitds, vol. 1050, p. 17.
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2.3. Pendant 36 heures :
1. Tous les 61ments du materiel de communications int6rieures n~cessaires en cas de situa-

tion critique;
2. Les aides A la navigation prescrites & la r~gle V/12; lorsque I'application de cette disposi-

tion est d6raisonnable ou impossible dans la pratique, r'Administration peut en exempter
les navires dont la jauge brute est inf6rieure A 5 000 tonneaux;

3. Les dispositifs de detection et d'alarme d'incendie et le dispositif de retenue et de d6clen-
chement des portes d'incendie; et

4. Par intermittence, le fanal A signaux de jour, le sifflet du navire, les avertisseurs d'incendie
A commande manuelle et tous les signaux int6rieurs requis en cas de situation critique;

A moins que ces services ne disposent pour une p~riode de 36 heures d'une alimentation ind&
pendante fournie par une batterie d'accumulateurs convenablement situ6e, de manitre A
pouvoir tre utilis~e en cas de situation critique.

2.4. Pendant 36 heures :
1. L'une des pompes d'incendie prescrites A la rfgle 11-2/4.3.1 et & la rfgle 11-2/4.3.3;
2. La pompe du dispositif automatique d'extinction par eau diffus~e, lorsqu'il en existe

une; et
3. La pompe de cale de secours et tout le mat6riel n~cessaire au fonctionnement des vannes

d'assichement des cales A t616commande 6lectrique.
2.5. Pendant la p6riode prescrite A la r gle 29.14, l'appareil A gouverner dans les cas oil

son alimentation est pr6vue par ladite r~gle.
2.6. Pendant une demi-heure :

1. Toutes les portes 6tanches A 'eau qui doivent etre mues par une source d'6nergie aux
termes des dispositions de la r~gle 15, ainsi que leurs indicateurs d'ouverture et leurs
signaux avertisseurs. S'il est satisfait aux dispositions de la rfgle 15.9.2, les portes peuvent
atre manoeuvr6es successivement A condition qu'il soit possible de les fermer toutes en
60 secondes.

2. Les dispositifs d'urgence qui permettent d'amener les cabines d'ascenseurs jusqu'au pont
pour assurer l'vacuation des personnes. Le fonctionnement successif des cabines d'ascen-
seurs A l'usage des passagers est autoris6 en cas de situation critique.
2.7. Sur un navire effectuant r6gulirement des voyages de courte dur&, 'Administra-

tion peut accepter, si elle estime que le degr6 de s~curit6 ainsi obtenu est satisfaisant, une
p~riode inf6rieure A la p6riode de 36 heures sp~cifi6e aux paragraphes 2.1 A 2.5, mais en aucun
cas cette p6riode ne peut etre infrieure A 12 heures.

3. La source d'6nergie 6lectrique de secours peut etre soit une g6n6ratrice, soit une batte-
rie d'accumulateurs et doit satisfaire aux conditions suivantes :

3.1. Lorsque la source d'6nergie 6lectrique de secours est une g6n~ratrice, celle-ci doit

1. Etre actionn6e par une machine d'entrainement appropri6e pourvue d'une alimentation
ind6pendante en un combustible dont le point d'clair ne doit pas etre inf6rieur A 43 'C
(essai en creuset ferm6);

2. Se mettre en marche automatiquement en cas de d6faillance de I'alimentation 6lectrique
fournie par la source principale d'6nergie 61ectrique et etre relie automatiquement au
tableau de secours; les services mentionn~s au paragraphe 4 doivent alors etre branch6s
automatiquement sur le groupe g~n~rateur de secours. Le syst~me de mise en marche auto-
matique et la machine d'entrainement doivent permettre au groupe g~n6rateur de secours
d'atteindre sa pleine puissance nominale aussi vite que cela peut se faire sans danger dans la
pratique et dans un d6lai maximal de 45 secondes. A moins qu'il n'existe un deuxi~me
syst~me ind6pendant de mise en marche du groupe g~n~rateur de secours, il convient de
s'assurer que le syst~me de d6marrage automatique ne d6chargera pas complttement la
source unique d'6nergie accumul6e; et
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3. Etre doubl~e d'une source transitoire d'6nergie 6lectrique de secours conforme aux disposi-
tions du paragraphe 4.
3.2. Lorsque la source d'6nergie 6lectrique de secours est une batterie d'accumulateurs,

celle-ci doit pouvoir :
1. Supporter la charge 6lectrique de secours sans avoir besoin d'etre recharg6e et sans que les

variations de tension pendant la pdriode de d~charge ne d~passent plus ou moins 12 p.100
de la tension nominale;

2. Etre reli~e automatiquement au tableau de secours en cas de d~faillance de la source princi-
pale d'6nergie 6lectrique; et

3. Assurer imm6diatement au moins les services mentionn~s au paragraphe 4.
4. La source transitoire d' nergie 6lectrique de secours prescrite au paragraphe 3.1.3 doit

etre constitu6e par une batterie d'accumulateurs convenablement situ~e de manire A pouvoir
etre utilis6e en cas de situation critique; cette batterie doit fonctionner sans avoir besoin d'etre
recharg~e et sans que les variations de tension pendant la p~riode de d~charge ne d~passent plus
ou moins 12 p. 100 de la tension nominale; sa capacit6 et sa conception doivent lui permettre, en
cas de d6faillance de la source principale d'dnergie 61ectrique ou de la source d'nergie 6lec-
trique de secours, d'alimenter automatiquement au moins les services suivants s'ils d6pendent
pour leur fonctionnement d'une source d'6nergie dlectrique

4.1. Pendant une demi-heure :
1. L'6clairage prescrit aux paragraphes 2.1 et 2.2;
2. Tous les services prescrits aux paragraphes 2.3.1, 2.3.3 et 2.3.4 A moins que ces services ne

disposent, pour la p~riode indiqu6e, d'une alimentation ind6pendante fournie par une bat-
terie d'accumulateurs situ6e de manire A pouvoir atre utilis~e en cas de situation critique.
4.2. La fermeture des portes 6tanches A l'eau, mais sans qu'iI soit n6cessaire de les fermer

toutes simultan~ment, ainsi que les indicateurs et les avertisseurs correspondants prescrits au
paragraphe 2.6.1.

5.1. Le tableau de secours doit etre installd aussi prbs que possible de la source d'6nergie
6lectrique de secours.

5.2. Lorsque la source d'6nergie Olectrique de secours est constitu6e par une g6n~ratrice,
le tableau de secours doit etre plac6 dans le meme local que la source d'6nergie 6lectrique de se-
cours, sauf au cas oii une telle disposition serait susceptible de compromettre le fonctionne-
ment du tableau int~ress6.

5.3. Aucune batterie d'accumulateurs install6e en application de la pr6sente r~gle ne doit
atre plac e dans le meme local que le tableau de secours. I1 convient d'installer A un endroit ap-
propri6 sur le tableau principal ou dans le local de commande des machines un voyant signalant
que les batteries qui constituent soit la source d'6nergie 6lectrique de secours, soit la source
transitoire d'6nergie 6lectrique de secours mentionn~es au paragraphe 3.1.3 ou au paragraphe 4
sont en d~charge.

5.4. En service normal, l'alimentation du tableau de secours doit provenir du tableau
principal par !'interm6diaire d'un cable d'interconnexion qui doit tre convenablement prot6g
contre les surcharges et les courts-circuits au niveau du tableau principal, et qui doit tre
d~branchM automatiquement au tableau de secours en cas de d6faillance de la source principale
d'6nergie 6lectrique. Lorsque le circuit est congu de mani~re & permettre l'alimentation en
retour, le cable d'interconnexion doit 6galement 8tre prot6g6 au moins contre les courts-circuits
au niveau du tableau de secours.

5.5. Afin de garantir que la source d'6nergie dlectrique de secours sera rapidement dispo-
nible, des dispositions doivent 8tre prises, chaque fois que cela est n6cessaire, pour d6brancher
automatiquement du tableau de secours les circuits autres que les circuits de secours de mani~re
que l'6nergie soit fournie aux circuits de secours.
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6. La g~n~ratrice de secours, sa machine d'entraInement ainsi que toute batterie d'accu-
mulateurs de secours doivent atre conques et dispos~es de mani~re pouvour fonctionner A
pleine puissance nominale lorsque le navire est en position droite, lorsqu'il a une gite 6gale ou
inf~rieure A 22,5 degr~s ou une assiette positive ou negative 6gale ou inf~rieure A 10 degr~s ou
qu'il se trouve dans toute combinaison d'angles situ6s dans ces limites.

7. Des dispositions doivent atre prises pour assurer la verification h intervalles r6guliers
du fonctionnement de tout le syst~me de secours. Une telle verification doit comprendre celle
des dispositifs automatiques de d~marrage.

Rfgle 43. SOURCE D'ENERGIE ELECTRIQUE DE SECOURS A BORD DES NAVIRES DE CHARGE

1.1. II doit etre pr~vu une source autonome d'6nergie 6lectrique de secours.

1.2. La source d'6nergie Mlectrique de secours, le materiel de transformation associ6, s'il
en existe, la source transitoire d'6nergie de secours, le tableau de secours et le tableau d'6clai-
rage de secours doivent Utre situ~s au-dessus du pont continu le plus 6lev6 et atre facilement

accessibles A partir du pont d~couvert. Ils ne doivent pas atre situ~s sur l'avant de la cloison
d'abordage, sauf autorisation contraire de l'Administration dans certaines circonstances excep-
tionnelles.

1.3. La position de la source d'6nergie 6lectrique de secours, du materiel de transforma-

tion associ6, s'il en existe, de la source transitoire d'&nergie de secours, du tableau de secours et
du tableau d'6clairage de secours par rapport A la source principale d'6nergie 6lectrique, au
materiel de transformation associ6, s'il en existe, et au tableau principal doit tre telle que l'Ad-
ministration puisse considdrer qu'un incendie ou tout autre accident survenant dans le local
contenant la source principale d'6nergie 6lectrique, le materiel de transformation associ6, s'il en
existe, et le tableau principal, ou dans tout local de machines de la cat~gorie A n'affectera pas
'alimentation en 6nergie 6lectrique de secours, sa commande et sa distribution. I1 convient

d' viter, pour autant que ce soit possible dans la pratique, que le local contenant la source
d'6nergie 6lectrique de secours, le materiel de transformation associ6, s'il en existe, la source

transitoire d'6nergie 6lectrique de secours et le tableau de secours soit contigu aux cloisonne-
ments qui constituent les limites des locaux de machines de la cat6gorie A ou des locaux contenant
la source principale d'6nergie Nectrique, le materiel de transformation associ6, s'il en existe, et
le tableau principal.

1.4. A condition que des mesures appropri~es soient prises pour assurer en toutes cir-
constances le fonctionnement ind~pendant des services de secours, la g~n~ratrice de secours
peut 8tre utilis~e exceptionnellement et pour des p~riodes de courte dur~e en vue d'alimenter
des circuits autres que les circuits de secours.

2. L'6nergie 6lectrique disponible doit tre suffisante pour alimenter tous les services

essentiels A la s~curit6 en cas de situation critique, compte tenu des services qui peuvent avoir A
fonctionner simultan~ment. La source d'6nergie 6lectrique de secours doit pouvoir alimenter
simultan~ment au moins les services suivants pendant les p~riodes sp~cifi~es ci-pr~s, si leur
fonctionnement depend d'une source d'6nergie 6lectrique et compte tenu des courants de d&
marrage et de la nature transitoire de certaines charges :

2.1. Pendant trois heures, l'6clairage de secours de chaque poste d'embarquement sur le
pont et A 1'ext~rieur le long du bord, conform~ment aux dispositions des r~gles 111/19 et 111/38.

2.2. Pendant 18 heures, l'Nclairage de secours :

1. De tous les escaliers, coursives et 6chapp~es des locaux de service et des locaux d'habita-
tion, des ascenseurs et cages d'ascenseurs;

2. Des locaux de machines et des postes des g6n~ratrices principales, et notamment de I'em-
placement de leurs commandes;

3. De tous les postes de s6curit6, de tous les postes de commande des machines et de chaque
tableau principal et de secours;

4. De tous les endroits oii sont entrepos6s les 6quipements de pompiers;
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5. De r'appareil A gouverner; et
6. De la pompe d'incendie mentionnde au paragraphe 2.5, de la pompe du dispositif A eau

diffus&e, lorsqu'il en existe une, de la pompe de cale de secours, lorqu'il en existe une, ainsi
que de 'emplacement des commandes de ddmarrage de leurs moteurs.
2.3. Pendant 18 heures, les feux de navigation et autres feux prescrits par le R~glement

international pour prdvenir les abordages en mer en vigueur.
2.4. Pendant 18 heures :

1. Tous les 6lments du materiel de communications intdrieures ndcessaires en cas de situa-
tion critique;

2. Les aides A la navigation prescrites A la r~gle V/12; lorsque 'application de cette disposi-
tion est ddraisonnable ou impossible dans la pratique, r'Administration peut en exempter
les navires dont la jauge brute est infdrieure A 5 000 tonneaux;

3. Les dispositifs de detection et d'alarme d'incendie; et
4. Par intermittence, le fanal A signaux de jour, le sifflet du navire, les avertisseurs d'incendie

A commande manuelle et tous les signaux intdrieurs requis en cas de situation critique;
A moins que ces services ne disposent pour une pdriode de 18 heures d'une alimentation ind6-
pendante fournie par une batterie d'accumulateurs convenablement situ~e, de maniire A
pouvoir etre utilise en cas de situation critique.

2.5. Pendant 18 heures, l'une des pompes d'incendie prescrites A la r~gle 11-2/4.3.1 et Ala
r~gle 11-2/4.3.3, si celle-ci dpend, pour son alimentation, de la gdndratrice de secours.

2.6.1. Pendant la pdriode prescrite A la r~gle 29.14, 'appareil A gouverner dans les cas oil
son alimentation est prdvue par ladite r~gle.

2.6.2. Sur un navire effectuant r6gulirement des voyages de courte dur6e, l'Administra-
tion peut accepter, si elle estime que le degr6 de s~curit6 ainsi obtenu est satisfaisant, une
pdriode infdrieure A la pdriode de 18 heures spdcifie aux paragraphes 2.2 A 2.5, mais en aucun
cas cette pdriode ne peut atre infdrieure A 12 heures.

3. La source d'6nergie 6lectrique de secours peut etre soit une gdndratrice, soit une batte-
He d'accumulateurs.

3.1. Lorsque la source d'6nergie 6lectrique de secours est une gdndratrice, celle-ci doit
1. Etre actionnde par une machine d'entrainement appropride pourvue d'une alimentation in-

ddpendante en un combustible dont le point d'6clair ne doit pas etre infdrieur A 43 * C (essai
en creuset ferm6);

2. Se mettre en marche automatiquement en cas de ddfaillance de la source principale
d'6nergie 6lectrique, sauf s'il existe une source transitoire d'6nergie 6lectrique, conform6-
ment au paragraphe 3.1.3. Lorsque la gdndratrice de secours est A ddmarrage automatique,
elle doit etre reli6e automatiquement au tableau de secours; les services mentionnds au
paragraphe 4 doivent alors tre branches automatiquement sur la gdndratrice de secours. A
moins qu'il n'existe un deuxi~me syst~me inddpendant de mise en marche de la gdndratrice
de secours, il convient de s'assurer que le syst~me de ddmarrage automatique ne d6chargera
pas compltement la source unique d'6nergie accumul6e; et

3. Etre doublde d'une source transitoire d'6nergie 6lectrique de secours conforme aux disposi-
tion du paragraphe 4 sauf s'il existe une gdndratrice de secours qui puisse alimenter les ser-
vices mentionnds audit paragraphe et qui puisse etre mise en marche automatiquement et
fournir la charge requise aussi rapidement que cela peut se faire sans danger dans la
pratique, et dans un ddlai maximal de 45 secondes.
3.2. Lorsque la source d'6nergie 6lectrique de secours est une batterie d'accumulateurs,

celle-ci doit pouvoir :
1. Supporter la charge 6lectrique de secours sans avoir besoin d'etre rechargde et sans que les

variations de tension pendant la p~riode de d~charge ne ddpassent plus ou moins 12 p. 100
de la tension nominale;
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2. Etre reli6e automatiquement au tableau de secours en cas de d6faillance de la source princi-
pale d'6nergie 6lectrique; et

3. Assurer imm~diatement au moins les services mentionn6s au paragraphe 4.
4. La source transitoire d'6nergie 6lectrique de secours prescrite au paragraphe 3.1.3 doit

tre constitu6e par une batterie d'accumulateurs convenablement situe de mani~re A pouvoir
etre utilis6e en cas de situation critique; cette batterie doit fonctionner sans avoir besoin d'etre
rechargde et sans que les variations de tension pendant la p6riode de d~charge ne d~passent plus
ou moins 12 p. 100 de la tension normale; sa capacit6 et sa conception doivent lui permettre, en
cas de d6faillance de la source principale d'6nergie 6lectrique ou de la source d'dnergie 6lec-
trique de secours, d'alimenter automatiquement pendant une demi-heure au moins les services
suivants, s'ils d6pendent pour leur fonctionnement d'une source d'6nergie 6lectrique :
1. L'6clairage prescrit aux paragraphes 2.1, 2.2 et 2.3. Pour la phase de transition, I'clairage

61ectrique de secours exig6 dans la tranche des machines et les locaux d'habitation et de ser-
vice peut tre assur6 par des lampes individuelles A relais fonctionnant sur accumulateur A
charge automatique, install6es A demeure; et

2. Tous les services prescrits aux paragraphes 2.4.1, 2.4.3 et 2.4.4 A moins que ces services ne
disposent, pour la p~riode indiqu~e, d'une alimentation ind~pendante fournie par une bat-
terie d'accumulateurs situ6e de mani~re A pouvoir tre utilis6e en cas de situation critique.
5.1. Le tableau de secours doit tre install6 aussi pros que possible de la source d'6nergie

6lectrique de secours.
5.2. Lorsque la source d'6nergie 6lectrique de secours est constitu6e par une g6n6ratrice,

le tableau de secours doit etre plac6 dans le meme local que la source d'6nergie 6lectrique de
secours, A moins que son fonctionnement ne s'en trouve gn.

5.3. Aucune batterie d'accumulateurs install6e en application de la pr6sente r~gle ne doit
atre plac6e dans le m~me local que le tableau de secours. Il convient d'installer A un endroit ap-
propri6 sur le tableau principal ou dans le local de commande des machines un voyant signalant
que les batteries qui constituent soit la source d'6nergie 6lectrique de secours, soit la source
transitoire d'6nergie 61ectrique mentionn6es au paragraphe 3.2 ou au paragraphe 4 sont en
d~charge.

5.4. En service normal, 'alimentation du tableau de secours doit provenir du tableau
principal par l'interm~diaire d'un cable d'interconnexion qui doit etre convenablement prot6g6
contre les surcharges et les courts-circuits au niveau du tableau principal et qui doit etre d6-
branch6 automatiquement au tableau de secours en cas de d6faillance de la source principale
d'6nergie M1ectrique. Lorsque le circuit est conqu de manire A permettre 'alimentation en
retour, le cable d'interconnexion doit 6galement atre prot6g6 au moins contre les courts-circuits
au niveau du tableau de secours.

5.5. Afin de garantir que la source d'6nergie 6lectrique de secours sera rapidement dispo-
nible, des dispositions doivent etre prises, chaque fois que cela est n~cessaire, pour d~brancher
automatiquement du tableau de secours les circuits autres que les circuits de secours de manire
que l'6nergie 6lectrique soit automatiquement fournie aux circuits de secours.

6. La g6n~ratrice de secours, sa machine d'entrainement ainsi que toute batterie d'accu-
mulateurs de secours doivent etre conques et dispos6es de mani~re i pouvoir fonctionner A
pleine puissance nominale lorsque le navire est en position droite, lorsqu'il a une gite 6gale ou
inf~rieure A 22,5 degr~s ou une assiette positive ou negative 6gale ou inf~rieure A 10 degrds ou
qu'il se trouve dans toute combinaison d'angles situ6s dans ces limites.

7. Des dispositions doivent etre prises pour assurer la verification A intervalles r6guliers
du fonctionnement de tout le syst~me de secours. Une telle v6rification doit comprendre celle
des dispositifs automatiques de dmarrage.
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Rbgle 44. SYSTEMES DE DIMARRAGE DES GROUPES GENtRATEURS DE SECOURS

1. Les groupes g~n~rateurs de secours doivent pouvoir atre mis en marche ais~ment A
froid, A une temperature de 0 o C. Si cela est impossible ou si I'on s'attend 61 des temperatures in-
f~rieures, des mesures, jug~es acceptables par rAdministration, doivent tre prises pour l'entre-
tien de dispositifs de chauffage, de fagon a garantir un d~marrage rapide des groupes g~n~ra-
teurs.

2. Chaque groupe g~n~rateur de secours conqu de fagon A d~marrer automatiquement
doit tre pourvu de dispositifs de d~marrage, agr66s par l'Administration, ayant suffisamment
d'6nergie accumule pour au moins trois d~marrages cons~cutifs. Une deuxi~me source
d'6nergie doit 8tre pr6vue pour trois autres d~marrages dans les 30 minutes, A moins que l'on ne
puisse faire la preuve de l'efficacitd du dispositif de d~marrage manuel.

3. L'6nergie accuLlul6e doit atre maintenue en tout temps au niveau requis, comme suit:
1. Les systbmes 6lectriques et hydrauliques de d~marrage doivent atre maintenus en charge A

partir du tableau de secours;
2. Les syst~mes de d~marrage A air comprim6 peuvent atre maintenus en charge par les r6ser-

voirs d'air comprimd principaux ou auxiliaires par l'interm6diaire d'un clapet de non-
retour ad6quat, ou par un compresseur d'air de secours qui, s'il est actionn6 6lectrique-
ment, est aliment6 A partir du tableau de secours;

3. Tous ces dispositifs de d6marrage, de recharge et d'accumulation de l'6nergie doivent atre
situ6s dans le local de la g~n~ratrice de secours; ils ne doivent pas atre utilis~s A d'autres fins
que le d~marrage du groupe g6n~rateur de secours. Cette disposition n'interdit pas l'ali-
mentation du rdservoir d'air comprim6 du groupe g~nrateur de secours A partir des cir-
cuits d'air comprim6 principaux ou auxiliaires par l'interm6diaire du clapet de non-retour
install6 dans le local de Ia g~n~ratrice de secours.
4.1. Lorsqu'un syst~me automatique de d6marrage n'est pas requis et lorsqu'il peut atre

prouv6 qu'un dispositif de d6marrage manuel est efficace, un tel dispositif est autoris6, comme
par exemple des manivelles, des d6marreurs A inertie, des accumulateurs hydrauliques qui se
chargent manuellement ou des cartouches de poudre.

4.2. Lorsque le d6marrage manuel n'est pas possible en pratique, il doit re satisfait aux
dispositions pr~vues aux paragraphes 2 et 3, 6tant entendu que le d~marrage peut etre com-
mand6 manuellement.

Rogle 45. PRItCAUTIONS CONTRE LES tLECTROCUTIONS, L'INCENDIE

ET AUTRES ACCIDENTS D'ORIGINE I-LECTRIQUE

1.1. Toutes les parties m6talliques d~couvertes des machines et de l'quipement Olec-
trique qui ne sont pas destin~es hk etre sous tension, mais sont susceptibles de le devenir par suite
d'un d6faut, doivent tre mises h la masse sauf si les machines et r'quipement sont :
1. Alimentds sous une tension 6gale ou infrieure A 55 volts en courant continu ou 55 volts en

valeur efficace entre les conducteurs; il ne doit pas atre utilis6 d'autotransformateurs pour
obtenir cette tension; ou

2. Aliment6s sous une tension 6gale ou inf6rieure A 250 volts par des transformateurs d'isole-
ment qui n'alimentent qu'un seul appareil d'utilisation; ou encore

3. Construits suivant le principe de la double isolation.
1.2. L'Administration peut exiger des pr6cautions suppl~mentaires pour l'quipement

6lectrique portatif destin6 A atre utilis6 dans des espaces confin6s ou tr~s humides oil peuvent
exister des risques particuliers en raison de la conductivit6.

1.3. Tout appareil 6lectrique doit atre construit et mont6 de mani~reA 6viter qu'un mem-
bre du personnel ne soit blessd en le manipulant ou en le touchant dans des conditions normales
d'utilisation.
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2. Les tableaux principaux et les tableaux de secours doivent etre install~s de mani~re 4
offrir un acc~s facile, en cas de besoin, aux appareils et au materiel, sans danger pour le person-
nel. Les c6t6s, l'arri~re et, si n6cessaire, la fagade de ces tableaux doivent etre convenablement
prot~g6s. Les piices d6couvertes sous tension dont la tension par rapport A la masse d~passe
une tension A praciser par l'Administration ne doivent pas etre install6es sur la face avant de tels
tableaux. Il faut pr~voir, en cas de besoin, des tapis ou des caillebotis non conducteurs sur le
devant et sur l'arri~re du tableau.

3.1. Le r6seau de distribution A retour par la coque ne doit etre utilis6 en aucun cas A
bord d'un navire-citerne; A bord de tout autre navire d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A
1 600 tonneaux, il ne doit etre utilis6 ni pour le courant force, ni pour le chauffage, ni pour
l'clairage.

3.2. La disposition du paragraphe 3.1 n'exclut pas l'utilisation, dans des conditions ap-
prouv6es par 'Administration, des dispositifs suivants :
1. Syst~mes de protection cathodique A courant impos6;
2. Syst~mes limit~s et localement mis A la masse; et
3. Dispositifs de contr6le du degr6 d'isolement A condition que l'intensit6 du courant ne

dgpasse pas 30 milliampires dans les conditions les plus dgfavorables.
3.3. Lorsqu'on utilise un r6seau de distribution A retour par la coque, tous les circuits

terminaux, c'est-bi-dire tous les circuits months apr~s le dernier dispositif de protection, doivent
8tre A deux fils et on doit prendre des pr6cautions particulires jug6es satisfaisantes par 'Admi-
nistration.

4.1. Les r6seaux de distribution avec mise A la masse ne doivent pas atre utilisgs A bord
des navires-citernes. L'Administration peut, A titre exceptionnel, autoriser A bord de ces navires
la mise A la masse du neutre pour les rgseaux de force A courant alternatif de 3 000 volts (entre
phases) et au-dessus, A condition qu'aucun courant 6ventuel ne puisse traverser directement un
local dangereux quelconque.

4.2. Lorsqu'on utilise un rgseau de distribution primaire ou secondaire sans mise A la
masse pour le courant force, le chauffage ou l'clairage, il convient de pr6voir un dispositif qui
puisse mesurer en permanence le degr6 d'isolement par rapport A la masse et donner une alerte
sonore ou visuelle lorsque le degr6 d'isolement est anormalement bas.

5.1. Sauf dans des circonstances exceptionnelles avec l'accord de 'Administration,
toutes les gaines et armures mgtalliques des cables doivent etre continues (au sens 6lectrique du
terme) et mises A la masse.

5.2. Tous les cables et tout le cablage 6lectriques ext~rieurs A l'quipement doivent ftre
au moins du type non propagateur de flamme et doivent etre installgs de manire que leurs pro-
prift6s initiales A cet 6gard ne soient pas altgr6es. L'Administration peut, lorsque cela est ngces-
saire pour certaines applications particulires, autoriser 'emploi de types sp6ciaux de cables,
tels que les cables pour radiofr6quences, qui ne satisfont pas aux dispositions pr6c6dentes.

5.3. Les cables et le cfablage qui alimentent les circuits force, l'clairage, les communica-
tions int6rieures ou les signaux [,J essentiels ou de secours, ne doivent, autant que possible,
traverser ni les cuisines, les blanchisseries, les zones de machines de la cat6gorie A et leurs tam-
bours, ni les autres locaux pr~sentant un risque 6lev6 d'incendie. Les cables reliant les pompes
d'incendie au tableau de secours doivent etre d'un type r6sistant A l'incendie lorsqu'ils traversent
des zones prgsentant un risque 6lev6 d'incendie. Lorsque cela est possible dans la pratique, ils
doivent etre installks de manire A ne pas etre rendus inutilisables par un chauffement des
cloisons r6sultant d'un incendie dans un espace adjacent.

5.4. Lorsque des cables install6s dans des zones dangereuses entrainent un risque d'in-
cendie ou d'explosion en cas de dgfaut d'origine 6lectrique dans les zones en question, il doit
etre pris des pr6cautions particuli~res jug6es satisfaisantes par l'Administration.

5.5. Les cables et le cablage doivent etre installgs et maintenus en place de mani~re A
dviter l'usure par frottement ou tout autre dommage.
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5.6. Les extr~mit~s et les jonctions de tous les conducteurs doivent etre fabriqu6es de
mani~re A conserver les propri6t6s initiales du cable sur les plans 6lectrique et m~canique et du
point de vue de la non-propagation de la flamme et, si n~cessaire, de 'aptitude A r6sister au feu.

6.1. Chaque circuit s6par6 doit ktre prot~g6 contre les courts-circuits et contre les sur-
charges, sauf dans les cas permis aux rigles 29 et 30 ou sauf derogation accord6e par 'Adminis-
tration A titre exceptionnel.

6.2. Le calibre ou le r~glage approprid du dispositif de protection contre les surcharges
de chaque circuit doit 8tre indiqu6 de faron permanente A l'emplacement du dispositif.

7. Les appareils d'6clairage doivent etre disposes de mani~re A 6viter une 61vation de
temperature qui pourrait endommager les cables et le cablage et A empecher les mat~riaux envi-
ronnants de s'6chauffer exag~r6ment.

8. Tous les circuits d'6clairage et d'6nergie se terminant dans une soute ou un espace a
cargaison doivent etre 6quip6s d'un sectionneur multipolaire plac6 A i'extdrieur de ces comparti-
ments qui permette de les d6connecter.

9.1. Les batteries d'accumulateurs doivent etre convenablement abrit~es et les comparti-
ments principalement destines A les contenir doivent tre correctement construits et efficace-
ment ventil6s.

9.2. L'installation de materiel 6lectrique ou autre pouvant constituer une source d'in-
flammation des vapeurs inflammables ne doit pas etre autoris6e dans ces compartiments sauf
dans les cas prdvus au paragraphe 10.

9.3. Les batteries d'accumulateurs ne doivent pas tre install6es dans les chambres ou
dortoirs, sauf si I'Administration estime qu'elles sont hermdtiquement scell~es.

10. Il ne doit etre install aucun 6quipement lectrique dans les locaux, y compris A bord
des navires-citernes, oii des m6langes de gaz et de vapeurs inflammables sont susceptibles de
s'accumuler, ni dans les compartiments destin6s principalement A contenir des batteries d'accu-
mulateurs, dans les magasins A peinture, dans les locaux d'entreposage de l'actyl~ne et locaux
analogues, sauf si rAdministration estime que cet 6quipement
1. Est indispensable sur le plan de 'exploitation;
2. Est d'un type tel qu'il ne peut provoquer l'explosion du m6lange consider6;
3. Est d'un type appropri6 pour le local consid6r6; et
4. Est d'un type agr6d et peut etre utilis6 en toute s6curit6, dans une atmosphere contenant les

poussi~res, vapeurs ou gaz susceptibles de s'accumuler.
11. A bord des navires A passagers, les syst6mes de distribution doivent atre disposes de

mani~re qu'un incendie, survenant dans l'une quelconque des tranches verticales principales au
sens de la r~gle 11-2/3.9, ne puisse mettre obstacle au fonctionnement des services essentiels au
maintien de la s~curit6 dans n'importe quelle autre tranche verticale principale d'incendie. Cette
exigence est r~put6e satisfaite si les circuits principaux et les circuits de secours traversant l'une
quelconque de ces tranches sont s~par~s A la fois verticalement et horizontalement par un
espace aussi grand que possible.

PARTIE E. PRESCRIPTIONS SUPPLEMENTAIRES APPLICABLES AUX LOCAUX DE MACHINES EXPLOITES

SANS PRESENCE PERMANENTE DE PERSONNEL

(La partie E s'applique aux navires de charge, A l'exception de la r~gle 54
qui vise les navires h passagers)

R~gle 46. DsPosrrIoTNs GENERALES

1. Les mesures prises doivent assurer, dans toutes les conditions de navigation, y com-
pris pendant la manoeuvre, un degr6 de s6curit6 6quivalant A celui d'un navire avec personnel de
surveillance dans les locaux de machines.
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2. Il convient de prendre des mesures jug~s satisfaisantes par 'Administration pour
verifier le bon fonctionnement du materiel et de pr~voir des inspections r6guli~res et des essais
de routine pour s'assurer que ce mat6riel continue A fonctionner correctement.

3. Tout navire doit atre muni de documents jug6s satisfaisants par 'Administration et
attestant qu'il peut etre exploit6 sans presence permanente de personnel dans les locaux de
machines.

R~gle 47. PR]CAUTIONS CONTRE L'INCENDIE

1. Des moyens doivent Etre pr6vus pour qu'en cas d'incendie :
1. Dans les conduits d'alimentation en air et d'6chappement (carneaux) des chaudi~res;
2. Dans les collecteurs de balayage de l'appareil propulsif,
une d6tection soit assur6e et l'alarme donn6e ds l'origine de l'incendie, A moins que l'Adminis-
tration n'estime que cela n'est pas indispensable dans certains cas particuliers.

2. Les moteurs A combustion interne dont la puissance est 6gale ou suprieure A 2 250 kilo-
watts ou dont les cylindres ont un aldsage sup6rieur A 300 millimetres doivent atre 6quipds de d6-
tecteurs de brouillards d'huile dans le carter ou de dispositifs de contr6le de la temp6rature des
paliers ou de dispositifs 6quivalents.

R~gle 48. PROTECTION CONTRE L'ENVAHISSEMENT

1. Les puisards des locaux de machines exploit6s sans pr6sence permanente de personnel
doivent atre situ~s et surveill6s de manire que toute accumulation de liquide puisse etre d6celde
A des angles normaux d'assiette et de gite et ils doivent avoir une capacit6 suffisante pour re-
cueillir les liquides qui s'accumulent normalement pendant la p6riode de fonctionnement sans
personnel.

2. Lorsque les pompes d'ass&hement peuvent se mettre en marche automatiquement, il
faut pr6voir un dispositif avertisseur qui se d6clenche si l'afflux de liquide est sup6rieur au debit
de la pompe ou si cette dernire fonctionne plus souvent qu'il est normalement pr6vu. Dans ces
cas, on peut autoriser des puisards plus petits, utilisables pendant une p~riode raisonnable. S'il
existe des pompes d'ass~chement A d6marrage automatique, il convient d'accorder une atten-
tion particulire aux r~gles de pr6vention de la pollution par les hydrocarbures.

3. Les commandes de tout sectionnement desservant une prise d'eau de mer, une d6-
charge situ~e au-dessous de la flottaison ou une aspiration par la pompe de circulation princi-
pale doivent tre plac6es de mani~re que l'on dispose d'un d6lai suffisant pour les manouvrer en
cas d'envahissement du local, compte tenu du temps dont on aurait vraisemblablement besoin
pour atteindre et actionner ces commandes. Si le niveau que pourrait atteindre 'envahissement
dans le cas d'un navire en pleine charge l'exige, il convient de pr~voir des dispositifs qui permet-
tent d'actionner les commandes A partir d'un emplacement situ6 au-dessus de ce niveau.

Rfgle 49. COMMANDE DE L'APPAREIL PROPULSIF A PARTIR DE LA PASSERELLE DE NAVIGATION

1. Dans toutes les conditions de navigation, y compris pendant la manoeuvre, on doit
pouvoir commander entirement A partir de la passerelle de navigation la vitesse, le sens de
pouss6e et, le cas 6ch6ant, le pas de d'h6lice.

1.1. Cette commande h distance doit s'effectuer au moyen d'un seul dispositif pour
chaque h6lice ind6pendante, avec fonctionnement automatique de l'ensemble des appareils
associ~s, y compris, si besoin est, des dispositifs de protection de l'appareil propulsif contre les
surcharges.

1.2. L'appareil propulsif principal doit etre muni, sur la passerelle de navigation, d'un
dispositif qui permette d'arr~ter la machine en cas d'urgence et qui soit ind~pendant du syst~me
de commande A partir de la passerelle de navigation.
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2. Les manoeuvres des dispositifs de commande de l'appareil propulsif effectu(es L partir
de la passerelle de navigation doivent etre signal6es, selon le cas, au local de commande des
machines principales ou au poste de commande de l'appareil propulsif.

3. L'appareil propulsif ne doit pouvoir 8tre command6 A distance qu'A partir d'un seul
emplacement A la fois; l'installation de dispositifs de commande interconnect~s est autoris(e A
chaque emplacement. Chaque emplacement doit 8tre muni d'un dispositif indiquant de quel
emplacement est command6 rappareil propulsif. Le transfert de la commande entre la passe-
relle de navigation et les locaux de machines ne doit etre possible qu'A partir du local de
machines ou du local de commande des machines. Le syst~me doit comprendre des moyens
permettant d'empcher une modification sensible de la pouss6e propulsive lors du transfert de
la commande d'un emplacement un autre.

4. Il doit etre possible de commander sur place toutes les machines essentielles A l'exploi-
tation du navire en toute s~curit6, meme en cas de d(faillance d'une partie quelconque des dis-
positifs automatiques ou de commande A distance.

5. Le dispositif automatique de commande A distance doit atre conqu de telle mani~re
qu'en cas de d6faillance, l'alarme soit donne. A moins que 'Administration ne juge ces dispo-
sitions impossibles en pratique, la vitesse et le sens de pouss~e doivent rester ceux existant avant
cette d6faillance jusqu'au moment oil la commande locale entre en action.

6. La passerelle de navigation doit tre munie d'appareils indiquant:
1. La vitesse et le sens de rotation de l'hMlice, lorsque celle-ci est A pales fixes;
2. La vitesse et le pas de l'hM1ice, lorsque celle-ci est A pales orientables.

7. I1 convient de limiter le nombre de tentatives cons6cutives infructueuses de d6marrage
automatique afin de maintenir A un niveau suffisant la pression d'air n~cessaire au d6marrage. Il
doit tre pr~vu une alarme de pression basse d'air de d~marrage tar~e A un niveau qui permette
encore des d6marrages de l'appareil propulsif.

Rfgle 50. COMMUNICATONS

Le local de commande des machines principales ou le poste de commande de 'appareil
propulsif, selon le cas, la passerelle de navigation et les cabines des officiers m6caniciens doi-
vent etre relies par un dispositif fiable qui permette de communiquer oralement.

Rfgle 51. DISPOSITIF D'ALARME

1. II convient de prkvoir un dispositif d'alarme pour indiquer tout d~faut de fonctionne-
ment requ~rant attention, lequel doit :
1. Pouvoir d6clencher une alarme sonore dans le local de commande des machines princi-

pales ou au poste de commande de l'appareil propulsif et indiquer le d6clenchement de
chaque alarme par un signal lumineux particulier A un emplacement appropri6;

2. Etre reli6 aux locaux de r6union affect6s aux m6 caniciens, ainsi qu'A chacune des cabines
des m6caniciens par l'interm6diaire d'un commutateur qui assure la liaison avec une de ces
cabines au moins. Les Administrations peuvent autoriser des arrangements 6quivalents;

3. Donner l'alarme sur la passerelle de navigation au moyen de signaux sonores et visuels
dans tous les cas qui n6cessitent l'intervention ou l'attention de l'officier de quart;

4. Autant que possible, etre conqu suivant le principe de la s6curit6 positive; et
5. D6clencher l'alarme destin6e h pr~venir les m6caniciens conformment i la r~gle 38 si

aucune mesure n'a &6 prise sur place A bref d(lai pour rem6dier A une d~faillance.
2.1. Le dispositif d'alarme doit ftre aliment6 en permanence et doit etre muni d'un dispo-

sitif de branchement automatique sur une source d'6nergie de r6serve en cas de panne de la
source normale d'6nergie.

2.2. Toute panne de la source normale d'6nergie du dispositif d'alarme doit tre indiqu6e
par une alarme.
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3.1. Le dispositif d'alarme doit pouvoir signaler simultanement plus d'une defaillance et
les differents signaux ne doivent pas s'annuler l'un 'autre.

3.2. Des dispositions doivent tre prises pour indiquer aux endroits oil une alarme a W
signalee que ladite alarme a bien &6 acquitte A l'emplacement mentionn6 au paragraphe 1. Les
dispositifs d'alarme doivent continuer A fonctionner jusqu'A ce que leurs signaux aient W ac-
quittes et les signaux visuels des alarmes individuelles doivent tre maintenus jusqu'au moment
oil l'on a remedi6 & la defaillance. Le dispositif d'alarme doit alors se remettre automatique-
ment en position de fonctionnement normal.

Rfgle 52. DISPOSITIF DE StCURITE

II convient de prevoir un dispositif de securit6 qui entraine automatiquement l'arret de la
partie menacee de l'installation en cas de defaut de fonctionnement grave des machines ou des
chaudires presentant un danger immediat et qui declenche une alarme. L'appareil propulsif ne
doit pas s'arreter automatiquement, sauf dans les cas oii il existe un risque d'avarie grave, de
panne complete, ou d'explosion. Lorsqu'il existe un dispositif permettant de passer outre A l'ar-
ret de l'appareil propulsif principal, il doit etre conqu de mani~re A ne pouvoir etre actionn6 par
inadvertance. Un voyant doit etre prevu pour indiquer que ce dispositif a W actionn6.

Rfgle 53. PRESCRIPTIONS SPECIALES APPLICABLES AUX MACHINES, AUX CHAUDIERES

ET AUX INSTALLATIONS ELECTRIQUES

1. Les dispositions speciales applicables aux machines, aux chaudi~res et aux installa-
tions 6lectriques doivent etre jugees satisfaisantes par l'Administration et comprendre au moins
les prescriptions de la presente rgle.

2. La source principale d'6nergie 6lectrique doit satisfaire aux conditions suivantes
2.1. Lorsque l'6nergie 6lectrique peut normalement atre fournie par une seule genera-

trice, il convient de prevoir des mesures de delestage appropriees pour garantir la continuit6 de
l'alimentation des services necessaires A la propulsion et & la conduite du navire ainsi qu'A sa
securit6. En cas de panne de la gen~ratrice, on doit prendre des dispositions adequates pour la
mise en marche et le branchement automatiques au tableau principal d'une gen~ratrice de
reserve d'une capacit6 suffisante pour permettre la propulsion et la conduite du navire et assurer
sa securit6 ainsi que le redemarrage automatique des appareils auxiliaires essentiels qui doit tre
programme s'il y a lieu. L'Administration peut exempter les navires d'une jauge brute inf~rieure
A1 600 tonneaux de l'application de cette disposition lorsqu'elle le juge impossible en pratique.

2.2. Lorsque l'6nergie 6lectrique est normalement fournie par plusieurs gen~ratrices
fonctionnant simultanement en parallle, il convient de prevoir des mesures, telles que le deles-
tage, qui garantissent qu'en cas de panne de l'une des gen~ratrices, les autres continuent A fonc-
tionner sans surcharge pour permettre d'assurer la propulsion et la conduite ainsi que la secu-
rite du navire.

3. Lorsque des machines de reserve sont prescrites pour d'autres appareils auxiliaires es-
sentiels A la propulsion, il convient de pr~voir des dispositifs de permutation automatique.

4. Commande automatique et syst~me d'alarme
4.1. Le syst~me de commande doit etre concu de manire que les services n6cessaires au

fonctionnement de I'appareil propulsif principal et de ses appareils auxiliaires soient assures
par l'intermediaire des dispositifs automatiques necessaires.

4.2. La permutation doit entrainer le declenchement d'une alarme.
4.3. I1 convient de prevoir un syst~me d'alarme satisfaisant aux dispositions de la rbgle 51

pour tous les niveaux de fluide, pressions, temperatures importants et autres param~tres essen-
tiels.

4.4. Les tableaux d'alarme ainsi que les instruments destines A indiquer toute cause
d'alarme doivent etre centralises en un emplacement.
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5. I1 convient de pr~voir des moyens permettant de maintenir A un niveau suffisant la
pression d'air n~cessaire A la mise en marche lorsque les moteurs assurant la propulsion princi-
pale sont A combustion interne.

Rfgle 54. EXAMEN PARTICULIER DU CAS DES NAVIRES A PASSAGERS

II convient que l'Administration examine particulirement le cas des navires A passagers en
vue de dterminer si les locaux de machines sont ou non susceptibles d'etre exploit~s sans pr&-
sence permanente de personnel et, dans l'affirmative, si des dispositions particulires venant
s'ajouter A celles des pr6sentes rfgles sont n~cessaires pour assurer un degr6 de scurit6 6quiva-
lant A celui des locaux de machines normalement surveill6s par du personnel de quart.

CHAPITRE 11-2. CONSTRUCTION - PRIVENTION, DtTECTION ET EXTINCTION
DE L'INCENDIE

Remplacer le texte actuel du chapitre 11-2 par le suivant

PARTIE A. GtNtRAL1TtS

Rfgle 1. APPLICATION

1.1. Sauf disposition expresse contraire, le pr6sent chapitre s'applique aux navires dont
la quille est pos6e ou dont la construction se trouve At un stade 6quivaent le 1er septembre 1984
ou aprs cette date.

1.2. Aux fins du pr6sent chapitre, 'expression ((dont la construction se trouve A un stade
6quivalent> se rfRre au stade auquel :
1. Une construction identifiable A un navire particulier commence; ou
2. Le montage du navire consid6r6 a commenc6, employant au moins 50 tonnes ou I p. 100 de

la masse estime de tous les mat6riaux de structure, si cette derni~re valeur est inf6rieure.
1.3. Aux fins du pr6sent chapitre :

I. L'expression <navires construits d6signe les onavires dont la quille est pos6e ou dont la
construction se trouve A un stade quivalent >;

2. L'expression otous les navires d~signe les <navires construits avant le 1er septembre 1984,
le 1er septembre 1984 ou apr~s cette date ;

3. Un navire de charge, quelle que soit sa date de construction, qui est transform6 en navire A
passagers est consid&6 comme un navire a passagers construit A la date A laquelle cette
transformation commence.
2. Sauf disposition expresse contraire:

1. Pour les navires construits avant le 1er septembre 1984, l'Administration doit veiller, sous
reserve des dispositions du paragraphe 2.2, A l'observation des prescriptions applicables,
en vertu des dispositions du chapitre 11-2 de Ila Convention internationale de 1974 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer*, aux navires neufs ou existants tels qu'ils sont d6finis
dars ce chapitre;

2. Pour les navires-citernes construits avant le 1er septembre 1984, l'Administration doit veil-
ler A l'observation des prescriptions applicables, en vertu des dispositions du chapitre 11-2
de 'annexe du Protocole de 1978 relatif A la Convention internationale de 1974 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer aux navires neufs ou existants tels qu'ils sont d6finis
dans ce chapitre.
3. Tous les navires sur lesquels sont effectu~es des r6parations, des modifications ou des

transformations, ainsi que les am~nagements qui en rdsultent, doivent continuer A satisfaire au
moins aux prescriptions qui leur 6taient d6jA applicables. S'ils ont W construits avant le 1er sep-

* Texte adopti par la Conference internationale de 1974 sur la sauvegarde de la vie humaine en mer.
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tembre 1984, ces navires doivent, en r~gle g~n~rale, satisfaire aux prescriptions applicables aux
navires construits le 1er septembre 1984 ou apr~s cette date au moins dans la meme mesure
qu'avant d'avoir subi ces reparations, modifications, transformations ou am6nagements. Les
reparations, modifications et transformations d'une importance majeure, ainsi que les am6na-
gements qui en r~sultent, doivent satisfaire aux prescriptions applicables aux navires construits
le 1er septembre 1984 ou apr~s cette date, dans la mesure oii I'Administration le juge possible et
raisonnable.

4.1. L'Administration d'un Etat peut, si elle consid~re que le parcours abrit6 et les condi-
tions de voyage sont tels que l'application d'une prescription quelconque du present chapitre
n'est ni raisonnable ni n6cessaire, exempter de cette prescription des navires d6termin6s ou des
cat6gories de navires autoris6s A battre le pavilion de cet Etat qui, au cours de leur voyage, ne
s'loignent pas de plus de 20 milles de la terre la plus proche.

4.2. Dans le cas de navires A passagers qui sont utilis6s pour des transports sp6ciaux d'un
grand nombre de passagers, comme le transport de plerins, l'Administration de l'Etat dont ces
navires sont autoris~s A battre le pavilion peut, si elle juge qu'il est impossible en pratique d'ap-
pliquer les prescriptions du pr6sent chapitre, exempter ces navires de l'application des prescrip-
tions en question, & condition qu'ils satisfassent int6gralement aux dispositions :
1. Du R~glement annex6 b l'Accord de 1971 sur les navires A passagers qui effectuent des

transports sp6ciaux;
2. Du R~glement annex6 au Protocole de 1973 sur les emm6nagements A bord des navires A

passagers qui effectuent des transports sp~ciaux.

Rgle 2. PRINCIPES FONDAMENTAUX

1. Le present chapitre vise A 6tablir un degr6 de prevention, de detection et d'extinction
de l'incendie aussi Mlev6 que possible sur les navires.

2. Le principes fondamentaux ci-pr~s, dont s'inspirent les r~gles du present chapitre,
sont incorpor~s dans ces r~gles selon les besoins et compte tenu du type de navires et des risques
6ventuels d'incendie :
1. Division du navire en tranches verticales principales par des cloisonnements ayant une

resistance m~canique et thermique;
2. Separation des locaux d'habitation du reste du navire par des cloisonnements ayant une

resistance m~canique et thermique;
3. Utilisation restreinte de mat~riaux combustibles;
4. Ddtection de tout incendie l'endroit oii il a pris naissance;
5. Localisation et extinction de tout incendie A l'endroit oil il a pris naissance;
6. Protection des issues et des moyens d'acc~s aux fins de la lutte contre l'incendie;
7. Possibilit6 d'utilisation rapide des installations de lutte contre l'incendie;
8. Rduction des risques d'inflammation de la vapeur de la cargaison.

Rigle 3. DEFINITIONS

Pour l'application du present chapitre, sauf disposition expresse contraire:
1. Un ((mat~riau incombustible>> est un mat~riau qui ne brile ni n'6met de vapeurs in-

flammables en quantit6 suffisante pour s'enflammer spontan~ment quand il est porte A une tem-
perature d'environ 7500 C, cette propridt6 6tant d~termin~e A la satisfaction de I'Administra-
tion au moyen d'une m~thode d'essai agr6e*. Tout autre mat~riau est consid~r comme
mat~riau combustible.

* II convient de se reporter A [a recommandation am~lior~e sur une m~thode d'essai permettant de classer comme in-
combustibles les mat~riaux de construction navale, qui a 6t6 adopt~e par l'Organisation [r6solution A.472(XII)'].

I Organisation maritime intemationale, Rdsolutions et autres ddcisions, Assemblde, douzi~me session, 9-20 no-

vembre 1981, p. 132.
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2. Un <essai au feu standard est un essai au cours duquel des 6chantillons de cloisons ou
de ponts sont sournis, dans un four d'essai, A des temperatures correspondant approximative-
ment A la courbe standard temperature-temps. Les 6chantillons doivent avoir une surface expo-
s~e d'au moins 4,65 metres carr~s et au moins 2,44 metres de hauteur (ou de longueur dans le
cas des ponts), ressembler le plus possible A la construction pr~vue et comporter, le cas 6ch~ant,
un joint au moins. La courbe standard temperature-temps est une courbe r~gulire qui passe
par les points suivants; ces points repr~sentant les 6lvations de temperature par rapport A la
temperature initiale du four :
- Au bout des 5 premi&es minutes, 5560C
- Au bout des 10 premieres minutes, 659 * C
- Au bout des 15 premieres minutes, 718' C
- Au bout des 30 premieres minutes, 821 ° C
- Au bout des 60 premieres minutes, 925 0C

3. Les < cloisonnements du type < A> sont les cloisonnements constitu6s par des cloisons
et des ponts conformes aux dispositions suivantes :
1. Ils doivent dtre construits en acier ou autre mat~riau 6quivalent;
2. Ils doivent 8tre convenablement raidis;
3. Ils doivent atre construits de faqon A pouvoir empecher le passage de la fum6e et des flam-

mes jusqu'A la fin d'un essai au feu standard d'une heure;
4. Ils doivent Etre isolds au moyen de mat~riaux incombustibles approuv6s de maniere que la

temperature moyenne de la surface non expos~e ne s'&1 ve pas de plus de 139 C par rap-
port A la temperature initiale et que la temperature en un point quelconque de cette sur-
face, joints compris, ne s'6l6ve pas de plus de 180 0 C par rapport A la temperature initiale,
A l'issue des d6lais ci-apr~s :
- Classe (<A-60>), 60 minutes
- Classe <<A-30>>, 30 minutes
- Classe <<A-15 >, 15 minutes
- Classe (A-0 >, 0 minutes

5. L'Administration peut exiger que 'on procde A I'essai d'une cloison ou d'un pont proto-
type pour s'assurer qu'ils satisfont aux prescriptions ci-dessus touchant A i'int~grit6 de la
cloison et A l'616vation de temperature*.
4. Les <(cloisonnements du type <iB> sont les cloisonnements constitu6s par des cloisons,

ponts, plafonds ou vaigrages conformes aux dispositions suivantes :
1. Ils doivent etre construits de faqon A pouvoir emp~cher le passage des flammes jusqu'A la

fin de la premiere demi-heure de l'essai au feu standard;
2. Ils doivent avoir un degr6 d'isolation tel que la temperature moyenne de la face non ex-

pos e ne s'Ol~ve pas de plus de 139 °C par rapport A la temperature initiale et que la
temperature en un point quelconque de cette surface, joints compris, ne s'61ve pas de plus
de 225 0 C par rapport A la temp6rature initiale, & l'issue des d~lais ci-apr~s
- Classe <<B-15 ), 15 minutes
- Classe << B-0 >>, 0 minutes

3. Ils doivent &re construits en mat~riaux incombustibles approuv~s et tousles mat~riaux ser-
vant A la construction et a la fixation des cloisonnements du type (<B doivent atre incom-
bustibles; toutefois, des revetements combustibles peuvent etre autoris~s s'ils satisfont aux
autres prescriptions du present chapitre;

• II convient de se reporter A la recommandation relative aux mthodes d'essai au feu applicables aux cloisonnements
types o<Anet <B>, qui a t6 adopt~e par l'Organisation [resolutions A.163(ES.IV)l et A.215(VII)'I.

IOrganisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Resolutions et autres decisions,
Assemblee, quatrieme session extraordinaire, 26-28 novembre 1968, p. 37.

2 Ibid., septibrmesession, 5-15 octobre 1971, p. 101.
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4. L'Administration peut exiger que l'on proc de A 1'essai d'une cloison prototype pour s'as-
surer qu'elle satisfait aux prescriptions ci-dessus touchant A l'int~grit6 de la cloison et A
l'6lvation de temperature*.
5. Les <cloisonnements du type C>> sont les cloisonnements construits en mat~riaux in-

combustibles approuv~s. Ils n'ont A satisfaire ni aux prescriptions concernant le passage de la
fum~e et des flammes ni aux limites concernant les 61vations de temperature. Les revetements
combustibles sont autoriscs s'ils satisfont aux autres prescriptions du present chapitre.

6. Les «plafonds ou vaigrages continus de type <B>> sont des plafonds ou vaigrages du
type <B>> qui se prolongent jusqu'k un cloisonnement du type <A>> ou <B .

7. «Acier ou autre mat~riau 6quivalent . Toutes les fois que se pr~sentent les mots «acier
ou autre mat~riau 6quivalent>>, il faut entendre par <(mat6riau 6quivalent > tout mat~riau in-
combustible qui, de lui-meme ou apr~s isolation, poss~de des propri~t~s 6quivalentes A celles de
l'acier du point de vue de la resistance m~canique et de l'intfgrit6, A l'issue de l'essai au feu stan-
dard appropri6 (par exemple, un alliage d'aluminium convenablement isol6).

8. «<Faible pouvoir propagateur de flamme>. Cette expression signifie que la surface
considre s'opposera suffisamment A la propagation des flammes. Ceci doit etre 6tabli d'une
manire jug~e satisfaisante par l'Administration A l'issue d'un essai appropri6.

9. Les <<tranches verticales principales> sont les zones qui r~sultent de la division de la
coque, des superstructures et des roufs par des cloisonnements du type <A>. Leur longueur
moyenne au-dessus d'un pont quelconque ne d~passe pas, en r~gle g~n~rale, 40 metres.

10. Les «locaux d'habitation> comprennent les locaux de reunion, coursives, locaux
sanitaires, cabines, bureaux, hbpitaux, cinemas, salles de jeux et de loisir, salons de coiffure,
offices ne contenant pas d'appareils de cuisson et locaux de meme nature.

11. Les «locaux de r~union> sont les locaux d'habitation constitu~s par les halls, salles A
manger, salons et autres locaux de meme nature entour~s de cloisonnements permanents.

12. Les «locaux de service>>comprennent les cuisines, offices contenant des appareils de
cuisson, armoires de service, soutes A d~p~ches, soutes A valeurs, magasins, ateliers autres que
ceux qui sont situ~s dans les locaux de machines et locaux de meme nature, ainsi que les puits
qui y aboutissent.

13. Les «espaces A cargaison > comprennent tous les locaux utilis~s pour les marchan-
dises (y compris les citernes A cargaison d'hydrocarbures) ainsi que les puits qui y aboutissent.

14. Les «espaces rouliers A cargaison>> sont les espaces g~n~ralement d~pourvus de tout
compartimentage et qui occupent une partie importante ou la totalit6 de la longueur du navire,
dans lesquels on peut charger ou dcharger, normalement sur le plan horizontal, des marchan-
dises (emball~es ou en vrac, dans ou sur des v~hicules ferroviaires ou routiers [y compris les
v~hicules-citernes], sur des remorques, dans des conteneurs, sur des palettes, dans des citernes
mobiles ou dans ou sur des unites de charge analogues ou dans d'autres recipients).

15. Les <«espaces rouliers A cargaison ouverts>) sont les espaces rouliers A cargaison qui
sont ouverts aux deux extr~mit~s ou ouverts A une extr(mit6 et qui disposent d'une ventilation
naturelle suffisante et efficace sur toute leur longueur gratce A des ouvertures permanentes pra-
tiqu6es dans le bord6 de muraille ou le pont situ6 au-dessus de ces espaces, A la satisfaction de
I'Administration.

16. Les <espaces rouliers/ cargaison ferm6s >> sont les espaces rouliers cargaison qui ne
sont ni des espaces rouliers h cargaison ouverts ni des ponts d6couverts.

17. Un <<pont d6couvert>>est un pont qui est enti~rement expose aux intemp6ries sur le
dessus et sur au moins deux c6t6s.

* II convient de se reporter A la recommandation relative aux mithodes d'essai au feu applicables aux cloisonnements
types < A)>et <(B), qui a dt4 adopt& par I'Organisation [r(solutions A.163(ES.IV) et A.215(VII)].
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18. Les odocaux de cat~gorie sp~ciale sont les locaux ferm~s situ~s au-dessus ou au-
dessous du pont de cloisonnement, qui ont 6t6 congus pour le transport des v6hicules automo-
biles ayant dans leur r6servoir le carburant n6cessaire A leur propre propulsion, auxquels les
v6hicules ont acc~s et d'oij ils peuvent sortir avec conducteurs et auxquels les passagers ont
6galement acc~s.

19. Les (docaux de machines de la cat6gorie A sont les locaux et les puits y aboutissant
qui contiennent :
1. Des machines A combustion interne utilises pour la propulsion principale; ou
2. Des machines A combustion interne utilis6es A des fins autres que la propulsion principale

lorsque leur puissance totale est d'au moins 375 kilowatts; ou
3. Toute chaudire A combustible liquide ou tout groupe de traitement du combustible liquide.

20. Les «locaux de machines) sont tous les locaux de machines de la cat6gorie A, tousles
autres locaux qui contiennent l'appareil propulsif, des chaudi~res, des groupes de traitement du
combustible liquide, des machines A vapeur et des moteurs A combustion interne, des g6n6ra-
trices et des machines 6lectriques importantes, des postes de mazoutage, des installations frigo-
rifiques, des dispositifs de stabilisation, des installations de ventilation et de conditionnement
d'air et les locaux de mme nature ainsi que les puits qui y aboutissent.

21. Un «groupe de traitement du combustible liquide >>est un dquipement servant A pr6-
parer le combustible liquide destin6 A alimenter une chaudi~re ou le combustible liquide chauff6
destin6 A un moteur A combustion interne; il comprend les pompes, les filtres et les r6chauffeurs
traitant le combustible 4 une pression de plus de 0,18 newton par millimtre carr6.

22. Les opostes de s6curit6)sont les locaux oii se trouvent les appareils de radio, les ap-
pareils principaux de navigation, la g6n6ratrice de secours ou les installations centrales de d6-
tection et d'extinction de rincendie.

23. Les olocaux contenant des meubles et des 616ments d'ameublement qui pr6sentent un
risque limit6 d'incendie sont, aux fins d'application de la r~gle 26, les locaux (qu'il s'agisse de
cabines, de locaux de r6union, de bureaux ou d'autres types de locaux d'habitation)
qui contiennent des meubles et d61ments d'ameublement pr6sentant un risque limit6 d'incendie
et dans lesquels :
1. Tous les meubles de rangement tels que les bureaux, armoires, coiffeuses, secr~taires et

commodes sont enti~rement construits en mat~riaux incombustibles approuv~s, 6tant
toutefois entendu que leur plan de travail peut porter un revetement combustible ne d6pas-
sant pas 2 millimetres d'6paisseur;

2. Tout ameublement rapidement amovible tel que chaises, canap6s et tables a une ossature
en mat6riaux incombustibles;

3. Toutes les tentures, rideaux et autres 6toffes que l'on suspend offrent, A la satisfaction de
l'Administration, un degr6 de resistance A la propagation de la flamme qui n'est pas in-
f~rieur A celui d'une 6toffe de laine d'une masse de 0,8 kilogramme par metre carr6*;

4. Tous les revatements de sol offrent, A la satisfaction de 'Administration, un degr6 de
resistance A la propagation de la flarnme qui n'est pas inf6rieur A celui d'une 6toffe de laine
6quivalente utilis6e A la mme fin;

5. Toutes les surfaces expos6es des cloisons, vaigrages et plafonds ont un faible pouvoir pro-
pagateur de flamme;

II convient de se reporter A la recommandation sur une m6thode d'essai permettant de determiner la rdsistance A la
flamme des textiles et voilages maintenus en position verticale, qui a t6 adopte par I'Organisation [resolu-
tion A.471(Xil)'J.

I Organisation maritime internationale, Resolutions et autres d&isions, Assemble, douzieme session, 9-20 no-
vembre 1981, p. 120.
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6. Tous les meubles capitonn~s offrent un degr6 de resistance A l'inflammation et A la pro-
pagation de la flamme jug6 satisfaisant par I'Administration.
24. Le ((pont de cloisonnement >est le pont le plus 6lev jusqu'auquel s'lvent des cloi-

sons 6tanches transversales.
25. Le «port en lourd est la difference, exprim6e en tonnes, entre le d~placement d'un

navire dans une eau de densit6 6gale A 1,025 h la flottaison en charge correspondant au franc-
bord d't assign6 et le poids l6ge de ce navire.

26. Le <poids lge>>est le d~placement d'un navire en tonnes/ l'exclusion de la cargaison,
du combustible, de rhuile de graissage, de 'eau de ballast, de I'eau douce et de l'eau d'alimenta-
tion des chaudi~res dans les citernes, des provisions de bord, ainsi que des passagers, de l'qui-
page et de leurs effets.

27. Un (transporteur mixte est un navire-citerne conqu pour transporter alternative-
ment des hydrocarbures et des cargaisons solides en vrac.

28. Le <p6trole brut >est tout hydrocarbure se trouvant l'Atat naturel dans la terre, qu'il
soit ou non trait6 en vue de son transport, et comprend :
1. Le p6trole brut dont certaines fractions distill~es ont pu etre extraites; et
2. Le p~trole brut auquel certaines fractions distill~es ont pu tre ajout6es.

29. Les ((marchandises dangereuses >sont les marchandises vis6es h la r~gle VII/2.
30. Un onavire-citerne pour produits chimiques > est un navire-citerne construit ou

adapt6 et utilis6 pour transporter en vrac des produits liquides de caractre inflammable 6nu-
m~r~s dans le R~sum des prescriptions minimales du Recueil de r~gles relatives A la construc-
tion et l'6quipement des navires transportant des produits chimiques dangereux en vrac qui
sera adopt6 par le Comit6 de la scurit6 maritime avec I'autorisation conf6r~e par l'Assembl~e
de l'Organisation dans la rdsolution A.490(XII), ci-aprts d6nomm6 le < Recueil de rigles sur les
transporteurs de produits chimiques >, tel qu'il pourra etre modifi par 'Organisation.

31. Un (transporteur de gaz est un navire-citerne construit ou adapt6 et utilis6 pour
transporter en vrac des gaz liqu6fi~s ou certaines autres mati~res de caract~re inflammable 6nu-
m6r6es au chapitre XIX du Recueil de r~gles relatives h la construction et A I'Hquipement des
navires transportant des gaz liqu6fi~s en vrac que l'Organisation a adopt6 par la r~solu-
tion A.328(IX), ci-apr~s d~nomm6 le (<Recueil de r~gles sur les transporteurs de gaz >, tel qu'il a
W ou pourra etre modifi par 'Organisation.

R~gle 4. POMPES D'INCENDIE, COLLECTEUR PRINCIPAL, BOUCHES ET MANCHES D'INCENDIE

1. Tout navire doit etre 6quip6 de pompes d'incendie, d'un collecteur principal, de
bouches et manches d'incendie satisfaisant, dans la mesure oil elles sont applicables aux pres-
criptions de la pr6sente r~gle.

2. Dgbit des pompes d'incendie
2.1. Les pompes d'incendie prescrites doivent etre assez puissantes pour fournir en ser-

vice incendie, A la pression sp6cifi6e au paragraphe 4, une quantit6 d'eau d~termin6e comme
suit :
1. Sur les navires h passagers, les pompes doivent fournir une quantit6 d'eau au moins 6gale

aux deux tiers de la quantit6 que doivent refouler les pompes d'asschement lorsqu'elles
sont utilis6es A l'asschement des cales; et

2. Sur les navires de charge, les pompes autres qu'une pompe de secours, doivent fournir une
quantit6 d'eau au moins 6gale aux quatre tiers de la quantit6 que chacune des pompes d'as-
s&hement ind6pendantes d'un navire A passagers de meme dimension doit, lorsqu'elle sert
A ass6cher les cales, pouvoir d~biter en application de la r~gle IH-1/21. Toutefois, sur les
navires de charge, il ne peut en aucun cas, en service incendie, etre exig6 un d6bit total des
pompes sup6rieur A 180 mtres cubes par heure.
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2.2. Le debit de chacune des pompes d'incendie prescrites (autres que la pompe de secours
prescrite au paragraphe 3.3.2 pour les navires de charge) doit etre au moins 6gal A 80 p. 100 du
quotient obtenu en divisant le debit total prescrit par le nombre minimal requis de pompes d'in-
cendie, mais ne doit en aucun cas 8tre inf6rieur A 25 mtres cubes par heure. Chacune de ces
pompes doit, en tout cas, atre assez puissante pour fournir au moins les deux jets prescrits. Les
pompes d'incendie doivent pouvoir alimenter le collecteur principal d'incendie dans les condi-
tions prescrites. Lorsque le nombre de pompes installges est sup6rieur au nombre minimal
requis, le debit des pompes en exc6dent doit tre jug6 satisfaisant par I'Administration.

3. Installations des pompes d'incendie et du collecteur principal d'incendie
3.1. Tout navire doit atre pourvu de pompes d'incendie indpendantes, dont le nombre

est d~termin6 comme suit :
1. Navires A passagers d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure it 4 000 tonneaux : au moins trois
2. Navires A passagers d'une jauge brute inf6rieure A 4 000 tonneaux et navires de charge

d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure 1 000 tonneaux : au moins deux
3. Navires de charge d'une jauge brute inf6rieure A 1 000 tonneaux: nombre jug6 satisfaisant

par I'Administration
3.2. Les pompes sanitaires, pompes de ballast et d'ass~chement ou pompes de service

g~n6ral peuvent etre consid6r6es comme pompes d'incendie, h condition qu'elles ne soient pas
normalement utilis6es pour aspirer du combustible et que, si elles servent occasionnellement au
transfert ou au pompage de combustible, elles soient munies de dispositifs convenables de per-
mutation.

3.3. Les tuyauteries de connexion A la mer, les pompes d'incendie et leurs sources
d'6nergie doivent 8tre dispos~es de telle mani6re que :
1. Sur les navires A passagers d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 1 000 tonneaux, un in-

cendie se d6clarant dans l'un quelconque des compartiments ne puisse pas mettre toutes les
pompes d'incendie hors de service;

2. Sur les navires de charge d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 2 000 tonneaux, au cas ou
un incendie se d6clarant dans l'un quelconque des compartiments serait susceptible de
mettre hors service toutes les pompes d'incendie, il y ait un autre moyen consistant en une
pompe de secours fixe ind6pendante qui soit assez puissante pour fournir deux jets d'eau
r~pondant aux conditions impos~es par l'Administration. La pompe et son emplacement
doivent satisfaire aux prescriptions suivantes :
2.1. Le d6bit de la pompe ne doit pas etre inf~rieur A 40 p. 100 du debit total des pompes

d'incendie prescrit par la pr6sente r~gle et ne doit en aucun cas tre inf6rieur As
25 mtres cubes par heure;

2.2. Quand la pompe fournit la quantit d'eau prescrite A l'alin6a 3.3.2.1, la pression A
une bouche d'incendie quelconque ne doit pas tre inf~rieure aux pressions mini-
males indiqu6es au paragraphe 4.2;

2.3. Toute source d'6nergie entrain6e par un moteur diesel et alimentant la pompe doit
pouvoir etre facilement mise en marche A froid jusqu'A une temperature de 0 0C A
'aide d'une manivelle. Si cela n'est pas possible dans la pratique, ou si des tempera-

tures plus basses sont pr6vues, il convient de veiller A ce que des installations de
chauffage, jug6es acceptables par I'Administration, soient pr6vues et entretenues de
fagon A garantir une mise en marche rapide. Si un dispositif manuel de d~marrage
n'est pas possible en pratique, 'Administration peut autoriser d'autres moyens de
mise en marche. Ces moyens doivent permettre de mettre en marche la source
d'6nergie entrain~e par un moteur diesel au moins six fois en 30 minutes et au moins
deux fois pendant les 10 premieres minutes;

2.4. Toute caisse A combustible doit contenir suffisamment de combustible pour que la
pompe puisse marcher A plein regime pendant au moins trois heures; en outre, il doit
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y avoir des reserves de combustible suffisantes A I'ext~rieur du local des machines
principales pour que la pompe puisse marcher A plein regime pendant une p6riode
suppl6mentaire de 15 heures;

2.5. La hauteur d'aspiration totale de la pompe ne doit pas d6passer 4,5 metres dans
toutes les conditions de gite et d'assiette auxquelles on peut s'attendre en service et le
tuyau d'aspiration doit re conqu de mani~re A r6duire le plus possible la perte de
charge A l'aspiration;

2.6. Les cloisonnements du local oii se trouve la pompe d'incendie doivent &re isol6s
conform~ment A une norme de protection contre l'incendie 6quivalant h celle qui est
prescrite pour un (<poste de s6curit6 > A la r~gle 44;

2.7. On ne doit pas autoriser d'acc~s direct entre le local de machines et le local oil se
trouvent la pompe d'incendie de secours et sa source d'6nergie. Dans les cas oil cela
n'est pas possible en pratique, 'Administration peut accepter qu'un acc~s soit pr6vu
au moyen d'un sas, chacune des deux portes 6tant A fermeture automatique, ou par
une porte etanche A l'eau qui puisse atre actionnde A partir d'un espace A la fois
M1oign6 du local de machines et du local ou se trouve la pompe d'incendie de secours
et ne risquant pas d'atre rendu inaccessible en cas d'incendie dans ces locaux. Dans
de tels cas, un deuxi~me moyen d'acc~s au local oi se trouvent la pompe d'incendie
de secours et sa source d'6nergie doit atre pr6vu;

2.8. Les dispositions prises en mati~re de ventilation dans le local oi se trouve la source
d'6nergie ind6pendante destin6e A alimenter la pompe d'incendie de secours doivent
atre de nature A empacher, dans la mesure du possible, que la fum6e provenant d'un
incendie survenu dans un local de machines p6n~tre dans le local [oil se trouve ladite
source d'6nergie] ou y soit aspir6e;

3. Sur les navires A passagers d'une jauge brute inf6rieure A 1 000 tonneaux et sur les navires
de charge d'une jauge brute inf6rieure A 2 000 tonneaux, au cas oil un incendie se d6clarant
dans l'un quelconque des compartiments serait susceptible de mettre hors service toutes les
pompes d'incendie, 'autre moyen de fournir de 'eau, en service incendie, doit r~pondre
aux conditions impos6es par 'Administration;

4. En outre, A bord des navires de charge of d'autres pompes telles que des pompes de service
g~n~ral, de cale et de ballast, etc., sont install~es dans un local de machines, des disposi-
tions doivent atre prises de mani~re qu'une de ces pompes au moins, dont le d6bit et la pres-
sion sont conformes aux prescriptions des paragraphes 2.2 et 4.2, puisse alimenter en eau
le collecteur principal d'incendie.
3.4. Pour atre en mesure de fournir imm6diatement de 'eau, les dispositifs d'alimenta-

tion en eau doivent satisfaire aux conditions suivantes :
1. Sur les navires A passagers d'une jauge brute gale ou sup6rieure A 1 000 tonneaux, au

moins un jet d'eau efficace doit etre imm6diatement obtenu h partir de l'une quelconque
des bouches d'incendie situ6es A l'int~rieur du navire et un d6bit d'eau continu doit atre
assur6 par la mise en marche automatique d'une des pompes d'incendie prescrites;

2. Sur les navires A passagers d'une jauge brute inf~rieure A 1 000 tonneaux et sur les navires
de charge, l'installation doit atre jug6e satisfaisante par l'Administration;

3. Sur les navires de charge dont les locaux de machines sont exploit6s sans pr6sence
permanente de personnel ou lorsqu'il est pr~vu une surveillance permanente par une seule
personne, des mesures doivent atre prises pour garantir une alimentation imm6diate du
collecteur principal d'incendie A la pression appropri6e, que ce soit par le d6marrage A dis-
tance de l'une des pompes d'incendie principales command6 A distance depuis la passerelle
de navigation et le poste de s~curit6 d'incendie, s'il en existe, ou par le maintien sous pres-
sion en permanence du collecteur principal d'incendie par l'une des pompes d'incendie
principales; toutefois, 'Administration peut exempter les navires de charge d'une jauge
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brute inf~rieure A 1 600 tonneaux de I'application de cette prescription lorsque la disposi-
tion de 'acc~s aux locaux de machines rend cette application superflue;

4. Sur les navires A passagers dont les locaux de machines sont exploit6s sans pr6sence per-
manente de personnel conform~ment A la r~gle 11-1/54, I'Administration doit prendre des
mesures pour que les dispositifs fixes d'extinction de rincendie par eau dans ces locaux
soient 6quivalents A ceux qui sont requis pour les locaux de machines normalement sur-
veill6s.
3.5. Les pompes d'incendie doivent toutes Etre munies de soupapes de sfret6 lorsqu'elles

peuvent refouler 'eau sous une pression sup6rieure A la pression admise pour le calcul des
tuyaux, des bouches d'incendie et des manches. La disposition et le r~glage de ces soupapes doi-
vent etre tels qu'ils emp~chent la pression de s'6lever d'une mani~re excessive en une partie
quelconque du collecteur principal d'incendie.

3.6. Sur les navires-citernes, des sectionnements doivent atre pr6vus sur le collecteur
principal d'incendie au droit de la fagade de la dunette dans un emplacement prot6g6 et sur le
pont des citernes des intervalles ne d6passant pas 40 metres de mani~re h maintenir l'int6grit6
du collecteur principal en cas d'incendie ou d'explosion.

4. Diamrtre du collecteur principal d'incendie et pression dans ce collecteur
4.1. Le diam~tre du collecteur principal et des tuyaux d'incendie doit etre suffisant pour

assurer l'utilisation efficace du debit total prescrit de deux pompes d'incendie fonctionnant si-
multan~ment; toutefois, dans le cas des navires de charge, il suffit que ce diamtre soit suffisant
pour assurer un debit de 140 mtres cubes par heure.

4.2. Lorsque deux pompes d6bitent simultan6ment, par les ajutages pr6vus au para-
graphe 8, la quantit6 d'eau prescrite au paragraphe 4.1 dans des bouches d'incendie contigues
quelconques, les pressions minimales suivantes doivent etre maintenues A toutes les bouches
d'incendie :
- Navires A passagers:

- 4 000 tonneaux de jauge brute et au-dessus : 0,31 newton par millimetre carr6
- 1 000 tonneaux de jauge brute et au-dessus, mais moins de 4 000 tonneaux : 0,27 newton

par millimetre carr6
- Moins de 1 000 tonneaux de jauge brute : Pression jug6e satisfaisante par l'Administra-

tion
- Navires de charge:

- 6 000 tonneaux de jauge brute et au-dessus : 0,27 newton par millimtre carr6
- 1 000 tonneaux de jauge brute et au-dessus, mais moins de 6 000 tonneaux: 0,25 newton

par millim~tre carr6
- Moins de 1 000 tonneaux de jauge brute : Pression jug6e satisfaisante par 'Administra-

tion
4.3. La pression maximale A chaque bouche d'incendie ne doit pas d~passer la pression A

laquelle le maniement efficace d'une manche d'incendie peut &re d6montr6.

5. Nombre et ripartition des bouches
5.1. Le nombre et la r6partition des bouches d'incendie doivent atre tels que deux jets au

moins, n'6manant pas de la m~me bouche, dont Fun fourni par une manche d'une seule piece,
puissent atteindre un point quelconque du navire normalement accessible aux passagers ou a
l'quipage en cours de navigation ainsi qu'un point quelconque des espaces A cargaison
lorsqu'ils sont vides, des espaces rouliers b cargaison ou des locaux de cat6gorie sp6ciale; en
outre, toutes les parties de ce dernier type de local doivent etre A port~e de deux jets provenant
chacun d'une manche d'une seule piece. De plus, de telles bouches d'incendie doivent etre
situ6es pros des entr6es aux espaces t prot6ger.
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5.2. Dans les locaux d'habitation, les locaux de service et les locaux de machines des
navires L passagers, le nombre et l'emplacement des bouches d'incendie doivent etre tels que les
prescriptions du paragraphe 5.1 puissent Etre observ6es quand toutes les portes 6tanches et les
portes des cloisons de tranches verticales principales sont ferm6es.

5.3. Lorsque, sur un navire A passagers, on accede h un local de machines de la cat~go-
rie A, dans sa partie inf6rieure, par un tunnel d'arbre adjacent, on doit pr~voir, A l'ext~rieur du
local mais prs de son entr6e, deux bouches d'incendie. Si l'on accede A ce local par d'autres
locaux, il y a lieu de pr6voir dans un de ces locaux, et pros de I'entr6e du local de machines de la
cat~gorie A, deux bouches d'incendie. Cette disposition ne s'applique pas lorsque le tunnel ou
les locaux adjacents ne constituent pas une 6chapp6e.

6. Tuyaux et bouches d'incendie
6.1. On ne doit pas utiliser, pour les collecteurs principaux d'incendie et les bouches d'in-

cendie, de mat(niaux dont les proprit~s sont facilement alt6res par la chaleur, A moins qu'ils
ne soient convenablement proteges. Les tuyaux et les bouches d'incendie doivent etre dispos6s
de fagon que les manches puissent s'y adapter facilement. Les tuyaux et les bouches d'incendie
doivent etre disposes de mani~re A 6viter les risques de gel. Sur les navires susceptibles de
transporter des cargaisons en pont6e, 'emplacement des bouches d'incendie doit etre tel que
leur acc~s soit toujours facile, et les tuyaux doivent etre, dans toute la mesure du possible, ins-
tall~s de mani~re ne pas etre endommag6s par lesdites cargaisons. A moins qu'il n'y ait une
manche et un ajutage pour chaque bouche d'incendie A bord, les raccords de manches et les
ajutages doivent tre compl~tement interchangeables.

6.2. Un sectionnement doit etre pr6vu pour chaque manche d'incendie de mani~re
qu'une quelconque de ces manches puisse etre d6branch~e pendant que les pompes d'incendie
sont en marche.

6.3. Il convient d'installer des sectionnements permettant de s6parer la partie du collec-
teur principal d'incendie situ6e A l'int~rieur du local de machines qui contient la ou les pompes
principales d'incendie du reste du collecteur dans un endroit facilement accessible et tenable, A
l'ext~rieur des locaux de machines. Le collecteur principal d'incendie doit etre dispos6 de telle
fagon que, lorsque les sectionnements sont ferm~s, toutes les bouches d'incendie du navire
autres que celles qui se trouvent dans le local de machines susmentionn6 puissent etre
aliment~es en eau par une pompe d'incendie non situ6e dans ce local grace A des tuyaux qui n'y
entrent pas. A titre exceptionnel, 'Administration peut autoriser que les tuyaux d'aspiration et
de refoulement de la pompe d'incendie de secours traversent le local de machines sur de petites
longueurs s'il est impossible dans la pratique de les faire passer A 1'ext~rieur, A condition de
pr6server l'int6grit6 au feu du collecteur principal d'incendie en prot6geant les tuyaux par une
gaine d'acier 6paisse.

7. Manches d'incendie
7.1. Les manches d'incendie doivent 8tre fabriqu6es en mat6riaux approuv6s par 'Admi-

nistration et atre d'une longueur suffisante pour permettre de diriger un jet d'eau sur l'un quel-
conque des points oii leur utilisation peut etre rendue n6cessaire. Leur longueur maximale doit
Etre jug6e satisfaisante par 'Administration. Chaque manche doit etre pourvue d'un ajutage et
des raccords n~cessaires. Les manches pr~vues dans le present chapitre comme omanches d'in-
cendie>> ainsi que les outils et accessoires n6cessaires doivent &re constamment maintenus en
6tat de servir. Ils doivent 8tre plac6s en 6vidence et A proximit6 des bouches ou raccords d'incen-
die. En outre, dans les espaces int~rieurs des navires A passagers transportant plus de 36 pas-
sagers, les manches d'incendie doivent etre branch6es en permanence sur les bouches.

7.2. Tout navire doit Etre pourvu de manches d'incendie en nombre et d'un diamtre ju-
gcs satisfaisants par 'Administration.

7.3. A bord des navires A passagers, il doit y avoir au moins une manche pour chacune
des bouches d'incendie prescrites au paragraphe 5 et ces manches ne doivent etre utilis6es que
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pour l'extinction de rincendie ou pour les essais de l'installation lors des exercices d'incendie et
des visites.

7.4.1. A bord des navires de charge d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure k 1 000 ton-
neaux, il doit atre pr~vu un nombre de manches d'incendie en rapport avec la longueur du
navire, A raison d'une par 30 metres de longueur, plus une suppl~mentaire, sans que le total
puisse atre inf6rieur h cinq. Dans ce nombre ne sont pas comprises les manches prescrites pour
les chambres des machines et les chaufferies. L'Administration peut augmenter le nombre des
manches prescrites afin qu'h tout moment le nombre des manches disponibles et accessibles soit
suffisant, compte tenu du type du navire et de la nature du service assur6.

7.4.2. A bord des navires de charge d'une jauge brute inf6rieure h 1 000 tonneaux, il doit
8tre pr~vu un nombre de manches d'incendie jug6 satisfaisant par 'Administration.

8. Ajutage des lances

8.1. Aux fins du pr6sent chapitre, les ajutages des lances doivent avoir des diamtres nor-
malis6s de 12 millimtres, 16 millimetres et 19 millim~tres, ou des diam~tres aussi proches que
possible de ces valeurs. L'utilisation d'ajutages d'un diamtre sup~rieur peut 8tre autoris6e A la
discretion de l'Administration.

8.2. Il n'est pas n6cessaire d'utiliser des ajutages d'un diamtre sup6rieur a 12 millim~tres
dans les locaux d'habitation et dans les locaux de service.

8.3. Pour les locaux de machines et sur les ponts d6couverts, le diam~tre des ajutages
doit tre tel qu'il permette d'obtenir le plus grand debit possible de deux jets 6mis par la pompe
la plus petite, sous la pression mentionn6e au paragraphe 4, 6tant entendu qu'il n'a pas A d6-
passer 19 millimetres.

8.4. Tous les ajutages doivent &re d'un type combin6 approuv6 (jet diffus6/jet plein) et
etre munis d'un dispositif d'arrat.

9. Emplacement et installation despompes i eau, etc., destinees i alimenter d'autres dis-
positifs d'extinction de l'incendie

Les pompes qui doivent alimenter en eau d'autres disposififs d'extinction de l'incendie
prescrits par le pr6sent chapitre, leurs sources d'6nergie et leur syst~me de commande doivent
etre installks A 'ext~rieur du local ou des locaux que ces dispositifs protgent et doivent etre
dispos6s de telle mani~re qu'un incendie dans le local ou les locaux prot6g6s ne mettent pas hors
service ces dispositifs d'extinction.

R~gle 5. DISPOSITIFS FIXES D'EXTINCTION DE L'INCENDIE PAR LE GAZ

1. Gndralitis
1.1. L'utilisation d'un agent d'extinction qui, de l'avis de l'Administration, 6met soit

spontan6ment, soit dans les conditions d'utilisation pr6vues, des gaz toxiques en quantit6 telle
qu'ils constituent un danger pour les personnes A bord, n'est pas autorise.

1.2. Les tuyaux n6cessaires pour amener l'agent d'extinction dans les locaux proteges
doivent etre munis de sectionnements de commande sur lesquels les locaux oil aboutissent les
tuyaux sont clairement indiqu6s. Des moyens appropri~s doivent etre mis en place pour em-
pecher que 'agent d'extinction ne puisse etre envoy6 par inadvertance dans un local quel-
conque. Lorsqu'un espace t cargaison 6quip& d'un dispositif d'extinction de l'incendie par le
gaz est utilis6 comme local A passagers, son raccordement avec la distribution de gaz doit etre
supprim6 pendant la dur6e de cette affectation.

1.3. Le tuyautage de repartition de 'agent d'extinction et les diffuseurs doivent tre dis-
pos6s de fagon que la repartition soit uniforme.

1.4. Des dispositifs doivent etre pr6vus pour fermer toutes les ouvertures par lesquelles
de l'air peut ptn6trer dans un local prot6g6 ou du gaz peut s'en 6chapper.

1.5. Lorsque le volume d'air libre contenu dans des r6servoirs d'air A l'int~rieur d'un local
quelconque est tel que, s'il 6tait lib6r6 dans ce local lors d'un incendie, l'efficacit6 du dispositif
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fixe d'extinction de l'incendie en serait gravement affect~e, l'Administration doit prescrire que
soit pr6vue une quantit6 suppl~mentaire d'agent d'extinction.

1.6. Un signal sonore automatique doit annoncer l'envoi de l'agent d'extinction dans
tout local oii normalement le personnel travaille ou a acc~s. L'alarme doit etre donn6e pendant
une p6riode suffisante avant que 'agent d'extinction soit envoy .

1.7. Les moyens de commande de tout dispositif fixe d'extinction de l'incendie par [le]
gaz doivent etre ais~ment accessibles et faciles A mettre en oeuvre et doivent etre group~s en des
endroits aussi peu nombreux que possible oi ils ne risquent pas d'etre isol6s par un incendie qui
se d6clarerait dans un local protfgt, Il doit y avoir A chaque emplacement des instructions
claires sur le fonctionnement du dispositif eu gard h la s6curit6 du personnel.

1.8. La d6charge automatique de 'agent d'extinction ne doit pas etre autoris6e sauf dans
les conditions privues au paragraphe 3.3.5 et dans le cas des appareils locaux h commande
automatique vis6s aux paragraphes 3.4 et 3.5.

1.9. Si la quantit6 d'agent d'extinction doit assurer la protection de plus d'un local, il
suffit de pr6voir une quantit6 6gale h la quantit6 la plus grande qui est ncessaire pour un local
quelconque ainsi prot~g6.

1.10. Sauf dans les conditions pr6vues aux paragraphes 3.3, 3.4 ou 3.5, les rdservoirs
sous pression n6cessaires pour le stockage d'un agent d'extinction autre que la vapeur doivent
tre plac6s 4 'ext6rieur du local prot6g6 conform6ment aux dispositions du paragraphe 1.13.

1.11. Des moyens doivent etre pr6vus pour que le personnel puisse verifier en toute s6-
curit6 la quantit6 d'agent d'extinction dans les r6servoirs.

1.12. Les r6servoirs de stockage de l'agent d'extinction et le mat6riel associ6 sous pres-
sion doivent etre conqus conform6ment aux recueils de r~gles pratiques relatives au r6cipients
sous pression jug6s satisfaisants par l'Administration, compte tenu de leur emplacement et des
temperatures ambiantes maximales de service pr6vues.

1.13. Lorsque l'agent d'extinction est entrepos6 It I'ext6rieur d'un local prot6g6, il doit
etre entrepos6 dans un local qui soit situ6 A un emplacement sfkr et ais6ment accessible et qui
soit ventilM de mani~re efficace b la satisfaction de I'Administration. On doit acc6der A ce local
de pr6f6rence par le pont d6couvert et, dans tous les cas, par une entr6e ind~pendante du local
prot6g6. Les portes d'acc~s doivent s'ouvrir vers 'ext~rieur et les cloisons et ponts, y compris les
portes et autres moyens de fermeture de toute ouverture dans ces cloisons et ponts, qui consti-
tuent les limites entre de tels locaux et les locaux ferm6s adjacents doivent atre 6tanches aux
gaz. Aux fins d'application des tables d'int~grit& au feu figurant dans les rfgles 26, 27, 44 et 58,
ces locaux d'entreposage sont consid~rds comme des postes de s6curit6.

1.14. Des pices de rechange pour le dispositif doivent tre entrepos~es A bord et etre
jug6es satisfaisantes par l'Administration.

2. Dispositifs 6 gaz carbonique
2.1. Pour les espacesh cargaison, la quantit6 de gaz carbonique disponible doit, sauf dis-

position contraire, correspondre A un volume de gaz libre au moins 6gal A 30 p. 100 du volume
brut du plus grand espace h cargaison ainsi prot6g6 h bord du navire.

2.2. Pour les locaux de machines, la quantit& de gaz carbonique amen6e par le tuyautage
doit etre suffisante pour fournir un volume de gaz libre 6gal au moins au plus grand des deux
volumes suivants :
1. 40 p.100 du volume brut du local de machines le plus grand ainsi prot6g6,volume duquel

est exclue la partie du tambour situ~e au-dessus du niveau oii la surface horizontale du
tambour est 6gale h 40 p. 100 ou moins de la surface horizontale du local consid6r6, me-
sur6e k mi-distance entre le plafond de ballast et la partie inf6rieure du tambour; ou

2. 35 p. 100 du volume brut du local de machines prot6g6 le plus grand, y compris le tambour.
Toutefois, les pourcentages susmentionn6s peuvent etre ramen6s A 35 p. 100 et A 30 p. 100 res-
pectivement dans le cas des navires de charge de moins de 2 000 tonneaux de jauge brute;
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d'autre part, plusieurs locaux de machines qui ne sont pas complitement s~par~s sont consi-
ddr6s comme formant un seul local.

2.3. Aux fins de l'application du pr6sent paragraphe, le volume occup par le gaz carbo-
nique libre est calcul6 sur la base de 0,56 mtre cube par kilogramme.

2.4. Pour les locaux de machines, le tuyautage fixe doit atre tel qu'il puisse amener
85 p. 100 du volume de gaz prescrit en moins de 2 minutes.

3. Dispositifs i hydrocarbure halogdng
3.1. L'utilisation d'hydrocarbures halog~n~s comme agents d'extinction n'est autoris~e

que dans les locaux de machines, les chambres des pompes et les espaces A cargaison destines
seulement aux v~hicules qui ne transportent pas de marchandises.

3.2. Lorsque des hydrocarbures halog~nds sont utilis~s comme agents d'extinction dans
les syst~mes de noyage total :

1. Le syst~me doit re conqu de manikre que la liberation de l'agent d'extinction par source
d'6nergie ne puisse se faire que sur commande initiale manuelle;

2. Si la charge d'hydrocarbure halog~n6 doit assurer la protection de plus d'un local, les me-
sures prises pour l'entreposage et la d~charge doivent 8tre telles qu'il soit satisfait aux dis-
positions des paragraphes 3.2.9 ou 3.2.10, selon le cas;

3. Des dispositifs doivent atre pr~vus pour l'arrft automatique de tous les ventilateurs qui
desservent le local prot~g6 avant que l'agent soit envoy6;

4. Des dispositifs doivent etre pr6vus pour fermer manuellement tous les volets du syst~me
de ventilation qui dessert un local prot6gd;

5. Le dispositif de d6charge doit 8tre conqu de manikre A pouvoir assurer l'arriv6e d'une par-
tie substantielle de la quantit6 minimale d'agent prescrite pour les espaces A cargaison ou
les locaux de machines aux paragraphes 3.2.9 et 3.2.10, selon le cas, dans un temps
nominal de 20 secondes ou moins sur la base de la d6charge de la phase liquide;

6. Le syst~me doit 8tre conqu pour fonctionner dans une gamme de temp6ratures jug6e satis-
faisante par l'Administration;

7. L'arriv6e de l'agent d'extinction dans un local ne doit pas constituer un danger pour le
personnel charg6 de l'entretien des machines ou du materiel, ou qui utilise les 6chelles
d'acc~s normales ou les 6chapp6es desservant le local;

8. Des moyens doivent etre pr6vus pour que le personnel puisse v6rifier en toute s6curit6 la
pression dans les reservoirs;

9. La quantit6 d'agent d'extinction pour les espaces A cargaison destines seulement aux v6-
hicules qui ne transportent pas de marchandises doit etre calcul6e conform6ment au
tableau 5.1. Cette quantit6 doit tre fond~e sur le volume brut du local prot6g6. Les quan-
tit~s de halon 1301 et 1211 doivent Ztre calcul~es sur la base d'un rapport volum6trique et
celles de halon 2402 sur la base d'une masse par unit6 de volume;

Tableau 5.1

Halon Minimum Maximum

1301 5 p.100 7 p.100
1211 5 p.100 5,5 p.100
2402 0,23 kilogramme 0,30 kilogramme

par metre cube par mtre cube

10. La quantit6 d'agent d'extinction pour les locaux de machines doit etre calcul6e conform6-
ment au tableau 5.2. Elle doit etre fond6e sur le volume brut du local eu 6gard A la concen-
tration minimale et sur le volume net du local eu 6gard A la concentration maximale, y
compris le tambour. Les quantit6s de halon 1301 et 1211 doivent Etre calcudes sur la base
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d'un rapport volum~trique et celles de halon 2402 sur la base d'une masse par unit6 de
volume;

Tableau 5.2

Halon Minimum Maximum

1301 4,25 p.100 7 p.100
1211 4,25 p.100 5,5 p.100
2402 0,20 kilogramme 0,30 kilogramme

par metre cube par m~tre cube

11. Aux fins des paragraphes 3.2.9 et 3.2.10, le volume de halon 1301 doit re calcul6 A raison
de 0,16 mtre cube par kilogramme et le volume de halon 1211 A raison de 0,14 metre cube
par kilogramme.
3.3. Seul le halon 1301 peut etre stock6 A l'intrieur d'un local de machine proteg6. Les

reservoirs doivent etre rtpartis sur l'ensemble du local et il doit tre satisfait aux prescriptions
suivantes :

1. Il doit y avoir A l'ext~rieur du local prot~g6 un dispositif de liberation de l'agent d'extinc-
tion par source d'6nergie dont la commande initiale doit etre manuelle. Des sources
d'6nergie en double doivent tre pr~vues pour cette liberation; elles doivent etre situ~es A
l'ext~rieur du local prot~g6 et disponibles A tout moment. Toutefois, dans le cas des locaux
de machines, une des sources d'6nergie peut etre situ6e A l'int~rieur du local proteg6.

2. On doit surveiller les circuits 6lectriques reliant les r6servoirs pour d6celer toute d6faillance
et perte d'6nergie tlectrique. Des alarmes visuelles et sonores doivent etre pr~vues pour
signaler celles-ci.

3. Les circuits pneumatiques ou hydrauliques reliant les r6servoirs doivent etre install6s en
double. On doit surveiller les dispositifs qui produisent la pression pneumatique ou hy-
draulique pour d6celer toute perte de pression. Des alarmes visuelles et sonores doivent
etre pr~vues pour signaler celle-ci.

4. A l'int~rieur du local protg6, les circuits 6lectriques indispensables au d6clenchement du
dispositif doivent etre r~sistants 4 la chaleur, comme par exemple des cfables sous gaine en
matriau mineral isolant ou des cibles 6quivalents. Les tuyautages indispensables au d6-
clenchement de dispositifs & fonctionnement hydraulique ou A air comprim6 doivent etre
en acier ou en un autre mat6riau r6sistant 4 la chaleur 6quivalent, b la satisfaction de l'Ad-
ministration.

5. Chaque r6servoir sous pression doit etre muni d'un organe automatique limitant la pres-
sion qui, dans le cas oii le r6servoir serait expos6 aux effets d'un incendie et oil le dispositif
d'extinction ne serait pas mis en oeuvre, lib6rerait sans dommage le contenu du r6servoir
dans le local prot~g6.

6. Les reservoirs et les circuits 6lectriques ainsi que les tuyautages indispensables au d6clen-
chement de tout dispositif doivent etre dispos6s de telle mani~re que, dans le cas d'avarie A
un 6lment quelconque de la transmission de puissance, par suite d'incendie ou d'explosion
. l'int6rieur d'un local protegd, c'est-A-dire lorsqu'il y a dfaut sur un seul circuit, on puisse
encore lib6rer au moins les deux tiers de la quantit6 d'agent d'extinction prescrite pour ce
local aux paragraphes 3.2.9 ou 3.2.10, eu 6gard b la n6cessit6 de r6partir uniform~ment
l'agent d'extinction dans 'ensemble du local. Les moyens mis en place pour les dispositifs
destines aux locaux ne n~cessitant qu'un ou deux r6servoirs doivent atre jug~s satisfaisants
par l'Administration.

7. Chaque reservoir sous pression ne doit pas etre muni de plus de deux ajutages de d6charge
et la quantit6 maximale d'agent d'extinction contenue dans chaque r6servoir doit etre jug~e
satisfaisante par 'Administration, eu 6gard A la n6cessit6 de r6partir uniform6ment 'agent
dans rensemble du local.
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8. Les reservoirs doivent atre munis de moyens permettant de d~tecter les baisses de pression
dues A des fuites ou A des dmissions. Des alarmes visuelles et sonores doivent atre pr~vues,
pour indiquer ces baisses de pression, dans la zone prot6g~e et sur la passerelle de naviga-
tion ou dans le local oib les commandes de lutte contre l'incendie sont centralis~es. Toute-
fois, pour les espaces A cargaison, des alarmes ne sont requises que sur la passerelle de
navigation ou dans le local oil les commandes de lutte contre l'incendie sont centralis6es.
3.4. Des appareils fixes d'extinction de l'incendie locaux A commande automatique

contenant du halon 1301 ou 1211, mis en place dans des zones ferm~es A risque d'incendie 6levd
situ~es A l'intgrieur des locaux de machines et fonctionnant en plus et indfpendanment de tout
dispositif fixe d'extinction de l'incendie prescrit, peuvent etre accept6s A condition que les dis-
positions suivantes soient respect6es :

I. Le local dans lequel cette protection suppl~mentaire est pr6vue doit, de pr~f6rence, com-
prendre un seul niveau de travail et etre situ6 au m~me niveau que son acc~s. A la discr&
tion de l'Administration, plus d'un niveau de travail peut etre autoris6 A condition qu'un
acc~s soit pr6vu A chaque niveau.

2. Les dimensions du local et la disposition des acc~s et des machines qui s'y trouvent doi-
vent tre telles que l'on puisse 6vacuer le local A partir d'un point quelconque en moins de
10 secondes.

3. Le fonctionnement de tout appareil doit etre indiqu6 par des signaux visuels et sonores A
l'extdrieur de chaque acc~s conduisant au local de machines ainsi que sur la passerelle de
navigation ou dans le local oii les commandes de lutte contre l'incendie sont centralis~es.

4. Un avis indiquant que le local contient un ou plusieurs appareils d'extinction de l'incendie
h commande automatique et spdcifiant le type d'agent utilis doit atre aiichd a l'extgrieur
de chaque acc~s au local.

5. Les diffuseurs doivent atre disposes de fagon que l'arriv6e de l'agent d'extinction dans le
local ne constitue pas un danger pour le personnel qui utilise les 6chelles d'acc~s normales
et les issues desservant le local. Des moyens doivent 6galement atre mis en place pour pro-
t6ger le personnel charg6 de 'entretien des machines au cas oil de 'agent d'extinction
serait envoy6 par inadvertance dans le local.

6. Les appareils d'extinction de l'incendie doivent etre congus pour fonctionner dans une
gamme de temp6ratures jug6e satisfaisante par l'Administration.

7. Des moyens doivent etre pr6vus pour que l'quipage puisse verifier en toute sgcurit6 la
pression dans les reservoirs.

8. La quantit6 totale d'agent d'extinction pr6vue dans les appareils locaux A commande
automatique doit atre telle que la concentration maximale soit de 7 p.100 dans le cas du
halon 1301 et de 5,5 p.100 dans le cas du halon 1211 At une temperature de 20 ° C et sur la
base du volume net du local ferm6. Cette prescription est applicable dans le cas du fonc-
tionnement, soit d'un appareil local k commande automatique, soit d'un dispositif fixe
mis en place conform~ment aux dispositions du paragraphe 3.2, mais non dans le cas du
fonctionnement A la fois de i'appareil et du dispositif. Le volume de halon 1301 doit etre
calcul A raison de 0,16 metre cube par kilogramme et le volume de halon 1211 A raison de
0,14 mtre cube par kilogramme.

9. L'appareil doit assurer la dgcharge de l'agent d'extinction dans un d~lai de 10 secondes ou
moins sur la base de la d~charge de la phase liquide.

10. Les appareils locaux d'extinction de rincendie A commande automatique doivent 8tre tels
que leur d6clenchement n'entraine pas de perte d'6nergie 6lectrique ni ne rgduise la capa-
cite de manoeuvre du navire.
3.5. Des appareils d'extinction de l'incendie A commande automatique tels que d&crits au

paragraphe 3.4, mis en place dans des locaux de machines au-dessus du matdriel pr6sentant un
risque d'incendie 6lev6 et fonctionnant en plus et ind6pendamment de tout dispositif fixe
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d'extinction de I'incendie, peuvent 8tre accept~s A condition que les dispositions des para-
graphes 3.4.3 A 3.4.6, 3.4.9 et 3.4.10 et celles qui suivent soient respect6es :
I. La quantit6 d'agent d'extinction fournie dans les appareils locaux A commande automa-

tique doit atre telle qu'on obtienne une concentration de vapeur dans I'air qui ne soit pas
sup~rieure A 1,25 p.100, 6 une temperature de 20°C, [ ] sur la base du volume brut du
local de machines, dans le cas obi les appareils fonctionnent simultan~ment.

2. Le volume de halon 1301 doit 8tre calcul6 A raison de 0,16 mtre cube par kilogramme et le
volume de halon 1211 A raison de 0,14 metre cube par kilogramme.

4. Dispositifs i vapeur
En rfgle g6n6rale, l'Administration ne doit pas autoriser l'utilisation de la vapeur comme

agent d'extinction dans les dispositifs, fixes d'extinction de l'incendie. Lorsque l'utilisation de la
vapeur est autoris6e par l'Administration, elle ne peut etre utilis6e que dans des zones limit6es,
en plus de l'agent d'extinction prescrit, et A condition que la ou les chaudires disponibles pour
fournir cette vapeur aient une production de vapeur d'au moins un kilogramme par heure pour
0,75 mtre cube du volume brut du plus grand local ainsi prot6g6. Les dispositifs doivent satis-
faire aux dispositions qui prcdent et ils doivent en outre, A tous 6gards, tre conformes aux
prescriptions de l'Administration et tre jug6s satisfaisants par celle-ci.

5. Autres dispositifs ii gaz
5.1. Lorsqu'un gaz autre que le gaz carbonique, les hydrocarbures halog6n6s ou la

vapeur dans les cas pr6vus au paragraphe 4, est produit A bord du navire et utilis6 comme agent
d'extinction, il doit tre un produit de combustion gazeux dont la teneur en oxyg~ne, en oxyde
de carbone, en 616ments corrosifs et en 616ments combustibles solides ne d6passe pas la limite
autoris6e.

5.2. Lorsqu'un tel gaz est l'agent d'extinction utilis6 dans un dispositif fixe d'extinction
de l'incendie pour la protection [de] locaux de machines, il doit assurer une protection 6qui-
valente A celle fournie par un dispositif fixe utilisant du gaz carbonique.

5.3. Lorsqu'un tel gaz est l'agent d'extinction utilis6 dans un dispositif fixe d'extinction
de l'incendie pour la protection [d'espaces] A cargaison, il doit tre en quantit6 suffisante pour
fournir, par heure et pendant une p~ride de 72 heures, un volume de gaz libre au moins 6gal
25 p. 100 du volume brut du plus grand local prot6gd de cette fagon.

Rfgle 6. EXTINCTION D'INCENDIE
1. Les extincteurs d'incendie doivent 8tre d'un modle et d'une conception approuv6s:
1.1. La capacit6 des extincteurs portatifs r~glementaires du type A liquide ne doit pas 8tre

sup~rieure A 13,5 litres ni inf~rieure A 9 litres. Les extincteurs d'un autre type doivent avoir une
maniabilit6 au moins 6gale A celle d'un extincteur A liquide de 13,5 litres et une efficacit6 au
moins 6quivalente A celle d'un extincteur t liquide de 9 litres.

1.2. L'Administration d6termine les 6quivalences entre extincteurs.
2. Le nombre des charges de rechange A pr6voir est fix6 par 'Administration.
3. L'utilisation des agents d'extinction qui, de l'avis de l'Administration, 6mettent soit

spontan6ment, soit dans les conditions d'utilisation pr6vues, des gaz toxiques en quantit6 telle
qu'ils constituent un danger pour les personnes, n'est pas autoris~e.

4. Un 6quipement portatif d'extinction A mousse doit se composer d'un ajutage A mousse
du type 6jecteur pouvant etre reli6 au collecteur principal d'incendie par une manche d'incendie
et d'un r6servoir portatif A liquide 6mulseur d'une capacit6 minimale de 20 litres et d'un r6ser-
voir de rechange. L'ajutage doit 8tre en mesure de produire une mousse efficace, pouvant 6tein-
dre un feu d'hydrocarbures, A raison de 1,5 metre cube par minute.

5. Les extincteurs doivent 8tre examin6s p6riodiquement et soumis aux essais demand6s
par l'Administration.
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6. Un des extincteurs portatifs destines A Etre employ~s dans un local ddtermin6 doit etre
plac6 pris de l'entrge de ce local.

7. Les locaux d'habitation, les locaux de service et les postes de sgcurit6 doivent etre
pourvus d'un nombre suffisant d'extincteurs portatifs d'un type appropri6, A la satisfaction de
l'Administration. Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 1 000 tonneaux doivent
avoir A bord au moins cinq extincteurs portatifs.

Rfgle 7. DISPOSITIFS D'EXTINCTION DE L'INCENDIE DANS LES LOCAUX DE MACHINES

1. Locaux contenant les chaudibres a combustible liquide et les groupes de traitement du
combustible liquide

1.1. Les locaux de machines de la cat~gorie A contenant des chaudi~res A combustible li-
quide ou des groupes de traitement du combustible liquide doivent etre pourvus de 'un
quelconque des dispositifs fixes d'extinction suivants :
1. Dispositif d'extinction par le gaz conforme aux dispositions de la rbgle 5;
2. Dispositif d'extinction A mousse A haut foisonnement conforme aux dispositions de la

r~gle 9;
3. Dispositif d'extinction par eau diffuse sous pression conforme aux dispositions de la

rfgle 10.
Dans chacun de ces cas, si la chambre des machines n'est pas compl~tement s~par~e de la

chaufferie ou s'il se peut que du combustible liquide s'6coule de la chaufferie dans la chambre
des machines, on doit consid~rer l'ensemble comme formant un seul compartiment.

1.2. Dans chaque local de chaudi~res, il doit 8tre pr~vu au moins un 6quipement portatif
d'extinction A mousse conforme aux dispositions de la rfgle 6.4.

1.3. Dans chaque rue de chauffe ainsi que dans tout local renfermant une partie de l'ins-
tallation relative au combustible liquide, il doit tre pr~vu au moins deux extincteurs portatifs
utilisant de la mousse ou un agent dquivalent. I1 doit y avoir en outre, dans chaque chaufferie,
au moins un extincteur A mousse d'un module approuv6 ayant une capacit6 minimale de
135 litres ou un dispositif 6quivalent. Ces extincteurs doivent tre munis de manches sur
d~vidoirs permettant d'atteindre toute partie de la chaufferie. Dans le cas des chaudi~res pour le
service domestique d'une puissance inf~rieure A 175 kilowatts, L bord des navires de charge,
l'Administration peut envisager un assouplissement des prescriptions du present alin~a.

1.4. Dans chaque rue de chauffe, il doit tre pr~vu un recipient contenant du sable, de la
sciure de bois imprdgn~e de soude, ou toute autre mati~re sche approuv~e et en quantit6 juge
satisfaisante par l'Administration. Un extincteur portatif d'un module approuv6 peut consti-
tuer un 6quivalent.

2. Locaux contenant des machines & combustion interne
Les locaux de machines de la cat~gorie A contenant des machines A combustion interne

doivent etre munis :
1. D'un des dispositifs d'extinction de l'incendie pr~vus au paragraphe 1.1;
2. D'au moins un quipement portatif d'extinction A mousse conforme aux dispositions de la

rfgle 6.4;
3. Dans chaque local de machine, d'extincteurs A mousse d'un type approuv6 et d'une capa-

cit6 minimale de 45 litres ou des dispositifs 6quivalents en nombre suffisant pour permettre
d'envoyer la mousse ou tout autre agent extincteur sur tout point des syst~mes de combus-
tible et d'huile de graissage sous pression, des transmissions et sur tout autre endroit oil un
incendie risque de se declarer. De plus, il doit etre pr~vu un nombre suffisant d'extincteurs
portatifs A mousse ou de dispositifs 6quivalents disposes de fagon qu'il ne soit pas
n6cessaire de se d6placer sur plus de 10 mtres pour atteindre un extincteur A partir d'un
point quelconque de ces locaux sans que le nombre total de ces extincteurs puisse tre inf&
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rieur h deux. Dans le cas de petits locaux, a bord des navires de charge, l'Aolministration
peut envisager un assouplissement de la pr~sente prescription.

3. Locaux contenant des turbines 6 vapeur ou des machines b vapeur sous carter
Les locaux contenant des turbines A vapeur ou des machines a vapeur sous carter utilis6es

soit pour la propulsion principale, soit d'autres fins si ces turbines ou machines ont une
puissance totale d'au moins 375 kilowatts doivent etre munis :
1. D'extincteurs i mousse d'un type approuv6 et d'une capacit6 minimale de 45 litres, ou de

dispositifs 6quivalents en nombre suffisant pour permettre d'envoyer la mousse ou tout
autre agent extincteur sur tout point du syst~me de graissage sous pression, sur tout point
des carters contenant des 616ments graiss6s sous pression des turbines, machines A vapeur
et transmissions associ6es et sur tout autre endroit oil un incendie risque de se d6clarer. Ces
extincteurs ne sont cependant pas obligatoires si une protection au moins 6quivalente A
celle que prescrit le present alin6a est prvue dans ces locaux au moyen d'un dispositif fixe
d'extinction de l'incendie install6 conform6ment aux dispositions du paragraphe 1.1;

2. D'un nombre suffisant d'extincteurs portatifs a mousse ou de dispositifs 6quivalents dis-
pos6s de fagon qu'il ne soit pas n6cessaire de se d6placer sur plus de 10 mtres pour attein-
dre un extincteur L partir d'un point quelconque de ces locaux. Ii doit cependant y avoir au
moins deux extincteurs de ce type dans chacun des locaux en question et ceux-ci ne doivent
pas etre exig6s en plus de ceux qui sont installs en vertu du paragraphe 1.3;

3. D'un des dispositifs d'extinction de l'incendie prescrits au paragraphe 1. 1 lorsque ces
locaux sont exploit6s sans presence pennanente de personnel.
4. Dispositifs d'extinction de 1incendie dans les autres locaux de machines
Lorsque l'Administration estime qu'il existe un danger d'incendie dans un local de

machines pour lequel les paragraphes 1, 2 et 3 n'6noncent aucune prescription sp6ciale relative
b un dispositif d'extinction de 'incendie, on doit pr6voir, b l'int6rieur ou A proximit6 de ce
local, des extincteurs portatifs d'un type approuv6 ou tous autres moyens d'extinction de l'in-
cendie en nombre jug6 suffisant par cette Administration.

5. Dispositifs fixes d'extinction non prescrits par les dispositions du present chapitre
Lorsqu'il est pr6vu un dispositif fixe d'extinction de l'incendie non prescrit par les disposi-

tions du pr6sent chapitre, ce dispositif doit etre jug6 satisfaisant par 'Administration.
6. Locaux de machines de la catigorie A 6 bord des navires i passagers
Sur les navires transportant plus de 36 passagers, chacun des locaux de machines de la ca-

t6gorie A doit 6galement avoir au moins deux cannes a brouillard appropri6es*.

Rfgle 8. DISPOSITIFS FIXES D'EXTINCTION A MOUSSE A BAS FOISONNEMENT

DANS LES LOCAUX DE MACHINES

1. Lorsqu'un dispositif fixe d'extinction A mousse b bas foisonnement est pr6vu dans un
local de machines en plus du mat6riel prescrit a la r~gle 7, ce dispositif doit pouvoir fournir par
l'interm6diaire de diffuseurs fixes, en moins de 5 minutes, une quantit6 de mousse suffisante
pour recouvrir sur une dpaisseur de 150 millimtres la plus grande surface individuelle sur la-
queUe le combustible est susceptible de se r~pandre; il doit pouvoir fournir de la mousse
capable d'6teindre les feux d'hydrocarbures. Une installation fixe de tuyautages, de robinets et
de soupapes de contr6le allant jusqu'aux diffuseurs appropri6s doit etre pr6vue pour r6partir la
mousse de mani~re efficace. Cette installation doit permettre de diriger de mani re efficace la
mousse sur les principaux autres endroits des locaux prot6g6s oil un incendie risque de se
d6clarer. Le taux de foisonnement de la mousse ne doit pas dfpasser 12.

* Une canne A brouillard peut consister en un tuyau m6tallique en forme de o L)>, dont la partie longue, qui mesure
environ 2 m~tres, peut se fixer sur une manche d'incendie et dont la partie courte, qui mesure environ 250 millimtres, est
pourvue en permanence d'un ajutage permettant de diffuser de I'eau en brouillard ou peut etre pourvue d'un ajutage per-
mettant de diffuser de l'eau en pluie.
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2. Les organes de commande de ces dispositifs doivent 8tre d'un accis ais6 et faciles a
mettre en oeuvre et doivent atre groupds en des endroits aussi peu nombreux que possible et ne
risquant pas d'Etre isolds par un incendie qui se ddclarerait dans le local prot6g6.

Rfgle 9. DISPOSITIFS FIXES D'EXTINCTION A MOUSSE A HAUT FOISONNEMENT
DANS LES LOCAUX DE MACHINES

1.1. Tout dispositif fixe & mousse A haut foisonnement prescrit dans les locaux de
machines doit pouvoir projeter rapidement, travers des orifices de ddcharge fixes, une quan-
tit6 de mousse suffisante pour remplir le plus grand des locaux protdgds A raison d'au moins un
metre d'6paisseur par minute. La quantit6 de liquide 6mulseur disponible doit permettre de
produire un volume de mousse 6gal h cinq fois le volume du plus grand des locaux prot~gds. Le
taux de foisonnement de la mousse ne doit pas ddpasser 1 000.

1.2. L'Administration peut autoriser d'autres dispositifs et d'autres debits lorsqu'il est
6tabli qu'une protection 6quivalente est ainsi assurde.

2. Les conduits qui am~nent la mousse, les prises d'air du gdndrateur de mousse et le
nombre des appareils de production de mousse doivent, de 'avis de I'Administration, per-
mettre une production et une repartition efficaces de la mousse.

3. La disposition de la tuyauterie de ddcharge du gdn~rateur de mousse doit atre telle que
les appareils de production de mousse ne puissent pas tre endommagds par un incendie qui se
ddclarerait dans le local protdg6.

4. Le g~ndrateur de mousse, ses sources d'6nergie, le liquide 6mulseur et les organes de
commande du dispositif doivent etre d'un acc~s ais6 et faciles A mettre en oeuvre et doivent &tre
groupds en des endroits aussi peu nombreux que possible et ne risquant pas d'&re isolds par un
incendie qui se ddclarerait dans le local protdg6.

R4gle 10. DISPOSITIFS FIXES D'EXTINCTION DE L'INCENDIE PAR PROJECTION D'EAU DIFFUS-E
SOUS PRESSION DANS LES LOCAUX DE MACHINES

1. Tout dispositif de projection d'eau diffus~e sous pression prescrit dans les locaux de
machines doit atre muni de jets diffuseurs d'un type approuv6.

2. Le nombre et la disposition des jets diffuseurs doivent etre jugds satisfaisants par 'Ad-
ministration et doivent assurer une repartition moyenne efficace de 'eau A raison d'au moins
5 litres par metre carr et par minute dans les locaux A protdger. Lorsque des debits supdrieurs
sont jugds ncessaires, ils doivent tre A la satisfaction de I'Administration. Des diffuseurs doi-
vent etre installds au-dessus du plafond de ballast, des plafonds de citernes, et autres zones sur
lesquelles du combustible peut se rdpandre, ainsi qu'au-dessus des endroits des locaux de
machines oii il existe un risque particulier d'incendie.

3. L'installation peut etre divisde en sections, dont les soupapes de distribution doivent
pouvoir atre manceuvr~es A partir d'emplacements aisdment accessibles situds A 1'extdrieur des
locaux protdgds et ne risquant pas de se trouver rapidement isolds par un incendie dans le local
protdg6.

4. L'installation doit etre maintenue A la pression ndcessaire et la pompe a eau doit se
mettre en marche automatiquement d~s qu'une chute de pression survient dans l'installation.

5. La pompe doit permettre d'alimenter simultandment, A la pression ndcessaire, toutes
les sections du dispositif dans Fun quelconque des locaux A protdger. La pompe et ses moyens
de commande doivent tre installds A l'extdrieur du local ou des locaux A protdger. L'installation
ne doit pas risquer d'etre mise hors d'6tat de fonctionner par un incendie qui se ddclarerait dans
le local ou les locaux qu'elle doit protdger.

6. La pompe peut etre entrain~e par un moteur inddpendant A combustion interne. Si par
contre elle fonctionne grace l'Anergie fournie par la gdndratrice de secours prdvue par les
dispositions de la r~gle II-1/44 ou de la r~gle 11-1/45, suivant le cas, cette gdndratrice doit
pouvoir se mettre en marche automatiquement en cas de ddfaillance de la source principale
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d'&nergie 6lectrique, de sorte que l'nergie ncessaire A la pompe pr~vue au paragraphe 5 soit
imm~diatement disponible. Lorsque la pompe est entrain~e par un moteur ind~pendant A com-
bustion interne, celui-ci doit Ztre situ6 de mani~re qu'un incendie dans 'espace proteg6 n'en
compromette pas I'alimentation en air.

7. On doit prendre des pr6cautions pour 6viter que les jets soient obtur6s par les salet6s
contenues dans 'eau ou par la corrosion des tuyautages, des diffuseurs, des sectionnements et
de la pompe.

Rlgle 11. DISPOSITIONS SPECIALES DANS LES LOCAUX DE MACHINES

1. Les dispositions de la pr6sente r~gle s'appliquent aux locaux de machines de la cat&
gorie A et, lorsque l'Administration l'estime souhaitable, A d'autres locaux de machines.

2.1. Le nombre de claires-voies, portes, manches de ventilation, ouvertures dans les che-
min6es permettant A l'air vici6 de sortir, et autres ouvertures des locaux de machines doit etre
r6duit au minimum n6cessaire A la ventilation et au fonctionnement correct et sor du navire.

2.2. Les claires-voies doivent etre en acier et ne doivent pas comporter de panneaux vi-
tr6s. Des dispositifs appropri~s doivent permettre, en cas d'incendie, l'6vacuation de la fum6e
du local A prot6ger.

2.3. Sur les navires A passagers, les ouvertures de portes autres que celles des portes
6tanches mues par des sources d'6nergie doivent pouvoir etre ferm6es de manire efficace en cas
d'incendie dans le local, A I'aide de dispositifs de fermeture mus par des sources d'6nergie ou A
'aide de portes qui se ferment automatiquement en d~pit d'une inclinaison d~favorable de 3,5 de-
gr~s et qui comportent un dispositif de retenue A s6curit6 positive et un syst~me de dclenche-
ment manoeuvrable h distance.

3. Aucune fenetre ne doit etre m6nag6e dans les cloisons limitant les locaux de machines.
Cette disposition n'exclut pas l'utilisation du verre dans les postes de commande situ6s A l'int6-
rieur des locaux de machines.

4. Des moyens de commande doivent etre pr~vus pour les op6rations suivantes:
1. Ouverture et fermeture des claires-voies, fermeture des ouvertures des chemin6es qui per-

mettent normalement la ventilation vers 'ext~rieur et fermeture des volets des manches de
ventilation;

2. Evacuation de la fum~e;
3. Fermeture des portes mues par des sources d'6nergie ou d6clenchement du m6canisme de

fermeture des portes autres que les portes 6tanches mues par des sources [d'6nergie].
4. Arret des ventilateurs; et
5. Arret des ventilateurs de tirage forc6 et de tirage induit, des pompes de transfert de com-

bustible liquide. des pompes des groupes de traitement du combustible liquide et autres
pompes A combustible liquide de meme nature.
5. Les commandes requises au paragraphe 4 et h la rigle 15.2.5 doivent etre situ6es

'ext6rieur du local qu'elles desservent, [de fagon A ne pas risquer] d'etre isol6es par un incendie
qui se d6clarerait dans le local. A bord des navires A passagers, ces commandes ainsi que les
commandes de toute installation r6glementaire fixe d'extinction de l'incendie doivent etre
groupies, d'une mani~re jug6e satisfaisante par 'Administration, en un emplacement unique
ou en des emplacements aussi peu nombreux que possible. Ces emplacements doivent etre ac-
cessibles depuis le pont d~couvert dans de bonnes conditions de s~curit6.

6. Lorsqu'un accis h un local de machines de la cat6gorie A est pr6vu dans la partie in-
f~rieure de ce local par un tunnel d'arbre adjacent, il doit etre pr6vu dans le tunnel d'arbre, pros
de la porte 6tanche, une porte-6cran l6g~re en acier, manceuvrable des deux ct6s.

7. Dans le cas des locaux de machines des navires de charge qui sont exploit6s sans pr6-
sence permanente de personnel, l'Administration doit accorder une attention particulikre au
maintien de l'int6grit6 au feu de ces locaux, au choix de l'emplacement et A la centralisation des
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commandes de l'installation d'extinction de l'incendie, aux dispositifs d'arrat requis (ventila-
tion, pompes A combustible, etc.); elle peut exiger des dispositifs d'extinction de l'incendie, des
appareils de lutte contre l'incendie et des appareils respiratoires suppl~mentaires. Sur les
navires A passagers, ces prescriptions doivent assurer un degr6 de s6curit6 6quivalant au moins A
celui des locaux de machines normalement surveill~s.

8. Un dispositif automatique de detection et d'alarme d'incendie d'un type approuv6 et
conforme aux dispositions de la r~gle 14 doit etre pr6vu dans les locaux de machines :
1. Dans lesquels les membres de l'quipage ne s6journent pas en permanence et oil l'installa-

tion de dispositifs et d'6quipement de commande automatique et & distance a W admise en
remplacement; et

2. Lorsque l'appareil de propulsion principal et les appareils associ6s y compris les sources
d'6nergie 6lectrique principales sont munis de dispositifs de commande automatique ou A
distance A divers degr6s, et sont surveill6s en permanence par du personnel, A partir d'un
poste de commande.

R~gle 12. DISPOSITIF AUTOMATIQUE D'EXTINCTION PAR EAU DIFFUSIE, SYSTEME DE DETECTION

ET SYSTEME AVERTISSEUR D'INCENDLE

1.1. Lorsqu'une installation comportant un dispositif automatique d'extinction par eau
diffus~e, un systbme de detection et un systbme avertisseur d'incendie est prescrite, elle doit etre
A tout moment en 6tat de fonctionner et sa mise en marche ne doit n6cessiter aucune interven-
tion du personnel. Elle doit atre du type A tuyaux pleins, quoique des sections expos6es de
dimensions restreintes puissent etre du type A tuyaux vides si l'Administration juge cette
precaution n6cessaire. Toutes les parties de l'installation qui peuvent tre soumises au cours de
l'exploitation A des temp6ratures 6gales ou infdrieures A 0°C doivent atre prot6g6es contre le
gel. L'installation doit etre maintenue A la pression voulue et toutes mesures utiles doivent 8tre
prises pour assurer, en permanence, son alimentation en eau comme prdvu dans la pr6sente
rbgle.

1.2. Chaque section de diffuseurs doit comporter des dispositifs transmettant automati-
quement des signaux lumineux et sonores en un ou plusieurs points pour indiquer la mise en
marche d'un diffuseur. Le r~seau d'alarme doit tre conqu de manibre A signaler toute d6fail-
lance de l'installation.

1.2.1. A bord des navires A passagers, ces indicateurs doivent signaler l'existence et l'em-
placement d'un incendie qui se d6clare dans les locaux desservis par l'installation et doivent etre
centralis6s sur la passerelle ou dans le poste principal de s6curit6, oii il convient de pr6voir les
dispositifs et le personnel n6cessaires pour que tout signal d'alarme soit immddiatement requ
par un membre responsable de l'quipage.

1.2.2. A bord des navires de charge, ces indicateurs doivent signaler dans quelle section
des locaux desservis par l'installation l'incendie s'est d6clar6 et doivent etre centralis~s sur la
passerelle. Ils doivent en outre d6clencher des signaux lumineux et sonores ailleurs que sur la
passerelle, en un emplacement choisi de mani~re que lesdits signaux soient imm6diatement
regus par l'quipage, en cas d'incendie.

2.1. Les diffuseurs doivent etre group6s en sections s~par~es qui ne comportent pas plus
de 200 diffuseurs chacune. A bord des navires A passagers, toute section de diffuseurs ne doit
pas desservir plus de deux ponts et ne doit pas s'6tendre sur plus d'une tranche verticale prin-
cipale. Toutefois, l'Administration peut autoriser qu'une section de diffuseurs desserve plus de
deux ponts et s'6tende sur plus d'une tranche verticale principale, si elle est convaincue que la
protection du navire contre l'incendie n'en est pas diminu6e.

2.2. Chaque section de diffuseurs doit pouvoir etre isolde par une seule soupape d'arrt.
La soupape d'arret de chaque section doit etre facilement accessible et son emplacement doit
etre indiqu6 de fagon claire et permanente. Des mesures doivent etre prises pour que les
soupapes d'arr&t ne puissent etre actionn6es par une personne non autoris6e.
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2.3. Un manom~tre indiquant la pression de l'eau dans le dispositif doit tre fix6 t la sou-
pape d'arr~t de chaque section et A un poste central.

2.4. Les diffuseurs doivent pouvoir resister la corrosion de l'air marin. Dans les locaux
d'habitation et de service, ils doivent entrer en action A une temperature comprise entre 68 °C
et 79°C. Toutefois, aux endroits ou l'on peut s'attendre A ce que la temperature ambiante soit
6levee, dans les s~choirs par exemple, la temp6rature A laquelle les diffuseurs entrent en action
peut tre augment~e jusqu'A concurrence de 30°C au-dessus de la temp6rature maximale pr6-
vue A la partie sup~rieure du local consid&r.

2.5. On doit afficher pros de chaque indicateur une liste ou una plan des locaux desservis
par chaque section avec indication de leur position. Des instructions appropri6es doivent 6gale-
ment &re donn6es pour le controle et l'entretien du dispositif.

3. Les diffuseurs doivent 8tre plac6s en hauteur et espac6s de fagon A assurer un d6bit
moyen d'au moins 5 litres par metre carr6 et par minute dans la zone nominale prot~g(e par le
dispositif. L'Administration peut toutefois autoriser l'utilisation de diffuseurs d6bitant toute
autre quantit6 d'eau r6partie de faqon appropri6e s'il lui est prouv6 que ce dispositif est aussi
efficace que le pr6c~dent.

4.1. II doit tre prgvu un r6servoir sous pression ayant un volume 6gal A deux fois au
moins celui de la quantit6 d'eau spcifie dans le present paragraphe. Ce reservoir doit contenir
en permanence une quantit6 d'eau douce 6quivalant A celle que la pompe dont il est question au
paragraphe 5.2 d6biterait en une minute. Des mesures doivent tre prises pour maintenir la
pression de l'air [dans le r6servoir] h un niveau tel qu'elle ne soit pas infgrieure A la pression de
fonctionnement du diffuseur augment6e de la pression d'une colonne d'eau mesurge depuis le
fond du r6servoir jusqu'au diffuseur le plus haut plac6, lorsque l'eau douce qui se trouvait ini-
tialement dans le r6servoir est 6puisge. II doit tre prgvu un moyen appropri6 de renouveler 'air
sous pression et l'eau douce du r6servoir. Une monture de niveau doit etre prgvue pour indiquer
que le niveau d'eau dans le reservoir est convenable.

4.2. Des mesures doivent atre prises pour empecher que 'eau de mer ne p~ntre dans le
reservoir.

5.1. Une pompe indgpendante doit etre prgvue A seule fin d'alimenter les diffuseurs en
eau de fagon automatique et continue. La pompe doit se mettre en marche automatiquement
en cas de chute de pression dans le dispositif avant que la quantit6 d'eau douce dans le reservoir
sous pression ne soit compl~tement 6puisie.

5.2. La pompe et la tuyauterie doivent pouvoir maintenir au niveau du dittuseur le plus
6lev6 la pression n6cessaire pour assurer un debit continu d'eau suffisant pour couvrir une sur-
face d'au moins 280 mtres carr6s dans les conditions prgvues au paragraphe 3.

5.3. La pompe doit etre munie la sortie d'une soupape de controle avec un court tuyau
ouvert. La section r6elle de la soupape et du tuyau doit permettre d'obtenir le debit prescrit de
la pompe tout en maintenant dans le dispositif la pression prgvue au paragraphe 4.1.

5.4. La prise d'eau de mer de la pompe doit autant que possible se trouver dans le meme
local que la pompe. Elle doit tre dispose de manire qu'il ne soit pas ngcessaire, lorsque le
navire est 4 flot, d'arrter l'alimentation de la pompe en eau de mer A des fins autres que l'ins-
pection et la r6paration de la pompe.

6. IL convient de placer la pompe et le reservoir suffisamment loin de tout local de ma-
chines de la catggorie A et en dehors des locaux qui doivent etre prot6g~s par le dispositif A eau
diffus~e.

7.1. A bord des navires A passagers, le nombre des sources d'6nergie qui alimentent la
pompe b eau de mer et le dispositif automatique de d6tection et d'alarme ne doit pas etre inf&
rieur A deux. Lorsque la pompe est aliment6e en 6nergie electrique, il doit y avoir une g6nra-
trice principale et une source d'6nergie de secours. La pompe doit ftre branch6e sur le tableau
principal et sur le tableau de secours au moyen de canalisations N1ectriques distinctes exclusive-
ment r6serv~es cet usage. Les canalisations doivent etre dispos~es de faqon A ne pas passer par
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les cuisines, les locaux de machines ou autres espaces ferm~s qui pr~sentent un risque dlev6 d'in-
cendie, sauf dans la mesure oO il est n6cessaire d'atteindre les tableaux appropri6s; elle doivent
aboutir A un commutateur automatique situ6 pros de la pompe du dispositif A eau diffus6e. Ce
commutateur doit tre branch sur l'alimentation provenant du tableau principal aussi long-
temps que 'alimentation est assur6e de la sorte et etre conqu de fagon A se brancher automati-
quement, en cas de d6faillance de cette alimentation, sur 'alimentation provenant du tableau
de secours. Les appareils de coupure sur le tableau principal et le tableau de secours doivent
tre clairement d~sign~s par une plaque indicatrice; ils doivent etre normalement ferm~s. Ces

canalisations ne doivent avoir aucun autre appareil de coupure. L'une des sources d'6nergie du
syst~me avertisseur et de detection doit ftre une source de secours. Lorsque l'une des sources
d'6nergie de la pompe est un moteur A combustion interne, celui-ci doit Wtre conforme aux dis-
positions du paragraphe 6 et etre situ6 de manire qu'un incendie dans un local prot~g6 n'en
compromette pas l'alimentation en air.

7.2. A bord des navires de charge, le nombre des sources d'6nergie qui alimentent la
pompe A eau de mer et le dispositif automatique de d6tection et d'alarme ne doit pas &re in-
f6rieur & deux. Si la pompe est mue par l'nergie 6lectrique, elle doit &re branch&e sur la source
principale d'6nergie N1ectrique, laquelle doit pouvoir etre aliment6e par deux g6n~ratrices au
moins. Les canalisations doivent tre dispos6es de fagon A ne pas passer par les cuisines, les
locaux de machines ou autres espaces ferm~s qui pr~sentent un risque O1ev6 d'incendie, sauf
dans la mesure oil il est n~cessaire d'atteindre les tableaux approprids. L'une des sources
d'6nergie du syst~me d'alarme et de d&ection doit tre une source de secours. Lorsque l'une des
sources d'6nergie de la pompe est un moteur A combustion interne, celui-ci doit etre conforme
aux dispositions du paragraphe 6 et etre situ6 de mani~re qu'un incendie dans un espace protg6
n'en compromette pas 'alimentation en air.

8. Le dispositif d'extinction par eau diffus6e doit tre reli au collecteur principal
d'incendie par un sectionnement [verrouillable] h clapet de non-retour blocable A vis, afin d'em-
pecher que l'eau ne soit refoul6e du dispositif d'extinction par eau diffus6e vers le collecteur
principal d'incendie.

9.1. Une soupape de contrble doit etre pr6vue pour v6rifier les avertisseurs automatiques
de chaque section de diffuseurs en y envoyant de l'eau A un debit 6quivalant A celui d'un
diffuseur en action. La soupape de contro1e de chaque section de diffuseurs doit se trouver A
proximit6 de la soupape d'arret de cette section.

9.2. Toutes mesures doivent etre prises pour v6rifier le fonctionnement automatique de
la pompe, en r&luisant la pression dans le dispositif.

9.3. L'un des postes de contrble mentionn~s au paragraphe 1.2 doit tre muni d'interrup-
teurs permettant de contrbler l'avertisseur et les indicateurs de chaque section [de diffuseurs].

10. I1 doit etre prvu pour chaque section des tetes de diffuseurs de rechange en nombre
jugd suffisant par l'Administration.

Rfgle 13. DISPOSITIFS FIXES DE DETECTION ET D'ALARME D'INCENDIE

1. Prescriptions d'ordre g~nLral
1.1. Lorsqu'un dispositif fixe de d6tection et d'alarme d'incendie avec avertisseurs d'in-

cendie A commande manuelle est prescrit, il doit etre h tout moment en 6tat de fonctionner im-
m6diatement.

1.2. Un syst~me de surveillance des sources d'6nergie et des circuits 6lectriques n6-
cessaires au fonctionnement du dispositif doit signaler les pertes d'6nergie ou les d~faillances,
selon le cas. Un signal visuel et sonore, distinct du signal d'incendie, doit se d6clencher au
tableau de contr6le lorsqu'une d6faillance se produit.

1.3. Le nombre de sources d'6nergie qui alimentent les appareils 6lectriques utilis6s pour
le fonctionnement du dispositif de dtection et d'alarme d'incendie ne doit pas 8tre inf~rieur A
deux. L'une d'entre elles doit etre une source d'6nergie de secours. Le courant doit etre amen6
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par des canalisations 6lectriques distinctes, exclusivement r~servdes A cet usage et raccord~es A
un commutateur automatique situ6 sur le tableau de contr6le du dispositif de detection de rin-
cendie ou h proximit6 de ce tableau.

1.4. Les d6tecteurs et les avertisseurs A commande manuelle doivent tre divis~s en sec-
tions. L'entre en action d'un ddtecteur ou d'un avertisseur b commande manuelle doit d6clen-
cher un signal d'incendie visuel et sonore au tableau de contr6le et aux indicateurs. Si, au bout
de deux minutes, ce signal n'a pas requ attention, une alarme sonore doit se ddclencher
automatiquement dans tous les locaux d'habitation de 1'quipage, les locaux de service, les
postes de s6curit6 et les locaux de machines de la cat6gorie (LA. Cette alarme sonore n'a pas A
faire partie intdgrante du dispositif de d6tection.

1.5. Le tableau de contrble doit 8tre situ6 sur la passerelle de navigation ou dans le poste
principal de commande du materiel d'incendie.

1.6. Les indicateurs doivent identifier la section dans laquelle un d6tecteur ou un aver-
tisseur & commande manuelle est entr6 en action. Au moins un indicateur doit &re situ6 de
mani~re A atre facilement accessible aux membres responsables de l'quipage A tout moment, en
mer ou au port, sauf lorsque le navire n'est pas en exploitation. Lorsque le tableau de contrble
se trouve dans le poste principal de commande du materiel d'incendie, la passerelle de naviga-
tion doit tre pourvue d'un indicateur.

1.7. Des renseignements clairs indiquant les locaux desservis et l'emplacement des sec-
tions doivent atre affch6s sur chaque indicateur ou h proximit6 de chaque indicateur.

1.8. Aucune section desservant plus d'un pont ne doit etre normalement autoris~e dans
les limites des locaux d'habitation et de service et des postes de s6curit6, sauf lorsque la section
dessert un escalier entour6. Pour que la source d'incendie soit identifi6e sans retard, les espaces
fermds desservis par chaque section doivent etre limitds 4 un nombre fix6 par I'Administration.
On ne doit en aucun cas autoriser qu'une section quelconque desserve plus de 50 espaces fer-
m~s.

1.9. A bord des navires A passagers, une meme section de d6tecteurs ne doit pas desservir
des locaux situds des deux bords du navire, ni sur plus d'un pont, ni s'6tendre sur plus d'une
tranche verticale principale. Toutefois, 'Administration peut autoriser qu'une section desserve
des locaux situ~s des deux bords du navire et plus d'un pont si elle est convaincue que la protec-
tion du navire contre l'incendie ne s'en trouvera pas diminu6e.

1.10. Une section de d6tecteurs d'incendie qui dessert un poste de sdcurit6, un local de
service ou un local d'habitation ne doit pas desservir un local de machines de la catdgorie A.

1.11. Les ddtecteurs doivent entrer en action sous 'effet de la chaleur, de la fumde ou
d'autres produits de combustion, des flammes ou de toute combinaison de ces facteurs. Les d6-
tecteurs qui r6agissent A d'autres facteurs indiquant un debut d'incendie peuvent &re pris en
consideration par 'Administration A condition que leur sensibilit6 ne soit pas infdrieure A celle
des d6tecteurs de chaleur, de fum6e ou de flamme. Les ddtecteurs de flamme ne doivent atre
utilisds qu'en plus des d~tecteurs de fumde ou de chaleur.

1.12. Des instructions et des pices de [rechange] approprides doivent Ztre pr6vues pour les
essais et 'entretien.

1.13. Le fonctionnement du dispositif de detection doit tre vdrifi pdriodiquement de
manire jug6e satisfaisante par 'Administration, au moyen d'un materiel qui produit de 'air
chaud A la tempdrature appropride, de la fume ou des particules d'adrosol, la densit6 de la
fum6e et la taille des particules 6tant dans la gamme appropride, ou tout autre phnom~ne
associ6 A un debut d'incendie auquel le d6tecteur de par sa conception doit rdagir. Tous les
ddtecteurs doivent etre d'un type tel qu'on puisse v6rifier leur bon fonctionnement et les re-
mettre en position normale de surveillance sans devoir remplacer aucun composant.

1.14. Le dispositif de d6tection de l'incendie ne doit 8tre utilis6 A aucune autre fin. Toute-
fois, on peut autoriser la fermeture des portes d'incendie et des fonctions analogues au tableau
de controle.
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2. Prescriptions relatives ii l'installation
2.1. Des avertisseurs A commande manuelle doivent tre r6partis dans tous les locaux

d'habitation, locaux de service et postes de s6curitd. Un avertisseur & commande manuelle doit
se trouver & chaque issue. Les avertisseurs A commande manuelle doivent atre facilement acces-
sibles dans les coursives de chaque pont de telle manire qu'en aucun point de la coursive, on ne
se trouve A plus de 20 metres d'un avertisseur A commande manuelle.

2.2. Des d~tecteurs de fum6e doivent tre installks dans tous les escaliers, coursives et
6chapp6es des locaux d'habitation. On doit 6galement preter attention A l'installation de
d6tecteurs de fum~e sp6ciaux dans les conduits de ventilation.

2.3. Lorsqu'un dispositif fixe de d6tection et d'alarme d'incendie est prescrit pour la pro-
tection de locaux autres que ceux sp6cifi6s au paragraphe 2.2, on doit installer au moins un d6-
tecteur conforme aux dispositions du paragraphe 1.11 dans chacun de ces locaux.

2.4. L'emplacement des d~tecteurs doit etre choisi en vue d'une efficacit6 optimale. Il
faut 6viter la proximit6 des barrots et des conduits de ventilation ou d'autres emplacements oii
le trajet de l'6coulement d'air influerait d6favorablement sur leur fonctionnement ainsi que les
emplacements oii ils risquent de subir des chocs ou d'etre endommag6s. Les d6tecteurs install6s
A la partie sup6rieure des locaux doivent en g6n~ral se trouver A 0,5 mtre au moins de toute
cloison.

2.5. L'intervalle maximal qui s6pare les d~tecteurs doit tre conforme au tableau ci-
dessous :

Type Surface au sol Distance maximale Distance maxinale
de maximale prot,4gie entre par rapport

dditecteur par un dWiecteur centres aux cloisons

Dtecteur de
chaleur 37 metres carr~s 9 mtres 4,5 metres
Dtecteur de
fume 74 metres carr~s 11 metres 5,5 metres

L'Administration peut exiger ou permettre d'autres intervalles sur la base de donnes qui
r~sultent d'essais et 6tablissent les caract~ristiques des d~tecteurs.

2.6. Le cAblage 6lectrique faisant partie du dispositif doit etre dispos6 de fagon A ne pas
traverser les cuisines, les locaux de machines de la cat~gorie A et les autres locaux ferm~s
pr~sentant un risque 6lev6 d'incendie sauf lorsque cela est n~cessaire pour assurer la detection
de l'incendie ou 'alarme d'incendie dans ces locaux ou pour atteindre la source d'6nergie ap-
propri~e.

3. Prescriptions relatives a la conception
3.1. Le dispositif et son 6quipement doivent etre congus de manire appropri6e, de fagon

A r6sister aux variations de tension en r6gime permanent et en regime transitoire, aux modifica-
tions de la temp6rature ambiante, aux vibrations, l'humidit6, aux chocs, aux impacts et a la
corrosion qui se produisent normalement a bord d'un navire.

3.2. I1 doit etre certifi6 que les d~tecteurs de fum~e prescrits au paragraphe 2.2 entrent en
action avant que la densit6 de la fum~e d~passe 12,5 p.100 d'obscurcissement par mtre mais
apr~s qu'elle a d~pass6 2 p. 100. Les d6tecteurs de fum6e install6s dans d'autres locaux doivent
fonctionner dans des limites de sensibilit6 d6termin6es A la satisfaction de l'Administration,
compte tenu du fait qu'il faut 6viter une trop grande ou une trop faible reaction des d~tecteurs.

3.3. II doit etre certifi6 que les dtecteurs de chaleur entrent en action avant que la
temperature d6passe 78°C mais apr~s qu'elle a d6pass6 54°C, lorsque l'616vation de la
temp6rature est inf~rieure A 1 0C par minute. A des taux plus 6lev6s d'6lvation de la
temp6rature, le d~tecteur de chaleur doit entrer en action dans des limites de temp6rature deter-
min~es A la satisfaction de l'Administration, compte tenu du fait qu'il faut 6viter une trop
grande ou une trop faible r6action des d~tecteurs.
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3.4. A la discretion de l'Administration, la temperature admissible A laquelle les d6-
tecteurs de chaleur entrent en action peut tre 6lev6e jusqu'A concurrence de 30 * C au-dessus de
la temp6rature maximale pr6vue A la partie sup~rieure du local dans le cas des s6choirs et des
locaux de mame nature oii ia temperature ambiante est normalement 61ev~e.

Rfgle 14. DISPOSITIFS FIXES DE DtTECTION ET DALARME D'INCENDIE POUR LES LOCAUX

DE MACHINES EXPLOITtS SANS PRESENCE PERMANENTE DE PERSONNEL

1. I1 convient d'installer dans les locaux de machines exploit6s sans presence permanente
de personnel un dispositif fixe de d&ection et d'alarme d'incendie conforme aux dispositions
pertinentes de la r~gle 13.

2. Ce dispositif de d6tection de l'incendie doit atre conqu et les d~tecteurs doivent 8tre
dispos6s de manire A d6celer rapidement un d6but d'incendie dans toutes les conditions nor-
males d'exploitation des machines et de variations de ventilation qu'exige la gamme possible des
temperatures ambiantes. Les dispositifs de d6tection utilisant uniquement des d6tecteurs ther-
miques ne doivent pas atre autoris6s, sauf dans les locaux de hauteur limit6e et lorsque leur
utilisation est particulirement appropri6e. Le dispositif de detection doit d~clencher des
alarmes sonores et visuelles distinctes de celles de tout dispositif n'indiquant pas un incendie, en
des endroits suffisamment nombreux pour que ces signaux d'alarme soient vus et entendus sur
la passerelle et par un officier mcanicien responsable.Lorsqu'il n'y a pas de surveillance A la
passerelle, l'alarme sonore doit tre donn6e h un endroit oib un membre responsable de l'qui-
page est de service.

3. Apr~s avoir 6t6 installk, le dispositif doit atre essay6 dans les diverses conditions
d'exploitation des machines et de ventilation.

Rfgle 15. DISPOSITIONS RELATIVES AUX COMBUSTIBLES LIQUIDES, A L'HUILE DE GRAISSAGE

ET AUX AUTRES HUILES INFLAMMABLES

1. Restrictions relatives a l'utilisation des hydrocarbures comme combustible
L'utilisation des hydrocarbures comme combustible est soumise aux restrictions suivantes

1. Aucun combustible liquide dont le point d'6clair est inf~rieur A 60 0 C ne peut 8tre utilis6,
sauf dans les cas pr6vus par le pr6sent paragraphe.

2. On peut utiliser des combustibles liquides dont le point d'6clair est 6gal ou sup6rieur h
43 °C pour les g6nratrices de secours.

3. L'Administration peut permettre que des combustibles liquides ayant un point d'6clair in-
f~rieur A 60 0 C mais 6gal ou sup~rieur A 43 0 C soient utilis6s d'une manire g6n~rale, sous
r6serve des pr6cautions suppl6mentaires qu'elle juge n6cessaires, et A condition qu'on ne
laisse pas la temperature ambiante du local, dans lequel ces combustibles sont entrepos6s
ou utilis6s, s'6lever jusqu'h 100C au-dessous du point d'6clair des combustibles en ques-
tion.

4. A bord des navires de charge, on peut autoriser l'utilisation d'un combustible ayant un
point d'6clair inf~rieur aux chiffres indiqus dans le present paragraphe, le p~trole brut par
exemple, A condition que ce combustible ne soit pas entrepos& dans les locaux de machines
et sous r6serve de l'approbation de l'installation complete par I'Administration.
Le point d'6clair des hydrocarbures doit re d~termin6 grace A 'essai en creuset ferm6,

effectu6 suivant une mthode approuv6e.
2. Dispositions relatives aux combustibles liquides

Lorsqu'un navire utilise du combustible liquide, les mesures relatives au stockage, A la
distribution et A l'utilisation de ce combustible ne doivent pas etre de nature A compromettre la
s6curit6 du navire et des personnes A bord et doivent au moins satisfaire aux dispositions sui-
vantes :
1. Dans toute la mesure possible, aucune partie du dispositif d'alimentation contenant du

combustible chauff6 sous une pression de plus de 0,18 newton par millimtre carr6 ne doit
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se trouver dans un emplacement dissimul6 oii les vices de fonctionnement et les fuites ne
pourraient pas atre ais6ment d6cel~s. Le local des machines doit atre convenablement
6clair6 au niveau de ces parties du dispositif d'alimentation.

2. La ventilation des locaux de machines doit etre suffisante dans toutes les conditions nor-
males de fonctionnement pour empacher raccumulation des vapeurs d'hydrocarbures.

3. Dans toute la mesure possible, les citernes A combustible doivent faire partie de la structure
du navire et se trouver At l'ext6rieur des locaux de machines de ia catggorie A. Lorsque ces
citernes, exception faite des citernes de doubles fonds, se trouvent obligatoirement A cit6
des locaux de machines de la cat~gorie A ou dans ces locaux, l'une au moins de leurs parois
verticales doit 8tre contigu A la limite des locaux de machines et doit de pr~fgrence avoir
une limite commune avec les citernes de doubles fonds; la surface de leur limite commune
avec le local des machines doit 8tre aussi r~duite que possible. Si ces citernes se trouvent A
l'int~rieur des limites des locaux de machines de la cat~gorie A, elles ne doivent pas conte-
nir de combustibles ayant un point d'6clair inf~rieur A 60 'C. L'emploi de citernes ind6pen-
dantes doit etre 6vitd d'une mani~re g~n6rale et il doit etre interdit dans les locaux de
machines de la cat~gorie A A bord des navires A passagers. Si des citernes indgpendantes
sont autoris6es, elles doivent tre plac~es dans un bac de r6ception de dgbordement dtanche
aux hydrocarbures, largement dimensionnd et muni d'un tuyau d'6coulement ad~quat
conduisant A une citerne de r6ception de dimensions suffisantes.

4. Aucune citerne A combustible liquide ne doit se trouver A des endroits ou les d~bordements
et les fuites pourraient provoquer un incendie en mettant le combustible en contact avec
des surfaces chaudes. Des dispositions doivent etre prises pour empecher le combustible
sous pression qui peut s'6chapper d'une pompe, d'un filtre ou d'un r6chauffeur d'entrer en
contact avec les surfaces chaudes.

5. Tout tuyau de combustible liquide qui, endommag6, permettrait au combustible de
s'6chapper d'un r6servoir, d'une citerne de d6cantation ou d'une citerne journalire situge
au-dessus des doubles fonds doit Utre muni d'un sectionnement fix6 sur la citerne et pou-
vant 8tre ferm6 d'un endroit sfir situ6 A l'ext~rieur du local intgress6 dans le cas oii un incen-
die se d6clarerait dans le local oil se trouvent ces citernes. Dans le cas particulier des deep
tanks situ6s dans un tunnel d'arbre, un tunnel de tuyautage ou un espace de meme nature,
des sectionnements doivent Etre install6s sur les deep tanks mais la commande, en cas d'in-
cendie, peut etre report6e sur un sectionnement suppl~mentaire plac6 sur le ou les tuyaux: A
l'ext6rieur du tunnel ou de l'espace de meme nature. Si ce sectionnement suppl~mentaire
est install6 dans les locaux de machines, la commande doit 8tre plac6e A 'ext6rieur de ces
locaux.

6. Des dispositifs scrs et efficaces doivent etre pr~vus pour dterminer la quantit6 de com-
bustible contenue dans chaque citerne. Les extr~mit~s des tuyaux de sonde ne doivent pas
se trouver dans un local oii un d~versement provenant de ces tuyaux risquerait de s'enflam-
mer. En particulier, elles ne doivent [pas] se trouver [ ] dans les locaux de machine, ou
[des] locaux de passagers ou de l'quipage. D'autres dispositifs peuvent etre utilis~s aux
conditions suivantes :
6.1. A bord des navires A passagers, ces dispositifs ne traversent pas la paroi de la citerne

au-dessous de son sommet et, en cas de d~faillance de ces dispositifs ou de rem-
plissage excessif de la citerne, ils ne permettent pas au combustible de s'6chapper;

6.2. A bord des navires de charge, en cas de d6faillance de ces dispositifs ou de rem-
plissage excessif de la citerne, ils ne permettent pas au combustible de s'6chapper.
L'emploi d'indicateurs de niveau cylindriques en verre est interdit. L'Administration
peut autoriser remploi d'indicateurs de niveau de combustible A verres plats avec des
sectionnements A fermeture automatique entre les indicateurs et les citernes A com-
bustible.
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Ces autres dispositifs doivent 8tre jug~s acceptables par I'Administration et doivent atre
maintenus dans un 6tat satisfaisant de mani~re A garantir leur fonctionnement continu [et
pr~cis] en cours d'exploitation.

7. Des dispositions doivent 8tre prises pour pr6venir tout exc~s de pression dans les citernes
ou dans une partie quelconque du syst~me d'alimentation en combustible liquide, y com-
pris les tuyaux de remplissage. Les soupapes de d6charge et les tuyaux d'air ou de trop-
plein doivent d~verser le combustible A un endroit oji, selon 'Administration, il n'existe
aucun risque.

8. Les tuyaux de combustible liquide ainsi que leur robinetterie et leurs accessoires doivent
tre en acier ou en tout autre mat6riau approuv6; toutefois, aux endroits oil l'Administra-

tion le juge n6cessaire, on peut autoriser un emploi restreint de tuyaux flexibles. Ces
tuyaux flexibles et les accessoires qu'ils comportent A leurs extr~mit~s doivent atre en
mat~riaux approuv6s r6sistants au feu et suffisamment solides et doivent Wtre construits
d'une mani~re jug6e satisfaisante par l'Administration.

3. Dispositions relatives i l'huile de graissage
Les mesures prises pour le stockage, la distribution et l'utilisation de l'huile destin6e aux

syst~mes de graissage sous pression doivent tre de nature A ne pas compromettre la s6curit6 du
navire et des personnes A bord. Les mesures prises dans les locaux de machines de la cat6gorie A
et, autant que possible, dans les autres locaux de machines, doivent au moins satisfaire aux
dispositions des paragraphes 2.1, 2.4, 2.5, 2.6, 2.7 et 2.8; toutefois l'utilisation de voyants de
circulation en verre dans les syst~mes de graissage n'est pas exclue h condition qu'il soit 6tabli
par des essais que leur degr6 de r6sistance au feu est satisfaisant.

4. Dispositions concernant les autres huiles inflammables

Les mesures prises pour le stockage, la distribution et l'utilisation d'autres huiles inflam-
mables destin6es A un emploi sous pression dans les syst~mes de transmission de puissance, les
syst~mes de commande, d'entrainement et de chauffage doivent tre de nature h ne pas com-
promettre la s6curit6 du navire et des personnes k bord. Aux endroits oil il existe des sources
d'inflammation, les dispositifs pr6vus doivent au moins satisfaire aux dispositions des
paragraphes 2.4 et 2.6 ainsi qu'% celles des paragraphes 2.7 et 2.8, relatives b leur solidit6 et A
leur construction.

5. Locaux de machines exploit's sans prsence permanente de personnel
En plus de satisfaire aux dispositions des paragraphes 1 A 4, les dispositifs pour com-

bustibles liquides et huiles de graissage doivent satisfaire aux dispositions suivantes :
1. Lorsque cela est ncessaire, les tuyautages de combustible liquide et d'huile de graissage

doivent ftre munis d'6crans ou autres dispositifs de protection appropri6s de mani.re A
6viter autant que possible que le combustible liquide ou rhuile ne coulent ou ne soient dif-
fus6s sur les surfaces chaudes ou dans des prises d'air de machines. Le nombre de joints
dans les syst~mes de tuyautages doit tre r6duit le plus possible et, lorsque cela est possible
en pratique, les liquides qui s'6chappent des tuyautages de combustible liquide sous haute
pression doivent etre r6cup~r~s et doivent d~clencher une alarme.

2. Les citernes journali~res A combustible liquide qui se remplissent automatiquement ou par
un syst~me de commande A distance doivent etre 6quip6es de dispositifs permettant d'em-
pecher les d6bordements. Les autres appareils qui traitent automatiquement les liquides
inflammables, comme par exemple les purificateurs de combustible liquide, qui doivent,
chaque fois que cela est possible en pratique, etre install6s dans un local sp6cial r6serv6 aux
purificateurs et aux r~chauffeurs, doivent etre 6quip6s de dispositifs permettant
d'emp~cher les d6bordements.

3. Lorsque des citernes journalires A combustible liquide ou des citernes de d6cantation sont
munies de dispositifs de r6chauffage, il convient de pr6voir une alarme en cas de temp6-
rature excessive, si le point d'6clair du combustible liquide peut etre d6pass6.
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Rfgle 16. SYSTEMES DE VENTILATION DES NAVIRES AUTRES QUE LES NAVIRES A PASSAGERS

TRANSPORTANT PLUS DE 36 PASSAGERS

1. Les conduits de ventilation doivent 8tre en mat~riau incombustible. Toutefois, de
faibles longueurs de conduits dont, en gdn&al, la longueur ne d6passe pas 2 metres, ni la sec-
tion 0,02 mtre carr6, peuvent ne pas etre construits en mat6riau incombustible sous reserve
qu'il soit satisfait A I'ensemble des conditions suivantes :
1. Ces longueurs de conduits doivent atre en un mat~riau qui pr6sente, de l'avis de l'Admi-

nistration, un faible risque d'incendie;
2. Elles ne peuvent etre utilis6es qu'a 'extr6mit6 du dispositif de ventilation;
3. Elles ne doivent pas se trouver A moins de 600 millim~tres, mesur6s le long du conduit,

d'une ouverture pratiqu e dans un cloisonnement du type <<A>>ou du type (<B>>, y compris
les plafonds continus du type <<B>).
2. Lorsque des conduits de ventilation ayant une section libre sup6rieure A 0,02 mtre

carr6 traversent des cloisons ou ponts du type (A)>, les passages de cloison ou de pont doivent
comporter un manchon en tale d'acier A moins qu'au niveau oii ils traversent la cloison ou le
pont lesdits conduits ne soient en acier et les conduits et manchons doivent satisfaire aux condi-
tions d6finies ci-dessous :
1. Les manchons doivent avoir une 6paisseur d'au moins 3 millim~tres et une longueur d'au

moins 900 millimtres. Pour les travers6es de cloison, cette longueur minimale doit etre
r~partie de preference sur 450 millimtres de part et d'autre de la cloison. Ces conduits ou
les manchons qui les recouvrent doivent recevoir une isolation contre l'incendie. L'int~grit6
au feu de l'isolation doit tre au moins 6gale A celle de la cloison ou du pont que le conduit
traverse. Pour assurer la protection des passages de pont et de cloison, on peut utiliser un
dispositif 6quivalent qui soit jug6 satisfaisant par l'Administration;

2. Les conduits ayant une section libre sup~rieure A 0,075 metre carr6 doivent comporter des
volets d'incendie, tout en satisfaisant aux dispositions du paragraphe 2.1. Le volet d'incen-
die doit fonctionner automatiquement et doit 6galement pouvoir 8tre ferm6 A la main des
deux c6t6s de la cloison ou du pont. Le volet doit etre muni d'un indicateur d'ouverture ou
de fermeture. Des volets d'incendie ne sont cependant pas obligatoires lorsque les conduits
traversent, sans les desservir, des locaux entour~s de cloisonnements du type <<A>>, A condi-
tion que ces conduits aient la m~me int~grit6 au feu que les cloisons qu'ils traversent.
3. Les conduits destin6s A la ventilation des locaux de machines de la catdgorie A, des

cuisines, des entreponts-garages, des espaces rouliers A cargaison ou des locaux de cat6gorie
sp6ciale, ne doivent pas traverser les locaux d'habitation, les locaux de service et les postes de
scurit6, a moins qu'ils ne satisfassent aux conditions 6nonc6es aux alin~as 1.1 A 1.4 ou 2.1
et 2.2 ci-apr~s :
1.1. Les conduits sont en acier et ont une 6paisseur d'au moins 3 millimtres si leur largeur ou

leur diam~tre est inf~rieur ou 6gal h 300 millimtres, ou d'au moins 5 millimtres si leur
largeur ou leur diamtre est sup6rieur ou 6gal A 760 millimetres; dans le cas des conduits
dont la largeur ou le diamtre est compris entre 300 et 760 millimtres, l'6paisseur doit

tre obtenue par interpolation;
1.2. Les conduits sont convenablement support6s et renforc~s;
1.3. Les conduits sont pourvus de volets automatiques d'incendie prbs du cloisonnement

qu'ils traversent; et
1.4. Les conduits sont isol~s conform~ment A la norme < A-60)> depuis les locaux de

machines, les cuisines, les entreponts-garages, les espaces rouliers A cargaison ou les
locaux de cat~gorie sp6ciale, jusqu'A un point situd A 5 [metres] au moins au-delk de
chaque volet d'incendie;

Ou
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2.1. Les conduits sont en acier conform6ment aux dispositions des paragraphes 3.1.1 et
3.1.2; et

2.2. Les conduits sont isol~s conform6ment A la norme oA-60, dans 'ensemble des locaux
d'habitation, des locaux de service et des postes de s6curit.

Toutefois, les conduits qui traversent les cloisonnements d'une tranche principale doivent aussi
satisfaire aux prescriptions du paragraphe 8.

4. Les conduits destin6s A la ventilation des locaux d'habitation, des locaux de service ou
des postes de s6curit6 ne doivent pas traverser les locaux de machines de la cat~gorie A, les
cuisines, les entreponts-garages, les espaces rouliers A cargaison ou les locaux de cat6gorie
sp6ciale, A moins qu'ils ne satisfassent aux conditions 6nonc6es aux alin6as 1.1 A 1.3 ou 2.1
et 2.2 ci-apr~s :
1.1. Les conduits, dans leur travers6e d'un local de machines de la cat6gorie A, d'une cuisine,

d'un entrepont-garage, d'un espace roulier A cargaison ou d'un local de cat6gorie sp6-
ciale, sont en acier conform6ment aux dispositions des paragraphes 3.1.1 et 3.1.2;

1.2. Les conduits sont pourvus de volets automatiques d'incendie pros des cloisonnements
qu'ils traversent; et

1.3. L'int6grit6 des cloisonnements des locaux de machines, des cuisines, des entreponts-
garages, des espaces rouliers A cargaison ou des locaux de cat6gorie sp6ciale est main-
tenue A 'endroit oib les conduits traversent ces cloisonnements;

ou
2.1. Les conduits, dans leur travers6e d'un local de machines de la catigorie A, d'une cuisine,

d'un entrepont-garage, d'un espace roulier A cargaison ou d'un local de cat6gorie sp6-
ciale, sont en acier conform~ment aux dispositions des paragraphes 3.1.1 et 3.1.2; et

2.2. Les conduits sont isol6s conform~ment A la norme <<A-60,, A l'int6rieur des locaux de
machines, des cuisines, des entreponts-garages, des espaces rouliers A cargaison ou des
locaux de cat6gorie sp6ciale.

Toutefois, les conduits qui traversent les cloisonnements d'une tranche principale doivent aussi
satisfaire aux prescriptions du paragraphe 8.

5. Les passages de cloison des conduits de ventilation ayant une section libre sup6rieure A
0,02 mtre carr6 qui traversent des cloisons du type <(B doivent comporter des manchons en
t6le d'acier de 900 millimtres de long r6partis de preference sur 450 millimetres de part et
d'autre de la cloison, b moins que les conduits ne soient en acier sur une telle longueur.

6. Dans les postes de scurit6 situ~s hors des locaux de machines, il convient de prendre
toutes les mesures possibles pour garantir la permanence de la ventilation et de la visibilit6 ainsi
que l'absence de fum6e, de fagon qu'en cas d'incendie les machines et appareils qui s'y trouvent
puissent etre surveill6s et continuent A fonctionner efficacement. Deux moyens s6par6s doivent
6tre pr6vus pour l'alimentation en air de ces locaux; les deux prises d'air correspondantes doi-
vent etre dispos6es de fagon A r~duire le plus possible le risque d'introduction de fume par ces
deux prises d'air A la fois. L'Administration peut permettre de d6roger h ces dispositions pour
les postes de s6curitd situ6s sur un pont d6couvert et ouvrant sur un tel pont et dans les cas oib les
dispositifs de fermeture situ6s au niveau de l'orifice seraient tout aussi efficaces.

7. Les conduits d'6vacuation des fourneaux des cuisines doivent etre constitu6s par des
cloisonnements du type «A > lorsqu'ils traversent des locaux d'habitation ou des locaux conte-
nant des mat6riaux combustibles. Chaque conduit d'6vacuation doit atre pourvu:
1. D'un filtre & graisse pouvant etre facilement enlev6 pour le nettoyage;
2. D'un volet d'incendie situ6 A l'extr6mit6 inf6rieure du conduit;
3. De dispositifs permettant d'arrEter depuis la cuisine le ventilateur d'6vacuation d'air vici6;
4. D'une installation fixe permettant d'6teindre un incendie A l'int6rieur du conduit.
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8. Lorsque, A bord d'un navire A passagers, il est n~cessaire qu'un conduit de ventilation
traverse un cloisonnement d'une tranche verticale principale, un volet d'incendie A fermeture
automatique et A s6curit6 positive doit etre instaII6 A cbt6 du cloisonnement. Ce volet doit 6gale-
ment pouvoir &tre ferm6 A la main de chaque cot6 du cloisonnement. Son poste de manceuvre
doit etre facilement accessible et rep6r6 en une teinte rouge refl6tant la lumire. Le conduit situ6
entre le cloisonnement et le volet de fermeture doit tre en acier ou autre mat6riau 6quivalent
et, si n~cessaire, avoir un degr6 d'isolation conforme aux prescriptions de la r~gle 18.1.1. Le
volet doit etre muni, sur un cbt6 au moins du cloisonnement, d'un indicateur bien en vue mon-
trant si le volet est en position ouverte.

9. Tous les orifices principaux d'arriv6e d'air frais ou d'6vacuation d'air vici6 doivent
pouvoir etre ferm6s de l'ext~rieur des locaux qu'ils desservent.

10. Les appareils de ventilation mecanique desservant les locaux d'habitation, les locaux
de service, les espaces A cargaison, les postes de s~curit6 et les locaux de machines doivent pou-
voir etre arret6s d'un endroit facilement accessible A l'ext~rieur du local desservi. L'acc~s A cet
endroit ne devrait pas risquer d'etre coup6 facilement dans le cas oil un incendie viendrait A se
d6clarer dans les locaux desservis. Les moyens pr~vus pour arrter la ventilation m~canique des
locaux de machines doivent etre entirement distincts de ceux pr6vus pour arreter la ventilation
d'autres locaux.

Rfgle 17. EQUIPEMENT DE POMPIER

1. L'6quipement de pompier doit comprendre:
1.1. Un 6quipement individuel compos6 :

I. D'un revetement de protection en tissu mettant la peau A 'abri de la chaleur de
rayormement du foyer et de ratteinte accidentelle des flamrnmes ou de la vapeur. Son
enveloppe ext~rieure doit etre r~sistante A reau;

2. De bottes et de gants en caoutchouc ou autre matriau non conducteur de l'dlec-
tricit6;

3. D'un casque rigide assurant une protection efficace contre les chocs;
4. D'un fanal de s~curit 6lectrique (lanterne portative) d'un type approuv6 pouvant

fonctionner pendant une pdriode de trois heures au moins;
5. D'une hache jug~e satisfaisante par rAdministration.

1.2. Un appareil respiratoire d'un type approuv6 qui peut tre:
I. Un casque ou masque respiratoire qui doit atre muni d'une pompe A air appropri~e

et d'un tuyau de prise d'air de longueur suffisante pour atteindre un point quelcon-
que des cales ou des locaux de machines A partir d'un point situ6 sur le pont
d~couvert A une distance suffisante du panneau d'6coutille ou de la porte. Si, pour
r~pondre aux prescriptions du present alin~a, le tuyau de prise d'air doit etre d'une
longueur sup~rieure A 36 mWtres,il doit etre pr~vu, en remplacement ou en suppl6-
ment, selon ce que d~cidera l'Administration, un appareil respiratoire autonome; ou

2. Un appareil respiratoire autonome A air comprim6 dont les bouteilles doivent conte-
nir un volume d'air 6gal A 1 200 litres au moins, ou un autre appareil respiratoire
autonome qui doit pouvoir fonctionner pendant 30 minutes au moins. Des bou-
teilles de rechange, pouvant etre utilis~es avec 'appareil pr~vu, doivent se trouver A
bord en nombre jug6 satisfaisant par 'Administration.

2. Chaque appareil respiratoire doit etre muni d'un cable de s~curit6 de longueur et de
solidit6 suffisantes, resistant au feu et susceptible d'etre attach6 par un mousqueton aux cour-
roies de I'appareil ou A une ceinture distincte de fagon que l'appareil respiratoire ne puisse en
aucun cas se d~tacher quand on manoeuvre le cable de s~curit .

3. Tous les navires doivent avoir A bord au moins deux 6quipements de pompier confor-
mes aux prescriptions du paragraphe 1.
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3.1. En outre, il doit atre pr~vu :
1. A bord des navires A passagers, un nombre d'6quipements de pompier et de jeux

d'6quipements individuels en rapport avec la longueur totale de tous les locaux A
passagers et des locaux de service, h raison de deux 6quipements de pompier et de
deux jeux d'6quipements individuels, chacun de ces jeux comprenant les 6lments
prescrits aux paragraphes 1.1.1, 1.1.2 et 1.1.3. par 80 mtres de longueur ou fraction
de cette longueur; & cet effet, on prend en consideration le pont oil sont construits les
locaux en question ou, s'il y en a plusieurs, celui oi la somme des longueurs est la
plus 6levde;

2. A bord des navires-citernes, deux quipements de pompier.
3.2. A bord des navires A passagers transportant plus de 36 passagers, une canne h

brouillard doit 8tre place h cbt6 de chaque paire d'appareils respiratoires.
3.3. L'Administration peut exiger des jeux suppldmentaires d'6quipements individuels et

d'appareils respiratoires, en tenant diment compte des dimensions et du type du navire.
4. Les 6quipements de pompier ou les jeux d'6quipements individuels doivent tre entre-

poses, prts k Iemploi, en des endroits facilement accessibles et, lorsque le navire transporte
plus d'un 6quipement de pompier ou plus d'un jeu d'6quipements individuels, ceux-ci doivent
etre entreposds en des endroits bien 6loignds les uns des autres. A bord des navires A passagers,
deux 6quipements de pompier et un jeu d'6quipements individuels au moins doivent tre dis-
ponibles h l'un quelconque de ces emplacements.

Rfgle 18. DWERS
1.1. Lorsque des cloisonnements du type <(A)> sont percds pour le passage de cables 6lec-

triques, tuyaux, puits, conduits, etc., ou d'hiloires, barrots ou autres 6lments de structure, des
dispositions doivent atre prises pour que leur r6sistance au feu ne soit pas compromise, sous r6-
serve des dispositions de la rfgle 30.5.

1.2. Lorsque des cloisonnements du type <B >sont perc6s pour le passage de cables 6lec-
triques, tuyaux, puits, conduits, etc., ou pour l'installation de bouches d'adration, appareils
d'6clairage ou autres dispositifs similaires, ii y a lieu de prendre des mesures pour que leur r6-
sistance au feu ne soit pas compromise.

2.1. Les tuyaux qui traversent des cloisonnements du type <'A ou du type <<B>doivent
atre en mat6riaux approuvds compte tenu de la temperature A laquelle ces cloisonnements doi-
vent pouvoir resister.

2.2. Lorsque 'Administration peut autoriser que des tuyautages d'hydrocarbures ou de
liquides combustibles traversent des locaux d'habitation et des locaux de service, ces tuyautages
doivent atre en mat~riau approuv par l'Administration, compte tenu du risque d'incendie.

2.3. Les matdriaux dont les caract~ristiques sont facilement altdrdes par la chaleur ne
doivent pas tre employ6s dans la construction des dalots ddbouchant A l'extdrieur des tuyaux
de ddcharge sanitaire et des autres 6vacuations situds h proximit6 de la flottaison et aux endroits
oii la ddt~rioration de ces mat~riaux en cas d'incendie risquerait de provoquer un envahisse-
ment.

3. Les radiateurs 6lectriques, s'il y en a A bord, doivent 8tre fixes A demeure et construits
de fagon A r6duire le plus possible les risques d'incendie. I1 ne doit pas 8tre install de radiateur
dont l'lment chauffant risque de carboniser des vetements, rideaux ou autres articles ana-
logues ou d'y mettre le feu.

4. On ne doit pas utiliser de films sur supports nitrocellulosiques pour des appareils cin6-
matographiques.

5. Tous les r6cipients A d6chets doivent etre en matdriaux incombustibles; leurs fonds et
leurs c6tds ne doivent comporter aucune ouverture.
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6. Dans les espaces o6 des produits d'hydrocarbures peuvent p~n~trer, la surface d'isola-
tion doit etre tanche aux hydrocarbures ou vapeurs d'hydrocarbures.

Regle 19. RACCORD INTERNATIONAL DE JONCTION AVEC LA TERRE*

1. Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 500 tonneaux doivent tre munis
d'au moins un raccord international de jonction avec la terre conforme aux dispositions du pa-
ragraphe 3.

2. Les installations doivent permettre d'utiliser ce raccord d'un bord ou de l'autre du
navire.

3. Les brides du raccord international de jonction avec la terre doivent avoir les dimen-
sions normalis6es donn6es dans le tableau suivant :

Description Dimensions

Diamtre ext~rieur 178 millimtres
Diam~tre int~rieur 64 millimtres
Diamtre du cercle de perqage 132 millimtres
Fentes dans la bride 4 trous de 19 millimtres de diamtre A 6gale dis-

tance sur le cercle de pergage et prolong~s par une
fente jusqu'au bord extrieur de la bride

Epaisseur de la bride 14,5 millimtres au minimum
Boulons et dcrous 4 de chaque, de 16 millimtres de diamttre et

50 millimtres de longueur

4. Le raccord doit tre construit en acier ou en un autre mat6riau appropri6 et Etre conqu
pour une pression de service de 1 newton par millimetre carr6. La bride doit, d'un c6t6, com-
porter une surface plane et, de l'autre, etre fix6e en permanence A un raccord qui puisse
s'adapter aux bouches et aux manches du navire. Le raccord doit etre conserv6 A bord du navire
avec un joint construit en un mat6riau convenant A une pression de service de 1 newton par
millimetre carr6, avec quatre boulons de 16 millim~tres de diamtre et de 50 millimetres de
longueur et huit rondelles.

R~gle 20. PLANS CONCERNANT LA LUT-rE CONTRE L'INCENDIE

1. A bord de tous les navires, des plans d'ensemble doivent 8tre affich~s en permanence A
l'usage des officiers du navire montrant clairement pour chaque pont la disposition des postes
de sdcurit6, l'emplacement des diverses sections limit6es par des cloisonnements du type < A> et
des sections limitbes par des cloisonnements du type (<B>, ainsi que tous les renseignements
utiles sur les dispositifs de detection et d'alarme d'incendie, les dispositifs automatiques a eau
diffus6e, les dispositifs d'extinction de l'incendie, les moyens d'acc~s aux divers compartiments,
ponts, etc., et l'installation de ventilation, y compris la position des volets de fermeture, la posi-
tion des organes de commande et les num~ros d'identification des ventilateurs desservant
chaque zone. Une autre possibilit6 laiss~e A la discretion de I'Administration consiste A
autoriser la presentation des renseignements mentionn~s ci-dessus sous forme d'un opuscule
dont un exemplaire est remis A chaque officier et dont un exemplaire est A tout moment dispo-
nible A bord en un endroit accessible. Les plans et opuscules doivent etre tenus A jour, toute
modification y 6tant transcrite dans le plus bref d~lai. Ces plans et opuscules doivent etre 6tablis
dans la langue nationale. Si celle-ci n'est ni I'anglais nile frangais, on doit inclure une traduc-
tion dans l'une de ces deux langues. En outre, des instructions relatives A l'entretien et au fonc-
tionnement de l'ensemble du materiel et des installations du bord permettant de lutter contre

* 11 convient de se reporter A la r6solution A.470(XII)' intitul6e ((Raccord international de jonction avec la terre (c6
terre)>), qui a W adoptde par I'Organisation.

I Organisation maritime internationae, Resolutions et autres decisions, Assenblde, douzibme session, 9-20 no-
vembre 1981, p. 119.
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l'incendie et de le circonscrire doivent Ztre r~unies en un seul volume plac6 A bord en un endroit
imm6diatement accessible.

2. A bord de tous les navires, un double des plans concernant la lutte contre l'incendie ou
un opuscule contenant ces plans doit etre conserv6 en permanence dans un coffret 6tanche aux
intemp6ries, indiqu6 de fagon claire et situ6 b l'ext6rieur du rouf, A l'intention du personnel non
navigant de lutte contre l'incendie.

Rgle 21. POSSIBILITE D'UTILISATION RAPIDE DES DISPOSITIFS D'EXTINCTION DE L'INCENDIE

A bord de tous les navires, les dispositifs d'extinction de l'incendie doivent etre maintenus
en bon 6tat de fonctionnement et prets h tre imm6diatement utilis~s b tout moment pendant le
voyage.

Rfgle 22. EQUIVALENCES

1. La pr6sente r~gle s'applique h tous les navires.
2. Chaque fois qu'il est pr6vu dans le pr6sent chapitre un type dtermin6 d'6quipement,

d'appareil, d'agent extincteur ou d'installation A bord d'un navire, tout autre type d'6quipe-
ment, etc., peut etre autoris6 pourvu que l'Administration estime qu'il n'est pas moins efficace.

PARTIE B. MESURES DE PROTECTION CONTRE L'INCENDIE

APPLICABLES AUX NAVIRES A PASSAGERS

Regle 23. STRUCTURE
1. La coque, les superstructures, les cloisons de structure, les ponts et les roufs doivent

tre en acier ou autre mat6riau 6quivalent. Aux fins d'application de la d6finition des mots
o acier ou autre mat~riau 6quivalent >donn6e A la rfgle 3.7, l'essai au feu standard appropri6>
doit etre conforme aux normes d'intdgrit6 et d'isolation donn6es aux tables des r~gles 26 et 27.
Par exemple, lorsque des cloisonnements tels que des ponts ou des cloisons lat6rales ou d'extr6-
mit6 de roufs peuvent avoir une int~grit6 au feu du type o B-0 >, ol'essai au feu standard ap-
propri6) doit etre d'une demi-heure.

2. Toutefois, dans les cas oii une partie de la superstructure est en alliage d'aluminium,
on applique les dispositions suivantes :
1. L'isolation des 616ments en alliage d'aluminium des cloisonnements du type <<A)>ou <<B >,A

l'exception de ceux qui, de l'avis de l'Administration ne soutiennent pas de charge, doit 8tre
telle que la temp6rature de l'ame ne puisse s'61ever de plus de 200 0 C par rapport A la tem-
p6rature ambiante A aucun moment de r'essai au feu standard appropri6.

2. Il convient d'attacher une importance particulire a l'isolation des 616ments en alliage
d'aluminium faisant partie de colonnes, d'6pontilles ou d'autres 616ments de structure ser-
vant A soutenir les zones d'arrimage et de mise h l'eau des embarcations et des radeaux de
sauvetage et les zones d'embarquement, ainsi que les cloisonnements des types <<A>>et <B >,
pour veiller b ce qu'il soit satisfait aux conditions suivantes :
2.1. Dans le cas des 616ments de structure qui soutiennent les zones des embarcations et

radeaux de sauvetage et des cloisonnements du type <A >, la limite d'6chauffement
impos6e au paragraphe 2.1 s'applique au bout d'une heure;

2.2. Dans le cas des 616ments de structure qui doivent soutenir des cloisonnements du
type <<B> , la limite d'6chauffement impos6e au paragraphe 2.1 s'applique au bout
d'une demi-heure.

3. Les encaissements et tambours des locaux de machines de la cat~gorie A doivent tre
en acier convenablement isolM et les ouvertures s'il y en a, doivent etre dispos6es et prot6g6es de
mani~re A empecher la propagation de l'incendie.
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R~gle 24. TRANCHES VERTICALES PRINCIPALES ET ZONES HORIZONTALES

1.1. A bord des navires transportant plus de 36 passagers, la coque, les superstructures et
les roufs doivent &re divis6s en tranches verticales principales par des cloisonnements du
type <A>>. Les baionnettes et les niches doivent &re r6duites le plus possible et, lorsqu'elles sont
n6cessaires, leur construction doit 8tre du type «A>>. Ces cloisonnements doivent avoir le degr6
d'isolation indiqu6 par les tables de la r~gle 26.

1.2. A bord des navires ne transportant pas plus de 36 passagers, la coque, les super-
structures et les roufs au droit des locaux d'habitation et de service doivent &re divis~s en tran-
ches verticales principales par des cloisonnements du type «A . Ces cloisonnements doivent
avoir le degr6 d'isolation indiqu6 par les tables de la rfgle 27.

2. Dans la mesure du possible, les cloisons qui constituent les limites des tranches verti-
cales principales au-dessus du pont de cloisonnement doivent etre l'aplomb des cloisons dtan-
ches de compartimentage situ6es imm6diatement au-dessous de ce pont.

3. Ces cloisons doivent s'tendre de pont/ kpont et jusqu'au bord6 ext~rieur ou autres en-
tourages.

4. Lorsqu'une tranche verticale principale est divis~e par des cloisonnements horizon-
taux du type < A en zones horizontales pour constituer une barrikre entre les zones du navire
qui sont 6quip~es d'un dispositif automatique d'extinction par eau diffus~e et celles qui ne le
sont pas, ces cloisonnements doivent s'6tendre entre les cloisons adjacentes de tranches verti-
cales principales et jusqu'au bord6 ou jusqu'aux limites ext6rieures du navire. Iis doivent etre
isolds conform~ment aux valeurs d'int6grit6 et d'isolation donn6es A la table 26.3 ou A la
table 27.2.

5.1. A bord des navires destines A des services sp6ciaux, tels que le transport d'auto-
mobiles et de wagons de chemin de fer, oil la construction de cloisons de tranches verticales
principales serait incompatible avec 'exploitation, des moyens 6quivalents permettant de
maitriser et de circonscrire un incendie doivent etre pr6vus et approuv6s express6ment par l'Ad-
ministration.

5.2. Toutefois, A bord d'un navire comportant des locaux de cat6gorie sp~ciale, tout
local de ce type doit etre conforme aux dispositions appropri6es de la rfgle 37 et, dans la mesure
oii cette conformit est incompatible avec l'observation des autres prescriptions de la pr6sente
partie, ce sont les prescriptions de la r~gle 37 qui l'emportent.

R~gle 25. CLOISONS SITUtES A L'INTERIEUR D'UNE TRANCHE VERTICALE PRINCIPALE

1.1. A bord des navires transportant plus de 36 passagers, toutes les cloisons dont il n'est
pas prescrit qu'elles soient du type «A doivent etre au moins du type «B ou <C , comme
prescrit aux tables de la rfgle 26.

1.2. A bord des navires ne transportant pas plus de 36 passagers, toutes les cloisons si-
tu~es dans les locaux d'habitation et de service dont il n'est pas prescrit qu'elles soient du type
«A > doivent etre au moins du type «B> ou (C>>, comme prescrit aux tables de la rfgle 27.

1.3. Toutes ces cloisons peuvent tre revetues de mat6riaux combustibles, conform-
ment aux dispositions de la rfgle 34.

2. Toutes les cloisons de coursive dont il n'est pas prescrit qu'elles soient du type «A
doivent etre constitu6es par des cloisonnements du type «B et s'6tendre de pont A pont, sous
r6serve des dispositions suivantes :
1. Lorsque l'installation comporte des plafonds ou des vaigrages continus du type <B de

part et d'autre de la cloison, la partie de la cloison situ6e derriere le plafond ou le vaigrage
continu doit tre en un mat6riau dont l'6paisseur et la composition satisfont aux normes
applicables aux cloisonnements du type « B mais dont le degr6 d'int6gritd n'est tenu d'etre
du type «B que dans la mesure oi1 l'Administration le juge possible et raisonnable;
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2. Lorsqu'un navire est prot~gd par un dispositif automatique h eau diffus~e qui satisfait aux
dispositions de ia r~gle 12, les cloisons de coursive en mat6riaux du type <B>> peuvent
s'arrter A un plafond installd dans la coursive, si toutefois celui-ci est en un mat6riau dont
i'6paisseur et la composition satisfont aux normes applicables aux cloisonnements du
type <(B)>. Par derogation aux prescriptions des r~gles 26 et 27, ces cloisons et plafonds ne
sont tenus d'avoir un degrd d'int6grit6 du type o B> que dans la mesure oil l'Administration
le juge possible et raisonnable. Toutes les portes situdes dans ces cloisons ainsi que leurs
dormants doivent ftre en mat6riaux incombustibles. Leur construction et leur mode d'ins-
tallation doivent leur donner une resistance au feu jug6e satisfaisante par l'Administration.
3. Toutes les cloisons qui doivent tre du type <(B>>, A l'exception des cloisons de cour-

sive, s'6tendent de pont A pont et jusqu'au bord6 ou autres limites, A moins que l'installation ne
comporte un plafond ou des vaigrages continus du type o B>) de part et d'autre de la cloison, au-
quel cas la cloison peut s'arreter A ce plafond ou ce vaigrage.

Regle 26. INTEGRITt AU FEU DES CLOISONS ET DES PONTS A BORD DES NAVIRES

TRANSPORTANT PLUS DE 36 PASSAGERS

1. L'int6grit6 minimale au feu de tous les ponts et cloisons doit atre non seulement
conforme aux dispositions particuli res de la pr6sente partie mais aussi aux tables 26.1 A 26.4.
Lorsque des particularit6s de construction du navire rendent diflicile l'valuation du degr6
minimal d'int6grit au feu d'un cloisonnement quelconque au moyen des tables, la valeur en
question est d6termine d'une mani~re jug6e satisfaisante par l'Administration.

2. Pour 'application des tables, il doit atre tenu compte des principes suivants
1. La table 26.1 s'applique aux cloisons qui constituent des limites de tranches verticales prin-

cipales ou de zones horizontales.
La table 26.2 s'applique aux cloisons qui ne constituent ni des limites de tranches verticales
principales ni celles de zones horizontales.
La table 26.3 s'applique aux ponts qui constituent des balonnettes dans les tranches verti-
cales principales ou des limites de zones horizontales.
La table 26.4 s'applique aux ponts qui ne constituent ni des baionnettes de tranches verti-
cales principales ni des limites de zones horizontales.

2. Pour determiner les normes d'int~grit6 au feu applicables aux separations entre des locaux
adjacents, ces locaux ont &6 class6s, en fonction du risque d'incendie qu'ils pr~sentent,
dans les quatorze categories ci-apr~s. Lorsque le classement d'un local aux fins de la pr6-
sente rfgle soulve des difficult6s en raison de son contenu et de son affectation, il doit etre
assimil6 la cat~gorie de local A laquelle s'appliquent les prescriptions les plus s~v~res en
matire de separation. Le titre de chaque cat6gorie a un caract~re g6ndral plut~t que
restrictif. Le numro qui prcde le titre de chaque cat6gorie renvoie la colonne ou A la
ligne correspondante des tables.
(1) Postes de s~curit6

- Locaux dans lesquels sont placies les sources de secours (courant force et
6clairage).

- Timonerie et chambre des cartes.
- Locaux contenant le materiel radio6lectrique du navire.
- Locaux contenant les dispositifs d'extinction de l'incendie, postes de commande

du materiel d'incendie et [postes] de detection d'incendie.
- Poste de commande de l'appareil propulsif, lorsqu'il est situ6 hors du local affect6

i cet appareil.
- Locaux contenant les dispositifs avertisseurs centralis~s.
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- Locaux contenant les postes et le materiel du dispositif centralis6 de communica-
tion avec le public en cas de situation critique.

(2) Escaliers
- Escaliers int~rieurs, ascenseurs et escaliers m~caniques (autres que ceux qui sont

enti&ement situ~s dans la tranche des machines) A l'usage des passagers et de 1'6-
quipage, ainsi que leurs entourages.

- A cet 6gard, un escalier qui n'a d'entourage qu'A un seul niveau doit 8tre con-
sid~r6 comme faisant partie du local dont il n'est pas sdpar6 par une porte d'in-
cendie.

(3) Coursives
- Coursives et vestibules A l'usage des passagers et de l'quipage.

(4) Postes de manoeuvre des embarcations et radeaux de sauvetage et postes d'embar-
quement
- Espaces de ponts d~couverts et promenades fermes formant les postes d'embar-

quement et de mise h l'eau des embarcations et radeaux de sauvetage.

(5) Espaces de ponts d~couverts
- Espaces de ponts d~couverts et promenades ferm6es ne formant pas les postes

d'embarquement et de mise A l'eau des embarcations et radeaux de sauvetage.
- Espace d~couvert situ6 en dehors des superstructures et des roufs.

(6) Locaux d'habitation pr~sentant un risque peu important d'incendie
- Cabines contenant des meubles et 6lments d'ameublement pr~sentant un risque

limit6 d'incendie.

- Bureaux et infirmeries contenant des meubles et 6lments d'ameublement qui pr6-
sentent un risque limit6 d'incendie.

- Locaux de reunion contenant des meubles et 6lments d'ameublement qui
pr~sentent un risque limit6 d'incendie et occupant une surface de pont inf~rieure
A 50 metres carr~s.

(7) Locaux d'habitation pr~sentant un risque mod&r6 d'incendie
- Locaux pr~vus au sous-alin~a (6), mais avec des meubles et des 6lments

d'ameublement ne pr~sentant pas un risque limit6 d'incendie.
- Locaux de reunion contenant des meubles et 6lments d'ameublement qui

pr~sentent un risque limit6 d'incendie et occupant une surface de pont 6gale ou
superieure a 50 metres carr~s.

- Armoires de service isol6es et petits magasins situ6s dans les locaux d'habitation.
- Boutiques.
- Salles de projection et locaux servant A entreposer les films.
- Cuisines di&t&tiques (ne contenant pas de flamme nue).
- [Armoires] pour les appareils de nettoyage (s'il n'y est pas entrepos6 de liquides

inflammables).
- Laboratoires (s'il n'y est pas entrepos6 de liquides inflammables).
- Dispensaires.
- Petits s6choirs (occupant une surface de pont 6gale ou infrieure A 4 metres

carr~s).
- Soutes It valeurs.
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(8) Locaux d'habitation pr6sentant un risque assez 6lev6 d'incendie
- Locaux de r6union contenant des meubles et 6lments d'ameublement qui ne pr6-

sentent pas un risque limit6 d'incendie et occupant une surface de pont 6gale ou
sup~rieure h 50 metres carr6s.

- Salons de coiffure et salons de beaut6.
(9) Locaux sanitaires et autres locaux de mame nature

- Installations sanitaires communes telles que douches, bains, water-closets, etc.
- Petites buanderies.
- Piscines couvertes.
- Salles d'op~ration.
- Offices isol6es et ne contenant pas d'appareils de cuisson dans les locaux d'habita-

tion.
- Les installations sanitaires particuli~res sont consid~r6es comme une partie du

local dans lequel elles se trouvent.
(10) Citernes, espaces vides et locaux de machines auxiliaires pr6sentant peu ou pas de

risque d'incendie
- Citernes h eau int6gr~es A la structure du navire.
- Espaces vides et cofferdams.
- Locaux affect6s aux machines auxiliaires qui ne contiennent pas de machines

ayant un syst~me de graissage sous pression et dans lesquels il est interdit d'entre-
poser des mati~res combustibles, tels que les locaux ci-aprs : locaux contenant
les installations de ventilation et de conditionnement d'air; locaux affect6s aux
guindeaux, A l'appareil A gouverner, aux stabilisateurs, A 'appareil propulsif 61ec-
trique; locaux contenant les tableaux 6lectriques divisionnaires et le mat6riel pu-
rement 6lectrique autre que les transformateurs 6lectriques A huile (plus de 10 kilo-
voltampres); tunnels d'arbre et tunnels de tuyautage; locaux affect~s aux
pompes et aux machines frigorifiques (ne v~hiculant ou n'utilisant pas de liquides
inflammables).

- Puits ferm6s qui aboutissent A ces locaux.
- Autres puits ferm6s tels que ceux de tuyauteries et de cables.

(11) Locaux de machines auxiliaires, espaces A cargaison, locaux de cat6gorie spciale,
citernes d'hydrocarbures transport6s en fret ou h d'autres fins et autres locaux de
mime nature pr6sentant un risque mod6r6 d'incendie.
- Citernes & cargaison d'hydrocarbures.
- Cales A cargaison, tambours et 6coutilles de chargement.
- Chambres frigorifiques.
- Citernes A combustibles liquides (lorsqu'elles se trouvent dans un local s6par6 ne

contenant pas de machines).
- Tunnels d'arbre et tunnels de tuyautage oil il est possible d'entreposer des ma-

ti~res combustibles.
- Locaux affect6s aux machines auxiliaires, comme pour la cat6gorie 10, contenant

des machines ayant un syt~me de graissage sous pression ou dans lesquels il est
permis d'entreposer des mati~res combustibles.

- Postes de mazoutage.
- Locaux contenant des transformateurs 6lectriques A huile (plus de 10 kilo-

voltarnpres).
- Locaux contenant des g~n&atrices auxiliaires entrain6es par turbine ou par

machine alternative A vapeur et des petits moteurs A combustion interne d'une
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puissance de 110 kilowatts au plus entrainant des gdn~ratrices de secours, des
pompes du dispositif automatique d'extinction par eau diffus~e, des dispositifs de
projection d'eau diffus~e sous pression ou d'incendie, des pompes de cale, etc.

- Locaux de cat6gorie sp6ciale (tables 26.1 et 26.3 seulement).
- Puits ferm6s qui aboutissent A ces locaux.

(12) Locaux de machines et cuisines principales
- Salles des machines de propulsion principales (autres que les locaux affect6s a

rappareil propulsif 6lectrique) et chaufferies.
- Locaux affect~s aux machines auxiliaires, autres que ceux des cat6gories 10 et 11

qui contiennent des machines A combustion interne et autres appareils brfilant,
r6chauffant ou pompant des hydrocarbures.

- Cuisines principales et annexes.
- Puits et encaissements desservant ces locaux.

(13) Magasins, ateliers, offices, etc.

- Offices principales non annex6es aux cuisines.
- Buanderies principales.
- Grands s~choirs (occupant une surface de pont sup~rieure A 4 metres carr~s).
- Magasins divers.
- Soutes A d6p~ches et A bagages.
- Locaux A d6tritus.
- Ateliers (qui ne font pas partie de la tranche des machines, des cuisines, etc.).

(14) Autres locaux oii sont entrepos~s des liquides inflammables
- Lampisteries.
- Magasins A peinture.
- Magasins contenant des liquides inflammables (teintures, m6dicaments, etc.).
- Laboratoires (oii sont entrepos6s des liquides inflammables).

3. Lorsqu'une seule valeur est indiqu6e pour l'int6grit6 au feu d'un cloisonnement entre deux
espaces, cette valeur s'applique A tous les cas.

4. Lorsque Pon d6termine le degr6 d'int6grit6 au feu d'un cloisonnement entre deux locaux si-
tu~s A l'int~rieur d'une tranche verticale principale ou zone horizontale non prot6g6e par
un dispositif automatique d'extinction par eau diffus6e conforme aux dispositions de la
r~gle 12, ou entre des tranches ou zones dont aucune n'est prot6g~e par ce dispositif, on
doit appliquer la plus 6lev6e des deux valeurs indiqu~es dans les tables.

5. Lorsque Pon determine le degr6 d'int6grit6 au feu d'un cloisonnement entre deux locaux
situ6s 'int~rieur d'une tranche verticale principale ou zone horizontale qui est prot~g6e
par un dispositif automatique d'extinction par eau diffusde conforme aux dispositions de la
r~gle 12, ou entre des tranches ou zones, qui sont l'une et I'autre prot6g6es par ce dispositif,
on doit appliquer la plus faible des deux valeurs indiqu6es dans les tables. Lorsqu'une
tranche ou zone prot~g6e est adjacente, A l'int&ieur des locaux d'habitation et de service, A
une tranche ou zone non proteg&e, on doit appliquer la cloison qui les s~pare la plus
&1ev6e des deux valeurs indiqu~es dans les tables.

6. Nonobstant les dispositions de la r~gle 25, il n'est pas prvu de prescription particulire
pour les mat~riaux ou l'intfgrit au feu des cloisons lorsque la table comporte seulement un
tiret.

7. En ce qui concerne les locaux de la cat~gorie 5, 'Administration determine celle des
tables 26.1 ou 26.2 qui s'applique aux extr~mitds des roufs et des superstructures et celle
des tables 26.3 ou 26.4 qui s'applique aux ponts dcouverts. En aucun cas, les prescriptions
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des tables 26.1 b 26.4 relatives A la cat~gorie 5 n'imposent 'entourage des locaux qui, de
l'avis de l'Administration, n'ont pas besoin d'etre entourds.
3. On peut considdrer que les plafonds et les vaigrages continus du type B) Bfixes respec-

tivement sur des ponts et des cloisons assurent int~gralement ou en partie l'isolation et rint&
grit6 requises.

4. Lorsque 'Administration approuve les mesures prises A la construction en vue de la
protection contre l'incendie, elle doit prendre en consideration le risque de transmission de
chaleur aux intersections et aux extr~mit6s des 6crans thermiques exig~s.

Rfgle 27. INT.GRIT#t AU FEU DES CLOISONS ET DES PONTS A BORD DES NAVIRES
NE TRANSPORTANT PAS PLUS DE 36 PASSAGERS

1. L'int~grit6 minimale au feu de tous les ponts et de toutes les cloisons doit etre non seu-
lement conforme aux dispositions particulires de la pr6sente partie mais aussi 4 celles des
tables 27.1 et 27.2.

2. Pour 'application des tables, il doit tre tenu compte des principes suivants
1. Les tables 27.1 et 27.2 s'appliquent respectivement aux cloisons et aux ponts s6parant des

locaux adjacents.
2. Pour d6terminer les normes d'int6grit6 au feu applicables aux cloisonnements qui s6parent

des locaux adjacents, ces locaux ont &6 class6s, en fonction du risque d'incendie qu'ils
pr6sentent, dans les cat6gories 1 A 11 ci-apr~s. Le titre de chaque cat6gorie a un caractre
g~n6ral plutot que restrictif. Le numdro qui pr&cde le titre de chaque cat~gorie renvoie A la
colonne ou A la ligne correspondante des tables.

(1) Postes de s6curit6
- Locaux dans lesquels sont plac6es les sources d'6nergie de secours (courant force

et 6clairage).
- Timonerie et chambre des cartes.
- Locaux contenant le mat6riel radio~lectrique du navire.
- Locaux de lutte contre l'incendie, postes de commande du mat6riel d'incendie et

postes de d6tection d'incendie.
- Poste de commande de l'appareil propulsif, lorsqu'il est situ hors du local affect6

A cet appareil.
- Locaux contenant les dispositifs avertisseurs centralis6s.

(2) Coursives
- Coursives et vestibules A l'usage des passagers et de N' quipage.

(3) Locaux d'habitation
- Locaux d6finis A la r~gle 3.10, h l'exclusion des coursives.

(4) Escaliers
- Escaliers int~rieurs, ascenseurs et escaliers m6caniques (autres que ceux qui sont

enti~rement situ6s dans les locaux de machines), ainsi que leurs entourages.
- A cet~gard, un escalier qui n'a d'entourage qu'& un seul niveau doit Ztre consid6r6

comme faisant partie du local dont il n'est pas s6par6 par une porte d'incendie.
(5) Locaux de service (faible risque)

- Armoires de service et magasins dont la surface est inf6rieure A 2 mtres carr~s,
s6choirs et buanderies.

(6) Locaux de machines de la cat6gorie A
- Locaux d~finis A la r~gle 3.19.
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(7) Autres locaux de machines
- Locaux d~finis la r~gle 3.20, A l'exclusion des locaux de machines de la cat6-

gorie A.

(8) Espaces de cargaison
- Tous les espaces affect6s A la cargaison (y compris les citernes A cargaison

d'hydrocarbures) ainsi que les tambours et 6coutilles qui les desservent[,] autres
que les locaux de cat~gorie sp6ciale.

(9) Locaux de service (risque 61ev6)
- Cuisines, offices contenant des appareils de cuisson, magasins peinture, lam-

pisteries, armoires de service et magasins ayant une surface 6gale ou sup6rieure A
2 metres carr6s, et ateliers autres que ceux qui sont situ~s dans les locaux de
machines.

(10) Ponts d6couverts
- Espaces de ponts d6couverts et promenades ferm6es qui ne pr~sentent pas de ris-

ques d'incendie. Espaces d6couverts (situ6s en dehors des superstructures et des
roufs).

(11) Locaux de cat6gorie sp6ciale
- Locaux d6finis A la r~gle 3.18.

3. Lorsque Pon d6termine le degr6 d'int6grit au feu d'un cloisonnement entre deux locaux si-
tu6s A l'int~rieur d'une tranche verticale principale ou zone horizontale non prot6g6e par
un dispositif automatique d'extinction par eau diffus~e conforme aux dispositions de la
rfgle 12, ou entre des tranches ou zones, dont aucune n'est prot~g6e par ce dispositif, on
doit appliquer la plus 6lev6e des deux valeurs indiqu6es dans les tables.

4. Lorsque l'on determine le degr6 d'int6grit au feu d'un cloisonnement entre deux locaux si-
tu6s h l'int~rieur d'une tranche verticale principale ou zone horizontale qui est prot6g6e par
un dispositif automatique d'extinction par eau diffus6e conforme aux dispositions de la
rfgle 12, ou entre des tranches ou zones. qui sont l'une et 'autre prot6g~es par ce dispositif,
on doit appliquer la plus faible des deux valeurs indiqu6es dans les tables. Lorsqu'une
tranche ou zone prot6g6e est adjacente, A l'int~rieur des locaux d'habitation et de service, A
une tranche ou zone non prot~g6e, on doit appliquer A la cloison qui les s~pare la plus
6lev~e des deux valeurs indiqu~es dans les tables.

RLgle 28. MOYENS D'EVACUATION

1. I1 doit etre pr6vu des escaliers et des 6chelles qui constituent un moyen d'6vacuation
rapide de tous les locaux destines aux passagers et A l'quipage et de tous les locaux, autres que
les locaux de machines, oij l'quipage est normalement appel6 A travailler jusqu'au pont d'em-
barquement dans les embarcations et les radeaux de sauvetage. On observe en particulier les
dispositions suivantes :
1. Au-dessous du pont de cloisonnement, chaque compartiment dtanche ou autre local ou

groupe de locaux d6limit6 de fagon similaire doit 8tre pourvu de deux moyens d'6vacua-
tion, dont r'un au moins n'oblige pas A passer par une porte 6tanche. L'Administration
peut, 6L titre exceptionnel, n'exiger qu'un moyen d'6vacuation, compte tenu de la nature et
de 'emplacement des locaux ainsi que du nombre des personnes qui peuvent normalement
y ftre log6es ou s'y trouver en service.

2. Au-dessus du pont de cloisonnement, toute tranche verticale principale ou tout autre local
ou groupe de locaux d6limit6 de fa~on similaire doivent etre pourvus de deux moyens
d'6vacuation au minimum, dont l'un au moins donne acc~s A un escalier constituant une
issue verticale.

3. Lorsqu'il ne comporte pas d'ac~s Cirect au pont dcouvert, le poste radiot~l~graphique
doit Etre pourvu de deux moyens d" I -acuation ou d'acc~s, dont l'un peut &re constitu6 par
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TABLE 27.1 - INTEGRITI AU FEU DES CLOISONS
LOCAUX ADJACENTS

QUI SEPARENT DES

Voir notes i la page suivante.

Vol. 1371, A-18961

Locaux (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (I )

Postesde sicuriti (1) A-0-c A-0 A-60 A-0 A-15 A-60 A-15 A-60 A-60 * A-60

Coursives (2) Ce/  B-O' A0aP B-O-! A-60 A-0 A-0 A-IS * A-IS134r3 A-OW/

Locaux (3) [e/  A- ! A-60 A-0 A-0 A-15 * A-30
d'habitation LBf A-0A

Escaliers (4) 'fA-0a1IA-0a .-60 A-0 A-0 A-15 * A-15.L'e L -V t A-OW/

Locaux de service (5) C-! A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
(faible risque)

Locaux de (6) * A-0 A-0 A-60 * A-60
machines de la
catdgorie A

Autres locaux (7) A-0b/A-0 A-0 A-0
de machines

Espaces i (8) * A-0 * A-0
cargaison

Locaux de service (9) A-0b * A-30
(risque eleve)

Ponts ddcouverts (10) - A-0

Locaux de (11) A-0
catigorie spdciale
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TABLE 27.2 - INTEGRITI AU FEU DES PONTS QUI SEPARENT DES
LOCAUX ADJACENTS

Locaux Locaux - (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)

au-dessous I au-dessus

Postes de sdcurit6 (1) A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

Coursives (2) A-0 * * A-0 * A-60 A-0 A4 A-0 * A-0

Locaux (3) A-60 A-0 * A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
d'habitation A-0fI

Escaliers (4) A-0 A-0 A-0 * A-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0

Locaux de service (5) A-15 A-0 A-0 A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
(faible risque)

Locaux de (6) A-60 A-60 A-60 A-60 A-60 * A-60 A-30 A-60 * A-60
machines de la f/
cat6gorie A

Autreslocaux (7) A-15 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0
de machines

Espaces (8) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 * A-O
cargaison

Locaux de service (9) A-60 A-30 A-30 A-3 A-0 A-60 A-0 A- A-0
(risque levd) A-Od/ A-OdJ A-001

Ponts d6couverts (10) * * * * * * * * A-O

Locauxde (11) A-60 A-15 A-30 A-IS A-0 A-30 A-0 A-0 A-30 A-0 A-0
categorie spdciale A-04/ I I

Notes : Les notes ci-dessous s'appliquent aux tables 27.1 et 27.2 suivant les besoins.
a Pour determiner les dispositions applicables, se r6f6rer aux rigles 25 et 29.
b Lorsque des locaux appartiennent & la meme categorie num~rique et que l'indice b apparait (par exemple &

la cat~gorie 9), une cloison ou un pont du type indiqu6 dans les tables n'est n6cessaire que lorsque les locaux ad-
jacents sont utilis~s & des fins diffrentes. Une cloison n'est pas necessaire dans une cuisine situ& A ctd d'une autre
cuisine, mais une cuisine situde A c6t6 d'un magasin & peinture doit 8tre munie d'une cloison du type ((A-0)).

c Les cloisons qui s~parent la timonerie et la chambre des cartes l'une de l'autre peuvent etre du type ((B-O) .
d Voir les paragraphes 2.3 et 2.4 de la pr~sente rgle.
e Aux fins de l'application de la r~gle 24.1.2, B-O et ((C ont le sens de A-0)lorsqu'ils apparaissent dans la

table 27.1.
fII n'est pas n6cessaire de mettre en place une isolation contre l'incendie lorsque, de 'avis de 'Administra-

tion, les risques d'incendie dans un local de machines de la catdgorie 7 sont faibles ou inexistants.
* Lorsqu'un ast~risque apparait dans les tables, le cloisonnement doit etre en acier ou autre mat~riau 6quiva-

lent sans &re n6cessairement du type ((A).
Aux fins de 'application de la rigle 24.1.2, un ast&ique ale sens de A-0 lorsqu'il apparalt dans la table 27.2,

sauf dans les cas de categories 8 et 10.
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un hublot ou une fenetre de dimensions suffisantes ou tout autre moyen jug6 satisfaisant
par l'Administration.

4. Une coursive ou une partie de coursive qui n'offre qu'une seule dchapp6e ne doit pas avoir
une longueur suprieure A :
- 13 metres pour les navires transportant plus de 36 passagers, et
- 7 metres pour les navires ne transportant pas plus de 36 passagers.

5. L'un au moins des moyens d'6vacuation pr6vus aux paragraphes 1.1 et 1.2 doit etre consti-
tu6 par un escalier d'acc~s facile et muni d'un entourage qui procure un abri continu contre
le feu depuis le niveau oii il prend naissance jusqu'au pont d'embarquement dans les em-
barcations et les radeaux de sauvetage correspondants ou jusqu'au niveau le plus haut au-
quel il aboutit, si ce dernier est plus 6lev6. Dans le cas cependant oi 'Administration a ac-
cord6 une derogation en vertu des dispositions du paragraphe 1.1 et oil il n'existe qu'un
seul moyen d'6vacuation, celui-ci doit etre jug6 sOr par I'Administration. La largeur, le
nombre et la continuit6 des escaliers doivent etre jug6s satisfaisants par l'Administration.

6. L'acc~s A partir des entourages d'escaliers aux postes d'embarquement dans les embarca-
tions et les radeaux de sauvetage doit etre prot~g6 d'une mani~re jug6e satisfaisante par
'Administration.

7. Les escaliers ne desservant qu'un seul local et une plate-forme dans ce local ne sont pas
consid6r6s comme constituant l'un des moyens d'6vacuation requis.
2.1. Dans les locaux de cat6gorie sp6ciale, le nombre et 'agencement des moyens d'6va-

cuation situ6s tant au-dessus qu'au-dessous du pont de cloisonnement doivent etre jug6s satis-
faisants par l'Administration; la s6curit6 des voies d'acc~s au pont d'embarquement doit, en
rfgle gdn~rale, etre au moins 6quivalente bl celle pr6vue aux paragraphes 1.1, 1.2, 1.5 et 1.6.

2.2. L'un des moyens d'6vacuation des locaux de machines oi l'quipage est normale-
ment appelM h travailler ne doit pas obliger A passer par un local de cat6gorie sp~ciale.

3.1. Chaque local de machines doit etre pourvu de deux moyens d'6vacuation qui satis-
fassent notamment aux dispositions ci-apr~s :
1. Lorsque le local est situ6 au-dessous du pont de cloisonnement, les deux moyens d'6vacua-

tion doivent etre comme suit :
1.1. Soit deux ensembles d'6chelles en acier aussi 61oign6s que possible l'un de 'autre qui

aboutissent A des portes, galement 6loignes l'une de l'autre, situ~es dans la partie
sup~rieure du local et permettant d'acc~der au pont correspondant d'embarquement
dans les embarcations et les radeaux de sauvetage. L'une de ces 6chelles doit pro-
curer un abri continu contre le feu depuis la partie inf6rieure du local jusqu'A un
emplacement stir situ6 en dehors du local;

1.2. Soit une 6chelle en acier qui aboutit A une porte situ6e dans la partie sup6rieure du
local et permettant d'acc6der au pont d'embarquement et, de plus, dans la partie in-
f6rieure du local et A un endroit suffisamment 61oign6 de cette 6chelle, une porte en
acier manoeuvrable des deux cbt6s qui constitue une 6chapp6e soire depuis la partie
inf6rieure du local jusqu'au pont d'embarquement.

2. Lorsque le local de machines est situ6 au-dessus du pont de cloisonnement, les deux
moyens d'6vacuation doivent etre aussi 6loign6s l'un de 'autre que possible et les portes de
sortie doivent etre plac6es de manire A permettre d'acc~der au pont correspondant d'em-
barquement dans les embarcations et les radeaux de sauvetage. Lorsque ces moyens d'6va-
cuation obligent k utiliser des 6chelles, celles-ci doivent etre en acier.
3.2. Sur les navires de moins de 1 000 tonneaux de jauge brute, l'Administration peut ac-

cepter qu'il n'y ait qu'un seul moyen d'6vacuation, compte tenu de la largeur et de la disposition
de la partie supdrieure du local; sur les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 1 000 ton-
neaux, l'Administration peut accepter que le local ne comporte qu'un seul moyen d'6vacuation,
A condition qu'une porte ou une 6chelle en acier constitue une 6chapp6e sore vers le pont d'em-
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barquement, compte tenu de la nature et de l'emplacement du local et du fait que l'quipage est
ou non normalement appelk A y travailler.

4. En aucun cas, les ascenseurs ne doivent tre considdr6s comme constituant l'un des
moyens d'6vacuation requis.

R~gle 29. PROTECTION DES ESCALIERS ET DES ASCENSEURS
DANS LES LOCAUX D'HABITATION ET DE SERVICE

1. Tous les escaliers doivent avoir une charpente en acier, sauf lorsque l'Administration
approuve l'utilisation d'autres mat6riaux 6quivalents, et 8tre disposes dans des entourages
constitu~s par des cloisonnements du type ((A)) et munis de moyens efficaces de fermeture de
toutes les ouvertures; toutefois :
1. I1 n'est pas ncessaire de pr6voir d'entourage pour les escaliers qui desservent seulement

deux entreponts, A condition que l'int6grit6 du pont d6coup6 par la descente soit main-
tenue au moyen de cloisons ou de portes appropri6es dans l'un ou l'autre des deux entre-
ponts. Lorsque l'escalier est ferm6 au niveau d'un entrepont seulement, l'entourage doit
atre prot6g6 de la mani~re pr6vue pour les ponts aux tables figurant aux r~gles 26 ou 27;

2. Les escaliers peuvent tre instalks sans entourage dans un local de r6union A condition
qu'ils se trouvent compltement A l'int~rieur de ce local.
2. Les entourages daescaliers doivent communiquer directement avec les coursives et

enclore une superficie suffisante pour 6viter les embouteillages, compte tenu du nombre de per-
sonnes susceptibles de les utiliser en cas d'urgence. Ils doivent, dans la mesure du possible, ne
pas donner directement accis aux cabines, armoires de service et autres locaux ferm~s conte-
nant des mat6riaux combustibles et dans lesquels un incendie risque de se dclarer.

3. Les cages d'ascenseurs doivent etre install6es de manire A empecher la fum~e et les
flammes de passer d'un entrepont A un autre et tre pourvues de moyens de fermeture permet-
tant de maitriser les courants d'air et la fum6e.

Rfgle 30. OUVERTURES PRATIQUtES DANS LES CLOISONNEMENTS DU TYPE ((A))
1. A l'exception des 6coutilles situ~es entre les espaces A cargaison, les locaux de cat6-

gorie sp6ciale, les magasins et les soutes A bagage et entre ces locaux et les ponts d6couverts,
toutes les ouvertures doivent tre munies de dispositifs de fermeture fix6s A demeure et ayant
une r6sistance au feu au moins 6gale A celle des cloisonnements sur lesquels ils sont fix6s.

2. Toutes les portes et tous les encadrements de portes m6nag~s dans les cloisonnements
du type ((A)), ainsi que les dispositifs permettant de maintenir ces portes ferm6es, doivent etre
construits de mani~re A offrir une resistance au feu et au passage de la fum6e et des flammes
6quivalant autant que possible A celle des cloisons dans lesquelles les portes sont situ6es. Ces
portes et encadrements de portes doivent atre en acier ou autre mat6riau 6quivalent. Il n'est pas
n6cessaire d'isoler les portes 6tanches.

3. Chacune de ces portes doit pouvoir etre ouverte et ferm6e par une seule personne, de
chaque c6t6 de la cloison.

4. Les portes d'incendie situ6es dans les cloisons des tranches verticales principales et
dans les entourages d'escaliers, autres que les portes 6tanches [mues par source d'6nergie] ou
celles qui sont normalement verrouill6es, doivent tre munies de dispositifs de fermeture
automatique qui puissent fonctionner en d6pit d'une inclinaison d~favorable de 3,5 degr6s.
Leur vitesse de fermeture doit etre contr6l6e, s'il y a lieu, pour 6viter d'exposer les personnes A
un danger inutile. Toutes ces portes, A l'exception de celles qui sont normalement ferm~es, doi-
vent pouvoir etre manceuvres simultandment ou par groupes A partir d'un poste de s6curit6 et
aussi s6par6ment A partir d'un emplacement situ6 au niveau de la porte. Le m6canisme de
d6clenchement doit etre congu de mani~re que la porte se ferme automatiquement en cas de
d~faillance du syst~me de commande; cependant, les portes 6tanches approuv6es mues par
source d'6nergie sont jug6es acceptables. I n'est pas permis d'installer des dispositifs de retenue
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qui ne soient pas control~s depuis un poste de scurit6. Les portes A deux battants, lorsqu'elles
sont autoris(es, doivent atre munies d'un dispositif de loquet s'engageant automatiquement
lors de la manceuvre du syst me de fermeture.

5. Lorsqu'il est install6 un dispositif automatique a eau diffuse qui satisfait A la r~gle 12
ou un plafond continu du type <B)), on doit veiller a ce que les ouvertures pratiques dans les
ponts qui ne forment pas des baionettes dans les tranches verticales principales et qui ne consti-
tuent pas des limites de zones horizontales aient une fermeture suffisamment 6tanche et h ce que
les ponts aient le degr6 d'int~grit6 au feu pr~vu pour les cloisonnements du type «A , dans la
mesure oii l'Administration le juge raisonnable et possible.

6. Les dispositions concernant I'application des normes d'int~grit6 au feu du type «<A>>
pour les cloisonnements qui constituent les limites ext~rieures du navire ne s'appliquent pas aux
cloisons en verre, aux fen~tres et aux hublots. Elles ne s'appliquent pas non plus aux portes
ext~rieures des superstructures et des roufs.

RLgle 31. OUVERTURES PRATIQUIEES DANS LES CLOISONNEMENTS DU TYPE < B)

1. Les portes et encadrements m~nag~s dans les cloisonnements du type oB , ainsi que
leurs dispositifs de fermeture, doivent offrir une resistance au feu 6quivalant autant que possi-
ble celle des cloisonnements, avec cette reserve que des ouvertures de ventilation peuvent etre
pratiques dans la partie inf6rieure de ces portes. Les ouvertures pratiqu~es dans ou sous les
portes doivent avoir une surface nette totale qui ne d~passe pas 0,05 metre carr6 et celles pra-
tiqudes dans une porte doivent 4tre munies d'une grille en mat~riau incombustible. Les portes
doivent etre incombustibles.

2. Les dispositions concernant l'application des normes d'int~grit6 au feu type <B> aux
cloisonnements qui constituent les limites extrieures du navire ne s'appliquent ni aux cloisons
de verre, ni aux fenetres, ni aux hublots. Elles ne s'appliquent pas non plus aux portes ext6-
rieures des superstructures et des roufs. A bord des navires ne transportant pas plus de 36 pas-
sagers, 'Administration peut autoriser l'emploi de mat~riaux combustibles pour les portes
s~parant les cabines de leurs diff~rents locaux sanitaires tels que les douches.

3. Lorsqu'il est instaMl un dispositif automatique A eau diffuse conforme aux disposi-
tions de la r~gle 12 :
1. Les ouvertures pratiques dans les ponts qui ne forment pas des baionnettes dans les tran-

ches verticales principales et qui ne constituent pas des limites de zones horizontales doi-
vent avoir une fermeture suffisamment 6tanche et le degr6 d'int~grit6 au feu pr~vu pour les
cloisonnements du type <B>>, dans la mesure oii l'Administration le juge raisonnable et
possible;

2. Les ouvertures pratiqu&es dans les cloisons de coursives en mat6riaux du type «B>>doivent
Etre protegees conform~ment aux dispositions de la r~gle 25.

Ri, gle 32. SYSTtMES DE VENTILATION
1. Navires i6 passagers transportant plus de 36 passagers
1.1. Le syst~me de ventilation d'un navire A passagers transportant plus de 36 passagers

doit r6pondre aux dispositions de cette partie de la pr6sente r~gle et 6galement aux prescriptions
des r~gles 16.2 h 16.9.

1.2. D'une mani~re g~n6rale, les ventilateurs doivent atre dispos6s de fagon que les
conduits d6bouchant dans les divers locaux restent a l'int6rieur de la mme tranche verticale
principale.

1.3. Lorsque les syst~mes de ventilation traversent des ponts, il convient de prendre des
mesures, en dehors de celles pr6vues aux r~gles 18.1.1 et 30.5 au sujet de l'int~grit6 au feu des
ponts, pour r6duire le risque d'un passage de la fum~e et des gaz brfllants d'un entrepont A un
autre par la voie du syst me de ventilation. L'isolation des conduits verticaux doit satisfaire aux
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conditions requises par la pr~sente r~gle et, si n~cessaire, aux normes pr~vues par les tables per-
tinentes de la r~gle 26.

1.4. Sauf dans les espaces A cargaison, les mat6riaux utilis~s pour la construction de
conduits de ventilation doivent etre les suivants :
1. Pour les conduits dont la section n'est pas inf~rieure As 0,075 mtre carr6 et tousles conduits

verticaux qui desservent plus d'un entrepont : acier ou autre mat~riau 6quivalent;

2. Pour les conduits de moins de 0,075 metre carr6 de section autres que les conduits verti-
caux visas A l'alin~a 1.4.1 : [mat6riaux incombustibles]. Il convient d'assurer l'int6grit6 au
feu des cloisonnements du type «A)> ou <(B lorsqu'ils sont traverses par ces conduits;

3. De faibles longueurs de conduits dont, en g6n~ral, la longueur ne d~passe pas 2 metres ni la
section 0,02 metre carr6 peuvent ne pas atre construits en mat~riaux incombustibles sous
r6serve qu'ils soit satisfait A l'ensemble des conditions suivantes :
3.1. Ces longueurs de conduits doivent &re en un mat~riau qui pr6sente, de l'avis de l'Ad-

ministration, un risque r6duit d'incendie;
3.2. Elles ne peuvent etre utilis6es qu'A l'extr6mit6 du dispositif de ventilation;
3.3. Elles ne doivent pas se trouver A moins de 600 millimtres, mesur6s le long du

conduit, d'une ouverture pratiqu6e dans un cloisonnement du type «A ou «B >, y
compris les plafonds continus du type «B .

1.5. Lorsque les conduits de ventilation desservent des entourages d'escaliers, ils doivent
8tre reli6s directement A la soufflerie et ne doivent pas desservir d'autre local.

1.6. Tous les appareils de ventilation m6canique, A l'exception des ventilateurs des es-
paces A cargaison et des locaux de machines ainsi que des dispositifs suppl6mentaires de ventila-
tion qui peuvent etre prescrits en application de la rfgle 16.6, doivent tre munis de commandes
group6es de manikre que l'on puisse arrter tous les ventilateurs de deux endroits aussi 6loign6s
que possible l'un de l'autre. On doit aussi grouper les commandes principales des appareils de
ventilation m~canique desservant les locaux de machines de manikre qu'elles puissent etre
manoeuvr~es en deux endroits, l'un se trouvant A l'ext&ieur des locaux en question. Les ven-
tilateurs des dispositifs de ventilation m6canique desservant les espaces A cargaison doivent
pouvoir etre arret&s d'un emplacement sir, situ6 A l'ext~rieur de ces espaces.

2. Navires it passagers ne transportant pas plus de 36 passagers
2.1. Le syst~me de ventilation des navires A passagers ne transportant pas plus de 36 pas-

sagers doit r6pondre aux prescriptions de la r~gle 16.

Rfgle 33. FENtTRES ET HUBLOTS

1. Toutes les fenetres et tous les hublots situ6s dans des cloisons A l'int6rieur des locaux
d'habitation, des locaux de service et des postes de s~curitd, autres que ceux auxquels s'appli-
quent les dispositions de la rfgle 30.6 et de la r~gle 31.2, doivent etre construits de fa~on A
r~pondre aux prescriptions d'intfgrit6 des cloisons sur lesquelles ils sont dispos6s.

2. Nonobstant les dispositions des tables des r~gles 26 et 27 :
1. Toutes les fenetres et tous les hublots situ6s dans des cloisons s6parant de l'ext~rieur les lo-

caux d'habitation, les locaux de service et les postes de s~curit6, doivent etre construits avec
des cadres en acier ou autre mat6riau appropri6. Le vitrage doit etre assujetti par un en-
cadrement ou une corni~re m~tallique;

2. On doit accorder une attention particulikre A l'intfgrit6 au feu des fen&res qui donnent sur
les postes ouverts ou ferm~s d'embarquement dans les embarcations et les radeaux de sau-
vetage et A l'intfgrit6 au feu des fenetres plac~es en dessous de ces postes de telle sorte que
leur d6faut de resistance au feu risquerait de compromettre les op6rations de mise A l'eau et
d'embarquement.
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Rfgle 34. UTILISATION RESTREINTE DES MATERIAUX COMBUSTIBLES

1. Sauf dans les espaces A cargaison, les soutes t ddpkches et 6 bagages et les chambres A
vivres rdfrigdrdes, tous les vaigrages, semelles, lambourdages, plafonds et isolations doivent
atre en mat6riaux incombustibles. Les cloisons et ponts partiels qui subdivisent un local A des
fins utilitaires ou de d6coration doivent tre 6galement en matdriaux incombustibles.

2. Les 6crans anticondensation et les produits adhCsifs utilis~s pour risolation des
syst~mes de distribution de fluides A basse temperature ainsi que risolation des accessoires des
tuyautages correspondants peuvent ne pas tre incombustibles, mais ils doivent Ztre en quantit6
aussi limit~e que possible et leur surface apparente doit avoir un degr6 de resistance A la pro-
pagation de la flamme jug6 satisfaisant par 'Administration.

3. Les surfaces suivantes doivent avoir un faible pouvoir propagateur de flamme*
I. Les surfaces apparentes des coursives et des entourages d'escaliers ainsi que des cloisons,

des vaigrages des parois et des plafonds dans tous les locaux d'habitation et de service et les
postes de sdcurit6;

2. Les espaces dissimulds ou inaccessibles dans les locaux d'habitation et de service et les
postes de s6curit:.
4. Le volume total des 616ments combustibles : rev~tements, moulures, dcorations et

placages dans tout local d'habitation ou local de service ne doit pas ddpasser un volume 6qui-
valant A celui d'un placage de 2,5 millimtres d'6paisseur, recouvrant la surface totale des parois
et du plafond. Sur les navires pourvus d'un syst~me automatique t eau diffus~e qui satisfait aux
dispositions de la r~gle 12, ce volume peut comprendre un certain nombre de mat~riaux com-
bustibles utilis~s pour la fixation des cloisons du type <<C>).

5. Les placages utilisds sur les surfaces et les vaigrages qui rel~vent des dispositions du
paragraphe 3 ne doivent pas avoir une capacit calorifique supdrieure A 45 m~gajoules par
mtre carr6 de la surface pour l'paisseur utilis~e.

6. L'ameublement des coursives et des entourages d'escaliers doit atre r~duit le plus pos-
sible.

7. Les peintures, les vernis et autres produits utilis~s sur des surfaces intrieures appa-
rentes ne doivent pas ddgager de trop grandes quantit~s de fum6e et de produits toxiques.

8. S'il y a des revtements de pont i l'int~rieur des locaux d'habitation et de service et des
postes de sdcurit6, les sous-couches doivent tre en matdriaux approuv~s qui ne s'enflamment
pas aisdment et ne risquent pas d'tre toxiques ou d'exploser A des temperatures 6levdes**.

Rfgle 35., DETAILS DE CONSTRUCTION
1. Dans les locaux d'habitation et de service, les postes de s~curit6, les coursives et les

escaliers :
1. Les lames d'air et espaces vides se trouvant derriere les vaigrages, ou entre ponts et

plafonds, doivent etre convenablement diviss par des 6crans bien ajust~s, pour 6viter le
tirage. L'cartement de ces 6crans ne doit pas ddpasser 14 metres;

2. Dans le sens vertical, ces lames d'air et espaces vides, y compris ceux qui se trouvent der-
riere les vaigrages des entourages d'escaliers, puits, etc., doivent atre fermds i chaque pont.

* II convient de se reporter aux directives concernant rNvaluation des risques d'incendie pr~sentes par les matdriaux,
qui ont 6t6 adopt6es par l'Organisation [rdsolution A. 166(ES.IV)'].

I Organisation intergouvernementale consultative de [a navigation maritime, Rsolutions et autres decisions,
Assembl6e, quatrisme session extraordinaire, 26-28 novembre 1968, p. 54.
** II convient de se reporter aux directives provisoires ameliortes sur les methodes d'essai applicables aux sous-

couches constituant des revetements de pont, qui ont 6ti adopttes par l'Organisation [rdsolution A.214(Vil)'].
I Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Rsolutions et autres d6cisions,

Assemblde, septitme session, 5-15 octobre 1971, p. 89.
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2. La construction des plafonds et des cloisonnements doit etre telle, sans que l'efficacit6
de la protection contre l'incendie en soit diminu6e, qu'elle permette aux rondes d'incendie de
d6couvrir toute fum6e provenant d'espaces dissimul6s et inaccessibles, sauf dans le cas ob l'Ad-
ministration estime qu'un incendie ne risque pas de se d6clarer dans ces espaces.

Rfgle 36. DISPOSITIF AUTOMATIQUE D'EXTINCTION PAR EAU DIFFUSEE, SYSTEME DE DETECTION

ET SYSTEME AVERTISSEUR D'INCENDIE OU DISPOSITIF [FIXE] DE DETECTION ET D'ALARME

D'INCENDIE

1. Sur tout navire auquel s'appliquent les dispositions de la pr~sente partie et A l'intrieur
de chacune des zones horizontales ou verticales, les locaux d'habitation et de service et, dans la
mesure ou 'Administration le juge n~cessaire, les postes de s6curit6 doivent tous, b 1'exception
de ceux qui ne pr~sentent aucun risque notable d'incendie (locaux vides, locaux sanitaires,
etc.), Wtre pourvus d'une des installations suivantes :
I. Dispositif automatique d'extinction par eau diffus6e, syst~me de ditection et systbme aver-

tisseur d'incendie d'un modble approuv6, conformes aux dispositions de la r~gle 12 et dont
rinstallation et la disposition permettent de prot~ger ces locaux; ou

2. Dispositif fixe de detection et d'alarme d'incendie d'un type approuv6, conforme aux dis-
positions de ia r~gle 13 et dont l'installation et la disposition permettent de d6celer la pr6-
sence d'un incendie dans ces locaux. Toutefois, il n'est pas n~cessaire de pr6voir les ditec-
teurs de fum6e prescrits par la rbgle 13.2.2.

Rfgle 37. PROTECTION DES LOCAUX DE CATEGORIE SPtCIALE

1. Dispositions applicables aux locaux de catdgorie spdciale, qu'ils soient situds au-dessus
ou au-dessous du pont de cloisonnement

1. 1. G6n~ralit~s

1.1.1. Les dispositions de la pr6sente r~gle se fondent sur le principe que la division ordi-
naire en tranches verticales principales peut se heurter A des difficult~s pratiques dans le cas des
locaux de cat~gorie sp~ciale et qu'on doit, par consequent, donner A ces locaux une protection
6quivalente au moyen de zones horizontales et de dispositifs fixes efficaces d'extinction de rin-
cendie. Aux fins de la pr~sente rfgle, ces zones horizontales peuvent comprendre des locaux de
cat6gorie sp~ciale s'6tendant A plus d'un pont, A condition que la hauteur libre totale hors tout
disponible pour les v~hicules ne d~passe pas 10 metres.

1.1.2. Les dispositions des r~gles 16, 18, 30 et 32 visant A pr6server l'int~grit des tranches
verticales s'appliquent 6galement aux ponts et aux cloisons qui constituent les limites entre les
zones horizontales ainsi qu'entre ces zones et le reste du navire.

1.2. Protection A la construction

1.2.1. Les cloisons qui constituent les limites verticales des locaux de cat6gorie sp6ciale
doivent etre isol6es de la mani~re pr6vue pour les locaux de la catdgorie 11 A la table 26.1 ou A la
table 27.1, et les cloisons qui constituent les limites horizontales, de la mani~re pr~vue pour les
locaux de la cat~gorie 11 A la table 26.3 ou A la table 27.2.

1.2.2. On doit pr6voir sur la passerelle de navigation des indicateurs de fermeture des
portes d'incendie servant d'acc~s ou d'issue aux locaux de cat6gorie sp6ciale.

1.3. Dispositifs fixes d'extinction de l'incendie*

Tous les locaux de cat6gorie sp~ciale doivent tre munis d'une installation fixe, A com-
mande manuelle, de projection d'eau diffus6e sous pression d'un module approuv6, qui protege
toutes les parties des ponts et plates-formes A v6hicules dans le local consider6. Toutefois, l'Ad-
ministration peut autoriser l'utilisation de tout autre dispositif fixe d'extinction s'il a 6 prouv6,

* II convient de se reporter A la recommandation relative aux dispositifs fixes d'extinction de l'incendie dans les locaux
de catdgorie sp6ciale, qui a 6t adoptde par lOrganisation [resolution A.123(V)'].

I Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Rdsolutions et autres dcisions,

Assemblde, cinqui&ne session, 17-26 octobre 1967, p. 97.
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lors d'un essai en vraie grandeur simulant un incendie dans un local de cat6gorie sp6ciale oil se
r6pand de I'essence, que ce dispositif est au moins aussi efficace que l'installation susmen-
tionn6e pour 6teindre les incendies pouvant se d~clarer dans ce type de local.

1.4. Rondes et d6tection de I'incendie
1.4.1. Un systbme efficace de ronde doit etre assur6 dans les locaux de cat6gorie sp6ciale.

Lorsqu'il n'est pas pr6vu de piquet d'incendie dans un des locaux de ce type pendant toute la
dur6e de la travers6e, il convient d'installer un dispositif [fixe] de d6tection de l'incendie d'un
mod/le approuv6.

1.4.2. Il convient de disposer autant d'avertisseurs manuels d'incendie qu'il est n6cessaire
dans les locaux de cat~gorie sp6ciale et, notamment, un A proximit6 de chaque issue.

1.5. Materiel d'extinction de l'incendie
I convient de pr6voir dans chaque local de cat6gorie sp6ciale

1. Au moins trois cannes 6 brouillard;
2. Un 6quipement portatif d'extinction A mousse conforme aux dispositions de la rfgle 6.4,

sous r6serve qu'il y ait h bord au moins deux 6quipements utilisables dans ces locaux;
3. Des extincteurs portatifs en nombre jug6 suffisant par 'Administration, sous r6serve qu'au

moins un extincteur portatif soit plac6 A chaque accbs A ces locaux.
1.6. Dispositif de ventilation
1.6.1. Il convient d'installer dans les locaux de cat6gorie sp6ciale un dispositif efficace de

ventilation m6canique qui permette de renouveler l'air au moins dix fois par heure. Ce disposi-
tif doit etre absolument ind6pendant des autres dispositifs de ventilation et doit fonctionner en
permanence lorsque des v6hicules se trouvent dans les locaux en question. L'Administration
peut exiger que 'air soit renouvel6 plus fr6quemment pendant le chargement et le d6charge-
ment des v6hicules. Les conduits de ventilation desservant les locaux de cat6gorie sp6ciale qui
peuvent etre ferm6s de fagon efficace doivent Etre s6par6s pour chacun de ces locaux. Le
dispositif doit pouvoir etre command6 A partir d'un emplacement situ6 A l'ext6rieur de ces
locaux.

1.6.2. La ventilation doit permettre d'6viter la stratification de 'air et la formation de
poches d'air.

1.6.3. On doit pr6voir un dispositif qui signale sur la passerelle de navigation toute baisse
de regime de la ventilation au-dessous des limites requises.

1.6.4. Des dispositions doivent etre prises pour permettre d'arreter rapidement et de
fermer avec efficacit6 le dispositif de ventilation en cas d'incendie, compte tenu des conditions
atmosph6riques et de l'tat de la mer.

1.6.5. Les conduits de ventilation, y compris les volets d'obturation, doivent etre
construits en acier et etre disposes de manibre jug6e satisfaisante par l'Administration.

2. Dispositions suppImentaires applicables uniquement aux Iocaux de cat~gorie spdciale
situds au-dessus du pont de cloisonnement

2.1. Dalots
En raison des graves pertes de stabilit6 qui peuvent r6sulter de l'accumulation de grandes

quantit6s d'eau sur le ou les ponts au cours du fonctionnement du dispositif d'extinction par
eau diffus6e sous pression, il convient d'installer des dalots qui permettent de rejeter rapide-
ment et directement A la mer l'eau ainsi accumul6e.

2.2. Mesures propres A empecher l'inflammation des vapeurs inflammables
2.2.1. Sur tous les ponts oii sont transport6es des voitures et oil des vapeurs explosibles

sont susceptibles de s'accumuler, le materiel, et notamment le materiel et les cAbles 6lectriques,
qui risque d'entrainer l'inflammation des vapeurs inflammables doit etre install6 h 450 mil-
limitres au moins au-dessus du pont. Tout mat6riel 6lectrique install6 A plus de 450 millimitres
au-dessus du pont doit etre d'un type entour6 et prot6g6 de fagon & empecher les 6tincelles de

Vol. 1371, A-18961



112 United Nations - Treaty Series 9 Nations Unies - Recueil des Traitis 1984

s'6chapper. Toutefois, si l'Administration juge qu'il est ncessaire d'installer le materiel et les
cables 6lectriques A moins de 450 millimetres au-dessus du pont pour exploiter le navire en toute
s~curit6, ceux-ci peuvent atre install~s, condition qu'ils soient d'un type approuv6 en vue de
leur utilisation dans des m61anges explosibles d'essence et d'air.

2.2.2. Lorsque du materiel et des cables 6lectriques sont installks dans un conduit
d'6vacuation d'air vicid, ils doivent etre d'un type approuv6 en vue de leur utilisation dans des
m6langes explosibles d'essence et d'air et l'extr6mit6 du conduit doit se trouver A un endroit oii il
n'existe aucun danger dQ A d'autres sources possibles d'inflammation.

3. Dispositions supplementaires applicables uniquement aux locaux de caMgorie speciale
situ~s au-dessous du pont de cloisonnement

3.1. Asschement et vidange des cales
En raison des pertes graves de stabilit6 que peut entrainer l'accumulation de grandes quan-

tit~s d'eau sur le pont ou plafond de ballast au cours du fonctionnement du dispositif d'extinc-
tion par eau diffus~e sous pression, l'Administration peut exiger l'installation de dispositifs
d'ass~chement et de vidange complitant ceux pr~vus A la r~gle 1-1/21.

3.2. Mesures propres A empecher l'inflammation des vapeurs inflammables
3.2.1. Lorsque du materiel et des cables 6lectriques sont installks dans ces locaux, ils doi-

vent pouvoir re utilis~s dans des m~langes explosibles d'essence et d'air. L'emploi d'autre
materiel pouvant entrainer 'inflammation de vapeurs inflammables n'est pas autoris6.

3.2.2. Lorsque du materiel et des cables 6lectriques sont instals dans un conduit
d'6vacuation d'air vici6, ils doivent 8tre d'un type approuv6 en vue de leur utilisation dans des
m~langes explosibles d'essence et d'air et l'extr~mit6 du conduit doit se trouver A un endroit oiI il
n'existe aucun danger dfi A d'autres sources possibles d'inflammation.

Rfgle 38. PROTECTION DES ESPACES A CARGAISON, AUTRES QUE LES LOCAUX DE CATtGORIE

SPECIALE, DESTINtS AU TRANSPORT DES VtHICULES AUTOMOBILES AYANT DANS LEUR RtSER-

VOIR LE CARBURANT NtCESSAIRE A LEUR PROPRE PROPULSION
Dans tout espace A cargaison, autre que les locaux de cat~gorie sp~ciale, qui contient des

v~hicules automobiles ayant dans leur reservoir le carburant n~cessaire A leur propre propul-
sion, il convient de satisfaire aux dispositions suivantes

1. Ddtection de l'incendie
II doit 8tre pr~vu un dispositif automatique de detection et d'alarme d'incendie approuv6.

La conception et l'installation de ce dispositif doivent &re examinees conjointement avec les
prescriptions du paragraphe 3 concernant la ventilation.

2. Dispositifs d'extinction de l'incendie
2.1. On doit installer un dispositif fixe d'extinction conforme aux dispositions de la r gle 5

sous reserve que, s'il s'agit d'un dispositif A gaz carbonique, la quantit6 de gaz disponible suffise
pour libdrer un volume de gaz 6gal A 45 p.100 au moins du volume brut du plus grand des es-
paces A cargaison de ce type pouvant etre rendu 6tanche au gaz. Les dispositions doivent atre
telles qu'elles assurent une arrivde des deux tiers au moins du gaz requis dans le local en ques-
tion en 10 minutes. On peut installer tout autre dispositif fixe d'extinction A gaz ou A mousse 4
haut foisonnement, pourvu qu'il assure une protection 6quivalente. En outre, dans les espaces
A cargaison congus seulement pour des v~hicules qui ne transportent pas de chargement, on
peut installer des dispositifs fixes d'extinction de l'incendie par hydrocarbure halog~n6 qui doi-
vent satisfaire aux dispositions de la r~gle 5.

2.2. On peut installer, A la place, un dispositif satisfaisant aux dispositions de la
r~gle 37.1.3, pourvu qu'il soit satisfait 6galement aux dispositions des r~gles 37.2.1 ou 37.3.1,
selon le cas.
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2.3. On doit pr6voir dans chacun de ces locaux des extincteurs portatifs, en nombre jug6
suffisant par l'Administration. On doit placer au moins un extincteur portatif a chaque acc~s a
ces locaux.

3. Dispositifs de ventilation
3.1. On doit pr~voir un dispositif efficace de ventilation m6canique permettant de renou-

veler Fair au moins dix fois par heure pour les navires transportant plus de 36 passagers, et six
fois par heure pour les navires ne transportant pas plus de 36 passagers. Ce dispositif doit tre
absolument ind6pendant des autres dispositifs de ventilation et doit fonctionner en perma-
nence lorsque des v~hicules se trouvent dans ces locaux. Les conduits de ventilation desservant
les espaces A cargaison pouvant 8tre ferm6s de fagon efficace doivent tre s6par6s pour chacun
de ces espaces. Le dispositif doit pouvoir etre command6 a partir d'un emplacement situ6 a
'ext6rieur de ces espaces.

3.2. La ventilation doit permettre d'empcher la stratification de l'air et la formation de
poches d'air.

3.3. On doit pr~voir un dispositif qui signale sur la passerelle toute baisse de regime de la
ventilation au-dessous des limites requises.

3.4. Des dispositions doivent etre prises pour permettre d'arreter rapidement et de fer-
mer avec efficacit6 le dispositif de ventilation en cas d'incendie, compte tenu des conditions
atmosph6riques et de l'6tat de la mer.

3.5. Les conduits de ventilation, y compris les volets d'obturation, doivent atre
construits en acier et etre dispos6s de mani~re jug6e satisfaisante par l'Administration.

4. Mesures propres & empcher l'inflammation des vapeurs inflammables
4.1. Lorsque du mat6riel et des cables M1ectriques sont install6s dans ces espaces, ils doi-

vent pouvoir etre utilis6s dans des m61anges explosibles d'essence et d'air. L'emploi d'autre
mat6riel pouvant entralner l'inflammation des vapeurs inflammables n'est pas autoris6.

4.2. Lorsque du mat6riel et des cables 6lectriques sont install~s dans un conduit
d'6vacuation d'air vicid, ils doivent 8tre d'un type approuv6 en vue de leur utilisation dans des
m6langes explosibles d'essence et d'air et l'extr6mit6 du conduit doit se trouver A un endroit ob il
n'existe aucun danger dtl A d'autres sources possibles d'inflammation.

4.3. Les dalots ne doivent pas d6boucher dans les locaux de machines ou dans d'autres
locaux oil peuvent se trouver des sources d'inflammation.

R~gle 39. DISPOSITIFS FIXES DEXTINCTION DE L'INCENDIE DANS LES ESPACES A CARGAISON

1. Sauf dans les conditions pr~vues au paragraphe 3, les espaces A cargaison des navires
d'une jauge brute dgale ou sup6rieure A 1 000 tonneaux doivent etre prot6g6s par un dispositif
fixe d'extinction a gaz conforme aux dispositions de la r~gle 5, ou par un dispositif fixe d'extinc-
tion & mousse a haut foisonnement assurant une protection dquivalente.

2. Lorsqu'elle estime qu'un navire effectue des voyages de si courte dure que l'applica-
tion des dispositions du paragraphe I ne serait pas justifi6e et dans le cas des navires d'une jauge
brute inf~rieure A 1 000 tonneaux, l'Administration peut accepter dans les espaces h cargaison
les dispositifs d'extinction qu'elle juge satisfaisants.

3. A bord d'un navire affect6 au transport de marchandises dangereuses, tout espace A
cargaison doit tre 6quip6 d'un dispositif fixe d'extinction par le gaz satisfaisant aux disposi-
tions de la r~gle 5 ou d'un dispositif d'extinction de l'incendie qui, de l'avis de 'Administration,
assure une protection 6quivalente pour les cargaisons transport6es.

Vol. 1371, A-18961



114 United Nations - Treaty Series 9 Nations Unies - Recueil des Traitks 1984

Rfgle 40. SERVICE DE RONDE, DISPOSITIFS DE DETECTION DE L'INCENDIE,

SYSTEfMES AVERTISSEURS ET SYSTtMES DE HAUT-PARLEURS

1. Des avertisseurs A commande manuelle doivent tre instaUls dans tous les locaux
d'habitation et les locaux de service pour donner imm~diatement l'alerte A la passerelle de navi-
gation ou A un poste principal de s~curit6.

2. Un dispositif approuv6 de detection ou d'alarme d'incendie doit atre installM pour
signaler automatiquement en un ou plusieurs endroits ou postes appropri~s I'existence ou les
signes d'un incendie ainsi que son emplacement dans tout espace A cargaison qui, de l'avis de
l'Administration, n'est pas accessible, sauf lorsque l'Administration estime que le navire effec-
tue des voyages de si courte dur~e qu'il serait d~raisonnable d'exiger 'application de cette
disposition.

3. Tous les navires doivent pendant toute la dur6e des travers6es et des s~jours aux ports
(sauf lorsqu'ils ne sont pas en service), atre 6quip6s en personnel et en mat6riel de mani~re A ga-
rantir que toute alerte d'incendie sera imm6diatement reque par un membre responsable de
i'Nquipage.

4. Pour le rassemblement de l'quipage, il doit atre install6 un avertisseur sp6cial, com-
mand6 depuis la passerelle ou le poste de scurit6. Cet avertisseur peut faire partie du syst~me
avertisseur g~n~ral du navire, mais il doit pouvoir atre d~clench ind~pendamment de l'avertis-
seur pr6vu pour les locaux r6serv6s aux passagers.

5. Il convient d'installer dans tous les locaux d'habitation, locaux de service et postes de
s~curit6 un syst~me de haut-parleurs ou tout autre dispositif efficace de communication.

6. A bord des navires transportant plus de 36 passagers, il convient de pr6voir un syst~me
de ronde efficace qui permette de d6celer rapidement tout d6but d'incendie. Tous les membres
du service de ronde doivent tre familiaris~s avec la disposition du navire ainsi qu'avec l'empla-
cement et le fonctionnement du materiel qu'ils peuvent atre appel6s A utiliser.

Rfgle 41. DISPOSITIONS SPECIALES APPLICABLES AUX NAVIRES

TRANSPORTANT DES MARCHANDISES DANGEREUSES

Les prescriptions appropri6es de la r~gle 54 s'appliquent aux navires A passagers qui trans-
portent des marchandises dangereuses.

PARTIE C. MESURES DE PROTECTION CONTRE L'INCENDIE APPLICABLES AUX NAVIRES DE CHARGE

(La r~gle 54 de la pr~sente partie s'applique 6galement aux navires A passagers, s'il y a lieu)

Rgle 42. STRUCTURE
1. Sous r6serve des dispositions du paragraphe 4, la coque, les superstructures, les cloi-

sons de structure, les ponts et les roufs doivent atre en acier ou autre mat~riau 6quivalent.
2. L'isolation des 616ments en alliage d'aluminium des cloisonnements du type <A)> ou

< B>), A I'exception de ceux qui de l'avis de l'Administration ne soutiennent pas de charge, doit
tre telle que la temperature de l'ime ne puisse s'61ever de plus de 200'C par rapport A la tem-

perature ambiante A aucun moment de l'essai au feu standard appropri6.
3. Il convient d'attacher une attention particulire A l'isolation des 616ments en alliage

d'aluminium faisant partie de colonnes, d'6pontilles ou d'autres 6lments de structure servant A
soutenir les zones d'arrimage et de mise A l'eau des embarcations et des radeaux de sauvetage et
les zones d'embarquement, ainsi que les cloisonnements des types (A) et o B>, pour veiller A ce
qu'il soit satisfait aux conditions suivantes :
1. Dans le cas des 616ments de structure qui soutiennent les zones des embarcations et radeaux

de sauvetage et les cloisonnements du type (<A , la limite d'&chauffement impos6e au para-
graphe 2 s'applique au bout d'une heure;
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2. Dans le cas des 616ments de structure qui doivent soutenir des cloisonnements du type o B ),
la limite d'6chauffement impos~e au paragraphe 2 s'applique au bout d'une demi-heure.
4. Les encaissements et tambours des locaux de machines de la cat6gorie A doivent tre

en acier convenablement isol6 et les ouvertures, s'il y en a, dispos~es et prot g#es de mani~re A
empcher la propagation de l'incendie.

5. L'une des m6thodes de protection ci-apr~s doit tre adopt6e dans les zones d'habita-
tion et de service :
1. Mthode IC : Tous les cloisonnements int~rieurs sont des cloisons du type B ou du type C

en mat~riaux incombustibles mais, en r~gle g~n~rale, aucun dispositif automatique
d'extinction par eau diffus6e, syst~me de d6tection et syst~me avertisseur d'incendie n'est
install6 dans les locaux d'habitation et les locaux de service[, A l'exception du dispositif
prescrit par la r~gle 52.1; oul

2. Mthode HC : Un dispositif automatique d'extinction par eau diffus6e, un syst~me de d6-
tection et un systime avertisseur d'incendie, tels que prescrits par la r~gle 52.2 pour la d6-
tection et l'extinction de l'incendie, sont install~s dans tous les locaux oii un incendie risque
de se d6clarer mais, en r~gle g~n~rale, il n'existe aucune restriction en ce qui concerne le
type de cloisonnement int6rieur; ou

3. Mthode IIC : Un dispositif fixe de d6tection et d'alarme d'incendie, tel qu'il est prescrit
par la r~gle 52.3, est install6 dans tous les locaux oii un incendie risque de se d6clarer mais,
en r~gle g6n6rale, il n'existe aucune restriction en ce qui concerne le type de cloisonnement
intdrieur; toutefois, la superficie de tout local ou de tout ensemble de locaux d'habitation
limit6 par des cloisons du type <A>ou du type <<B>>ne doit, en aucun cas, 8tre sup~rieure A
50 mtres carr6s. L'Administration peut envisager la possibilit6 d'augmenter cette super-
ficie pour les locaux de r6union.
6. Les prescriptions relatives l'emploi de mat~riaux incombustibles pour la construc-

tion et l'isolation des cloisons d'entourage des locaux de machines, des postes de sdcurit6, des
locaux de service, etc. et la protection des entourages d'escaliers et des coursives s'appliquent
aux trois m~thodes exposes au paragraphe 5.

Rigle 43. CLOISONS SITUtES A L'INTERIEUR DES LOCAUX D'HABITATION

ET DES LOCAUX DE SERVICE

1. Toutes les cloisons qui doivent Etre du type <B>> doivent s'dtendre de pont h pont et
jusqu'au bord6 ext~rieur ou autre limite, h moins que l'installation ne comporte des plafonds
ou des vaigrages continus du type oB >>de part et d'autre de la cloison, auquel cas la cloison peut
s'arreter au plafond ou au vaigrage continus.

2. Mdthode IC: Toutes les cloisons qui, aux termes de la pr~sente r~gle ou d'autres r~gles
de la pr~sente partie, ne sont pas tenues d'etre du type <<A> ou du type <B>> doivent etre au
moins du type <<C>>.

3. Mgthode IC : La construction des cloisons qui, aux termes de la prdsente r~gle ou
d'autres r~gles de la pr~sente partie, ne sont pas tenues d'8tre du type <<A>> ou du type oB >> ne
fait l'objet d'aucune restriction, sauf dans les cas particuliers oil des cloisons du type <C >>sont
exig~es conform~ment A la table 44.1.

4. Mdthode IIC: La construction des cloisons qui, aux termes des rfgles de la pr~sente
partie, ne sont pas tenues d'etre du type <A>> ou du type o B>>, ne fait l'objet d'aucune restriction
except6 qu'en aucun cas la superficie d'un local ou d'un groupe de locaux d'habitation [limit ]
par un cloisonnement continu du type <A>> ou <B ) ne doit d~passer 50 metres carr~s et except&
dans les cas particuliers oji des cloisons du type <<C>' sont exig~es conform~ment k la
table 44.1. L'Administration peut envisager la possibilit6 d'augmenter cette superficie pour les
locaux de reunion.
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Rigle 44. INTEGRITE AU FEU DES CLOISONS ET DES PONTS

1. L'int~grit6 minimale au feu de tous les ponts et de toutes les cloisons doit etre non seu-
lement conforme aux dispositions particuli.res de la pr~sente partie mais aussi aux tables 44.1
et 44.2.

2. Pour I'application des tables, il doit atre tenu compte des principes suivants
I. Les tables 44.1 et 44.2 s'appliquent respectivement aux cloisons et aux ponts s6parant des

locaux adjacents.
2. Pour determiner les normes d'int~grit au feu applicables aux cloisonnements qui s~parent

des locaux adjacents, ces locaux ont W classes, en fonction du risque d'incendie qu'ils pr&
sentent, dans les categories (1) A (11) ci-apr6s: Le titre de chaque cat~gorie a un caractire
g~nral plutbt que restrictif. Le num~ro qui pr~c~de le titre de chaque cat~gorie renvoie A la
colonne ou A la ligne correspondante des tables.
(1) Postes de s~curit6

- Locaux dans lesquels sont plac6es les sources d'6nergie de secours (courant force
et 6clairage).

- Timonerie et chambre des cartes.
- Locaux contenant le materiel radio~lectrique du navire.
- Locaux de lutte contre l'incendie, postes de commande du materiel d'incendie et

postes de detection d'incendie.
- Poste de commande de l'appareil propulsif, lorsqu'il est situ6 hors du local affect6

A cet appareil.
- Locaux contenant les dispositifs avertisseurs centralis~s.

(2) Coursives
- Coursives et vestibules.

(3) Locaux d'habitation
- Locaux dMfinis A la r~gle 3.10, A l'exclusion des coursives.

(4) Escaliers
- Escaliers intrieurs, ascenseurs et escaliers mcaniques (autres que ceux qui sont

enti~rement situ~s dans les locaux de machines), ainsi que leurs entourages.
- A cet 6gard, un escalier qui n'a d'entourage qu'A un seul niveau est consid~r6

comme faisant partie du local dont il n'est pas s~par6 par une porte d'incendie.
(5) Locaux de service (faible risque)

- Armoires de service et magasins dont la surface est inf~rieure A 2 metres carrs,
s~choirs et buanderies.

(6) Locaux de machines de la cat~gorie A
- Locaux d~finis A la r~gle 3.19.

(7) Autres !ocaux de machines
- Locaux d~finis A la r~gle 3.20, A l'exclusion des locaux de machines de la cat~go-

rie A.
(8) Espace de cargaison

- Tous les espaces affect6s la cargaison (y compris les citernes A cargaison d'hy-
drocarbures) ainsi que les tambours et dcoutilles qui les desservent.

(9) Locaux de service (risque 6lev6)
- Cuisines, offices contenant des appareils de cuisson, magasins A peinture, lam-

pisteries, armoires de service et magasins ayant une surface 6gale ou sup6rieure A
2 mtres carrds, ateliers autres que ceux qui sont situ6s dans les locaux de ma-
chines.
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(10) Ponts d~couverts
- [Espaces] ponts d6couverts et promenades fermes qui ne pr~sentent pas de ris-

ques d'incendie. [Espaces] d~couverts (situ~s en dehors des superstructures et des
roufs)

(11) Espaces rouliers h cargaison
- [Espaces d~finis k la r~gle 3.14. Espaces A cargaison congus pour le transport des

v~hicules automobiles ayant dans leur reservoir le carburant n~cessaire 4 leur
propre propulsion.]

3. On peut considrer que les plafonds et les vaigrages continus du type <B>>fix~s respec-
tivement sur des ponts et des cloisons assurent enti~rement ou en partie r'isolation et I'int~grit
requises.

4. Les cloisonnements ext~rieurs qui doivent atre en acier ou autre mat&iau 6quivalent
aux termes des dispositions de la r~gle 42.1 peuvent tre perc~s en vue de l'installation de

TABLE 44.1 - INTEGRITI9 AU FEU DES CLOISONS QUI SItPARENT DES
LOCAUX ADJACENTS

Locaux (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)

Postes dc s6curit6 (1) A-Oe-I A-0 A-60 A-0 A-15 A-60 A-15 A-60 A-60 * A-60

Coursives (2) C B-0 B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

Locaux (3) C a-bi B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
d'habitation A-0

[scaliers (4) B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
A-0, A-CA'0j A'0_]

Locaux de service (5) C A-60 A-0 A-0 A-0 * A-a
(faible risque)

Locaux de machines (6) * A-0 A-0/I A-60 * A-60
de la cat6gorie A

Autres loeaux (7) A-OdJ A-0 A-0 * A-a
de machines

vspaces , (8) * A-0 * A-a
I cargaison

Locaux de service (9) A-4 /  
* A-30

(risque 61ev)

Ponts d6couverts (10) A-O

Espaces rouliers (11) ,11/
i cargaison

Voir notes a la page suivante.
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TABLE 44.2 - INTEGRITI AU FEU DES PONTS QUI SIPARENT DES
LOCAUX ADJACENTS

Locaux Locaux _ (

au-dessous 
" ai-dessus (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)

Postes de s6curit6 (1) A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-O A-0 A-O * A-60

Coursives (2) A-0 * * A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

Locaux d'habitation(3) A-60 A-0 A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

Escaliers (4) A-O A-0 A-0 * A-0 A-60 A-O A-0 A-0 * A-30

Locaux de service (5) A-15 A-0 A-0 A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
(faible risque)

Locaux de machines(6) A-60 A-60 A-60 A-60 A-60 * A-60 A-30 A-60 * A-60
de la catdgorie A g
Autres locaux (7) A-15 A-0 A-0 A-0 A-O A-0 * A-O A-0 * A-0

de machines

Espaces cargaison (8) A-60 A-0 A-0 A-0 A-O A-O A-0 * A-O * A-0

Locaux de service (9) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-O A-0 A-0N * A-30
(risque 6lev6)

Pontsd~couverts (10) .

,spaces rouliers (11)
a cargaison

A-3U A-30 A-30 A-60u A-0

Notes : Les notes ci-dessous s'appliquent aux tables 44.1 et 44.2 selon les besoins.
a Les cloisons ne sont soumises A aucune disposition particuli&re lorsqu'on utilise les m~thodes de protection

IIC et IIC.
b Lorsqu'on utilise la mthode IIIC, on doit pr~voir les cloisons du type (Bo ayant une int~grit6 au feu du

type «B-Os> entre les Iocaux ou groupes de locaux dont la surface est 6gale ou sup~rieure A 50 m&res carr~s.
c Pour d&erminer quelle disposition s'applique, se rf~rer aux r~gles 43 et 46.
d Lorsque des locaux appartiennent h la m~me categorie numfrique et que l'indice d apparait (par exemple t

la catdgorie 9), une cloison ou un pont du type indiqud darts les tables n'est ncessaire que lorsque les locaux ad-
jacents sont utilis~s A une fin diffrente. Une cloison n'est pas n~cessaire dans une cuisine situ~e A crtd d'une autre
cuisine, mais une cuisine situe b c6td d'un magasin A peinture doit etre munie d'une cloison du type <A-O).

e Les cloisons qui separent la timonerie, la chambre des cartes et les locaux contenant le mat~riel radio6lec-
trique les uns des autres peuvent atre du type B-O)a.

f Des cloisons du type <A-Ospeuvent etre utilis~es lorsqu'on n'a pas l'intention de transporter des marchan-
dises dangereuses ou lorsque les marchandises dangereuses sont arrimes A une distance horizontale d'au moins
3 m~tres de ces cloisons.

£ I1 convient d'appliquer les dispositions de la r~gle 54.2.8 en ce qui concerne les espaces A cargason destin s
au transport des marchandises dangereuses.

h Les cloisons et les ponts qui s~parent des espaces rouliers A cargaison doivent pouvoir atre rendus suffisam-
ment dtanches aux gaz et doivent satisfaire aux normes (A> d'intrgritd au feu dans la mesure jugde raisonnable et
possible par l'Administration.

i1 n'est pas n~cessaire de mettre en place une isolation contre l'incendie lorsque, de l'avis de I'Administra-
tion, les risques d'incendie dans un local de machines de la cattgorie 7 sont faibles ou inexistants.

* Lorsqu'un astrisque apparait dans les tables, le cloisonnement doit etre en acier ou autre materiau 6quiva-
lent sans 8tre tenu d'etre du type <A)).

Vol. 1371, A- 18961



1984 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Trait s 119

fentres et de hublots s'il n'existe pas, dans la pr~sente partie, de dispositions exigeant que les
cloisonnements en question aient une int~grit6 au feu du type < A>. De mme, les portes prati-
qu6es dans les cloisonnements ext6rieurs qui ne sont pas tenus d'avoir une intdgrit6 au feu du
type <A> peuvent re construites en mat6riaux jug6s satisfaisants par I'Administration.

R~gle 45. MOYENS D'EVACUATION

1. Il doit tre pr~vu, dans tous les locaux d'habitation et dans tous les locaux, autres que
les locaux de machines, oii rquipage est normalement appeI6 A travailler, des escaliers et des
6chelles qui constituent un moyen d'6vacuation rapide de chacun de ces locaux jusqu'au pont
expos6 et, de 1k, jusqu'aux embarcations ou radeaux de sauvetage. On observe notamment les
dispositions g~n~rales suivantes :
1. A tous les dtages de locaux d'habitation, chaque local ou groupe de locaux ferm6 doit etre

pourvu d'au moins deux moyens d'6vacuation 6loign6s l'un de I'autre.
2.1. Au-dessous du pont d6couvert le plus bas, le moyen d'6vacuation principal doit atre

un escalier et I'autre moyen d'6vacuation peut 8tre un puits d'chapp6e ou un esca-
lier.

2.2. Au-dessus du pont d6couvert le plus bas, les moyens d'6vacuation doivent atre
constitu6s par des escaliers ou des portes donnant acc~s A un pont exposd, ou par une
combinaison des deux.

3. L'Administration peut, h titre exceptionnel, n'exiger qu'un moyen d'6vacuation, compte
tenu de la nature et de l'emplacement des locaux ainsi que du nombre de personnes qui
peuvent normalement y etre log6es ou y travailler.

4. Il n'est pas admis de coursives sans issue de longueur sup6rieure A 7 mktres. Une coursive
sans issue est une coursive ou une partie de coursive qui n'offre qu'une seule 6chapp6e.

5. La largeur et la continuit6 des moyens d'6vacuation doivent tre jug~es satisfaisantes par
l'Administration.

6. Lorsqu'il ne comporte pas d'acc~s direct au pont d~couvert, le poste radiot6lgraphique
doit etre pourvu de deux moyens d'acc~s ou de sortie, dont l'un peut atre constitu6 par un
hublot ou une fenetre de dimensions suffisantes ou tout autre moyen jug6 satisfaisant par
l'Admiministration pour en faire une issue de secours.
2. Dans tous les espaces rouliers A cargaison ofi l'quipage est normalement appel6 A

travailler, le nombre et l'emplacement des 6chapp6es jusqu'au pont expos6 doivent etre jug6s
satisfaisants par l'Administration. Cependant, on doit en pr6voir au moins deux qui doivent

tre dloign6es l'une de l'autre.
3. Sous r6serve des dispositions du paragraphe 4, chaque local de machines de la cat6-

gorie A doit etre pourvu de deux moyens d'6vacuation qui satisfassent notamment A l'une des
dispositions ci-apr~s :
1. Soit deux ensembles d'6chelles en acier aussi 6loign6s que possible l'un de 'autre qui

aboutissent & des portes, 6galement 6loign6es l'une de I'autre, situ6es dans la partie su-
p6rieure du local et permettant d'acc6der au pont d6couvert. En g6n6ral, l'une de ces
6chelles doit procurer un abri continu contre le feu depuis la partie infdrieure du local jus-
qu'A un emplacement sflr situ6 en dehors du local. Toutefois, l'Administration peut ne pas
exiger un tel abri si, en raison de la disposition ou des dimensions particulires du local de
machines, il existe un moyen d'6vacuation sfir depuis la partie inf6rieure de ce local. Cet
abri doit tre en acier, isold, si n6cessaire, d'une fagon jug6e satisfaisante par l'Administra-
tion et muni d'une porte en acier A fermeture automatique A Fextr6mit inf6rieure;

2. Soit une 6chelle en acier qui aboutit A une porte situ6e dans la partie sup6rieure du local et
permettant d'acc~der au pont d6couvert et, de plus, dans la partie inf6rieure du local et A
un endroit suffisamment 6loign6 de cette 6chelle, une porte en acier manceuvrable des deux
cbt6s qui constitue une 6chapp6e sore depuis la partie infdrieure du local jusqu'au pont
d6couvert.
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4. Sur les navires de moins de 1 000 tonneaux de jauge brute, 'Administration peut ac-
cepter la suppression de l'un des moyens d'6vacuation prescrits au paragraphe 3, compte tenu
des dimensions et de la disposition de la partie sup~rieure du local.

5. Dans tous les locaux de machines autres que ceux de la cat6gorie A, il doit 8tre pr~vu
des moyens d'6vacuation qui soient jug~s satisfaisants par 'Administration, compte tenu de Ia
nature et de remplacement du local et du fait que l'quipage est ou non normalement appelk A y
travailler.

6. Les ascenseurs ne sont pas consid6r6s comme constituant l'un des moyens d'6vacua-
tion requis par la pr6sente r~gle.

Rgle 46. PROTECTION DES ESCALIERS ET DES CAGES D'ASCENSEURS DANS LES LOCAUX

D'HABITATION, LES LOCAUX DE SERVICE ET LES POSTES DE SECURITt

1. Les escaliers qui traversent un seul pont doivent tre prot6g6s au moins & un niveau
par des cloisonnements du type (<B-O>au minimum et par des portes at fermeture automatique.
Les ascenseurs qui traversent un seul pont doivent tre entourds de cloisonnements du type < A-0
avec des portes en acier aux deux niveaux. Les escaliers et les cages d'ascenseurs qui traversent
plus d'un pont doivent atre entour6s de cloisonnements du type o A-0)) au minimum et tre pro-
t~g6s par des portes d fermeture automatique &s tous les niveaux.

2. A bord des navires dont les locaux d'habitation sont pr6vus pour 12 personnes ou
moins, lorsque les escaliers traversent plus d'un pont et lorsqu'il existe [au moins] deux
6chapp6es acc6dant directement au pont d6couvert Ai chaque niveau de locaux d'habitation,
l'Administration peut envisager la possibilit6 d'accepter des cloisonnements du type o B-0 au
lieu de ceux du type o A-0 prescrits au paragraphe 1.

3. Tous les escaliers doivent avoir une charpente en acier sauf lorsque 'Administration
approuve l'utilisation d'autres mat6riaux 6quivalents.

Regle 47. PORTES DANS LES CLOISONS D'INCENDIE

1. La rdsistance au feu des portes doit, dans la mesure du possible, etre 6quivalente A
celle de la cloison dans laquelle celles-ci sont install6es. Les portes et les encadrements de portes
des cloisonnements du type <A> doivent etre en acier. Les portes des cloisonnements du type
o B doivent tre incombustibles. Les portes situ6es dans les cloisons qui constituent les limites
des locaux de machines de la cat~gorie A doivent 8tre suffisamment dtanches aux gaz et h
fermeture automatique. A bord des navires construits conform6ment A la m~thode IC, 'Ad-
ministration peut autoriser l'utilisation de mat6riaux combustibles pour les portes des installa-
tions sanitaires individuelles situ6es A l'int6rieur [des] cabines, telles que les douches.

2. Les portes qui doivent tre b fermeture automatique ne doivent pas 8tre pourvues de
crochet de retenue. Des dispositifs de retenue manceuvrables & distance et A s6curit6 positive
peuvent cependant etre autoris6s.

3. Dans les cloisons des coursives, des ouvertures de ventilation peuvent tre autoris6es
uniquement dans les portes conduisant aux cabines et aux locaux de r6union et au-dessous de
ces portes. Elles ne doivent etre install6es que dans la moiti6 inf~rieure de la porte. Lorsqu'une
ouverture de ventilation est installde dans une porte ou au-dessous d'une porte, sa surface nette
totale ne doit pas etre sup6rieure A 0,05 metre carr6. Lorsqu'une ouverture de ventilation est
pratiqu6e dans une porte, elle doit comporter une grille construite en mat~riau incombustible.

4. II n'est pas n6cessaire d'isoler les portes 6tanches.

RMgle 48. SYSTtMES DE VENTILATION

Les syst~mes de ventilation des navires de charge doivent r6pondre aux prescriptions de la
rfgle 16, A l'exception du paragraphe 8.

Vol. 1371. A- 18961



1984 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait~s 121

Rgle 49. UTILISATION RESTREINTE DES MATtRIAUX COMBUSTIBLES

1. Toutes les surfaces apparentes des coursives et entourages d'escaliers, et les surfaces, y
compris les lambourdes, dans des espaces dissimul~s ou inaccessibles dans les locaux d'habita-
tion et de service et les postes de s~curit6, doivent avoir un faible pouvoir propagateur de
flamme*. Les surfaces apparentes des plafonds dans les locaux d'habitation et de service et les
postes de s~curit6 doivent avoir un faible pouvoir propagateur de flamme.

2. Les peintures, les vernis et autres produits utilis~s sur des surfaces int~rieures appa-
rentes ne doivent pas presenter un risque d'incendie jug6 excessif par I'Administration, et ne
doivent pas d~gager de trop grandes quantit~s de fumfe.

3. S'il y a des rev~tements de pont A l'intfrieur des locaux d'habitation et de service et des
postes de s~curit6, les sous-couches doivent etre en un mat~riau approuv6 qui ne s'enflamme
pas ais~ment**.

Rgle 50. DETAILS DE CONSTRUCTION

1. Mthode IC: Dans les locaux d'habitation, les locaux de service et les postes de s~cu-
rit6, tous les vaigrages, 6crans destines A 6viter le tirage, plafonds ainsi que le lambourdage cor-
respondant doivent etre en mat~riaux incombustibles.

2. Mdthodes IIC et IIIC: Les plafonds, les vaigrages, les 6crans pour 6viter le tirage ainsi
que le lambourdage correspondant doivent etre en mat~riaux incombustibles dans les coursives
et les entourages des escaliers desservant les locaux d'habitation, les locaux de service et les
postes de s6curit6.

3. Mfthodes IC, IIC, IIIC

3.1. Sauf dans les espaces A cargaison et dans les chambres rffrigr~es des locaux de ser-
vice, les mat6riaux isolants doivent etre incombustibles. Les 6crans anticondensation et les pro-
duits adh6sifs utilis~s pour l'isolation des syst~mes de distribution de fluides A basse tempera-
ture, ainsi que l'isolation des accessoires des tuyautages correspondants, peuvent ne pas 8tre
incombustibles, mais ils doivent etre en quantit6 aussi limit6e que possible et leur surface appa-
rente doit poss(der un degr6 de resistance A la propagation de la flamme jug6 satisfaisant par
I'Administration.

3.2. A l'int(rieur des locaux d'habitation et des locaux de service, les cloisons, les vai-
grages et les plafonds incombustibles peuvent comporter un placage combustible qui ne doit
pas d6passer 2 millimbtres d'6paisseur sauf dans les coursives, les entourages d'escaliers et les
postes de s6curit6 oii le placage ne doit pas avoir plus de 1,5 millimetre.

3.3. Les lames d'air et espaces vides se trouvant derriere les plafonds, lambris et vai-
grages doivent etre divis6s par des 6crans bien ajust6s, pour 6viter le tirage. L'6cartement de ces
6crans ne doit pas d~passer 14 metres. Dans le sens vertical, les lames d'air et espaces vides, y
compris ceux qui se trouvent derriere les vaigrages des entourages d'escaliers, puits, etc., doi-
vent etre ferm6s A chaque pont.

Rfgle 51. DISPOSITIONS RELATIVES AU COMBUSTIBLE GAZEUX UTILISE A DES FINS DOMESTIQUES

Lorsque l'on utilise du combustible gazeux A des fins domestiques, les mesures prises pour
le stockage, la distribution et l'utilisation du combustible en question doivent tre de nature A
ne pas compromettre la s~curit6 du navire et des personnes A bord compte tenu des risques d'in-
cendie et d'explosion que peut entrainer l'utilisation de ce combustible.

* Ils convient de se reporter aux directives concernant l'6valuation des risques d'incendie prgsent~s par les

mat~riaux, qui ont 6t adoptes par l'Organisation [rgsolution A. 166(ES. IV)].
** 11 convient de se reporter aux directives provisoires am~liores sur les m~thodes d'essai applicables aux sous-

couches constituant des revtements de pont, qui ont 0t6 adoptes par l'Organisation [rgsolution A.214(VII)].
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Rfgle 52. DISPOSITIF FIXE DE DETECTION ET D'ALARME D'INCENDIE - DIsPosITIF AUTOMA-

TIQUE D'EXTINCTION PAR EAU DIFFUSVE, SYSTEME DE DETECTION ET SYSTEME AVERTISSEUR

D'INCENDIE

1. A bord des navires utilisant la mgthode IC, on doit installer un dispositif de detection
de fum~e conforme aux dispositions pertinentes de la r~gle 13. Cette installation doit etre
dispos~e de fagon at prot~ger toutes les coursives, tous les escaliers et toutes les 6chappes des
locaux d'habitation.

2. A bord des navires utilisant la m6thode I1C, on doit installer un dispositif automa-
tique d'extinction par eau diffus~e, un syst~me de detection et un syst~me avertisseur d'incendie
d'un type approuv6 et conforme aux dispositions pertinentes de la r~gle 12. Ces installations
doivent tre dispos~es de fa~on a prot6ger les locaux d'habitation, les cuisines et autres locaux
de service, a I'exception des locaux ne pr6sentant pas un risque notable d'incendie tels que les
locaux vides, les locaux sanitaires, etc. On doit en outre installer un dispositif de detection de
fum6e conforme aux dispositions pertinentes de ia r~gle 13 de telle sorte qu'il protege les cour-
sives, les escaliers et les 6chapp6es des locaux d'habitation.

3. A bord des navires oi l'on utilise la m~thode lIC, on doit installer un dispositif fixe de
detection et d'alarme d'incendie d'un type approuv6 et conforme aux dispositions pertinentes
de la r~gle 13. Ces installations doivent etre dispos6es de faqon A permettre de d6couvrir la
presence d'un incendie dans tous les locaux d'habitation et locaux de service, A l'exception des
locaux ne pr6sentant pas un risque notable d'incendie tels que les locaux vides, les locaux sani-
taires, etc.

4. Nonobstant les dispositions ci-dessus, l'Administration peut, jusqu'au 1er septembre
1985, ne pas exiger l'installation des d6tecteurs pr~vue par la rfgle 13.2.2.

R~gle 53. DisPosrrFS DE PROTECTION CONTRE L'INCENDIE DANS LES ESPACES A CARGAISON
1. Ggngrafitds

1.1. Les espaces A cargaison des navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure b 2 000 ton-
neaux autres que les espaces A cargaison vis6s par les paragraphes 2 et 3 doivent etre prot6g~s
par un dispositif fixe d'extinction par le gaz conforme aux dispositions de la rfgle 5 ou par un
dispositif d'extinction assurant une protection 6quivalente.

1.2. L'Administration peut accorder une derogation aux dispositions du paragraphe 1.1
dans le cas des espaces A cargaison d'un navire qui a W construit A seule fin de transporter des
minerais, du charbon, des grains, du bois vert et des cargaisons incombustibles ou des cargai-
sons qui, de l'avis de l'Administration, pr~sentent un faible risque d'incendie. Les navires ne
peuvent b6n6ficier de cette derogation que s'ils sont pourvus de panneaux d'6coutilles en acier et
de dispositifs permettant de fermer efficacement toutes les manches de ventilation et autres
ouvertures communiquant avec les espaces A cargaison.

1.3. Nonobstant les dispositions du paragraphe 1.1, tout espace A cargaison A bord d'un
navire affect6 au transport de marchandises dangereuses doit etre 6quip6 d'un dispositif fixe
d'extinction par le gaz conforme aux dispositions de la r~gle 5 ou d'un dispositif d'extinction
qui, de l'avis de 'Administration, assure une protection 6quivalente eu 6gard aux cargaisons
transport6es.

2. Espaces rouliers i6 cargaison

2.1. Dtection de l'incendie
I1 doit Etre pr~vu un dispositif [fixel de d6tection et d'alarme d'incendie. La conception et

l'installation de ce dispositif doivent atre examin&es conjointement avec les prescriptions du pa-
ragraphe 2.3 concernant la ventilation.

2.2. Dispositifs d'extinction de l'incendie
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2.2.1. Les espaces rouliers A cargaison qui peuvent tre rendus 6tanches au gaz doivent
tre 6quip~s d'un dispositif fixe d'extinction par le gaz conforme aux dispositions de la r~gle 5

sous reserve de ce qui suit :
1. S'il s'agit d'un dispositif A gaz carbonique, la quantit6 de gaz disponible doit suffire pour

permettre de lib6rer un volume de gaz 6gal & 45 p. 100 au moins du volume brut du plus
grand des espaces A cargaison de ce type pouvant tre rendu 6tanche au gaz. Les dispositifs
doivent tre tels qu'ils assurent une arrive des deux tiers au moins du gaz requis dans le
local en question en 10 minutes;

2. Un dispositif hydrocarbure halog6n6 ne peut atre utilis6 que dans les espaces congus seu-
lement pour des v6hicules qui ne transportent pas de chargement;

3. On peut installer tout autre dispositif fixe d'extinction par le gaz ou A mousse A haut foison-
nement, pourvu que I'Administration soit convaincue qu'une protection 6quivalente est
ainsi obtenue;

4. On peu installer, A la place, un dispositif satisfaisant aux dispositions de la r~gle 37.1.3.
Toutefois, le dispositif d'asschement et de pompage doit etre conqu de mani~re A em-
p~cher la formation de car~nes liquides. Si cela n'est pas possible, l'Administration doit
tenir compte dans la mesure jug~e n6cessaire, lors de l'approbation des renseignements
relatifs A la stabilit6, des effets d6favorables des car~nes liquides et du poids suppl6mentaire
sur la stabilit6*. Ces renseignements doivent tre inclus dans les renseignements sur la sta-
bilit6 qui doivent etre fournis au capitaine en vertu de la r~gle 11-1/22.
2.2.2. Les espaces rouliers A cargaison qui ne peuvent pas atre rendus &anches au gaz

doivent tre 6quip6s d'un dispositif satisfaisant aux dispositions de la r~gle 37.1.3. Toutefois, le
dispositif d'ass&hement et de pompage doit etre conqu de mani~re h empacher la formation de
car~nes liquides. Si cela n'est pas possible, l'Administration doit tenir compte dans la mesure
jug6e n~cessaire, lors de l'approbation des renseignements relatifs A la stabilit6, des effets
d~favorables des car~nes liquides et du poids suppl~mentaire sur la stabilit6*. Ces ren-
seignements doivent tre inclus dans les renseignements sur la stabilitd qui doivent tre fournis
au capitaine en vertu de la r~gle 11-1/22.

2.2.3. On doit pr6voir dans chacun des espaces rouliers A cargaison des extincteurs por-
tatifs en nombre jug6 suffisant par l'Administration. On doit placer au moins un extincteur por-
tatif A chaque acc~s A un tel espace A cargaison.

2.2.4. Chaque espace roulier h cargaison destin6 au transport des v6hicules automobiles
ayant dans leur r6servoir le carburant n6cessaire A leur propre propulsion doit etre pourvu du
mat6riel suivant :
1. Trois cannes A brouillard au moins;
2. Un 6quipement portatif d'extinction A mousse conforme aux dispositions de la r~gle 6.4, A

condition qu'au moins deux de ces 6quipements soient disponibles 6 bord du navire pour
re utilis6s dans les espaces rouliers A cargaison.

2.3. Dispositifs de ventilation
2.3.1. Les espaces rouliers A cargaison ferm6s doivent etre pourvus d'un dispositif

efficace de ventilation m6canique permettant de renouveler 'air au moins six fois par heure, sur
la base d'une cale vide. Les ventilateurs doivent normalement fonctionner en permanence lors-
que des v6hicules se trouvent h bord. Si cela n'est pas possible, ils doivent fonctionner chaque
jour pendant une p~riode limit~e dans la mesure oil les conditions m~t~orologiques le permet-
tent et, dans tous les cas, pendant une p~riode suffisamment longue avant le d6chargement, A la
fin de laquelle on doit verifier qu'il n'y a pas de gaz dans les espaces rouliers A cargaison. Un ou
plusieurs instruments portatifs de detection de gaz combustibles doivent etre transport6s A cette
fin. Le dispositif doit [ ] etre absolument ind6pendant des autres dispositifs de ventilation.

* II convient de se reporter A la recommandation relative aux dispositifs fixes d'extinction de l'incendie dans les locaux
de cat~gorie spdiale, qui a W adoptde par l'Organisation [r~solution A. 123(V)l.
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Les conduits de ventilation desservant les espaces rouliers A cargaison pouvant atre ferm~s de
fagon efficace doivent etre s6par~s pour chacun de ces espaces rouliers A cargaison. L'Ad-
ministration peut exiger que l'air soit renouvel6 plus souvent lors du chargement ou du
d6chargement des v6hicules. Le dispositif doit etre command6 A partir d'un emplacement situ6
A l'ext6rieur de ces espaces.

2.3.2. La ventilation doit permettre d'empacher la stratification de l'air et la formation
de poches d'air.

2.3.3. On doit prvoir un dispositif qui signale sur la passerelle de navigation toute baisse
de r6gime de la ventilation au-dessous des limites requises.

2.3.4. Des dispositions doivent atre prises pour permettre d'arreter rapidement et de
fermer avec efficacit6 [le] dispositif de ventilation [ ] en cas d'incendie, compte tenu des condi-
tions atmospheriques et de l'tat de la mer.

2.3.5. Les conduits de ventilation, y compris les volets d'obturation, doivent tre
construits en acier et tre disposes de manire jug~e satisfaisante par l'Administration.

2.4. Me, ires propres A empacher l'inflammation des vapeurs inflammables
Les espaces rouliers A cargaison ferm6s qui transportent des v~hicules automobiles ayant

dans leur reservoir le carburant n6cessaire A leur propre propulsion doivent satisfaire aux dis-
positions suppl6mentaires suivantes :
1. Sous r6serve des dispositions de I'alin6a 2, le mat6riel et les cibles 6lectriques doivent etre

d'un type convenant A une utilisation dans des m6langes explosibles d'essence et d'air;
2. A une hauteur supdrieure A 450 millimetres au-dessus du pont, un mat6riel 6lectrique d'un

type entour6 [ ] et prot~g6 de telle sorte que des ltincelles ne puissent s'en 6chapper, est
autoris6 en remplacement, b condition que le syst~me de ventilation soit conqu et exploit6
de mani~re A assurer une ventilation continue des espaces A cargaison A un rythme d'au
moins dix changements d'air par heure lorsque des vhicules sont A bord.

3. L'emploi d'un autre mat6riel pouvant entralner l'inflammation des vapeurs inflammables
n'est pas autoris6;

4. Le mat6riel et les cAbles 6lectriques se trouvant dans un conduit d'6vacuation d'air vicid
doivent etre d'un type approuvd en vue de leur utilisation dans des m~langes explosibles
d'essence et d'air et l'extr6mit6 du conduit doit se trouver a un endroit oil il n'existe aucun
danger df A d'autres sources possibles d'inflammation;

5. Les dalots ne doivent pas d6boucher dans les locaux de machines ou dans d'autres locaux
oii peuvent se trouver des sources d'inflammation.

3. Espaces i6 cargaison, autres que les espaces rouliers a cargaison, destings au transport
des v6hicules automobiles ayant dans leur rdservoir le carburant ndcessaire a leur propre pro-
pulsion

Les espaces destines au transport des v6hicules automobiles ayant dans leur reservoir le
carburant n~cessaire A leur propre propulsion doivent satisfaire aux dispositions du para-
graphe 2 mais ne doivent pas n6cessairement atre conformes aux dispositions du para-
graphe 2.2.4.

Rggle 54. PRESCRIPTIONS SP-CIALES APPLICABLES AUX NAVIRES TRANSPORTANT

DES MARCHANDISES DANGEREUSES

1. Gdndralits
1.1. Les types de navires et les espaces A cargaison, mentionn6s au paragraphe 1.2, qui

sont destin6s au transport des marchandises dangereuses doivent, sauf lorsqu'ils transportent
des marchandises dangereuses en quantit6s limit6es*, satisfaire aux prescriptions de la r~gle 53
applicables aux navires de charge et aux prescriptions des r~gles 38 et 39 applicables aux navires

* Pour la definition de I'expression "quantit~s limites, il convient de se reporter & la section 18 de I'introduction
g~n~rale au Code maritime international des marchandises dangereuses.
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A passagers, sui'ant le cas. Ils doivent en outre tre conformes aux prescriptions appropri6es de
la pr6sente r~gle A moins qu'ils ne satisfassent d6jA A ces prescriptions en observant celles
d'autres sections du pr6sent chapitre. Les types de navires et les modes de transport des mar-
chandises dangereuses sont 6nonc6s au paragraphe 1.2 et indiqu6s A la premiere ligne de la
table 54.1 par les num6ros correspondants du paragraphe 1.2.

1.2. Les types de navires et les espaces A cargaison ci-apr~s r6gissent l'application des
tables 54.1 et 54.2 :
1. Navires et espaces A cargaison non sp6cialement congus pour le transport de conteneurs

mais destin6s au transport des marchandises dangereuses en colis, y compris les marchan-
dises en conteneurs et dans des citernes mobiles;

2. Navires porte-conteneurs sp6cialement congus et espaces A cargaison destines au transport
des marchandises dangereuses en conteneurs et dans des citernes mobiles;

3. Navires rouliers et espaces rouliers A cargaison destin6s au transport des marchandises dan-
gereuses;

4. Navires et espaces h cargaison destin6s au transport des marchandises solides dangereuses
en vrac;

5. Navires et espaces A cargaison destin6s au transport de barges de navires charg6es de mar-
chandises dangereuses autres que des liquides et des gaz en vrac.

2. Prescriptions spdciales
Sauf disposition contraire, les prescriptions suivantes r6gissent 'application des

tables 54.1, 54.2 et 54.3 en ce qui concerne l'arrimage o en pont~e)) et < sous pont)) des marchan-
dises dangereuses, lorsque les num6ros des paragraphes ci-apr~s sont indiqu6s dans la premiere
colonne.

2.1. Alimentation en eau
2.1.1. Des dispositions doivent tre prises pour s'assurer que le collecteur principal four-

nit une alimentation en eau imm6diate A la pression requise, soit par une pressurisation per-
manente, soit par un dispositif de mise en marche t616command6e des pompes d'incendie situ6
A un endroit appropri6.

2.1.2. Le d6bit d'eau doit 8tre suffisant pour alimenter quatre ajutages dont les dimen-
sions et les pressions sont sp6cifi6es A la r~gle 4. Cette quantit6 d'eau doit pouvoir 8tre dirig6e
sur n'importe quelle partie des espaces A cargaison lorsque ceux-ci sont vides. Elle peut etre
r6partie par des moyens dquivalents jug6s satisfaisants par l'Administration.

2.1.3. Il faut pr6voir un dispositif efficace permettant de refroidir les espaces A cargaison
sous pont concern6s par de fortes quantit6s d'eau, soit A l'aide d'un dispositif fixe d'ajutages de
pulv6risation, soit par noyage de l'espace A cargaison. Des manches peuvent etre utilis6es A cet
effet dans les petits espaces A cargaison et dans de petites zones de grands espaces A cargaison, A
la discretion de l'Administration. En tout 6tat de cause, le dispositif d'assichement et de pom-
page doit Ztre conqu de mani~re A empacher la formation de car~nes liquides. Si cela n'est pas
possible, 'Administration doit tenir compte dans la mesure jug6e n6cessaire, lors de l'approba-
tion des informations relatives A la stabilit6, des effets d6favorables des car~nes liquides et du
poids suppl6mentaire sur la stabilit6*.

2.1.4. Les prescriptions 6nonc6es au paragraphe 2.1.3 peuvent tre remplac6es par des
dispositions concernant le noyage d'un espace A cargaison sous pont A l'aide d'agents ad~quats
sp6cifi6s.

2.2. Sources d'inflammation
Les espaces A cargaison ferm6s, les garages ferm6s et les garages ouverts ne doivent pas Ztre

dot6s de mat6riel 6lectrique ni de cAblage, A moins que l'Administration n'estime que cela est in-

* II convient de se reporter b la recommandation relative aux dispositifs fixes d'extinction de l'incendie dans les locaux
de cattgorie sptciale, qui a t adoptte par I'Organisation [rdsolution A. 123(V)].
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dispensable aux fins d'exploitation. Toutefois, lorsque le materiel lectrique est install6 dans ces
espaces, il doit Etre d'un type certifi6 ode s&curit6>)P pouvant Etre utilis6 dans les atmospheres
dangereuses auxqueiles il peut tre expos6, A moins que le syst~me 6lectrique ne puisse etre com-
pl~tement isol6 (par la suppression de barrettes de connexion autres que des fusibles). Les pas-
sages de cables A travers les ponts et les cloisons doivent etre 6tanches pour emp~cher la pcn&-
tration de gaz ou de vapeurs. Les chemins de cables et les cables situ6s A l'int~rieur des espaces A
cargaison doivent tre prot~g6s contre les chocs. Tout autre mat6riel pouvant constituer une
source d'inflammation pour les vapeurs inflammables est interdit.

2.3. Dispositif de detection
Tous les espaces A cargaison ferm6s, notamment les garages ferm~s, doivent etre dot6s

d'un dispositif de d6tection de l'incendie et d'alarme approuv6. Lorsque le dispositif de d~tec-
tion exige le prltvement d'dchantillons d'atmosphre dans ces espaces A cargaison, des disposi-
tions doivent tre prises pour pr~venir, en cas de fuite de la cargaison, le rejet d'une atmosphere
contamin6e vers 'espace dans lequel se trouve 'appareil de detection par l'interm6diaire du
syst~me de pr6l vement d'6chantillons. L'installation doit porter en 6vidence de fagon per-
manente une notice indiquant que les 6chantillons doivent Etre rejet6s A 'air libre lorsque des
cargaisons d~gageant des vapeurs toxiques sont transportdes.

2.4. Ventilation
2.4.1. Il faut pr6voir dans les espaces A cargaison ferm6s une ventilation m&canique

suffisante. Les dispositifs doivent atre de nature A renouveler au moins six fois par heure 'air de
l'espace A cargaison vide et A 61iminer les vapeurs soit depuis la partie sup6rieure, soit depuis la
partie inf6rieure de l'espace A cargaison, selon le cas.

2.4.2. Les ventilateurs doivent etre de nature A 6viter la possibilit6 d'une inflammation de
m~langes de gaz et d'air inflammables. Des dispositifs de protection grillag~s ad6quats doivent
atre places aux orifices d'arriv6e d'air frais et d'6vacuation d'air vici6.

2.5. Ass~chement des cales
Lorsqu'on a l'intention de transporter des liquides inflammables ou toxiques dans des

espaces A cargaison ferm6s, le syst~me d'asschement des cales doit 8tre conqu de mani~re A
6viter le pompage involontaire de ces liquides dans les tuyaux ou les pompes des locaux de
machines. Lorsque ces liquides sont transport6s en grandes quantit6s, on doit envisager la mise
en place de dispositifs compl6mentaires permettant d'ass6cher les espaces A cargaison susvis6s.
Ces dispositifs doivent tre A la satisfaction de rAdministration.

2.6. Protection du personnel
2.6.1. On doit pr6voir quatre jeux complets de v~tements protecteurs r~sistantA la corro-

sion des produits chimiques, en plus des 6quipements de pompier pr6vus A la r gle 17. Les
v~tements protecteurs doivent recouvrir toute la peau de sorte que toutes les parties du corps
soient prot6g6es.

2.6.2. On doit pr6voir au moins deux appareils respiratoires autonomes en plus de ceux
qui sont prescrits A la rfgle 17.

2.7. Extincteurs portatifs
On doit pr~voir pour les espaces A cargaison des extincteurs portatifs ayant une capacit6

totale d'au moins 12 kilogrammes de poudre sche ou r'quivalent. Ces extincteurs sont en plus
de tout autre extincteur portatif exig6 par d'autres sections du pr6sent chapitre.

2.8. Isolation des limites des locaux de machines
Les cloisons qui constituent les limites entre les espaces A cargaison et les locaux de ma-

chines de la cat~gorie A >>doivent etre isol6es conform6ment A la norme <<A-60>), A moins que
les marchandises dangereuses ne soient arrim6es A une distance horizontale d'au moins 3 metres

* 11 convient de se reporter aux recommandations publfies par la Commission 6lectrotechnique internationale et,
plus particuliirement, & la Publication 92 intitul6e <(Installations 6lectriques & bord des naviresx
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de ces limites. Les autres limites entre ces espaces et locaux doivent tre isol~es conform~ment A
la norme <<A-60>.

2.9. Installation de projection d'eau diffus6e
Tout espace roulier A cargaison ouvert ayant un pont au-dessus et tout espace consider6

comme un espace roulier A cargaison ferm6 mais non herm~tique doivent atre munis d'un dis-
positif fixe, A commande manuelle, de projection d'eau diffus6e sous pression d'un module
approuv6, qui protege toutes les parties des ponts et plates-formes A v~hicules dans le local
consid6r6. Toutefois, 'Administration peut autoriser l'utilisation de tout autre dispositif fixe
d'extinction s'il a W prouv6, lors d'un essai en vraie grandeur, que ce dispositif est aussi
efficace. En tout 6tat de cause, le dispositif d'ass&hement et de pompage doit Wtre conqu de
mani~re A empacher la formation de car~nes liquides. Si cela n'est pas possible, 'Administra-
tion doit tenir compte dans la mesure jug6e n6cessaire, lors de 'approbation des informations
relatives A la stabilit6, des effets d~favorables des car~nes liquides et du poids suppl~mentaire
sur la stabilit*.

3. Attestation de conformitg
L'Administration doit fournir au navire un document appropri6 attestant que la construc-

tion et l'6quipement du navire sont conformes aux prescriptions de la pr~sente rfgle.

PARTIE D. MESURES DE PROTECTION CONTRE L'INCENDIE APPLICABLES AUX NAVIRES-CITERNES

(Les prescriptions de la pr~sente partie s'ajoutent A celles de la partie C A l'exception des r~gles 53
et 54 qui ne s'appliquent pas aux navires-citernes, et sauf dispositions contraires figurant
danq lei r ,les 57 et 5R.1

RLgle 55. CHAMP D'APPLICATION

1. Sauf disposition expresse contraire, la pr6sente partie s'applique aux navires-citernes
qui transportent du p&role brut et des produits p~troliers ayant un point d'6clair, d~termin6 A
l'aide d'un appareil approuv6, n'exc~dant pas 60°C (essai en creuset ferm) et une tension de
vapeur Reid inf6rieure A la pression atmosph6rique, ainsi que d'autres produits liquides pr~sen-
tant des risques d'incendie analogues.

2. Lorsqu'on envisage de transporter des cargaisons liquides diff~rentes de celles qui sont
mentionn6es au paragraphe 1 ou des gaz liqu~fis pr6sentant des risques d'incendie suppl6men-
taires, des mesures de s6curit6 compl6mentaires jug6es satisfaisantes par l'Administration doi-
vent etre exig6es, compte d0ment tenu des dispositions du Recueil de rfgles sur les
transporteurs de produits chimiques et du Recueil de r~gles sur les transporteurs de gaz.

3. Le pr6sent paragraphe s'applique A tous les navires qui sont des transporteurs mixtes.
Ces navires ne doivent pas transporter de marchandises solides A moins que toutes leurs citernes
L cargaison aient W vid6es de leurs hydrocarbures et d~gaz~es ou que les dispositions prises

dans chaque cas soient jug6es satisfaisantes par 'Administration et soient conformes aux
dispositions op6rationnelles appropri6es contenues dans les directives relatives aux dispositifs A
gaz inerte**.

4. Les navires-citernes qui transportent des produits p~troliers ayant un point d'6clair,
d6termin6 A 'aide d'un appareil approuv6, exc6dant 60 'C (essai en creuset ferm6) doivent satis-
faire aux dispositions de la partie C. Toutefois, ils doivent etre munis d'un dispositif fixe [ ] A
mousse sur pont qui satisfasse aux dispositions de la r~gle 61 au lieu du dispositif fixe d'extinc-
tion de l'incendie prescrit A la rfgle 53.

* 11 convient de se reporter A la recommandation relative aux dispositifs fixes d'extinction de l'incendie dans les
locaux de cat6gorie spkiale, qui a &t6 adopt6e par l'Organisation [resolution A. 123(V)].

** II convient de se reporter aux directives relatives aux dispositifs A gaz inerte qui ont &6 adoptees par le Comit6 de la
scurit6 maritime A sa quarante-deuxi/me session, tenue en mai 1980 (MSC/Cir.282).
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TABLE 54.1 - APPLICATION DES PRESCRIPTIONS AUX DIFFI9RENTES
FORMULES DE TRANSPORT DES MARCHANDISES
DANGEREUSES A BORD DES NAVIRES ET DANS LES
ESPACES A CARGAISON

Lorsque le signe <X)) apparait dans la table 54.1, la prescription s'applique i toutes
les classes de marchandises dangereuses qui figurent i la ligne appropri6e de la
table 54.3, sauf indications contraires des notes de bas de page.

R gle 54.1.2 .1 .2 .3 .4 .5

E 0

.1. x x x x x x
02.1ge5.2 X __ ___X U.1.3 x x x x xx

.1.4 x x x x cc

.1.4 x x x x x

(,
00.2 x x x x - xI

.3 x x x - - g x I

.4.1 x xa-/ x - - C t x

.4.2 x xa/ x - -x

.5 x - - Z -

.6.1 x x x x x ,

.6.2 x x x x x 0 W)

.7 x - - x x

.8 x x-/ x x x -

.9 XC/ x - -

Notes:
a Cette prescription ne s'applique pas aux conteneurs fermes transportant des marchandises des classes 4

et 5.1. Pour les marchandises des classes 2, 3, 6.1 et 8 qui sont transportdes dans des conteneurs ferm6s, le taux de
ventilation peut 8tre ramen6 A un minimum de deux changements d'air. Aux fins de cette prescription, une citerne
mobile est un conteneur fermd.

b Cette prescription ne s'applique qu'aux ponts.
c Cette prescription ne s'applique qu'aux espaces rouliers cargaison ferm&s mais non herm~tiques.
d Dans le cas particulier o les barges peuvent retenir les vapeurs inflammables ou si elles peuvent rejeter ces

vapeurs, au moyen de conduits de ventilation qui leur sont relids, dans un espace sfir situ6 A l'ext~rieur du com-
partiment du navire porte-barges, 'application de ces prescriptions peut Etre moins stricte ou ne pas tre exig~e, A
la satisfaction de rAdministration.

Vol. 1371, A- 1961



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait s

TABLE 54.2 - APPLICATION DES PRESCRIPTIONS AUX DIFFIRENTES
CLASSES DE MARCHANDISES DANGEREUSES A BORD DES
NAVIRES ET DANS LES ESPACES A CARGAISON TRANSPOR-
TANT DES MARCHANDISES SOLIDES DANGEREUSES EN
VRAC

Chpte VII

Classe - 4.1 4.2 4.3 5.1 6.1 8 9

. x - x x xg/  x

. x - - x

.2 x xF. x xg/ - - xW/

.4.21h / x x I x x - - x -

.6 x x x x x x x

.8 x x x x-9 xgI xv x

Notes:
Cette prescription s'applique lorsqu'il faut pr6voir de grandes quantits d'eau pour la lutte contre l'incen-

die, en raison des caract~ristiques de la substance.
f Les dangers pr~sent~s par les substances de cette classe qui peuvent etre transportes en vrac sont tels que

'Administration doit accorder une attention particuli re A la construction et h l'Cquipement des navires en ques-
tion et prevoir des prescriptions supplementaires A celles qui sont 6num6r6es dans la table susvisee.

9 I1 y a lieu de se reporter au Code maritime international des marchandises dangereuses (resolu-
tion A.81(IV)', telle que [modifi6e] au Recueil de rfgles pratiques pour la s6curit6 du transport des cargaisons
solides en vrac (resolution A.434(XI)' telle que modifie), selon le cas.

h Une ventilation naturelle au moins est requise dans les espaces A cargaison fermea qui sont destin s au
transport de marchandises solides dangereuses en vrac. Lorsque le Recueil de r6gles pratiques pour la sdurit6 du
transport des cargaisons solides en vrac (r6solution A.434(XI)' telle que [modifie] exige une ventilation meca-
nique, l'utilisation de dispositifs de ventilation portatifs (materiel) A la satisfaction de l'Administration peut
suffire.

I Organisation intergouvernementale consultative de la navigation maritime, Resolutions et autres deci-
sions, Assembl e, quatri~me session, 15-28 septembre 1965, p. 19.

2 Ibid., onzieme session, 5-15 novembre 1979, p. 172.
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TABLE 54.3 - APPLICATION DES PRESCRIPTIONS AUX DIFFIRENTES
CLASSES DE MARCHANDISES DANGEREUSES, A L'EXCEP-
TION DES MARCHANDISES SOLIDES DANGEREUSES EN
VRAC

Chap itre VI

1 2 3 4 5.1 5.2 6.1 8
R'egle 54.2

.1.1 x x x x p  x xp-1 x x

.1.2Y' x x x xP] x x0- - -

.1.3 xk - - - - -

.1.4 x k/ . . . . . . .-

.2 x k /  xij  xrn /  - - - xn x/
Pj P

.3 x x x x x - x x

.4.1 - Xt X! xPj x-- -- In M/,

.4.2 - x11 xM' - in/ ml

.5 - - x - - - xn/  xm

.6 - x x x x x-/ x x

.7 - - x x x x -/  xpI xE/

.8 xo, x x x x - /  - xEI xP/

.9 x x x- /  xp  x - x i /  x

Notes:
i Cette prescription s'applique lorsqu'il faut privoir de grandes quantites d'eau pour la lutte contre l'incen-

die, en raison des caract~ristiques de la substance.
i Cette prescription s'apphique aux gaz inflammables ou toxiques.
k A l'exception des marchandises de la classe I de la division 1.4, groupe de compatibilite S.
I Tous les gaz inflammables.
m Tous les fiquides ayant un point d'clair inf~rieur a 23°C (essai en creuset fermi).
* Liquides uniquement.
0 Les marchandises de la classe I doivent atre arrim&es A une distance horizontale d'au moins 3 mtres des

limites des locaux de machines, dans tous les cas.
P II convient de se reporter au Code maritime international des marchandises dangereuses (resolu-

tion A.81(IV), telle que modifie), ou au Recueil de rfgles pratiques pour la s6curit6 du transport des cargaisons
solides en vrac (r~solution A.434(XI), telle que modifie), selon le cas.
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5. Les prescriptions relatives aux dispositifs A gaz inerte de la rfgle 60 peuvent ne pas tre
appliques A tous les navires-citernes pour produits chimiques ou transporteurs de gaz
lorsqu'ils transportent des cargaisons mentionn~es au paragraphe 1, A condition que d'autres
dispositions, qui devront etre mises au point par l'Organisation, soient prises*.

6. Les navires-citernes pour produits chimiques et les transporteurs de gaz doivent satis-
faire aux dispositions de la pr~sente partie, sauf lorsque des dispositions diff6rentes et compl&
mentaires sont jug6es satisfaisantes par I'Administration, compte dfiment tenu des dispositions
du Recueil de rfgles sur les transporteurs de produits chimiques et du Recueil de rfgles sur les
transporteurs de gaz.

R~gle 56. EMPLACEMENT ET SEPARATION DES LOCAUX

1. Les locaux de machines de la cat6gorie A autres que les locaux destin6s aux propul-
seurs d'6trave et aux 6quipements associ6s doivent etre dispos6s a l'arri~re des citernes A
cargaison et des citernes A r6sidus; ils doivent 6galement etre dispos6s A l'arri~re des chambres
de pompes A cargaison et cofferdams, mais pas n~cessairement A I'arrikre des soutes A mazout.
Tout local de machines de la cat6gorie A doit etre isol des citernes h cargaison et des citernes A
r6sidus par un cofferdam, une chambre de pompes A cargaison ou une soute A mazout. Toute-
fois, la partie inf6rieure de la chambre des pompes peut etre install6e dans une niche encastr6e
dans des locaux de la cat6gorie A et destin6e A recevoir les pompes, A condition que la hauteur
de la niche n'excde pas en g6nral le tiers du creux sur quille, sous r6serve que dans le cas des
navires dont le port en lourd n'est pas sup6rieur k 25 000 tonnes lorsqu'on peut 6tablir que, pour
des raisons d'accessibilit6 et de disposition des tuyautages, cela est impossible, 'Administration
peut autoriser une niche d'une hauteur suprieure, mais ne d~passant pas la moiti6 du creux sur
quille.

2. Les locaux d'habitation, les postes principaux de manutention de la cargaison, les
postes de s6curit6 et les locaux de service (h l'exclusion des armoires isol6es pour les appareils de
manutention de la cargaison) doivent etre dispos6s A l'arri~re de toutes les citernes A cargaison,
citernes A r6sidus, chambres de pompes A cargaison et de tous les cofferdams qui isolent les
citernes & cargaison ou les citernes A r6sidus des locaux de machines de la cat~gorie A. Toute
cloison commune qui s~pare une chambre de pompes A cargaison, y compris l'entr~e de la
chambre des pompes, des locaux d'habitation et de service et des postes de s6curit6, doit tre du
type <A-60>. Si on le juge n6cessaire, les locaux d'habitation, les postes de s6curit6, les locaux
de machines autres que ceux de la cat6gorie A et les locaux de service peuvent etre autorisds en
avant de toutes les citernes A cargaison, citernes A r6sidus, chambres de pompes A cargaison et
de tous les cofferdams A condition qu'il existe des normes de s6curit6 quivalentes et des instal-
lations d'extinction de l'incendie jug6es satisfaisantes par l'Administration.

3. Lorsque l'installation d'un poste de navigation au-dessus de la tranche des citernes A
cargaison s'av~re n6cessaire, ce poste doit tre utilis6 exclusivement pour les besoins de la
navigation et etre s6par6 du pont des citernes A cargaison par un compartiment non fermd de
hauteur sup6rieure ou 6gale & 2 metres. Les mesures de pr6vention de l'incendie prises pour ce
poste de navigation doivent en outre satisfaire aux dispositions applicables aux postes de
s6curitd qui sont 6nonc6es aux rfgles 58.1 et 58.2 et aux autres dispositions pertinentes de la
pr6sente partie.

4. Des dispositions doivent etre pr6vues pour empcher les substances r6pandues sur le
pont de p6n6trer dans les locaux d'habitation et de service. On peut installer A cet effet un sur-
bau continu et permanent d'une hauteur appropri~e s'6tendant d'un bord A l'autre du navire.
On doit preter une attention particulire aux arrangements pr~vus en mati~re de chargement
par 'arrikre.

* 1n convient de se reporter aux rftles provisoires applicables aux dispositifs A gaz inerte 8 bord des navires-citernes

pour produits chimiques transportant des produits pttroliers, qui ont &6 adopt~es par 'Organisation [r~solution
A.73(XII)'].

I Organisation maritime internationale, Rgsolulions et autres dcisions, Assembl6e, douzi~me session,
9-20 novembre 1981, p. 139.
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5. On doit pr~voir une isolation du type <<A-60> pour les parois ext~rieures des
superstructures et des roufs d6limitant les locaux d'habitation et de service, y compris les ponts
en surplomb supportant de tels locaux, sur l'ensemble des surfaces c6t6 citernes A cargaison et
sur 3 mtres A partir de la facade avant pour les parois lat~rales. Dans le cas des parois lat6rales
des superstructures et des roufs, l'isolation doit etre pr6vue sur une hauteur donnant satisfac-
tion A l'Administration.

6.1. Les entr6es, prises daair et ouvertures dans les locaux d'habitation, les locaux de ser-
vice et les postes de s6curit6 ne doivent pas donner sur la tranche de la cargaison. Elles doivent
8tre dispos6es sur la cloison d'extr6mit6 qui ne donne pas sur la tranche de la cargaison et/ou
sur Ia paroi ext6rieure des superstructures ou du rouf A une distance 6gale A [4] p. 100 au moins
de la longueur du navire mais en aucun cas inf6rieure A 3 metres de l'extr~mit6 des superstruc-
tures ou du rouf donnant sur la tranche de la cargaison. Toutefois, cette distance n'a pas A Etre
sup6rieure A 5 m~tres.

6.2. II est interdit de m6nager des portes dans les limites mentionn6es au paragraphe 6.1;
toutefois, l'Administration peut autoriser l'installation de portes qui s'ouvrent sur les locaux
n'acc6dant pas directement aux locaux d'habitation, aux locaux de service et aux postes de s6-
curit6, tels que les postes de manutention de la cargaison, les soutes A provision et les magasins.
S'il existe de telles portes, les cloisons des locaux doivent etre du type <<A-60>). Des panneaux
boulonn~s permettant la d6pose des machines peuvent atre pr6vus dans les limites mentionn6es
au paragraphe 6.1. Les portes de la passerelle de navigation et les fenetres de la timonerie peu-
vent 8tre situ6es dans les limites mentionn6es au paragraphe 6.1 dans la mesure oil elles sont
congues de mani~re que la passerelle de navigation puisse 8tre rapidement et efficacement ren-
due 6tanche aux gaz et aux vapeurs.

6.3. Les hublots qui donnent sur la tranche de la cargaison et sur les c6t~s des superstruc-
tures et des roufs dans les limites mentionn6es au paragraphe 6.1 doivent etre du type fixe (non
ouvrant). Les hublots du premier 6tage du pont principal doivent etre munis de tapes int6-
rieures en acier ou autre mat6riau 6quivalent.

Rgle 57. STRUCTURE, CLOISONS SITUEES A L'INTERIEUR DES LOCAUX D'HABITATION

ET DES LOCAUX DE SERVICE ET DETAILS DE CONSTRUCTION

1. Pour l'application des prescriptions des r~gles 42, 43 et 50 aux navires-citernes, seule la
m6thode IC telle que d~finie A la r~gle 42.5.1 doit etre utilis6e.

2. Les claires-voies des chambres des pompes 4 cargaison doivent tre en acier, ne pas
comporter de vitrage et doivent pouvoir etre ferm6es de l'ext6rieur de la chambre des pompes.

Rbgle 58. INTEGRITE AU FEU DES CLOISONS ET DES PONTS

1. La r~gle 44 ne s'applique pas mais l'int~grit6 minimale au feu des ponts et des cloisons
doit etre conforme aux dispositions particuli~res de la pr6sente partie ainsi qu'aux tables 58.1
et 58.2.

2. Pour l'application des tables, il doit tre tenu compte des principes suivants:
1. Les tables 58.1. et 58.2 s'appliquent respectivement aux cloisons et aux ponts s6parant des

locaux adjacents.
2. Pour d6terminer les normes d'int6grit6 au feu applicables aux cloisonnements qui s6parent

des locaux adjacents, ces locaux ont W classes, en fonction du risque d'incendie qu'ils
pr6sentent, dans les cat6gories (1) A (10) ci-apr~s. Le titre de chaque cat6gorie a un carac-
t~re g6n6ral plutbt que restrictif. Le num6ro qui pr6cde le titre de chaque cat6gorie ren-
voie A la colonne ou A la ligne correspondante des tables.
(1) Postes de s6curit6

- Locaux contenant des sources d'6nergie de secours (courant force et 6clairage).
- Timonerie et chambre des cartes.
- Locaux contenant le mat6riel radio61ectrique du navire.
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- Locaux de lutte contre l'incendie, postes de commande du materiel d'incendie et
postes de detection d'incendie.

- Poste de commande de l'appareil propulsif, lorsqu'il est situ6 hors du local affect6
A cet appareil.

- Locaux contenant les dispositifs avertisseurs centralis~s.
(2) Coursives

- Coursives et vestibules.
(3) Locaux d'habitation

- Locaux d~finis A la r~gle 3.10, & 'exclusion des coursives.
(4) Escaliers

- Escaliers int~rieurs, ascenseurs et escaliers m~caniques (autres que ceux qui sont
enti~rement situ~s dans les locaux de machines), ainsi que leurs entourages.

- A cet 6gard, un escalier qui n'a d'entourage qu'A un seul niveau doit etre consi-
d~r6 comme faisant partie du local dont il n'est pas s~par6 par une porte d'incen-
die.

(5) Locaux de service (faible risque)
- Armoires de service et magasins dont la surface est inf~rieure A 2 mtres carr~s,

s~choirs et buanderies.

(6) Locaux de machines de la categorie A
- Locaux d~finis A la rfgle 3.19.

(7) Autres locaux de machines
- Locaux d~finis A la r~gle 3.20, A 'exclusion des locaux de machines de la cat&

gorie A.
(8) Chambres des pompes A cargaison

- Locaux contenant les pompes A cargaison ainsi que les acc~s A ces locaux et les
puits qui les desservent.

(9) Locaux de service (risque &lev6)
- Cuisines, offices contenant des appareils de cuisson, magasins A peinture, lam-

pisteries, armoires de service et magasins ayant une surface 6gale ou sup~rieure A
2 m~tres carr~s, ateliers autres que ceux qui sont situ~s dans les locaux de ma-
chines.

(10) Ponts d~couverts
- Espaces de ponts dcouverts et promenades ferm~es qui ne pr~sentent pas de

risques d'incendie. Espaces d~couverts (situ~s en dehors des superstructures et
des roufs).

3. On peut consid~rer que les plafonds et les vaigrages continus du type B>>fix~s respec-
tivement sur des ponts et des cloisons assurent enti~rement ou en partie l'isolation et l'intfgrit6
requises.

4. Les cloisonnements extrieurs qui doivent atre en acier ou autre mat~riau 6quivaent
aux termes des dispositions de la rfgle 57.1 peuvent etre perc6s en vue de r'installation de
fenatres et de hublots s'il n'existe pas, ailleurs dans les pr~sentes prescriptions, de dispositions
exigeant que les cloisonnements en question aient une int~grit6 au feu du type oA>>. De meme,
les portes pratiqu~es dans les cloisonnements ext~rieurs qui ne sont pas tenus d'avoir une int6-
grit6 au feu du type <A>> peuvent etre construites en matdriaux jug~s satisfaisants par l'Admi-
nistration.
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5. Des enveloppes fixes 6tanches au gaz d'un type approuv6 pour les appareils d'6clairage
dans les chambres des pompes A cargaison peuvent atre installes sur les cloisons et les ponts

s~parant les chambres des pompes d'autres locaux A condition qu'elles aient une r6sistance
suffisante et que l'intdgrit6 et l'tanchit6 au gaz de la cloison ou du pont soient maintenues.

TABLE 58.1 - INTEGRITt AU FEU DES CLOISONS QUI SkPARENT DES
LOCAUX ADJACENTS

Locaux (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10)

Postesde sccurit6 (1) A-0c/ A-0 A-60 A-0 A-15 A-60 A-15 A-60 A-60 *

Coursives (2) C B-0 B-0 B-0 A-60 A-0 A-60 A-0 *
A-O.

Locaux (3) C B-0 B-0 A-60 A-0 A-60 A-0 *
d'habitation A-0@

Escaliers (4) B-0 B-0 A-60 A-0 A-60 A-0 *
A-0a/ A-0

Locaux de service (5) C A-60 A-0 A-60 A-0
(faible risque)

Locaux de machines (6) * A-0 A-Od A-60
de la cat~gorie A

Autres locaux (7) A-0 b- A-0 A-0
de machines -

Chambre des pompes (8) * A-60
i cargaison

Locaux de service (9) A-0 b-/

Ponts dcouverts (10)

Voir notes i la page suivante.
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TABLE 58.2 - INTEGRITE AU FEU DES PONTS QUI SIPARENT DES
LOCAUX ADJACENTS

Locaux Locaux., (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10)

au-dessous au-dessus

Postesde sicuriti (1) A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 - A-0 *

Coursives (2) A-0 * * A-0 * A-60 A-0 - A-0 *

Locaux (3) A-60 A-O * A-0 * A-60 A-0 - A-O *
d'habitation

Escaliers (4) A-0 A-O A-0 * A-0 A-60 A-0 - A-0 *

Locaux de service (5) A-15 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 - A-0 *
(faible risque)

Locaux de machines (6) A-60 A-60 A-60 A-60 A-60 * A-60 A-0 A-60
de la cat~gorie A e/

Autres locaux (7) A-15 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 A-0 *
de machines

Chambres des pompes (8) . . . . . A-0d/ A-0 * - *
a cargaison

Locaux de service (9) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 - A-0 /

(risque lev6)

Ponts d~couverts (10) * * * * * * * * *

Notes:
a Pour determiner quelle disposition s'applique, se ref~rer aux r~gles 43 et 46.
b Lorsque des locaux appartiennent A la m~me cat~gorie num~rique et que l'indice b apparalt (par exemple A

la cat~gorie 9), une cloison ou un pont du type indiqu6 dans les tables n'est n~cessaire que lorsque les locaux ad-
jacents sont utilis~s A des fins diffrentes. Une cloison n'est pas n6cessaire dans une cuisine situ~e A c6t6 d'une autre
cuisine, mais une cuisine situ6e A c6t6 d'un magasin A peinture doit atre munie d'une cloison du type ((A-O>>.

c Les cloisons qui separent la timonerie, la chambre des cartes et les locaux contenant le materiel radio~lec-
trique les uns des autres peuvent etre du type ((B-O>>.

d Les cloisons et les ponts situ~s entre les chambres de pompes A cargaison et les locaux de machines de la
cat~gorie A peuvent tre percts pour ]'installation des presse-6toupe des arbres des pompes A cargaison et des
presse-etoupe similaires, & condition que des joints dtanches au gaz avec un graissage efficace ou d'autres moyens
permettant d'assurer une dtanchbit6 au gaz permanente soient mis en place au droit de la cloison ou du pont.

e I1 n'est pas necessaire de mettre en place une isolation contre l'incendie lorsque, de l'avis de l'Administra-
tion, les risques d'incendie dans un local de machines de [a catdgorie 7 sont faibles ou inexistants.

* Lorsqu'un asterisque apparait dans les tables, le cloisonnement doit Ztre en acier ou autre materiau equiva-
lent sans tre necessairement du type <<A)).
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Rgle 59. DtGAGEMENT DES GAZ, BALAYAGE, DEGAZAGE ET VENTILATION

1. [Digagement des gaz] des citernes b cargaison
1.1. Les circuits de d6gagement des gaz des citernes A cargaison doivent atre entirement

distincts des circuits de d~gagement d'air des autres compartiments du navire. Les ouvertures
m~nag~es dans le pont des citernes A cargaison par lesquelles des vapeurs inflammables risquent
de se d~gager doivent etre situ6es et dispos6es de mani~re A empecher autant que possible les
vapeurs inflammables de p6n6trer dans les locaux ferm6s contenant une source d'inflammation
ou de se rassembler au voisinage des machines et des installations de pont qui peuvent consti-
tuer une source d'inflammation. Conform~ment A ce principe g6n6ral, les crit~res 6nonc6s aux
paragraphes 1.2 A 1.10 sont applicables.

1.2. Les dispositifs de d6gagement des gaz doivent etre congus et utilis6s de manire que
ni la pression ni la d6pression dans les citernes A cargaison ne d6passent les paramtres de
conception et de mani~re h permettre :
1. L'6coulement des petites quantit6s de m6langes de vapeurs, d'air ou de gaz inerte r6sultant

des variations de temperature dans une citerne A cargaison, dans tous les cas par l'inter-
m6diaire de soupapes A pression/d~pression; et

2. Le passage de grandes quantit6s de m6langes de vapeurs, d'air ou de gaz inerte pendant le
chargement de la cargaison et le ballastage, ou pendant le d~chargement de la cargaison et
le d6baflastage.
1.3.1. Les dispositifs de d6gagement des gaz de chaque citerne A cargaison peuvent etre

indfpendants ou ktre combines A ceux d'autres citernes A cargaison et peuvent faire partie du
syst~me de tuyautages A gaz inerte.

1.3.1. Lorsque les dispositifs sont combin6s A ceux d'autres citernes A cargaison, des sec-
tionnements ou d'autres moyens acceptables doivent etre pr~vus pour isoler chaque citerne A
cargaison. Si des sectionnements sont installks, ils doivent etre munis de dispositifs de ver-
rouillage qui doivent tre places sous le contrble de l'officier responsable A bord du navire. Tout
isolement ne doit pas empkcher l'coulement des gaz engendr6 par les variations de temp6rature
dans une citerne A cargaison conform6ment aux dispositions du paragraphe 1.2.1.

1.4. Les dispositifs de d~gagement des gaz doivent etre raccord~s A la partie sup6rieure
de chaque citerne A cargaison et doivent etre A 6coulement automatique vers les citernes A
cargaison dans toutes les conditions normales d'assiette et de gite du navire. LA ouj il pourrait
s'av~rer impossible d'installer des tuyaux A 6coulement automatique, on doit mettre en place
des dispositifs permanents qui drainent les tuyaux de d6gagement vers une citerne A cargaison.

1.5. Le circuit de d6gagement des gaz doit etre muni de dispositifs empechant le passage
des flammes vers les citernes A cargaison. La conception, la mise A l'essai et l'emplacement de
ces dispositifs doivent satisfaire aux prescriptions 6tablies par l'Administration, qui doivent in-
corporer au minimum les normes adopt6es par l'Organisation.

1.6. Des dispositions doivent etre prises afin de se pr6munir contre une 616vation du li-
quide dans le circuit de d6gagement des gaz a une hauteur qui serait sup~rieure A la hauteur de
charge consid~r6e pour la conception des citernes A cargaison. A cet effet, il faudra recourir A
des alarmes de niveau haut ou des dispositifs de contr6le du trop-plein ou A d'autres moyens
6quivalents, ainsi qu'A des dispositifs de jauge et A des m6thodes de remplissage des citernes A
cargaison.

1.7. Les orifices des dispositifs limiteurs depression prescrits par le paragraphe 1.2.1 doi-
vent satisfaire aux conditions suivantes :
1. Etre situ6s A une hauteur aussi grande que possible au-dessus du pont des citernes A

cargaison afin d'assurer une dispersion maximale des vapeurs inflammables mais n'6tre en
aucun cas situ~s A moins de 2 mtres au-dessus du pont des citernes A cargaison;

2. Etre install~s aussi loin que possible mais pas A moins de 5 metres des prises d'air et des
ouvertures les plus proches donnant acc~s A des locaux ferm6s o6 se [trouve] une source

Vol. 1371, A-18961



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recuel des Traitis

d'inflammation ainsi que des machines et du materiel de pont susceptibles de constituer un
risque d'inflammation.
1.8. Les soupapes A pression/d~pression prescrites par le paragraphe 1.2.1 peuvent etre

munies d'une conduite de d&ivation lorsqu'elles sont install6es dans un collecteur ou dans la
colonne montante de tate de mat de d6gagement de gaz. Dans ce cas, des indicateurs appropri6s
doivent &re install~s pour montrer si la conduite de d6rivation est ouverte ou ferm6e.

1.9. Les orifices d'6vacuation prescrits par le paragraphe 1.2.2 pour le chargement et le
d6chargement de la cargaison ainsi que pour le ballastage et le d6ballastage doivent satisfaire
aux conditions suivantes :
1.1. Permettre le libre passage des m6langes de vapeurs; ou
1.2. Permettre r'tranglement du d6gagement des m~langes de vapeurs pour assurer une

vitesse qui ne soit pas inf6rieure h 30 mtres/seconde;
2. Etre dispos6s de telle sorte que le m6lange de vapeurs soit 6vacu6 verticalement vers le

haut;
3. Lorsque la m6thode adopt6e consiste en le libre passage des m6langes de vapeurs, etre si-

tu6s h 6 metres au moins au-dessus du pont des citernes A cargaison ou du passavant
lorsqu'ils sont A moins de 4 mtres du passavant et atre install6s A 10 metres au moins,
mesur~s horizontalement, des prises d'air et des ouvertures les plus proches donnant acc~s
A des locaux ferm6s oii se [trouve] une source d'inflammation ainsi que des machines et du
mat6riel de pont susceptibles de constituer un risque d'inflammation;

4. Lorsque la m6thode adopt6e consiste A 6vacuer les m6langes t grande vitesse, etre situ6s A
2 mtres au moins au-dessus du pont [des citernes] A cargaison et A 10 metres au moins,
mesur6s horizontalement, des prises d'air et des orifices les plus proches donnant accis a
des locaux ferm6s oii se trouve une source d'inflammation ainsi que des machines et du ma-
teriel de pont susceptibles de constituer un risque d'inflammation. Ces orifices doivent etre
dot6s de dispositifs d'6vacuation A grande vitesse d'un type approuv6;

5. Etre conqus en fonction de la vitesse nominale maximale de chargement multipli~e par un
coefficient de 1,25 au moins pour tenir compte du d6gagement de vapeurs, afin d'empecher
que la pression ne puisse, dans une citerne A cargaison, d6passer la pression nominale de
cette citerne. On doit fournir au capitaine les renseignements relatifs A la vitesse maximale
admissible de chargement de chacune des citernes A cargaison et, dans le cas de circuits de
d6gagement de gaz combines, de chacun des groupes de citernes A cargaison.
1.10. A bord des transporteurs mixtes, le dispositif utilis6 pour isoler les citernes a r6-

sidus contenant des hydrocarbures ou des r6sidus d'hydrocarbures des autres citernes A
cargaison doit comprendre des joints pleins qui restent en position en permanence lorsque le
navire transporte des cargaisons autres que les cargaisons liquides vis6es A la r gle 55.1.

2. Balayage et/ou ddgazage des citernes 6 cargaison
Les dispositions relatives au balayage et/ou au d6gazage doivent etre telles que soient r6-

duits le plus possible les risques inhdrents A la dispersion de vapeurs inflammables dans l'atmo-
sphere et . la pr6sence de m61anges inflammables dans une citerne A cargaison. En consequence :
1. Lorsque le navire est muni d'un dispositif A gaz inerte, les citernes A cargaison doivent tout

d'abord etre balay6es conform6ment aux dispositions de la r~gle 62.13 jusqu' ce que la
concentration des vapeurs d'hydrocarbures dans les citernes A cargaison ait &6 ramen6e A
moins de 2 p. 100 en volume. Le d~gagement des gaz peut ensuite etre effectu6 au niveau du
pont des citernes A cargaison;

2. Lorsque le navire n'est pas muni d'un dispositif A gaz inerte, l'opdration doit tre effectude
de telle mani~re que les vapeurs inflammables soient tout d'abord 6vacues :
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2.1. Par les orifices d' vacuation mentionn~s au paragraphe 1.9; ou
2.2. A une vitesse d'6vacuation verticale d'au moins 20 mtres/seconde par des orifices

situ6s a 2 metres au moins au-dessus du niveau du pont des citernes a cargaison et
prot~g6s par des dispositifs appropri6s pour empcher le passage des flammes.

Lorsque la concentration en vapeurs inflammables dans l'orifice a W ramen6e a 30 p. 100
de la limite inf6rieure d'inflammabilit6, l'vacuation du m6lange de vapeurs peut atre effectu6e
au niveau du pont des citernes A cargaison.

3. Ventilation
3.1. Les chambres des pompes A cargaison doivent etre ventil6es par un moyen m6ca-

nique et les gaines de refoulement des ventilateurs d'extraction doivent aboutir en des points du
pont d6couvert ne pr6sentant aucun danger. La ventilation de ces locaux doit etre suffisante
pour r6duire le plus possible les risques d'accumulation de vapeurs inflammables. L'air doit y
8tre renouvel6 au moins 20 fois par heure sur la base du volume brut du local. Les conduits de
ventilation doivent etre congus de manikre que toute partie de chaque local soit efficacement
ventil6e. Le syst~me de ventilation doit etre du type A ventilateurs aspirants qui ne projettent
pas d'6tincelle.

3.2. Les orifices d'arriv6e d'air frais et d'6vacuation d'air vici6 ainsi que les autres ouver-
tures pratiqu6es dans les cloisons d'entourage des roufs et des superstructures doivent etre
dispos6s de manire A satisfaire aux dispositions du paragraphe 1. Ces orifices, et notamment
ceux de la tranche des machines, doivent Ztre situ6s aussi loin en arrire que possible. On doit
tenir dfiment compte A cet 6gard des cas oii le navire est 6quip6 pour charger ou d6charger sa
cargaison par l'arrire. Les sources d'inflammation constitu6es par exemple par l'appareillage
6lectrique doivent tre dispos6es de mani~re A 6viter tout risque d'explosion.

3.3. A bord des transporteurs mixtes, tous les espaces A cargaison et tous les locaux
ferm6s contigus aux espaces a cargaison doivent pouvoir etre ventil6s par des moyens m6ca-
niques. La ventilation m6canique peut tre assur6e par des ventilateurs portatifs. Un dispositif
fixe de detection de gaz approuvd, capable de surveiller les vapeurs inflammables, doit etre mis
en place dans les chambres des pompes I cargaison et les tunnels h tuyautages et les cofferdams
mentionn6s A la r6gle 56.1 qui sont contigus aux citernes A r6sidus. Des dispositions appropri6es
doivent tre prises en vue de faciliter la mesure des vapeurs inflammables dans tous les autres
espaces qui se trouvent A l'int6rieur de la tranche [de la] cargaison. Les mesures de cette nature
doivent pouvoir tre effectu6es h partir du pont d6couvert ou d'emplacements facilement acces-
sibles.

RZgle 60. PROTECTION DES CITERNES A CARGAISON

1. Pour les navires-citernes dont le port en lourd est 6gal ou sup~rieur A 20 000 tonnes, la
protection de la zone du pont des citernes A cargaison et des citernes A cargaison doit etre as-
sur6e, conform6ment aux dispositions des rfgles 61 et 62, par un dispositif fixe [ ] 6 mousse
sur pont et par un dispositif fixe a gaz inerte. Toutefois, aprs avoir soigneusement examin6 la
disposition et r'quipement du navire, l'Administration peut accepter, au lieu des dispositifs
susmentionn6s, d'autres ensembles de dispositifs fixes A condition qu'ils offrent un degr6
6quivalent de protection, conform6ment aux dispositions de la rfgle 1/5.

2. Pour atre consid6r6 comme 6quivalent, le dispositif propos6 & la place du dispositif
A ] mousse sur pont doit :

1. Permettre d'dteindre les feux qui se d6clarent dans les matikres r6pandues sur le pont et em-
p~cher 6galement l'inflammation des hydrocarbures rdpandus sur le pont qui n'ont pas en-
core pris feu; et

2. Permettre de lutter contre les incendies dans les citernes endommag6es.
3. Pour etre consid6r6 comme 6quivalent, le dispositif propos6e la place du dispositif

fixe A gaz inerte doit :
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1. Permettre d'empecher les accumulations dangereuses de mlanges explosifs dans les
citernes A cargaison intactes en service normal, pendant toute la dur6e du voyage sur lest et
des op6rations n6cessaires b l'int~rieur des citernes; et

2. Etre conqu de manire A r6duire le plus possible le risque d'une inflammation due A la pro-
duction d'61ectricit6 statique par le dispositif lui-meme.
4. Les navires-citernes d'un port en lourd 6gal ou sup~rieur A 20 000 tonnes qui ont &6

construits avant le Ier septembre 1984 et qui sont affect6s au transport du p6trole brut doivent
etre 6quip6s d'un dispositif k gaz inerte satisfaisant aux dispositions du paragraphe 1 au plus
tard :
1. Le Ier septembre 1984 ou A la date de livraison du navire, si cette date est post6rieure, pour

les navires-citernes dont le port en lourd est gal ou sup6rieur A 70 000 tonnes; et
2. Le 1er mai 1985 ou A la date de livraison du navire, si cette date est post6rieure, pour les

navires-citernes dont le port en lourd est inf6rieur a 70 000 tonnes; toutefois, I'Administra-
tion peut exempter les navires-citernes dont le port en lourd est inf6rieur A 40 000 tonnes et
qui ne sont pas munis d'appareils de lavage des citernes ayant chacun un d6bit sup6rieur A
60 mtres cubes par heure de l'application des prescriptions 6nonc6es dans le pr6sent
paragraphe, si celle-ci s'av~re d6raisonnable et difficile, eu 6gard 4 la conception du navire.
5. Les navires-citernes d'un port en lourd 6gal ou supdrieur A 40 000 tonnes qui ont 6te

construits avant le Ier septembre 1984 et qui sont affect6s au transport d'hydrocarbures autres
que du p6trole brut ainsi que les navires-citernes d'un port en lourd 6gal ou sup6rieur A 20 000 ton-
nes qui ont W construits avant le 1er septembre 1984, qui sont affect6s au transport d'hydrocar-
bures autres que du p6trole brut et qui sont munis d'appareils de lavage des citernes ayant
chacun un d6bit sup6rieur A 60 metres cubes par heure, doivent etre 6quip6s d'un dispositif h
gaz inerte satisfaisant aux dispositions du paragraphe 1 au plus tard :
1. Le 1 er septembre 1984 ou A la date de livraison du navire, si cette date est post6rieure, pour

les navires-citernes dont le port en lourd est dgal ou sup6rieur A 70 000 tonnes; et
2. Le Ier mai 1985 ou A la date de livraison du navire, si cette date est post6rieure, pour les

navires-citernes dont le port en lourd est inf6rieur A 70 000 tonnes.
6. Tous les navires-citernes pour l'exploitation desquels on utilise une proc6dure de

lavage des citernes au p~trole brut doivent etre 6quip~s d'un dispositif A gaz inerte satisfaisant
aux dispositions de la rfgle 62 et d'appareils de lavage fixes.

7. Tous les navires-citernes 6quip6s d'un dispositif fixe gaz inerte doivent etre munis
d'un syst~me de mesure du niveau ne n6cessitant pas l'ouverture des citernes.

8. Les navires-citernes d'un port en lourd inf6rieur h 20 000 tonnes doivent etre munis
d'un dispositif [ h mousse sur pont conforme aux dispositions de la r~gle 61.

R~gle 61. DISPOSITIF FIXE [ ] A MOUSSE SUR PONT

1. Le dispositif g(n~rateur de mousse doit permettre de projeter de la mousse sur toute la
[surface du pont] des citernes A cargaison ainsi que dans chacune des citernes 4 cargaison cor-
respondant une partie de pont endommag6e.

2. Le dispositif [ I a mousse sur pont doit [permettre une mise en oeuvre simple et
rapide. Le poste principal de commande du dispositif doit etre install6 A un endroit appropri6 A
l'ext~rieur de la tranche [de la] cargaison, etre contigu aux locaux d'habitation, etre d'un acc~s
facile et pouvoir fonctionner en cas d'incendie dans les zones a prot6ger.

3. Le taux d'application de la solution eau/6mulseur ne doit pas etre inf6rieur A la plus
6lev~e des valeurs ci-apr~s :
1. 0,6 litre par minute par metre carr6 de la surface du pont des citernes A cargaison (cette sur-

face 6tant constitu6e par la largeur hors tout du navire multipli6e par la longueur totale des
espaces occup6s par les citernes A cargaison); ou
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2. 6 litres par minute par mtre carr6 de la section horizontale de la citerne ayant la plus
grande section horizontale;

3. 3 litres par minute par mtre carr6 de la surface couverte par le plus grand canon, cette sur-
face se trouvant entirement A l'avant du canon; le taux d'application ne doit toutefois pas
tre inf6rieur A 1 250 litres par minute.

4. Il doit y avoir une quantit6 suffisante d'6mulseur pour produire de la mousse pendant
20 minutes au moins sur les navires-citernes munis d'un dispositif A gaz inerte, ou 30 minutes
sur les navires-citernes qui ne sont pas munis d'un dispositif h gaz inerte lorsque le d6bit est
conforme Ala plus 6lev6e des valeurs stipul6es aux paragraphes 3.1, 3.2 ou 3.3. D'une manire
g~n6rale, le taux de foisonnement (A savoir le rapport entre le volume de mousse produite et le
volume du mlange d'eau et d'6mulseur fourni) ne doit pas d6passer 12/1. Si les dispositifs pro-
duisent essentiellement de la mousse A bas foisonnement mais cependant A un taux l6g~rement
sup6rieur A 12/1, la quantit6 de solution eau/6mulseur dont on peut disposer doit Ztre calcule
comme dans le cas des dispositifs avec un taux de foisonnement de 12/1; cependant, en cas
d'utilisation d'une mousse & foisonnement moyen (taux compris entre 50/1 et 150/1), le taux
d'application de la mousse ainsi que la capacit6 de l'installation de diffusion par canon A mousse
doivent tre jug6s acceptables par l'Administration.

5. La mousse provenant du dispositif fixe A mousse doit tre projet~e par des canons et
des cannes A mousse. Cinquante p. 100 au moins du taux d'application requis pour la solution
eau/6mulseur aux paragraphes 3.1 et 3.2 doit pouvoir tre diffus6 par chaque canon. A bord
des navires-citernes dont le port en lourd est inf6rieur A 4 000 tonnes, l'Administration peut ne
pas exiger l'installation de canons, mais se contenter de cannes. Toutefois, dans ce cas, la
capacit6 de chaque canne doit correspondre A 25 p. 100 au moins du taux d'application de solu-
tion eau/6mulseur requis aux paragraphes 3.1 ou 3.2.

6.1. Le nombre et 'emplacement des canons & mousse doivent satisfaire aux dispositions
du paragraphe 1. La capacit6 d'un canon A mousse doit etre d'au moins 3 litres par minute de
solution eau/6mulseur par mtre carr6 de surface du pont couverte par ce canon, cette surface
se trouvant enti~rement A F'avant de ce canon. Cette capacit6 ne doit en aucun cas etre inf-
rieure A 1 250 litres par minute.

6.2. La distance entre le canon et l'extr6mit6 la plus 6loign6e de la zone A prot6ger situ6e
devant ce canon ne doit pas d6passer 75 p. 100 de la portte de ce canon en air calme.

7. Un canon A mousse et un raccordement pour canne A mousse doivent Etre install6s A
bAbord et A tribord au droit de la facade de la dunette ou des locaux d'habitation faisant face au
pont des citernes A cargaison. A bord des navires-citernes dont le port en lourd est inf6rieur A
4 000 tonnes, un raccordement pour canne A mousse doit 8tre insta.l6 A bibord et A tribord de-
vant la facade de la dunette ou des locaux d'habitation faisant face au pont des citernes A
cargaison.

8. Des cannes doivent Etre pr6vues pour assurer la souplesse des oprations de lutte
contre l'incendie et pour atteindre les zones qui ne peuvent l'Etre par les canons A mousse. La
capacit6 des cannes doit tre d'au moins 400 litres par minute et leur porte en air calme doit
etre d'au moins 15 m~tres. Le nombre des cannes A mousse pr6vues ne doit pas tre inf6rieur A
quatre. Le nombre et l'emplacement des distributeurs sur collecteur de mousse doivent etre
conqus de mani~re que la mousse d'au moins deux cannes puisse tre projet~e sur une partie
quelconque de la zone du pont des citernes A cargaison.

9. Des sectionnements doivent 8tre pr6vus sur le collecteur de mousse et sur le collecteur
d'incendie, lorsque celui-ci fait partie int6grante du dispositif A mousse sur pont, imm6diate-
ment A 'avant de chaque canon A mousse, pour permettre d'isoler les parties endommag6es de
ces collecteurs.

10. Le fonctionnement du dispositif A mousse sur pont au d6bit requis ne doit pas entra-
ver l'utilisation simultan6e du nombre minimal requis de jets d'eau fournis par le collecteur
principal d'incendie A la pression requise.
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Rfgle 62. DISPOSITIF A GAZ INERTE

1. Le dispositif A gaz inerte mentionn6 A la r~gle 60 du pr6sent chapitre doit tre conqu,
construit et essay6 h la satisfaction de l'Administration. Ii doit tre conqu et exploit6 de mani~re
A rendre et A maintenir en permanence non inflammable l'atmosph~re des citernes A cargaison*,
sauf lorsque ces citernes doivent 8tre exemptes de gaz. Au cas oti le dispositif A gaz inerte n'est
pas en mesure de satisfaire A la norme de fonctionnement 6nonc6e ci-dessus et oil il est 6tabli
qu'il est impossible d'effectuer une r6paration, on ne doit reprendre le d6chargement de la
cargaison, le d6ballastage et, s'iI est n6cessaire, le nettoyage des citernes que lorsque les ocondi-
tions d'urgence)> pr6vues dans les directives sur les dispositifs t gaz inerte** sont remplies.

2. Le dispositif doit pouvoir :
1. Mettre en atmosphere inerte les citernes A cargaison vides en r6duisant la teneur en oxyg~ne

de l'atmosph~re dans chaque citerne A un niveau qui ne permet pas la combustion;
2. Maintenir ratmosphfre dans n'importe quelle partie de toute citerne A cargaison A un taux

d'oxyg~ne ne d6passant pas 8 p. 100 en volume et h une pression positive A tout moment, au
port et en mer, sauf lorsque ces citernes doivent etre exemptes de gaz;

3. Eliminer la n6cessit6 d'introduire de Pair dans une citerne pendant les op6rations normales,
sauf lorsqu'il faut que cette citerne soit exempte de gaz;

4. Balayer les gaz d'hydrocarbures des citernes A cargaison vides, de sorte que les operations
ult6rieures de d~gazage ne cr6ent A aucun moment une atmosphere inflammable A I'int&
rieur de ia citerne.
3.1. Le dispositif doit pouvoir fournir du gaz interte aux citernes A cargaison 6 un d6bit

au moins 6gal A 125 p. 100 de la capacit6 maximale de d6chargement du navire exprim6e en
volume.

3.2. Le dispositif doit pouvoir fournir du gaz inerte ayant une teneur en oxyg~ne ne d6-
passant pas 5 p. 100 en volume dans le collecteur de gaz inerte reli6 aux citernes A cargaison,
quel que soit le debit requis.

4. Le gaz inerte fourni peut tre du gaz de combustion trait6 provenant de la ou des
chaudires principales ou auxiliaires. L'Administration peut accepter la mise en place de dis-
positifs utilisant des gaz de combustion provenant d'un ou de plusieurs ggn6rateurs de gaz dis-
tincts ou d'autres sources ou de toute combinaison de ces appareils, A condition qu'une norme
de s6curit6 6quivalente soit observ6e. Ces dispositifs doivent, dans la mesure du possible,
satisfaire aux dispositions de la pr~sente r~gle. Les dispositifs utilisant un stockage de gaz
carbonique ne doivent pas etre autoris6s, h moins que l'Administration ait la certitude que le
risque d'une inflammation due L la formation d'N1ectricit6 statique par le dispositif lui-meme est
r6duit au minimum.

5. Un ou plusieurs sectionnements doivent etre installgs sur le(s) collecteur(s) de gaz
inerte entre le(s) carneau(x) des chaudi~res et le laveur de gaz. Ces sectionnements doivent tre
munis d'indicateurs pour signaler s'ils sont ouverts ou ferm6s et on doit prendre des precautions
pour qu'ils conservent leur 6tanch&6t au gaz et que leur sifge demeure exempt de suie. On doit
prendre des dispositions pour que les ramoneurs ne puissent atre mis en service lorsque le sec-
tionnement correspondant est ouvert.

6.1. Un laveur de gaz doit tre prgvu pour permettre le refroidissement efficace du
volume de gaz sp6cifi6 au paragraphe 3 et rl1imination des solides et des produits provenant de
la combustion du soufre. Le circuit d'eau de refroidissement doit permettre qu'il y ait constam-
ment un approvisionnement suffisant en eau sans entraver 'un quelconque des services essen-
tiels A bord du navire. On doit 6galement pr6voir une source de remplacement de l'eau de
refroidissement.

* Dans la pr~sente rbgle, l'expression ociterne h cargaisono) englobe 6galement les citernes A r~sidus.
Il convient de se reporter aux directives sur les dispositifs A gaz inerte qui ont t adoptds par le Comitd de la

s&curitO maritime A sa quarante-deuxibme session, en mai 1980 (MSC/Circ.282).
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6.2 Des filtres ou des dispositifs 6quivalents doivent tre installts en vue de r~duire le plus
possible la quantit6 d'eau entrain6e jusqu'aux soufflantes de gaz inerte.

6.3. Le laveur doit tre situ6 A I'arri~re de toutes les citernes A cargaison, de toutes les
chambres des pompes A cargaison et de tous les cofferdams s6parant ces espaces des locaux de
machines de la cat~gorie A.

7.1. Deux soufflantes au moins doivent tre pr6vues, qui permettent, helles deux, de re-
fouler dans les citernes cargaison au moins le volume de gaz stipul6 au paragraphe 3. Dans le
cas d'un dispositif A g~n6rateur(s) de gaz, l'Administration peut permettre qu'il ne soit pr~vu
qu'une soufflante si ce dispositif peut fournir aux citernes A cargaison prot~g6es le volume total
de gaz spcifi au paragraphe 3, a condition qu'il existe A bord des rechanges suffisants destines
k la soufflante et A son appareil d'entrainement pour permettre l'6quipage du navire de r~parer
la soufflante et son appareil d'entrainement en cas de d6faillance.

7.2 Le g~n~rateur de gaz inerte doit tre muni de deux pompes A combustible liquide.
L'Administration peut autoriser l'installation d'une seule pompe A combustible liquide A condi-
tion qu'il existe A bord des rechanges suffisants destines a la pompe de combustible liquide et A
son appareil d'entrainement pour permettre A l'6quipage du navire de r6parer la pompe com-
bustible liquide et son appareil d'entrainement en cas de dfaillance.

7.3. Le dispositif A gaz inerte doit etre conqu de sorte que la pression maximale qu'il peut
exercer sur toute citerne A cargaison ne d~passe pas la pression d'[6preuve] de cette citerne. Des
syst~mes d'arret appropri~s doivent atre pr~vus sur les conduites d'aspiration et de refoulement
de chaque soufflante. Des dispositions doivent tre prises pour permettre la stabilisation du
fonctionnement de l'installation A gaz inerte avant que ne commence le d~chargement de la car-
gaison. Si les soufflantes doivent servir au d6gazage, leurs prises d'air doivent etre munies de
joints pleins.

7.4. Les soufflantes doivent tre situ6es A 'arri~re de toutes les citernes cargaison, de
toutes les chambres des pompes A cargaison et de tous les cofferdams s6parant ces espaces des
locaux de machines de la cat6gorie A.

8.1. Il convient de veiller particulirement A la conception et A 'emplacement des laveurs
et des soufflantes ainsi que des conduites et installations associes afin d'empecher toute fuite de
gaz de combustion dans des espaces fermds.

8.2. Pour permettre la s6curit6 pendant l'entretien, un joint hydraulique additionnel ou
un autre moyen efficace permettant d'empcher les fuites de gaz de combustion doit atre install6
entre les soupapes de carneau et le laveur ou incorpor6 dans le syst~me d'arrivde de gaz au
laveur.

9.1. Une soupape de r6gulation du gaz doit tre install6e sur le collecteur de gaz inerte.
Cette soupape doit se fermer automatiquement conform6ment aux prescriptions des para-
graphes 19.2 et 19.3. Elle doit dgalement r6gler automatiquement le d6bit du gaz inerte vers les
citernes A cargaison, A moins que des moyens ne soient pr6vus pour r~gler automatiquement la
vitesse des soufflantes de gaz inerte requises au paragraphe 7.

9.2. La soupape mentionn6e au paragraphe 9.1 doit tre situ~e A la cloison avant de
l'espace le plus avant A l'abri des gaz* que traverse le collecteur de gaz inerte.

10.1. Deux dispositifs de non-retour au moins, dont l'un doit etre un joint hydraulique,
doivent etre pr~vus dans le collecteur de gaz inerte en vue d' viter le retour des vapeurs
d'hydrocarbures vers les carneaux ou vers tout espace A l'abri des gaz, dans toutes les conditions
normales d'assiette, de gite et de mouvement du navire. Ils doivent etre situ6s entre la soupape
automatique prescrite par le paragraphe 9.1 et le raccordement le plus A 'arri~re de toute ci-
terne A cargaison ou de tout tuyautage de la cargaison.

* Un espace A l'abri des gaz est un espace dans lequel I'admission de gaz d'hydrocarbures produirait des dangers en
matire d'inflamabilit6 ou de toxicit6.
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10.2. Les dispositifs mentionn~s au paragraphe 10.1 doivent etre situ6s dans la tranche
[de la] cargaison sur le pont.

10.3. Le joint hydraulique mentionn6 au paragraphe 10.1 doit pouvoir atre aliment6 par
deux pompes sdparges, chacune d'entre elles pouvant assurer constamment une alimentation
suffisante.

10.4. L'installation du joint et de ses dispositifs associ6s doit tre conque de mani~re A
6viter le retour des vapeurs d'hydrocarbures et A assurer le fonctionnement appropri6 du joint
dans les conditions d'exploitation.

10.5. On doit veiller A ce que le joint hydraulique soit protgg6 contre le gel, mais de telle
mani~re que l'chauffement ne porte pas atteinte A F'intggrit du joint.

10.6. Un siphon ou autre dispositif approuv6 doit 6galement etre instaII6 sur chaque
tuyau associ6 d'alimentation en eau et de vidange ainsi que sur chaque tuyau de dggagement de
gaz ou tuyau de manomtre aboutissant aux espaces A l'abri des gaz. Des moyens doivent etre
pr~vus pour 6viter que ces siphons soient vidang6s par depression.

10.7. Le joint hydraulique sur pont et tous les siphons doivent pouvoir empecher le re-
tour des vapeurs d'hydrocarbures b une pression 6gale A la pression d'[6preuve] des citernes a
cargaison.

10.8. Le second dispositif doit etre un clapet de non-retour ou un dispositif 6quivalent
capable d'empecher le retour des vapeurs ou des liquides et etre install6 h lavant du joint hy-
draulique sur pont prgvu au paragraphe 10.1. Il doit etre muni d'un dispositif de fermeture di-
rect. A titre de remplacernent du dispositif de fermeture direct, on peut installer A l'avant du
clapet de non-retour une soupape compl6mentaire munie d'un tel dispositif de fermeture en vue
d'isoler le joint hydraulique sur pont du collecteur de gaz inerte des citernes A cargaison.

10.9. A titre de protection compl6mentaire contre la fuite 6ventue~le d'hydrocarbures li-
quides ou gazeux provenant du collecteur sur pont, on doit pr6voir des moyens pour que la par-
tie de la conduite qui est situ6e entre le clapet de non-retour ou la soupape compl6mentaire
muni d'un dispositif de fermeture direct mentionn6 au paragraphe 10.8 et la soupape de r6gula-
tion mentionnge au paragraphe 9 soit mise A l'air libre en toute s6curit6 lorsque le clapet ou la
soupape complgmentaire est ferm6.

11.1. Le collecteur de gaz inerte peut comprendre deux derivations ou davantage A
l'avant des dispositifs de non-retour pr6vus au paragraphe 10.

11.2.1. Le(s) collecteur(s) de gaz inerte doit (doivent) etre muni(s) d'une derivation
aboutissant A chaque citerne h cargaison. Les d6rivations du gaz inerte doivent etre munies soit
de soupapes d'arret, soit de moyens de contr6le 6quivalents permettant d'isoler chaque citerne.
Lorsqu'on installe des soupapes d'arret, celles-ci doivent etre munies de dispositifs de ver-
rouillage qui doivent etre places sous le contrble d'un officier responsable A bord du navire.

11.2.2. A bord des transporteurs mixtes, le dispositif visant A isoler les citernes A rgsidus
contenant des hydrocarbures ou des r6sidus d'hydrocarbures des autres citernes doit etre r6alis
par des joints pleins qui demeurent constamment en place lorsque des cargaisons autres que des
hydrocarbures sont transport6es, sauf disposition pr6vue A cet effet dans la section pertinente
des directives sur les dispositifs b gaz inerte.

11.3. On doit pr6voir des moyens pour prot6ger les citernes A cargaison contre les effets
d'une surpression ou d'une depression causes par des variations thermiques lorsque les citernes
A cargaison sont isolges du ou des collecteurs de gaz inerte.

11.4. Les circuits de tuyautages doivent etre congus de mani~re A empacher, dans toutes
les conditions normales, 'accumulation de la cargaison ou de l'eau dans les canalisations.

11.5. Des dispositions appropries doivent etre prises pour permettre de relier le col-
lecteur de gaz inerte A un approvisionnement extgrieur de gaz inerte.

12. Les dispositions relatives au dggagement de toutes les vapeurs provenant des citernes
A cargaison au cours du chargement et du ballastage doivent satisfaire aux dispositions de la
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r~gle 59.1 et doivent comprendre soit un ou plusieurs mats de d~gagement, soit un certain nom-
bre de vannes de d6gagement & grande vitesse. Le(s) collecteur(s) de gaz inerte peut (peuvent)
tre utilis6(s) aux fins d'un tel d6gagement.

13. Les dispositifs de mise en atmosphere inerte, de balayage ou de d~gazage des citernes
vides, tels que prescrits au paragraphe 2, doivent tre jug6s satisfaisants par l'Administration et
doivent etre congus de mani~re que I'accumulation des vapeurs d'hydrocarbures dans les
poches form6es par la structure interne d'une citerne soit r6duite le plus possible et que :
1. Dans chaque citerne A cargaison, le tuyau de sortie du gaz, s'il y en a un, soit plac6 aussi

loin que possible de l'entr~e de gaz inerte/d'air et soit conforme aux dispositions de la
r~gle 59.1. L'entr6e de ces tuyaux de d6charge peut etre situ~e soit au niveau du pont, soit
A une distance ne d6passant pas un metre du fond de la citerne;

2. La section du tuyau de sortie du gaz mentionn6 au paragraphe 13.1 doit permettre de
maintenir une vitesse d'6jection d'au moins 20 metres par seconde, lorsque trois citernes
quelconques sont aliment6es simultan~ment en gaz inerte. L'orifice des tuyaux de sortie
ne doit pas se trouver A une hauteur de moins de deux metres au-dessus du niveau du
pont;

3. Chaque sortie de gaz mentionn~e au paragraphe 13.2 doit etre munie de dispositifs d'ob-
turation appropri~s.

4.1. Si on installe une liaison entre le(s) collecteur(s) de gaz inerte et le circuit de tuyautages de
la cargaison, on doit prendre des dispositions en vue d'assurer un isolement efficace com-
pte tenu de la difference importante de pression qui peut exister entre les circuits. Ces
dispositions doivent consister A installer deux soupapes d'arrft avec un dispositif permet-
tant de mettre A 'air libre en toute s~curit6 l'espace se trouvant entre les soupapes ou
[avec] un dispositif comprenant une manchette amovible de raccordement et des brides
d'obturation associ~es;

4.2. La soupape s~parant le collecteur de gaz inerte du collecteur de cargaison et qui est du
c6t6 du collecteur de cargaison doit tre une soupape de non-retour munie d'un moyen
de fermeture direct.

14.1. Un ou plusieurs appareils limiteurs de pression/d6pression doivent etre pr6vus sur
le collecteur de gaz inerte afin d'empcher que les citernes A cargaison ne soient soumises A :
1. Une pression sup6rieure A la pression d'essai de la citerne A cargaison, si la cargaison 6tait

charg6e au debit maximal pr6vu et que toutes les autres sorties demeurent ferm6es; ou
2. Une d6pression sup~rieure une colonne d'eau de 700 millim~tres, si la cargaison 6tait d6-

charg6e au d6bit maximal prdvu des pompes A cargaison et que la ou les soufflantes de gaz
inerte tombent en avarie.
14.2. L'emplacement et la conception des dispositifs mentionn6s au paragraphe 14.1 doi-

vent etre conformes aux dispositions de la r~gle 59.1.
15. On doit pr6voir des moyens pour indiquer de fagon continue la temp6rature et la

pression du gaz inerte au refoulement des soufflantes de gaz, lorsqu'elles fonctionnent.
16.1. Des appareils doivent tre installs pour indiquer de fagon continue et enregistrer

en permanence, lorsque du gaz inerte est fourni :
1. La pression dans le ou les collecteurs de gaz inerte A l'avant des dispositifs de non-retour re-

quis au paragraphe 10.1; et
2. La teneur en oxyg~ne du gaz inerte dans le ou les collecteurs de gaz inerte, au refoulement

[de la ou] des soufflantes.
16.2. Les dispositifs mentionn~s au paragraphe 16.1 doivent etre situ6s dans la salle de

commande de la cargaison, s'il en est pr6vu une. Dans le cas oil il n'est pas pr~vu de salle de
commande de la cargaison, ils doivent tre situ~s dans un endroit d'acc~s facile pour l'officier
responsable des operations de la cargaison.
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16.3. En outre, on doit installer des indicateurs :
1. Sur la passerelle de navigation, pour indiquer en permanence la pression mentionnde au

paragraphe 16.1.1 et la pression dans les citernes 6 rdsidus des transporteurs mixtes,
chaque fois que ces citernes sont isoles du collecteur de gaz inerte; et

2. Dans la salle de commande des machines ou dans les locaux de machines pour indiquer la
teneur en oxyg~ne mentionnde au paragraphe 16.1.2.
17. Des appareils portatifs permettant de mesurer la concentration en oxygine et en

vapeurs inflammables doivent etre prdvus. En outre, des dispositions approprides doivent etre
prises dans chaque citerne h cargaison de sorte que l'Ntat de I'atmosph4re de la citerne puisse
&re ddtermin6 A I'aide de ces instruments portatifs.

18. On doit pr~voir des moyens approprids pour 'talonnage du zero et de la pleine
6chelle des instruments fixes et portatifs de mesure de la concentration en gaz, qui sont men-
tionnds aux paragraphes 16 et 17.

19.1. On doit prdvoir des alarmes sonores et visuelles qui se ddclenchent dans les cas sui-
vants :
1. Faible pression de l'eau ou faible debit de reau vers le laveur de gaz mentionn6 au

paragraphe 6.1;
2. Niveau dlev6 de reau dans le laveur de gaz mentionn6 au paragraphe 6.1;
3. Temperature 6lev~e de gaz mentionnde au paragraphe 15;
4. Dfaillance de la ou des soufflantes de gaz inerte mentionndes au paragraphe 7;
5. Teneur en oxyg~ne supdrieure A 8 p.100 en volume, ainsi qu'il est mentionn6 au para-

graphe 16.1.2;
6. DWfaillance de l'alimentation en 6nergie du syst~me de commande automatique de la sou-

pape de regulation de gaz et des indicateurs mentionnds respectivement aux paragraphes 9
et 16.1;

7. Faible niveau d'eau dans le joint hydraulique mentionn6 au paragraphe 10.1;
8. Pression de gaz inf~rieure A une colonne d'eau de 100 millimtres ainsi qu'il est mentionn6

au paragraphe 16.1.1. Le dispositif d'alarme doit etre congu de telle mani~re que la pres-
sion dans les citernes h rdsidus A bord des transporteurs mixtes puisse etre contr61 e
constamment; et

9. Pression de gaz 6levde, ainsi qu'il est mentionn au paragraphe 16.1.1.
19.2. Dans le cas d'un dispositif h gdn~rateur(s) de gaz, il doit &re prdvu des alarmes

sonores et visuelles conformdment aux paragraphes 19.1.1, 19.1.3 et 19.1.5 A 19.1.9 et des
alarmes additionnelles pour indiquer :
1. Une alimentation en combustible liquide insuffisante;
2. Une ddfaillance de l'alimentation en 6nergie du gdn~rateur;
3. Une ddfaillance de ralimentation en 6nergie de la commande automatique du gdndrateur.

19.3. I1 doit etre prdvu un arret automatique des soufflantes de gaz et une fermeture de la
soupape de regulation du gaz lorsque des limites pr~ddtermindes en ce qui concerne les
paragraphes 19.1.1, 19.1.2 et 19.1.3 sont atteintes.

19.4. I1 doit etre prdvu une fermeture automatique de la soupape de regulation du gaz
dans le contexte du paragraphe 19.1.4.

19.5. En ce qui concerne le paragraphe 19.1.5, lorsque la teneur en oxyg~ne du gaz inerte
est supdrieure A 8 p. 100 en volume, des mesures imm~diates doivent etre prises pour amliorer
la qualit6 du gaz. Si la qualit6 du gaz n'est pas amdlior~e, toutes les operations lides aux citernes
A cargaison doivent etre suspendues afin d'dviter radmission d'air dans les citernes, et la
soupape d'isolation mentionnde au paragraphe 10.8 doit &re ferm~e.
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19.6. Les alarmes prescrites par les paragraphes 19.1.5, 19.1.6 et 19.1.8 doivent tre ins-
tall6es dans le compartiment des machines et dans la salle de commande de la cargaison, s'il en
est pr~vu une, mais, dans tous les cas, A un endroit obi elles peuvent etre imm6diatement pergues
par les membres responsables de '6quipage.

19.7. En ce qui concerne le paragraphe 19.1.7, l'Administration doit s'assurer de l'exis-
tence constante d'une r6serve suffisante d'eau et que les conditions permettant la formation
automatique du joint hydraulique lors de l'interruption du d6bit du gaz sont satisfaites.
L'alarme sonore et visuelle en cas de faible niveau d'eau dans le joint hydraulique doit fonction-
ner lorsque du gaz inerte n'est pas fourni.

19.8. Un syst~me d'alarme sonore ind~pendant de celui pr6vu au paragraphe 19.1.8 ou
I'arret automatique des pompes A cargaison doit atre pr6vu pour fonctionner lorsque des limites
pr6d6termin6es de faible pression dans le ou les collecteurs de gaz inerte sont atteintes.

20. Les navires-citernes construits avant le 1er septembre 1984 qui sont tenus d'avoir un dis-
positif A gaz inerte doivent satisfaire au moins aux prescriptions de la rfgle 62 du chapitre 11-2
de la Convention internationale de 1974 pour la sauvegarde de la vie humaine en mer*. En
outre, ils doivent satisfaire aux prescriptions de la pr~sente r~gle, sauf pour ce qui suit :
1. Les dispositifs A gaz inerte install6s A bord de ces navires-citernes avant le ler juin 1981 ne

sont pas tenus de satisfaire aux dispositions des paragraphes suivants : 3.2, 6.3, 7.4, 8, 9.2,
10.2, 10.7, 10.9, 11.3, 11.4, [12, 13.1,] 13.2, 13.4.2 [,14.2] et 19.8;

2. Les dispositifs A gaz inerte install~s A bord de ces navires-citernes le ler juin 1981 ou apr~s
cette date ne sont pas tenus de satisfaire aux dispositions des paragraphes suivants : 3.2,
6.3, 7.4 [, 12, 13.1, 13.2 et 14.2.]
21. On doit pr6voir k bord un ou plusieurs manuels d'instruction dtaill6es portant sur le

fonctionnement, la sdcurit6 et l'entretien du dispositif A gaz inerte ainsi que sur la prevention
des risques qu'il pr6sente pour la sant6 dans le cadre de son utilisation dans le syst~me des
citernes A cargaison**. Ces manuels doivent comprendre des directives sur les m~thodes A
suivre en cas de dMfaut ou de d~faillance du dispositif A gaz inerte.

R~gle 63. CHAmRES DE POMPES A CARGAISON

1. Chaque chambre de pompes A cargaison doit etre 6quip6e de l'un des dispositifs fixes
d'extinction de l'incendie ci-apris, actionn6 A partir d'un emplacement d'acc~s facile situ6 en
dehors de cette chambre. Les chambres des pompes h cargaison doivent etre dot6es d'un dis-
positif adapt6 aux locaux de machines de la cat6gorie A.

1.1. Un dispositif d'extinction par le gaz carbonique ou un dispositif d'extinction par hy-
drocarbure halogen6 satisfaisant aux dispositions de Ia r gle 5 et aux dispositions ci-apr~s :
1. Les alarmes vis6es A la rfgle 5.1.6 doivent pouvoir etre utilises en toute s6curit6 en pr6-

sence d'un m6lange inflammable constitu6 par les vapeurs de la cargaison et l'air:
2. Une notice doit 8tre affich6e aux commandes indiquant qu'en raison du risque possible

d'inflammation dfi A la production d'61ectricit6 statique, le dispositif ne doit etre utilis6 que
pour l'extinction de l'incendie et non pour la raise en atmosphere inerte.
1.2. Un dispositif d'extinction h mousse A haut foisonnement satisfaisant aux disposi-

tions de la r~gle 9, A condition que l'6mulseur prdvu puisse 6teindre les incendies des marchan-
dises transport6es.

1.3. Un dispositif fixe d'extinction par projection d'eau diffus6e sous pression satisfai-
sant aux dispositions de la r~gle 10.

2. Lorsque l'agent extincteur utilis6 dans le dispositif de la chambre des pompes A car-
gaison l'est 6galement dans les dispositifs desservant d'autres locaux, il n'est pas n6cessaire que

* Texte adopt6 par la Confirence internationale de 1974 sur la sauvegarde de la vie humaine en mer.
I1 convient de se reporter aux directives sur les dispositifs A gaz inerte qui ont 6t6 adopt~es par le Comit de la

s6curit6 maritime A sa quarante-deuxikme session, en mai 1980 (MSC/Circ.282).
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la quantit6 ou le debit d'agent extincteur soit sup~rieur au maximum prescrit pour le local le
plus grand.

CHAPITRE in. ENGINS DE SAUVETAGE, ETC.

Rbgle 1. APPLICATION

Remplacer le texte actuel de I'alinda iii, 2, du paragraphe c par le suivant

2) Des rfgles 11-2/28.1.5 et 11/28.1.6; et

RNgle 27. EMBARCATIONS DE SAUVETAGE, RADEAUX DE SAUVETAGE ET ENGINS FLOTTANTS

A 'alinda iii du paragaphe c, remplacer la rdfdrence aux o prescriptions du paragraphed de
la r~gle 1 du chapitre II-I> par une rdfdrence aux prescriptions de la r~gle 11-1/1.5

A 'alinda vii du paragraphe c, remplacer la rdfdrence aux o prescriptions du paragraphe d
de la rbgle I du chapitre 11-1 par une r~fdrence aux prescriptions de la r~gle 11-1/1.5

Rtgle 30. ECLAIRAGE DES PONTS, EMBARCATIONS DE SAUVETAGE, RADEAUX DE SAUVETAGE, ETC.

Au paragraphe a, remplacer la r6f6rence A la or~gle 25 du chapitre II-I >par une r6f6rence
h la r~gle 11-1/42

Rfgte 38. ECLAIRAGE DE SECOURS SUR LES NAVIRES DE CHARGE

Remplacer la r~f6rence A la o rfgle 26 du chapitre 1I- 1> par une r~f6rence A ia r~gle 11- 1/43

CHAPITRE iv. RADIOTIL8GRAPHIE ET RADIOTtLI-PHONIE

Ajouter la nouvelle r~gle suivante :

Rfgle 4-1. INSTALLATION RADIOTELIPHONIQUE A ONDES METRIQUES

a) Les navires A passagers, quelles que soient leurs dimensions, et les navires de charge
d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 300 tonneaux doivent tre pourvus d'une installation
radiot~l~phonique A ondes m6triques conforme aux dispositions de la rfgle 17.

b) Les dispositions de la rfgle 17 s'appliquent 6galement aux installations radiot616pho-
niques A ondes m~triques exig~es par un Gouvernement contractant h bord de tous les navires
auxquels le chapitre V s'applique, qui sont exploit6s dans une zone relevant de leur juridiction
et qui ne sont pas tenus d'avoir b leur bord une telle installation aux termes des dispositions du
paragraphe a.

Remplacer le texte actuel de la rfgle 7 par le suivant

Rfgle 7. SERVICE D'ICOUTE RADIOTELEPHONIQUE

a) Tout navire muni d'une station radiot616phonique conform6ment A la regle 4 doit,
pour des raisons de s6curit6, assurer, lorsqu'il est A la mer, une veille permanente sur la fr6-
quence radiot6lphonique de d6tresse au poste d'oii le navire est habituellement dirig6, au
moyen d'un r6cepteur de veille sur la fr~quence radiot616phonique de d~tresse, en utilisant un
haut-parleur, un haut-parleur filtr6 ou un auto-alarme radiot616phonique.

b) Tout navire vis6 au paragraphe a doit avoir A bord des op~rateurs radiot~l~phonistes
qualifi6s (qui peuvent etre le capitaine, un officier ou un membre de r'quipage), dont le nombre
est d6termin6 de la mani~re suivante :
i) Lorsque la jauge brute est dgale ou sup~rieure A 300 tonneaux mais inf6rieure A 500 ton-

neaux, au moins un op6rateur;
ii) Lorsque la jauge brute est 6gale ou sup6rieure h 500 tonneaux mais inf6rieure A 1 600 ton-

neaux, au moins deux op6rateurs. Si un tel navire a b son bord un op6rateur radiot6l6-
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phoniste dont les fonctions consistent A s'occuper exclusivement de la radiot~lphonie, un
second op~rateur n'est pas obligatoire.
c) Tout navire muni d'une station radiot~l~graphique conform~ment A la r~gle 3 ou A la

r~gle 4 doit assurer, lorsqu'il est A la mer, une veille permanente sur la fr~quence radio-
t~l~phonique de d~tresse, A un poste que d~terminera l'Administration, au moyen d'un rkcep-
teur de veille sur la fr~quence radiotldphonique de d~tresse, en utilisant un haut-parleur, un
haut-parleur filtr6 ou un auto-alarme radiot~l~phonique.

Remplacer le texte actuel de la r~gle 8 par le suivant

Rfgle 8. SERVICE D'COUTE RADIOTILtPHONIQUE SUR ONDES M-TRIQUES

Tout navire muni d'une installation radiot~lphonique A ondes m~triques conform~ment A
la r~gle 4-1 doit assurer, lorsqu'il est A la mer, une veille A l'coute permanente A la passerelle de
navigation :
i) Sur la fr~quence 156,8 MHz (canal 16), lorsque cela est possible; et/ou

ii) Pendant les p~riodes et sur les canaux que peut prescrire le Gouvernement contractant vis6
au paragraphe b de la r~gle 4-1.

Rfgle 10. INSTALLATIONS RADIOTELtGRAPHIQUES

Remplacer le texte actuel du paragaphe g par le suivant :
g-i) L'6metteur principal et l'metteur de reserve doivent, lorsqu'ils sont connect~s A

l'antenne principale, avoir une port~e normale minimale telle qu'elle est sp~cifi~e ci-dessous,
c'est-k-dire qu'ils doivent pouvoir transmettre des signaux clairement perceptibles de navire A
navire aux distances sp~cifi~es*, de jour et dans des conditions et circonstances normales. (Des

* En I'absence d'une mesure directe de l'intensit6 de champ, les donn~es suivantes peuvent servir de guide pour deter-
miner approximativement la port& normale : I

A. Pour les antennes de type autre qu'autoport6:

Porte normale en milles marins Mtres-ampres
I
)

200 128
175 102
150 76
125 58
100 45
75 34

1) Produit de la distance entre la partie la plus 6lev~e de l'antenne et la ligne de charge maxi-
male, exprime en mbtres, par le courant de l'antenne exprim6 en amperes.

Les valeurs donnes dans la deuxiime colonne de la table correspondent A une valeur
moyenne du rapport : hauteur effective de l'antenne = 0,47

hauteur maximale de l'antenne
Ce rapport varie avec les conditions locales de l'antenne et peut tre compris entre 0,3 et 0,7

environ.
B. Pour les antennes autoportes d'6mission:

Pon&e normale en milles marins Metres-ampies
2

)

200 305
175 215
150 150
125 110
100 85
75 55

2) Produit de la distance entre la partie la plus 6lev~e de l'antenne et la ligne de charge maxi-
male, exprim&e en metres, par le courant A la base de la partie rayonnante de l'antenne, exprim6
en ampores. Les valeurs indiquces dans la deuxi~me colonne sont fondees sur les courbes de pro-
pagation figurant dans l'avis 368-2 du CCIR et 6galement sur la m~thode, les rsultants exp~ri-
mentaux et les calculs pr~sent(s dans le rapport 502-1 du CCIR et dans son voeu 43-1. Le nombre
ncessaire de mitres-ampres varie sensiblement en fonction des conditions locales de l'antenne.

Vol. 1371, A-18961



1984 United Nations - Treaty Series 9 Nations Unies - Recueil des Trait~s 149

signaux clairement perceptibles doivent normalement pouvoir tre requs si la valeur efficace de
l'intensitt de champ au r6cepteur est au moins de 50 microvolts par m~tre.)

Porlue normale minimale en milles matins

Emetneur principal Emetteur de r'serve

Tous les navires A passagers, et navires de
charge d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure

1 600 tonneaux 150 100
Navires de charge d'une jauge brute infdrieure

A 1 600 tonneaux 100 75

g-2) L'installation radiot~l~graphique doit comprendre des moyens d'6mission et de r6-
ception en radiot6phonie sur la fr6quence radiot6lphonique de d~tresse. Cette prescription
peut tre observ~e en incorporant ces moyens soit dans l'installation principale, soit dans
l'installation de r6serve, ou dans tout autre materiel installd. La puissance de l'metteur et la
sensibilit6 du r6cepteur de la partie radiot616phonique de l'installation doivent satisfaire aux
dispositions de l'alin6a c, i, et du paragraphef respectivement de la rfgle 16 si cette partie de
l'installation est mise en place apr~s le Ier septembre 1986. Dans le cas d'installations mises en
place avant cette date, la puissance de l'dmetteur et la sensibilit6 du r6cepteur doivent tre
conformes aux decisions de l'Administration. L'emplacement des moyens de radiot6lphonie
exig6s aux termes de la pr~sente r~gle et les autres conditions auxquelles ces moyens sont soumis
doivent etre conformes aux decisions de 'Administration, sauf lorsqu'ils font partie de l'instal-
lation principale ou de l'installation de r6serve de radiot6l graphie.

Remplacer le texte actuel de I'alin6a iv du paragraphe h par le suivant:
h) iv) 1) L'6metteur radiot616phonique prescrit L l'alin6a g-2 doit etre muni d'un

dispositif destin6 h produire automatiquement le signal d'alarme radiot6lphonique; ce dis-
positif doit etre conqu de mani~re h pr~venir tout d6clenchement accidentel et etre conforme
aux dispositions du paragraphe e de la rfgle 16. Ce dispositif doit pouvoir etre dtbranch A tout
moment pour permettre la transmission imm6diate d'un message de d6tresse. Dans le cas d'ins-
tallations mises en place avant le 1er septembre 1986, la mise en place de dispositifs destin6s A
produire automatiquement le signal d'alarme radiot6l phonique doit tre conforme aux d6ci-
sions de 'Administration.

2) Des dispositions doivent etre prises pour v6rifier p6riodiquement, sur des fr6quences
autres que la fr6quence radiot~l~phonique de d6tresse et A l'aide d'une antenne artificielle ap-
propri6e, le bon fonctionnement du dispositif destin6 A produire automatiquement le signal
d'alarme radiot6l6phonique. Une exception est faite en ce qui concerne le mat6riel radiot6l6-
phonique de secours pouvant fonctionner seulement sur la fr6quence de d~tresse radiot~l~pho-
nique. Dans ce cas, une antenne artificielle approprite doit etre utilis6e.

NOTE. Toutes les mesures raisonnables doivent etre prises pour maintenir ces appareils
en bon &tat de fonctionnement. Toutefois, un d~faut de fonctionnement de l'6metteur radio-
td16phonique exigd en vertu de la pr6sente rfgle ne doit pas tre consider6 comme rendant le
navire inapte A prendre la mer ou comme un motif suffisant pour retarder son d6part d'un port
oii les r6parations ne peuvent tre effectu6es ais~ment.

Supprimer l'alin6a ii du paragraphe 1.
Remplacer le texte actuel de l'alin~a iv du paragraphe m par le suivant

m) iv) L'installation h ondes m6triques conform6ment aux dispositions du paragraphe c de
la rbgle 17.
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RLgle 16. INSTALLATIONS RADIOTELEPHONIQUES

Modifier le texte actuel du paragraphe b en supprimant les mentions A3H, A3A et A3J.
Remplacer le texte actuel du paragraphe c par le suivant :
c) i) A bord des navires de charge d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 300 tonneaux

mais inf~rieure A 1 600 tonneaux, l'6metteur doit avoir une port6e normale d'au moins
150 milles, c'est-k-dire pouvoir 6mettre t cette distance des signaux clairement perceptibles de
navire A navire, de jour, dans des conditions et des circonstances normales*. (Des signaux
clairement perceptibles sont normalement regus si la valeur efficace de l'intensit6 de champ pro-
duite au r~cepteur par l'onde porteuse non module est au moins de 25 microvolts par metre
pour les 6missions A porteuse complete & double bande lat~rale et A bande lat~rale unique.)

ii) Dans le cas des installations existantes utilisant les 6missions A double bande lat~rale A
bord des navires de charge d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 300 tonneaux, mais in-
f~rieure A 500 tonneaux, l'metteur doit avoir une port~e normale d'au moins 75 milles.

Remplacer le texte actuel de l'alin~a iv du paragraphe j par le suivant :
J) iv) L'installation A ondes mtriques, conform~ment aux dispositions du paragraphe c de

la r~gle 17.
Remplacer le texte actuel de la r~gle 17 par le suivant

R~gle 17. INSTALLATION RADIOTtLtPHONIQUE A ONDES MtTRIQUES

a) L'installation radiot~l~phonique A ondes m~triques doit tre situe dans la partie
sup~rieure du navire, r~pondre aux dispositions de la pr~sente r~gle et consister en un 6metteur,
un r~cepteur, une source d'6nergie suffisante pour les faire fonctionner A leur puissance
nominale et une antenne permettant de rayonner et de recevoir les signaux de faron efficace sur
les fr~quences de fonctionnement.

b) A bord des navires & passagers, quelles que soient leurs dimensions, et A bord des
navires de charge d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 500 tonneaux, l'installation radio-
tl~phonique A ondes m~triques doit pouvoir atre aliment~e par une source d'6nergie situ~e
dans la partie supdrieure du navire et ayant une capacit: suffisante pour fonctionner pendant
6 heures au moins.

c) L'Administration peut autoriser l'utilisation de la source d'6nergie de reserve de
l'installation radiot~l~graphique ou celle de l'installation radiot~l~phonique mentionnes au
paragraphe m de la rfgle 10 et au paragraphej de la rfgle 16 respectivement pour alimenter l'ins-
tallation radiot~lphonique A ondes m~triques. Dans ce cas, la source d'6nergie de reserve doit
avoir une capacit6 suffisante pour faire fonctionner simultan~ment l'installation radiotl&
phonique ondes m~triques et :
i) L'6metteur et le r~cepteur radiot lMgraphiques de reserve pendant 6 heures au moins, A

moins qu'un dispositif de commutation ne soit pr~vu, de fagon A assurer un fonctionne-
ment en alternance seulement; ou

ii) L'6metteur et le r~cepteur radiotelephoniques pendant 6 heures au moins, A moins qu'un
dispositif de commutation ne soit pr~vu, de fagon assurer un fonctionnement en alter-
nance seulement.
d) L'installation radiot~l~phonique A ondes m~triques doit satisfaire conditions d~finies

dans les R~glements des radiocommunications' pour le materiel utlis6 dans le service mobile
maritime radiot~l~phonique A ondes mtriques; elle doit pouvoir fonctionner sur les voies sp&

* A difaut de mesures d'intensitd de champ, on peut admettre que cette port~e est obtenue avec une puissance de
15 watts dans l'antenne (onde porteuse non module) avec un rendement de l'antenne de 27 p. 100 pour les 6missions h dou-
ble bande latirale ou une puissance de crete de 60 watts pour les imissions A porteuse complete A bande lat~rale unique
lorsque le taux de modulation par une oscillation sinusoidale unique est de 100 p.100.

I Union internationale des tlcommunications, Riglement des radiocommunications, Genve, 1959.
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cifies dans lesdits rfglements, dans les conditions que peut prescrire le Gouvernement contrac-
tant vis6 au paragraphe b de la r~gle 4-1.

e) Le Gouvernement contractant vis6 au paragraphe b de la r~gle 4-1 ne doit pas
prescrire que la puissance de l'onde porteuse de l'metteur soit sup~rieure A 10 watts. L'antenne
doit autant que possible tre placge de mani~re A atre totalement dggag~e dans toutes les direc-
tions*.

J) La commande des voies requises pour la s~curit6 de la navigation doit etre immediate-
ment accessible sur la passerelle de navigation prbs du poste d'ou le navire est habituellement
gouvern6. Au besoin, il convient de mgnager 6galement la possibilit6 d'utiliser la liaison
radiotglgphonique depuis les ailes de la passerelle.

Rgle 19. REGISTRES DE BORD RADIOtLECTRIQUES

Ajouter le paragaphe suivant au texte actuel, le paragraphe c actuel 6tant renum~rot: pour
devenir le paragraphed :

c) A bord de tout navire muni d'une installation radiot~l~phonique a ondes m~triques
conform~ment 4 la r~gle 4.1 :
i) Les mentions privues par les R6glements des radiocommunications doivent atre port6es

sur le registre de bord radio6lectrique conform6ment aux prescriptions de l'Administra-
tion;

ii) Un r6sum6 de toutes les communications relatives au trafic de d6tresse, d'urgence et de s6-
curit6 doit tre port6 dans le journal de bord du navire.

CHAPITRE V. S] CURITI DE LA NAVIGATION
Remplacer le texte actuel de la r~gle 12 par le suivant :

Rgle 12. MATIRIEL DE NAVIGATION DE BORD

a) Aux fins de la pr6sente rfgle, le terme oconstruit>>appliqu6 h un navire d~signe le stade
de la construction auquel :

i) La quille est posse; ou
ii) Une construction identifiable h un navire particulier commence; et
iii) Le montage du navire consid6r6 a commenc6, employant au moins 50 tonnes ou 1 p.100

de la masse estim~e de tous les mat~riaux de structure, si cette derni~re valeur est in-
f~rieure.
b) i) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 150 tonneaux doivent etre

pourvus :

1) D'un compas magn6tique 6talon, sauf dans les cas pr6vus h l'alin6a iv;

2) D'un compas de route magn~tique, A moins que les renseignements sur le cap donn6s par le
compas etalon prdvu A 'alinda 1 ne soient fournis au poste principal de commande, sous
une forme clairement lisible par le timonier;

3) De moyens appropri~s de communication entre l'emplacement du compas 6talon et le
poste habituel de contrble de la navigation qui soient jug6s satisfaisants par 'Administra-
tion; et

4) De moyens permettant de prendre des rel~vements sur un arc de l'horizon qui se rapproche
le plus possible de 360 degr6s.
ii) Chaque compas magn~tique vis6 A l'alin6a i doit etre convenablement compens6 et le

tableau ou la courbe des d6viations rdsiduelles doit se trouver A bord A tout moment.

* A titre indicatif, on suppose que chaque navire est pourvu d'une antenne de gain unit6, A polarisation verticale, ins-

tall~e A une hauteur nominale de 9,15 mttres au-dessus de 'eau, d'un 6metteur ayant une puissance de sortie de 10 watts et
d'un r6cepteur ayant une sensibilitd de 2 microvolts aux bornes d'entr e pour un rapport signal/bruit de 20 dcibels.
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iii) I1 doit exister A bord un compas magn~tique de rechange qui puisse atre utilis6 A la
place du compas 6talon, moins que le navire ne soit pourvu d'un compas de route tel que celui
mentionn6 k l'alin6a i, 2, ou d'un gyrocompas.

iv) Si elle estime qu'il n'est ni raisonnable ni n6cessaire d'exiger la pr6sence A bord d'un
compas magn&ique 6talon et si la nature du voyage, la proximit6 du navire de la terre ou le type
du navire ne justifient pas l'utilisation d'un compas 6talon, l'Administration peut exempter de
cette obligation des navires ou des cat6gories de navires dtermin6s, A condition qu'ils aient
tous A leur bord un compas de route satisfaisant.

c) Les navires d'une jauge brute inf&ieure A 150 tonneaux doivent, dans la mesure oil
'Administration le juge raisonnable et possible en pratique, tre pourvus d'un compas de route

et de moyens permettant de prendre des rel~vements.
d) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 500 tonneaux construits le ler sep-

tembre 1984 ou apr~s cette date doivent atre pourvus d'un gyrocompas qui satisfasse aux pres-
criptions suivantes :
i) Le gyrocompas principal ou un r6p6titeur de gyrocompas doit etre clairement lisible par le

timonier au poste principal de commande;
ii) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 1 600 tonneaux doivent etre pourvus

d'un ou de plusieurs r~p~titeurs de gyrocompas convenablement places pour permettre de
prendre des rel~vements sur un arc de l'horizon qui se rapproche le plus possible de 360 de-
gr6s.
e) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 1 600 tonneaux construits avant

le I er septembre 1984 qui effectuent des voyages internationaux doivent etre pourvus d'un
gyrocompas qui satisfasse aux prescriptions du paragraphe d.

f) A bord des navires pourvus de postes de commande de secours de 'appareil A
gouverner, des moyens doivent tre pr6vus pour que des renseignements sur le cap soient four-
nis A ces postes.

g) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 500 tonneaux construits
le I er septembre 1984 ou apr~s cette date et les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure
bi1 600 tonneaux construits avant le ler septembre 1984 doivent tre pourvus d'une installation
radar.

h) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup~rieure A 10 000 tonneaux doivent etre pour-
vus de deux installations radar capables de fonctionner ind6pendammnent* rune de l'autre.

i) Des installations de pointage des renseignements radar doivent Etre pr~vues sur la
passerelle de navigation des navires qui, conform~ment aux prescriptions des paragraphes g
ou h, doivent 8tre pourvus d'une installation radar. A bord des navires d'une jauge brute 6gale
ou sup6rieure A 1 600 tonneaux construits le I er septembre 1984 ou apr~s cette date, les installa-
tions de pointage doivent &re au moins aussi efficaces qu'un appareil de pointage A r6flecteur.

J) i) Une aide de pointage radar automatique doit atre installke sur :
1) Les navires d'une jauge brute 6gale ou suprieure A 10 000 tonneaux construits le 1 er sep-

tembre 1984 ou apr~s cette date;
2) Les navires-citernes construits avant le 1er septembre 1984 dans les d6lais ci-apr~s

aa) Avant le 1 er janvier 1985 pour les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A
40 000 tonneaux;

bb) Avant le 1er janvier 1986 pour les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A
10 000 tonneaux mais inf6rieure A 40 000 tonneaux;

II convient de se reporter A la section 4 de la recommandation sur les normes de fonctionnement du materiel radar,
qui a &6 adoptde par l'Organisation [rdsolution A.477(XII)'].

I Organisation maritime internationale, Rdsolutions et autres decisions, Assemble, douzikme session,
9-20 novembre 1981, p. 165.
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3). Les navires, autres que les navires-citernes construits avant le 1er septembre 1984 dans les
d6lais ci-apr~s :
aa) Avant le 1er septembre 1986 pour les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure &

40 000 tonneaux;
bb) Avant le Ier septembre 1987 pour les navires d'une jauge brute dgale ou sup6rieure A

20 000 tonneaux mais inf~rieure A 40 000 tonneaux;
cc) Avant le 1er septembre 1988 pour les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A

15 000 tonneaux mais inf~rieure A 20 000 tonneaux.
ii) Les aides de pointage radar automatiques installes avant le Ier septembre 1984 qui ne

r6pondent pas enti~rement aux normes de fonctionnement adoptdes par 'Organisation peuvent
etre maintenues en service jusqu'au ler janvier 1991, A la discr6tion de 'Administration.

iii) L'Administration peut exempter un navire de prescriptions 6nonc6es dans le pr6sent
paragraphe au cas oii elle estime que le port d'un tel materiel n'est ni raisonnable ni n6cessaire,
ou si le navire doit etre d~finitivement retir6 du service dans un dM1ai de deux ann6es apr~s la
date appropri~e de mise en oeuvre des prescriptions.

k) Lorsqu'ils effectuent des voyages internationaux, les navires d'une jauge brute 6gale
ou sup~rieure a 1 600 tonneaux construits avant le 25 mai 1980 et les navires d'une jauge brute
6gale ou sup~rieure A 500 tonneaux construits le 25 mai 1980 ou apr~s cette date doivent 8tre
pourvus d'un sondeur A 6cho.

/) Lorsqu'ils effectuent des voyages internationaux, les navires d'une jauge brute 6gale ou
sup~rieure A 500 tonneaux construits le 1er septembre 1984 ou apr~s cette date doivent tre
pourvus d'un indicateur de vitesse et de distance. Les navires qui doivent, en application des
dispositions du paragraphej, etre 6quip6s d'aides de pointage radar automatiques, doivent etre
pourvus d'un indicateur de vitesse et de distance sur l'eau.

m) Les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure A 1 600 tonneaux construits avant
le Ier septembre 1984 et les navires d'une jauge brute 6gale ou sup6rieure a 500 tonneaux
construits le I er septembre 1984 ou apr~s cette date doivent etre 6quip~s de dispositifs indiquant
l'angle du gouvernail, la vitesse de rotation de chaque h61ice ainsi que, si le navire est muni
d'hdlices A pales orientables ou de propulseurs lat~raux, le pas et le mode de fonctionnement de
ces hlices. Tous ces indicateurs doivent atre lisibles depuis le poste de contrble.

n) Les navires d'une jauge brute 6gale ou supdrieure A 100 000 tonneaux construits
le ler septembre 1984 ou apr~s cette date doivent etre pourvus d'un indicateur de taux de gira-
tion.

o) Sous r6serve des dispositions des rfgles 1/7, b, ii, 1/8 et 1/9, bien que toutes les me-
sures raisonnables doivent etre prises pour maintenir en bon 6tat de fonctionnement les appa-
reils mentionn~s aux paragraphes d A n, un d~faut de fonctionnement des appareils ne doit pas
tre consid~r& comme rendant le navire inapte A prendre la mer ou comme un motif suffisant

pour retarder son d6part d'un port oii les r6parations ne peuvent etre effectu6es.
p) Lorsqu'ils effectuent des voyages internationaux, les navires d'une jauge brute 6gale

ou sup~rieure A 1 600 tonneaux doivent atre pourvus d'un radiogoniom~tre satisfaisant aux dis-
positions du paragraphe a de la r~gle 12 du chapitre IV. L'Administration peut exempter les
navires de moins de 5 000 tonneaux de jauge brute de cette obligation dans les zones oil elle ne
la juge ni raisonnable ni n6cessaire, en tenant dflment compte du fait que le radiogoniom~tre
constitue une aide pr6cieuse, tant comme instrument de navigation que comme moyen de d&
terminer la position de navires, d'a~ronefs ou d'embarcations et de radeaux de sauvetage:

q) Lorsqu'ils effectuent des voyages internationaux, les navires d'une jauge brute 6gale ou
sup~rieure 1 600 tonneaux construits le 25 mai 1980 ou apr~s cette date doivent tre munis d'un
materiel radiolectrique qui permette le radioralliement sur la fr~quence radiotl~phonique
de d6tresse et qui soit conforme aux dispositions pertinentes du paragraphe b de la r~gle 12 du
chapitre IV.
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r) Tout materiel install conform~ment A la pr~sente r~gle doit atre d'un type approuv6
par l'Administration. Le mat6riel install A bord d'un navire le Ier septembre 1984 ou aprbs
cette date doit 8tre conforme A des normes de fonctionnement appropri6es 6quivalant au moins

celles adopt6es par I'Organisation. L'Administration peut decider que le mat6riel n'a pas A
tre pleinement conforme aux normes de fonctionnement le concernant s'il a 6 instal avant

radoption de ces normes, compte dfment tenu des crit~res recommand6s que l'Organisation
pourrait adopter en rapport avec lesdites normes.

s) Lorsqu'elle est conque pour constituer un ensemble remorqueur-chaland sp6cialis6 et
int~gr6, une unit6 composite reli6e par un lien rigide et form6e par un navire pousseur et un
navire pouss6 doit 8tre consid6r6e comme un seul navire aux fins de la pr6sente r~gle.

t) Si 'application des dispositions de la pr6sente rfgle exige que des transformations de
structure soient apport6es aux navires construits avant le 1er septembre 1984, 'Administration
peut autoriser un prolongement du dM1ai pr6vu pour l'installation du materiel exig6 jusqu'au
Ier septembre 1989 au plus tard, en tenant compte de la premiere mise en cale s~che pr6vue pour
le navire consid~r6 aux termes des pr~sentes r~gles.

u) Sous reserve des autres dispositions de la pr6sente r~gle, 'Administration peut ac-
corder A titre individuel & certains navires des exemptions de caract~re partiel ou conditionnel
lorsque le navire consid6r6 effectue un voyage au cours duquel la distance maximale A laquelle il
s'61oigne de la cbte, la longueur et la nature du voyage, l'absence des risques habituels de la na-
vigation et autres conditions affectant la s6curit6 sont telles que 'application int6grale des dis-
positions de la pr6sente r~gle n'est ni raisonnable ni n6cessaire. Pour d6cider si elle accordera ou
non des exemptions A un navire particulier, l'Administration doit consid6rer les incidences que
cette exemption peut avoir sur la s6curit6 de tous les autres navires.

Rigle 16. SIGNAUX DE SAUVETAGE

Remplacer le texte actuel du paragraphe d par le suivant :
d) Signaux utilis~s par un a~ronef qui effectue des operations de recherche et de sauve-

tage pour diriger des navires vers un a~ronef, un navire ou une personne en d6tresse :
i) Les manoeuvres suivantes, ex6cut6es les unes apr~s les autres par un a6ronef, signifient que

cet a6ronef voudrait diriger un navire vers un a~ronef ou un navire en d6tresse:
1) Tourner autour du navire au moins une fois;
2) Couper la trajectoire du navire, en avant de celui-ci, & basse altitude:

- En balangant les ailes, ou
- En ouvrant et fermant alternativement les gaz, ou
- En changeant le pas de l'hlice;
(A cause du niveau de bruit 6lev6 4 bord des navires, les signaux sonores peuvent etre
moins efficaces que le signal visuel et ils sont consid~r~s comme des moyens suppl&
mentaires pour attirer r'attention.)

3) Mettre le cap dans la direction que doit suivre le navire.
La r6p~tition de ces manoeuvres a la m~me signification.

ii) La manoeuvre suivante, ex~cut6e par un a~ronef, signifie que l'assistance du navire auquel
le signal 6tait destin6 n'est plus n~cessaire :
- Couper le sillage du navire, derriere celui-ci, A basse altitude

- En balan~ant les ailes, ou
- En ouvrant et fermant alternativement les gaz, ou
- En changeant le pas de l'hMlice;
(A cause du niveau de bruit dlevd A bord des navires, les signaux sonores peuvent tre
moins efficaces que le signal visuel et ils sont consid~r~s comme des moyens suppl~men-
taires pour attirer l'attention).
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NOTE. Le cas 6chdant, l'Organisation notifiera, & l'avance, toute modification qui serait
apportde A ces signaux.

Rfgle 18. STATIONS RADIOTELEPHONIQUES A ONDES METRIQUES

Supprimer le texte actuel de cette r~gle (voir le paragraphe b de la r~gle 4-1 du chapitre IV).

RLgle 19. UTILISATION DU PILOTE AUTOMATIQUE

Ajouter le paragraphe ci-apr~s au texte actuel :
d) La commande manuelle du gouvernail doit 8tre essayde apr~s toute utilisation pro-

longde du pilote automatique et avant d'entrer dans les zones oil la navigation exige une atten-
tion particulifre.

Ajouter les r~gles suivantes A ce chapitre

RL gle 19-1. FONCTIONNEMENT DE L'APPAREIL A GOUVERNER

Dans les zones ofu la navigation exige une attention particuli&e, les navires doivent avoir,
pour leur appareil A gouverner, plusieurs groupes moteurs en marche lorsque ceux-ci peuvent
fonctionner simultandment.

Rigle 19-2. APPAREIL A GOUVERNER - ESSAIS ET EXERCICES

a) Dans les 12 heures qui pr&dent le depart, I'appareil A gouverner du navire doit etre
vdrifi6 et essay6 par l'6quipage. La procedure d'essai doit comprendre, selon les cas, le controle
du fonctionnement :

i) De l'appareil A gouverner principal;
ii) De l'appareil A gouverner auxiliaire;

iii) Des syst~mes de commande A distance de l'appareil A gouverner;
iv) Des postes de conduite situds sur la passerelle de navigation;
v) De l'alimentation en 6nergie de secours;

vi) Des indicateurs d'angle de barre par rapport A la position r6elle du gouvernail;
vii) Des alarmes de ddfaut [de l'alimentation en 6nergie] du dispositif de commande A

distance de I'appareil A gouverner;
viii) Des alarmes de ddfaut des groupes moteurs de l'appareil A gouverner; et

ix) Des dispositifs automatiques d'isolement et autre matdriel automatique.
b) Les verifications et essais doivent comprendre :

i) Le ddplacement integral du gouvernail correspondant aux performances requises de I'ap-
pareil A gouverner;

ii) Une inspection visuelle de I'appareil A gouverner et de ses liaisons assocides; et

iii) Le bon fonctionnement du moyen de communication entre la passerelle de navigation et
le local de I'appareil A gouverner.

c) i) Des instructions simples d'utilisation accompagndes d'un diagramme ddcrivant les
operations de permutation pour les dispositifs de commande A distance de l'appareil A
gouverner et [les] groupes moteurs de l'appareil A gouverner doivent etre affichdes en per-
manence sur la passerelle de navigation et dans le local de I'appareil A gouverner.

ii) Tous les officiers du navire charges de l'exploitation ou de 'entretien de l'appareil A
gouverner doivent connatre le fonctionnement des syst~mes d'appareils gouverner installds A
bord du navire et les procedures h suivre pour passer d'un syst~me A un autre.

d) En plus des verifications et essais habituels prescrits aux paragraphes a et b, des exer-
cices portant sur les manceuvres A effectuer pour diriger le navire en cas d'urgence doivent avoir
lieu au moins tous les trois mois, afin de s'entraner A ces manceuvres. Ces exercices doivent
porter notamment sur la commande directe depuis le local de l'appareil A gouverner, les proc-
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dures de communication avec la passerelle de navigation et, le cas 6ch~ant, la mise en marche
des sources d'6nergie de r6serve.

e) L'Administration peut renoncer A exiger que soient faits les v6rifications et les essais
prescrits aux paragraphes a et b dans le cas des navires qui assurent r6gulirement des voyages
de courte dur6e. Ces navires doivent cependant proc6der aux verifications et aux essais au
moins une fois par semaine.

J) Les dates auxquelles ont lieu les verifications et les essais prescrits aux paragraphes a
et b et les dates et les d~tails des exercices portant sur les manoeuvres h effectuer en cas d'urgence
auxquels il est proc6d6 conform~ment au paragraphe d doivent Wtre consign6s dans le journal
de bord selon les prescriptions de 'Administration.

CHAPITRE vi. TRANSPORT DE GRAINS

PARTIE A. DISPOSITIONS GNERALES

Remplacer le texte actuel de la r~gle 1 par le suivant :

RLgle 1. APPLICATION

Sauf disposition expresse contraire, le pr6sent chapitre s'applique au transport de grains
effectu6 par tous les navires soumis aux pr6sentes r~gles et par les navires de charge d'une jauge
brute inf~rieure A 500 tonneaux.

PARTIE B. CALCUL DES MOMENTS HYPOTHETIQUES D'INCLINAISON

Section V. Autres arrangements possibles en matire de chargements des navires existants

A. Gn6ralitds
Modifier ainsi le deuxi~me paragraphe:
Aux fins de la pr~sente partie, l'expression onavire existant>> d6signe un navire dont la

quille est pos6e avant le 25 mai 1980.

B. Arrimage de navires particulibrement adapts
Remplacer le texte actuel de 'alin6a ii, 2, du paragraphe a par le suivant:
2) Dans les cales ou compartiments partiellement remplis, le grain se tasse et sa surface

libre ripe comme il est d6crit h I'ain6a ii, 1, ou de tel angle plus grand jug6 n6cessaire
par l'Administration ou un Gouvernement contractant agissant au nor de cette Ad-
ministration, et que les surfaces du grain arrim6es de la mani&e indiqu6e ci-apr~s
ripent d'un angle de 8 degr6s par rapport aux surfaces niveldes initiales : le grain est
nivel et recouvert par du grain en sacs ou toute autre marchandise appropri6e arri-
m6e bien serr6 sur une hauteur d'au moins 1,22 metre au-dessus du grain en vrac dans
la partie divis6e par la cloison longitudinale ou le bardis et sur au moins 1,52 mtre
dans les parties non ainsi divis6es, le grain en sacs ou les autres marchandises appro-
pri6es 6tant support6s par une plate-forme convenable pos6e sur toute la surface du
grain en vrac; une telle plate-forme est constitu6e soit par des supports espac6s d'au
plus 1,22 mItre et des planches de 25 millimtres d'6paisseur plac6es A moins de
0,10 metre les unes des autres, soit par de solides pr6larts se chevauchant suffi-
samment. Aux fins du pr6sent paragraphe, les bardis, si le navire en est pourvu, sont
consid~r&s comme limitant le ripage transversal de la surface du grain.

Textes authentiques des Amendements : chinois, anglais, franpais, russe et espagnoL
La ddclaration certifide a 6t enregistrge par 1'Organisation maritime internationale

le 2 octobre 1984.
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AMENDEMENTS au Protocole de 1978' relatif A la Convention internationale de 1974 pour la
sauvegarde de la vie humaine en mer2

Les amendements ont W adopt~s le 20 novembre 1981 par la r~solution MSC.2(XLV) du
Comit6 pour la scurit6 maritime de l'Organisation maritime internationale, conform6ment A
l'alin6a iv du paragraphe b de i'article VIII de la Convention et au paragraphe I de I'article II du
Protocole.

Ils sont entr6s en vigueur le Ier septembre 1984, soit six mois apr~s la date A laquelle ils ont
W considr6s comme accept~s (ler mars 1984, date fix6e par le Comit6 pour la s~curit6 mari-
time), aucune objection d'un Gouvernement contractant n'ayant 06 notifite au Secr~taire g6-
n~ral de i'Organisation maritime internationale avant cette date, conform~ment A I'article VIII
de ladite Convention.

AMENDEMENTS AU PROTOCOLE DE 1978 RELATIF LA CONVENTION

INTERNATIONALE DE 1974 POUR LA SAUVEGARDE DE LA VIE HUMAINE EN MER

RLgle 29 du chapitre H1-1. APPAREIL A GOUVERNER
Remplacer la quatri~me phrase de l'alin~a d, i, 1, par ce qui suit :
Chaque syst~me de commande A distance de l'appareil h gouverner, s'il est 61ectrique, doit

tre desservi par son propre circuit aliment6 par le circuit force de l'appareil A gouverner ou di-
rectement par des barres du tableau de distribution alimentant ce circuit force en un endroit du
tableau adjacent b l'alimentation du circuit force de I'appareil A gouverner.

Remplacer le texte actuel de l'alin6a d, i, 3, par ce qui suit :
Des moyens doivent tre pr6vus dans le local de l'appareil A gouverner pour d~coupler

tout systbme de commande actionn6 depuis la passerelle de navigation de 'appareil 2 gou-
verner auquel il est reli6;.

Textes authentiques des Amendements: chinois, anglais, franfais, russe et espagnol.
La ddclaration certifie a 6te enregistrde par I'Organisation maritime internationale le

2 octobre 1984..

1 Nations Unies, Recueil des Traitds, vol. 1226, p. 255.
2 Ibid., vol. 1185, p. 3, et annexe A des volumes 1198, 1208, 1226, 1266, 1286, 1300, 1323, 1331 et 1355.

Vol. 1371. A-18961



158 United Nations - Treaty Series o Nations Unies - Recueil des Traites 1984

[RuSSIAN TEXT - TEXTE RUSSE]

No. 18961. ME)KZIYHAPOUHA1 KOHBEHI4A FIO OXPAHE HEJIOBEqECKOf4
)K143HH4 HA MOPE 1974 r.

IoPABKH K MECAYHAPOAHOl KOHBEHLtHH no OXPAHE
4EJIOBE4ECKOI )ICI43HH HA MOPE 1974 rOaA

COAEP)KAHHE

rnaBa II-1. KOHCTpYKIHq - jiCeHHe Ha OTceKH H OCTOflqHBOCTb, MexaHHqeCKHe H 3ne](TpHqecKHe
YCTaHOBKH (3aMeHa)

qaCTb A. O6I=ie nojio)KeHH

1. FIpHMeHeHHe

2. OnpeteneHHA

3. OnpeaeneHnJ, oTHocmHecA K MaCTAM C, a H E

qacTb B. aeneHHe Ha OTceKH H OCTOMIHBOCTb

4. npeejbnaA JIHHa 3aTon.TeHH naccaKHpCKHX cyXgOB

5. FIlpoHnuaeMOCTb Ix naCCa)KHPCKHX CyjiOn

6. oaoIYCTHMa JIHHa OTCeKOB naccaKHpCKHX CYUOB

7. CnewHajibHbie Tpe6OBaHHA, KacaIoiLueca ieneHHA nacca)KHpCKHX CYOB Ha OTCeKH

8. OCTOIqHBOCTE naccaxcHpc x cyoaOB B nOBpexLeHHOM COCTORHHH

9. BaaumaCTHpOBica iacca)KHpcKHx CYROB

10. Iepe6opKH nHIOB H MauIHHHoro ioMeieHHA, TyHHenH rpe6HBIX BaJIOB H T.,a. Ha iaCCa)KHP-
CKHX cyax

11. Tapambie iepe6opKH Ha rpY3oBmbX cyaax

12. oBOfIHOe AHO Ha naccaXHPCKHX cygzax

13. Ha3HaqeHHe, HaHeceHHe H perHCTpaiHx rpy3oBbIX BaTePJIHHHfl JIejieHH3I Ha OTCeKH Ha nacca-
)KHPCKHX CyOaX

14. KOHCTPYKIHA H nepBonaqajnbHbie HCnbITaHHA BOAOHenPOHHuaeMblX nepe6opOK H T.AI. Ha nac-
Ca)KHPCKHX H rPY3OBbIX CYoaX

15. OTBePCTHA B BOZIOHenfpoHRaeMbiX nepe6opxax nacca)KHPcKHX CyaOB
16. Hlacca)HpcKime cyaa, nepeBo3.RHe rpY3oBbie TpaHCnOpTHbie CpegICTBa H conpoBOwKfaIOiuHw

nepcoHaJI

17. OTBepCTHA B HapY)KHOR O6IIHBKe nacca)KHpCKHX CYAIOB, pacnolnoKeHHbie HHwe npeuejibHOII
JTHHHH norpy)KeHH1

18. KOHCTpYIUH1 H nepBoHaqajibHbie HCnbITaHHA BOaoHenpoHHuaeMbiX gBeperl, HJInIOMHHaTO-

POB H T.AI. Ha flaCCa)KHPCKHX H rpY3OBblX CYXIaX

19. KOHCTPYXIHA H niepBOHaqaibHbie HCnITTaHHA BOAIOHenPOHHuaeMbx nany6, UIaXT H T.JI. Ha
nacca)HpciKHx H rpy3OBbIX Cy'aX

20. BO]IOHenpOHHuaeMOCTb nacca)KHPCKHX CYROB BbIne npetenbHotA flHHHH norpy)Kenn3a

21. OcymnHTeIbHble cpecxTBa

22. HHdpOpMaIHJ o6 OCTOItqHBOCTH nacca)KHpcKHX H rpy3oabix CYZIOB

23. CXeMbi no 6opb6e 3a )KHByqecTb Ha naccaKHpcKHX cyaax

24. MapXmponxa, nepnoaHqecK~e TpeHHPOBKH no ynpaBieHHIO H npOHepKa BOXIoHenpOHHuaeMblX
aBepeft H T.A. Ha niacca)KHpcKHx cyaax

25. 3anHcH B CYIIOBOM )KypHajle naccaKHPCKHX CYEIOB
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MlacTb C. MexaHHteCKHe YCTaHOBKH

26. O6uwe nojioxeHHR
27. MexaHH3Mbl
28. CpeCTBa o6ecneqeHIa 3a.QHero xoa

29. PyneBotk npHBOa

30. ZoOJHHTeJlbHbie Tpe6OBaHHR x 3neKTpHtecKHM H 3jieKTpornpaBHqeCKIM pyneblM npHmo-
xtaM

31. OpraHbl ynpaBneHHq MexaHH3MaMH

32. nlapoBbie KOTnbI H CHCTeMbi nHTaHHA KOTnOa

33. CHCTeMbi naponpoBoos
34. CHCTeMbi cicaToro BO3nyxa

35. CHCTeMBI BeHTHIRIIHH B MaLIHHHmLX noMeeHHX

36. 3aw=Ta oT uiyMa
37. CB93b MeaKay XOlOBbIM MOCTHKOM H MauHHHbIM noMeweHHeM

38. CHrHanlH3aUK Bbi3oBa MexaHHKOB
39. Pacnono xeHe aBapHflHbIx yCTaHOBOK Ha Hacca)KHpCKHX cyXiax

t4aCT D. 3neKTpHqeciuie YCTaHOBKH

40. O6uwe noJIo)KeHHI

41. OCHOBHOIt HCTOMHHK 3neKTPo3HeprHH H CHCTeMbI ocBelUeHHA

42. ABapHAHbItl HCTOqHHIC 3neCKTPO3HeprHH Ha naccaXCHpcKHx cygax

43. ABapHtHbIft HCTOqHHK 3JieKTP03HeprHH Ha rpY3oBblX cyfax

44. -ycxOBbie YCTPOtkCTHa Ang5 aBapHtfHbIX reHepaTOpHbIX arperaToB

45. Mepbi npe1OCTOPO)KHOCTH HpOTHB nopaKeHHA TOKOM, noKapa H apyrHX HecqaCTHIX

clyqaea, CBR3aHHbIX c npHMeHeHHeM 3IeKTpHIeCTBa

IacTb E. AOnOnHHTenbHbiC Tpe6OBaHHA ATIM MaUIHHHblX nomeHHA C HepHOAHeCKH 6e3BaX-
TeHHbIM O6cny~xHBaHHeM

46. O6tHe nono)EeHHA

47. Mepbi npeilOCTOpOKHOCTH RPOTHB now~apa

48. 3arHTa OT 3aTonIeHHA

49. YnpaaneHe rJIaBHblMH MexaHH3MaMH C xoAoaoro MOCTHxa

50. CBA3b

51. CHCTeMa aBapHAHo-npenynpeZHTenbHOfk CHrHaJIH3aIHH

52. CHCTeMbI 3aMIHTIb

53. CneuHajibHbe Tpe6OBaHHi, npeahBJaeMbie K MexaHHqecKHM, KOTeJIbHbIM H 3neKTPHqeCKHM

yCTaHOBKaM
54. CneutaJMHbie MepbI B OTHOI.eHHH nacca)KHpcKHx CYaOB

riaaa 11-2. KOHCTpyums - IpOTHB0ono)KaPHaA 3aWHTa, o6napyKei-me H TyueIHHe noxapa (3aMeHa)

MlacTb A. O6iwie nono)KeHHR

1. rIpHMeHeHHe

2. OCHOBHbie npHHuHunbi

3. OnpeaejieHHA

4. rloicapHbie Hacocbi, no)KaPHbe MarHCTpaJIH, KpaHbl H pyxaBa

5. CTauHOHapHbie ra3oBble CHCTCMbI no)KapOTyiJueHH

6. OrHeTyiHHTeJIH

7. CpeaCTBa noxcapoTyUIeHHA a MaUIHHHbIX noMeIieHHAX

8. CTaulioHapHbIe CHCTeMbi noxKapOTymeHI HH3KoxpaTHofk neHott B MaIuHHHbiX RiOMeleHHRX
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9. CTauiHOHapHbie CHCTeMbLi no)KaPOTyuieHHA BblCOKOKpaTHoA neHot B MaLIHHHbIX noMeueHHAx

10. CTaUnoHapHbIe CHCTCMbl noKaPOTyienHH BozopacnbIJeHHeM B MaIWHHHbIX noMetueHHAx

11. CneuHabHbie MepbLi B MaIIHHHb[X noMemeHHqX

12. ABTOMaTHqeCKHe CnPHHKJiepHbie CHCTeMbI noxKapoTymeHH1a H cHrHaH3aaIHH o
6Hapy)KeHH

noxKapa

13. CTauioHapHbIe CHCTeMbI cHrHajIH3a.HH o6Hapy)KeHH no)Kapa

14. CTaIxHOHapHbIe CHCTeMbI CHrHaJIH3aUHH o6HapyiceHHA no)Kapa fuR MaIIHHHbIX noMeHeHHfl C
nepHOAHwecKH 6e3BaXTeHHbIM o6ciy)KHBaHHeM

15. MepbI, CB313aHHbie C )KHiKHM TOIUIHBOM, CMa3O'IHbIMH MacnaMH H apyrHMH BoCnIUaMeH-
IOU.HMHCA Hed)TenpouyKTaMH

16. CHCTeMbl BeHTHJIARnH Ha cygax, HHbIX qeM nacca)KHPCKHe cyga, nepeBo3AiuHe 6onee 36 nacca-
)KHpOB

17. CHapRKeHHe no)Kapnoro

18. Pa3Hoe

19. MeX(nyiHapoanoe 6eperoBoe COeAHHeHHe

20. CxeMbi nPOTHBono)KapHofl 3auLHTbI

21. rOTOBHOCTb npOTHBOnO)KaPHbIX CpeCTB K HCnoJIh3OBaHHIO

22. AonryCTHMbe 3aMeHbl

MaCTb B. MepbI noapHoAl 6e3onaCHoCTH Ha iaccaKHPCKHX cyztax

23. KOHCTPYKIXH

24. riaBHbie BePTmxaHbHLie 30HLi H ropH3oHTalbHbie 3OHbI

25. Flepe6OpKH BHYTPH rjiaaBHofk BePTHlaJIbHOAi 30HbI

26. OrHeCToRiKOCTb nepe6opOK H narry6 Ha cyaax, nepeBo3Azix 6onee 36 nacca)npoB
27. OrHeCTOfIKOCTb nepe6opoK H nany6 Ha cyaax, nepeBO3lUIHX He 6onee 36 naccaicHpon

28. ]-YTH 3BaicyamHi

29. 3awHTa TpanOB H JIH(bTOB B )KHJIBlX H cJy)Ke6HbIX nomeeHHX
30. OTBepCTHfi B nepeCKPLITHX KJIacca <(A))
31. OTBepCTHI B nepeKPbITH X Knacca «B)>
32. CHCTeMbi BeHTHRIMLIIH

33. OKna H HJIJIOMHHaTOPhI

34. OrpaHnqeHHe npnMeHeHHA ropioqHX MaTepHanOB

35. QeTaH KOHCTPYKIUHH

36. ABTOMaTHqeCKHe CnIPHHjICePHbie CHCTeMbl IIOwaipOTyIeHHA H CHHaJiH3aUHH o6HapyxceHHA
no>xapa HwIH aBTOMaTHqeCKHe CHCTeMbl CHrHaJIH3aIlHH o6Hapy)eHnH nowapa

37. 3aiwwTa noMeWeHH cflne.HaJIbHOfI KaTeropHH

38. 3anlHTa rpY3OBbIX noMeIeHH19, He RBJIRIouwcA rIoMeueHHAMH cneiHanbHOi KaTeropHH H
npegJHa3HateHHbIX fnx niepeBO3KH aBTOTpaHCopTa C TOrUrHBOM B 6aKax zviA nepeABH)KeHHA

CBOHM XOfOM

39. CT aHiHonapHbe cpeuCTBa nlo7KapoTyI-eHlM B rpy3OBblX noMeImeHlMx
40. 4o30pHax cny)16a, CHCTeMbi o6Hapy)KeHH nowKapa, CHFHaJIH3aUHH H rpoMKOrOBOpImeft

CB513H

41. CneuiHamlHble Tpe6oBaHi ajIA CyLOB, niepeBO3RWHX onaCHbie rpy3m

MacTb C. Mepbi no)IapHOti 6e3onacHOCTH Ha FPY3oBbIX cyaax

42. KOHCTPYKIHX

43. FIepe6OpKH B npeuenax XKHIlbX H cjiy)Ke6HbIX IoMeIueHHt

44. OrHeCTORKOCTb nepe6opoK H nauy6

45. -IYTH 3BaKyatHH

46. 3auHTa TpanOB H uaXT JIH4bTOB B )KHIbIlX H cuiyxKe6HbIX noMelieHHaX H noCTax ynpaBneHHa

47. aBepH B OrHeCTOfiKHX nepeKpbITHlX
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48. CHCTeMbl BeHTH1RUHH

49. OrpanHqeHHe npHMeHetHH roptoqnx MaTepHajioa

50. XeTaH KOHCTPYKIUHH

51. Mepbl, cBa3aHHbie c ra3oo6pa3HbM TOrtIJHfOM, HCnOnb3yeMblM AinA XO3AflCTBeHHbix Hy=K4

52. CTauwoHapHbie CHCTeMbi cHrHanH3auLHH o6HapyhxeHHa nowapa, aBTOMaTHqeCKHe cnpHHKJIep-
Hbie CHCTeMbi no)KapOTyweHHI H cHrHaJnH3auHH o6Hapy)KeHHn noxKapa

53. CpexaCTBa nPOTHBono)KapHOtl 3aUIHTbl B rPY3OBbiX nOMeLueHHaX

54. CneuwaimbHbie Tpe6oBaHHRi JI T CYXIOB, nepeBo3Rutx onacHbie rpy3bl

HaCTb D. Mepbl nowKapHoft 6e3onacHOCTH Ha TalKepax

55. 1-lpHMeHeHHe

56. PacnonoceHHe H pa3neneHe noMeLueHHn

57. KOHCTpyKwma, nepe6opKH B npeaienax )KHJRblX H cJIy)Ke6HbiX noMeieHHfl H erTa.iH KOHCTpyK-

58. OrHeCTOllxOCTb nepe6opoK H najiy6

59. OTBOJI ra3a, npOyIBKa, Dera3awum H BeHTHnAIURI

60. 3auwTa rpY3OBbX TaHKOB

61. CTaxwOHapnble nany6Hble CHCTeMbi nleHOTyIIIeHHn

62. CHCTeMbi HHePTHOrO ra3a

63. rpy3oBbIe HaCOCHbIe OTaeIfeHHa

rnaBa III CnacaTenbibe cpeztCTBa, H T.A.

flonpaBKa K lIpaBHJy 1. Q6nacTb npHMeHeHH

nlonpasKa K I-pamy 27. CnacaTeinbHble uIluIIOnKl, cnacaTenbHbie IUIOTbl H rlaByqHe cpeaCTBa

1lonpaaKa K HpaanTy 30. OcBememe nany6, cnacaTenbHblx aImronoK, cnacaTenbHbix rIrOTOB H T.A.

fonpaBKa K npaBany 38. AaapHAlHoe OCBeIeHHe

rnaBa IV PagrHOTenerpa4 Hn H paaHOTejTe }OHHa

Zo6aaneHHe HOBoro flpaBna 4-1. YKB paaHoTene)onHa yCTaHOBKa

3aMeHa HpaBHna 7. Baxbi no paIHOTene4FOHY

3aMeHa lpaBiura 8. BaXTbi no YKB paLHoTenre4)OHy

lonpaBKa K lpamrly 10. PaalHOTejierpa4Hbie YCTaHOBKH

FlorpaBKa K rIpaBIny 16. PaHOTeJieboHlmbie yCTaHOBKH

3aMeHa FlpaBna 17. YKB paaHOTejT4OHHa$[ YCTaHOBKa

FlIonpaBKa K flpaBwny 19. CyAOBbie pazwO)KypHajibi

raa V Be3onacHocTb MopeIuaBaHIKA

3ameHa FlpaBHna 12. CyAOaoe nHaBarauHOHHoe o60PYaOBaHHe

fonpaBKa K Ilpaauny 16. CnacaTenaHbie CHrHaiTb

HcKJioqenHen -paBnuia 18. YJnbTpaKOpOTKOBOnHOBble (YKB) paalwOTene$OHHhe CTaHImn

nlonpaBKa K f-paBHny 19. npHMeHeHHe aBTopyneBoro

go6aneHHe HoBoro npaBHna 19-1. Pa6oTa pyjieBoro ipHnona

Ao6aneHHe HoBOro I'paBHna 19-2. PyneBofl npHBO3I - HCnbITaHHR H yqeHHa

rnasa VI lepeBo3Ka 3ePHa

3aMeHa FlpaBHna I. 'pHMeHeHHe

f'onpaBKH K LIaCTH B. PacqeT YCnOBHbIX KpeHRULHX MOMeHTOB, Pa3aeji V(A) H (B)
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rlABA li. KOHCTPYKI4I31 - EJIEHHE HA OTCEK4 14 OCTOITIHBOCTb,
MEXAHHqECKHE 14 3flEKTPHqECKI4E YCTAHOBKM4

CylueCTBYIOUIHf TeKCT rJiaBbl II-I 3aMeHfeTCl cJreayloIwHM:

MACTI, A. OBIUHE nIOJIOKEHHIA

l7paeuzo 1. rPHMEHEHHE

1.1. HaCToxuIaii FjiaBa, ecIiH cne11HaJnbHO He I1peAYCMOTpeHO HHOe, npHMeHReTCA K

cyaaM, KHJIH KOTOPhIX 3aro1)KeHbl HIH KOTOpble HaXOAI3TCI B noao6HOfl CTaAHH HOCTpOftlKH
1 ceHTS6pH 1984 roaa HniH nocne 3TOl AaTbl.

1.2. JIs aeneft HaCTomleftl rulaBbl TepMHH <<noo6Hat CTa, H l nOCTpOflKH>> o3HaqaeT

CTaAHIO, Ha KOTOpOfl:

I. HaqaTO CTpOHTeJInbCTBO, KOTpOe MOICHO OTO3K,.eCTBHTb C onpeaeJieHHbIM cYAHOM; H

2. HaqaTa c6opKa 3Toro CyAHa, ripHqeM Macca HcIOJIb3OBaHHOrO MaTepHana COCTaBjinReT

no MeHblleftl Mepe 50 TOHH HJIH OaIHH NpOueHT pacqeTHOfl Macca MaTepHana BceX KOP-

flYCHbIX KOHCTPYKUHt8, CMOTpx 1io TOMY, ITO MeHbiue.

1.3. ansA ieneft HaCTomeftl TnaBbi:

1. Bbipa)KeHHe <ocyga, nOCTpOeHHbIe>> o3HaqaeT <<cyaa, KHJIH KOTOpbIX 3a.Io)KeHbl HJIH

KOTOpbie HaXOARLITCI B niOfIO6HOiR CTaAHH nOCTpOlKH>>;

2. Bblpa,)KeHHe <<Bce cyaa> O3HaqaeT <cyaa, noCTpOeHHbie 1 ceHTq6pq 1984 roua, Qo

HlH nocnie 3TO1 XaTbl>>;

3. rpY3oBOC cyAHO, Koraa 6bi OHO HH 6bIno nOCTpoeHO, nepeo6opyayeMoe B nacca-

)KHpcxoe cyAHO, CtHTae'rcs naccapKHpCKHM CyAHOM, flOCTpOeHHbIM B AaTy Haqauia TaKoro ne-
peo6opyuOBaHHa.

2. EcnH cfleutaJIbHO He npeayCMOTpeHO HHoe:

1. B OTHOLueHHH CyLQOB, nIOCTpOeHHb1X uio 1 ceHTH[6pq 1984 roaa, AaIMHHHCTpaUHI OXIKHa

o6ecneqHTb, ripH YCJIOBHH co6.rIIOLeHHl noio)KeHHA iYHKTa 2.2, BbIriOJIHeHHe Tpe6o-

BaHHAl, HpHMeHsieMbIX Ha OCHOBaHHH FnaBbI 11-1 Me)KAyHapOAHORl KOHBeHIUH14 no oxpaHe

'lefloBeqiecKoAl )KH3HH Ha Mope 1974 roua* K HOBbIM HIH cywUeCTByIOWHM cyaaM, onpene-

jieHHe KOTOpIbIX aaHO B TOIl Ke FuaBe;

2. B OTHOUIeHHH TaHKepOB, niOCTpOeHHbIX AlO 1 ceHTa6p! 1984 roAa, AaIMHHHCTpaHA aOJI-

)KHa o6ecneHT, ablnOrIHeHHe Tpe6OBaHHft, ipHMeHHieMMlX Ha OCHOBaHHH FJtaBbi II-1
I'pHIoKeHHA K I-pOTOKOJly 1978 roga K Me,4yHaponAoIl KOHBeHLIHH no oxpaie qeno-

BeqecKoAt )KH3HH Ha Mope 1974 roaa* c rionpaBKaMH 1981 roaa K HOBbIM HH cylleCT-

ByIOIIHM cyaaM, onpeaenreHHe KOTOPbIX aIaHO B TOl xKe riiaBe.
3. locre peMOHTa, [nepeo6opyoBaHHs, MOnH(I)HKanxHH

I
' H CB3aHHoro C HHMH H3Me-

HeHHSI B o6opyAOBaHHH Bce cyna E(OJI)KHbl n1o MeHbuieft Mepe OTBeqaTm Tpe6oBaHHqM,

1ipeX'b1BJ1SBIIHMCR K HHM AO 3TOrO. TaKHe cyaa, ecnIH OHH flOCTpOeHb1 9O 1 ceHTs6pA 1984

rona, AnoRWBn , KaK npaBHtO, OTBeqaTb Tpe6oBaHHAM, npe"bRBJaIeMblM K cyaaM, nOCTpoeH-
HbIM B 3TY gaTy I1tH iocjte Hee, no MeHbtlIefl Mepe B TOil Ke CTeneHH, KaK AO ipOH3BOACTBa

TaKoro peMOHTa, [nepeo6opYaOBaHHi, MODHIHKaIHH] ItIH H3MeHeHHR B o6opyaOBaHHH. B

TeKCT, npHHsTblt Mex.zyHaponiHolk KOHdepeHuHeI no oxpaHe qejnoaeqecKofl )KH3HHt Ha Mope 1974 roaa.

The words or absence of words between brackets reflect the corrections effected in the original of the Russian
authentic text of the Amendments, as witnessed by the proces-verbal of rectification drawn up by the Secretary-General of
the International Maritime Organization on 16 April 1985. The rectification has been registered with the Secretariat of the
United Nations on 10 July 1985, as indicated in volume 1402, and published in this volume for the reader's conve-
nience - Les mots ou l'absence de mots entre crochets refltent les corrections portees dans l'original du texte authentique
russe des Amendements, ainsi qu'en t~moigne le procis-verbal de rectification dressd par le Secr~taire g~n~ral de
'Organisation maritime internationale le 16 avril 1985. La rectification a t6 enregistr& aupr s du Secretariat de

l'Organisation des Nations Unies le 10 juillet 1985, tel qu'indiqu6 dans le volume 1402, et publice dans le prdsent volume
pour la commodit6 du lecteur.
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qaCTH, no]1BepraeMofk [peMOHTy, nepeo60pyaoBaHHtO H MORHdHKaUHH CyuIeCTBeHHoro

xapaKTepa] H CBA3aHHOMY C HHMH H3MeHeHHtO B o6opy]OBaHHH, cy]a a1ODKHbI OTBeqaTb

Tpe6oBaHHAtM, npe]b31BjIHeMbIM K cynaM, nOCTpOeHHblM I CeHTA6pAI 1984 roaa HIH nocne
3TOl ]1aTbl, B TOtt Mepe, B Kaiofl A]MHHHCTpaUHR CO4TeT 3TO uenecoo6pa3HbiM H npaK-

THqeCKH BO3MO)KHbIM.

4. AaMHHHCTpauIHR rocy]1apCTBa, ecnJH OHa CqHTaeT, qTO 3aWHteHHblt xapaKTep H

yCnOBHR peilca TaKOBbl, qTO aenatoT Heuenecoo6pa3HbM HTiH H3JIHLIHHM npHMeHeHHe KaKHX-

PlH60 Tpe6oBaHHAt HaCTolltuefl rnaBbl, Mo)KeT OCBo6OHTb OT BbmflOJiHeHHR TaKHX Tpe6o-

BaHHA OTaIelbHbie cy]a HrH KaTeropHH CYX1OB, HMeOIILHX npaBo nnaBaHHH nOA tnaroM ]aH-

Horo rocy]1apCTBa, KOTOpbie BO BpeMA peflca yaIHIOTCR OT 6nHKalmero 6epera He 6onee

qeM Ha 20 MHlrb.

5. JIto6oe nacca)KHpcKoe CYAHO, KOTOPOMY Ha OCHOBaHHH FIpaaHna III/27(c) pa3pe-
UeHo nepeBO3HTb qHCnO nio]1efk, npeBbIuaiotee npe]1yCMOTpeHHYIO BMeCTHMOCTb cnaca-
TCrIbHbIX UI.JlOriOK, ]0riKHO OTBeqaTb crCleHaIbHbIM HOpMaM AeJIeHHA Ha OTCeKH, H3JIO)KeH-

HbIM B FIpaBHne 6.5, a TaKwe CBH3aHHbIM C HHMH creluHanlbHbIM I0jOOIeHHRM OTHOCHTCelbHO

npOHHutaeMOCTH, H3nO)KeHHbIM B IpaBHne 5.4, eCJIH TOJIbKO AIMHHHCTpaIXH He y6eiK]1eHa,

Y4HTblBa xapaKTep H yCJIOBHH peflca, qTO CYIHO B ]1OCTaTOqHOfi Mepe OTBeqaeT apyrHM
nonoKeHHAM lpaBH HaCToauefi rnaBbI H FnaBbi 11-2.

6. B cnytae HCnOib3oBaHH31 Bacca)KHPCKHX CYAOB ]IIA cnefHajIbHbIX nepeBo3oK 6Ob-
wuoro qHcjia acca)KHPOB oco6OR KaTeropHH, TaKHX KaK iepeBo3Ka na.rIOMHHKOB, A]MHHHCT-

paiHAs rocyxtapcTBa, nog dmnaroM KOTOporo TaKHe cyiaa HMeIOT IIpaBo I'IaBaHHI, ecnH OHa
y6e)KnaeHa B HeB03MO)KHOCTH BbniOJIHeHHi Ha ripaKTHKe Tpe6oBaHHfl HaCTORultelt FnaBbi, MO-

)KeT OCBO6OAHTb TaHe cyga OT BbInOriHeHHA 3THX Tpe6oBaHHfk, HPH yCJIOBHH qTO OHH nion-

HOCThIO OTBeqaIOT flOliO)KCHHAIM:

I. IpaBHn, HpHjiO)KeHHbIX K CornauIeHHio no riaccaKHPCKHM cygaM, OCyIueCTBrIRIOIUHM

cneUHaJbHbie IepeBO3KH 1971 roxia; H

2. lpaBHn, npHnO)KeHHbIX K IpOTOKOJIy no Tpe6oBaHHIM, Hpe1HBHIeMbIM K noMettte-
HHAM iacca)KHPCKHX CYAOB, OCyLueCTBJIAIOIUHX cneHanbHbie nepeBO3KH 1973 roila.

Ilpaeuno 2. OnPEAEJIEHHA

XanA ueinefl HaCToAutef F naBbl, ecnH crieuHanHO He npeYCMOTpeHO HHoe:

1.1. <Fpy30BaA BaTepjiHHHaeneHH Ha OTCeKH>> eCTb BaTepJIHHHA, ripHMeHReManq ipH

XICJIeHHH CY]Ha Ha OTCeKH.

1.2. (<CaMaAl BbICOKa1 rpy30Ba BaTepiHHHI aejieHHH Ha OTceKH>> eCTb BaTepD|HHHH,

COOTBeTCTByIOL]Aa3I HaH6oIbiueft oca]1Ke, pa3pemeHHoRl oca]1Ke, pa3peeHHOfl npHMeHH-
MbIMH npaBHJIaMH ]eJIeHHA Ha OTceKH.

2. O(JaJHHa cyZXHa)> eCTb ArIHHa, H3MCpeHHa MeK]1y riepieH]1HKyriHpaMH H3 KpafmHX

TOqeIK CYIHa Ha YPOBHe caMOfl BbICOKoft rPY3oBOfk BaTepnHHHH ]eneHHf Ha OTCeKH.

3. (<IIIHpHHa cyHa>> eCTb HaH6oibLJaH Mex)KY HaP39HbIMH KPOMKaMH IuiaHOyTOB Ha

YPOBHe HDIH HH)Ke CaMORt BbICOKOtt rpy3oBORt BaTepiHHHH ]eJeHHA Ha OTceKH.

4. <<Oca]Ka>> eCTb paCCTOHHHe no BePTHKaIH OT TeOpeTHqeCKO1 OCHOBHOfl iIOCKOCTH

]O ]1aHHOfA rpy3oBOAl BaTeprHHHH aeJIeHHA Ha OTCeKH, H3MepeHHOe Ha MHaene.

5. <r-lany6a nepe6opoK> eCTb caMaA BepxHI nany6a, xIo KOTOpOR DOBeeHbi nonepeq-

HbIe BOXOHenpOHHuaeMbie nepe6opH.

6. orIpeenbHaR JIHHHH iorpy)KeHHH>> eCTb IHHHH, npoBeneHHaA no MeHbIIleft Mepe Ha

76 MM HH)Ke BepxHeft nOBepXHOCTH nany6bi nepe6opoK y 6opTa.

7. <(FlpoHHIuaeMOCTb noMeIjeHHR>> eCTb BbIpa,KeHHbIf B ipoueHTaX o6HeM 3Toro no-

MeIueHHR, KOTOPbIfk MoxKeT 6bITb 3anoJIHeH BOflORl. O1,eM noMeueHH3t, Bbixotmero 3a

npe]aeribHyIo IHHHIO norpy)KeHHA, BbIqHCieTCA TOrIbKO AO 3TOl JIHHH.
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8. <<MaiHHHoe nloMeweHHe > paCcMaTpHBaeTC.9 Kax npOCTpaHCTBO, 3aKJlIOqeHHoe Me-

WRy TeopeTHqeCKOfl OCHOBHOfk njIoCKOCTbIO H nniOCKOCTbio npeaejbHOt JIHHHH norpy)KCeHH

H Me)KAy KpaA1HHMH rJIaBHbIMH nonepeqHbIMH BOalOHenpoHHutaeMbMH nepe60pKaMH,

orpaHHLJHBaIoUIHMH noMelueHHR, B KOTOPblX Haxo0sTCa rJaBHbie MexaHH3Mbi, a TaKwIe o6-
CJIy)KHBatouuie HX BcnoMoraTerbHbie MeXaHH3Mbl H KOTJfbl, H Bce nOCTOIHHbie yrojibHbie

6yHKepbl. fpH Heo6bilHOM pacnojoKeHHH npeaenibi MalUHHHblX nOMeUIeHH1 onpeaeReT

AZIMHHHCTpauHH.

9. <flaccaKHpcKHe noMeiueHHR>> eCTb IoMeiueHHA, npeayCMOTpeHHbIe AnIJ1 pa3Melue-

HHR H o6cnyKHBaHHR nacca)KHpOB, 3a HCKnOqeHHeM 6araxHblx, KnaIOBbIX, npOBH3HOHHbIX

H IIOqTOBbIX OTlenIeHHIl. ;]JflH ueneft FlpaBHji 5 H 6 noMeUeHHA, pacnojio)KeHHbie HH)Ke npe-
flelbHOll JIHHHH norpy)KeHHR H npeaHa3HaqeHHbieaiiA pa3MemueHHA H O6CJIy)KHBaHH1 3KH-

nawa, OJn])KHbI paccMaTpHBaTbCa KaK nacca)KnpcKne nOMeiUeHHA.

10. Bo Bcex ciyqamx o6ieMbI H fI~lhOWlxaH /IOJI)KHbI BblqHCJISrTbC. O TeOpeTHtqecKHX o6-
BOAOB (IHHHfi).

11. <<HerrpoHHtaeMbilA flH BO3QaeftCTBHH MOlA>H o3HaqaeT, qTO B 1IiO6bIx MOpCKHX

YCJIOBHHX BOzia He HpOHHKaeT BHyTpb cyAHa.

f-pa6un.o 3. OnPE1EIEHHqI, OTHOCRIIIIHEC1 K LIACTAM C, D H E

E4nH uenen qacTefk C, D H E, eciH cneUHaJlbHO He lpeaQyCMOTpeHO HHOe:

1. <(CHCTeMa yHpaBj1eHHR pyjieBbIM npHBOQOM>> CTb YCTPOfICTBO, IocpeQCTBOM KOTO-

poro KoMaHIbi nepeziaioTCa C XO9OBoro MOCTHKa K CHJIOBbIM arperaTaM pynieBoro npHBoaa.

CHCTeM, yrHpaBjieHHS1 pyjieBblM npHBOAOM BKJlioqaoT IaTqHKH, IIpHeMHHKH, rHapaB-

JIHqeCKHe HacocbI CHCTeMbI ynpaBjieHHA H OTHOCSIHHeCA K HHM ABHraTeJIH, opraHbl ynpaB-

JleHHA !BHraTeISMH, Tpy6onpOBO/tbl H Ka6enH.

2. <(FnjaBHblA pynieBoft HpHBOI>> eCTb MexaHH3MbI, HCIIOJIHHTe$IJHbibe npHBOXIbI nepe-
KJIaKH pYflR H CHJIOBbie arperaTbi pyneBoro npHBoga, eCJIH flOcnIeaIHHe HMeiOTC1, a Tax)Ke

BCnoMoraTeJibHoe o6opyaIOBaHHe H cpeUCTBa HpHJO)KeHHA IpyTsnuero MOMeHTa K 6arrnepy

pynI (HanpHMep, pyMneJb HIM ceKTop), Heo6xOaHMbie anji nepenaaKH pyjiA c ienmao ynpaB-

.reHHI CYflHOM B HOPMaJIbHbIX YCJIOBH51X 3KCnJIyaTaIHH.

3. <<CanoHofl arperaT pyneBoro rIpHBOaa>> eCTb:

1. B cjiy'iae 3iieKTPHqeCKOFO pyjieBoro IpHBoaa - 3JIeKTPOBHraTef.lb H OTHOcIIJeeCCR K

HeMy 3jieTpoo6opyAoBaHHe;

2. a cxiyqae 3neKTpOrHapaBjiHqecxoro pyneBoro npHBoaa - 3jIeKTpOaBHraTefb C OT-

HOCUI.HMCA K HeMy 3ileKTpoO6opyaOBaHHeM H cOeaHHeHH]6Ifl C HHM HaCOC;

3. B cny'ae xpyroro rHapaBIHqecKoro pyneBoro npHBoa - IIpHBOaHOA QBHraTejIb H CO-

eRHHeHHblfl C HHM Hacoc.

4. (<BcnoMoraTenbHblI[ pyieBofk npHBOia>O eCTb o6opyalOBaHHe, He ABmiotLeec KaKofl-

JIH60 qaCTblIo FaBHoro pyjieBoro npHBoaa, Heo6xoaHMoe zuisA ynpaBfleHHA CYQJHOM B cyiyqae

BbIXOga H3 CTPOR rjiaBHoro pyneBoro npHBoaa, 3a HCKmO'ieHHeM, OnHaKo, pyMneiA, ceKTopa

HnH zxpyrHx 3JieMeHTOB, cny)KauHx £ATI TOl we ueuIH.

5. <<HopMaJIbHoe 3KcrIyaTaUHOHHOe COCTOAHHe H HOpMajuHbIe YCJIOBHA o6HTae-

MOCTH ) eCTb COCTOHHe, IPH KOTOPOM CYAHO B uejiOM, ero MexaHH3Mbl, yCTpOItCTBa,

CHCTeMbi, cpeacTBa H o6opyaOBaHHe, o6ecneqmnaioute IBHuxeHHe, yIIpaBjiTeMOCTb, 6e3o-

IIaCHOCTb MopeiUIaBaHH, HPOTHBOrO2)xapHyO 6e3onacHOCTb, )KHByqeCTb CyAHa, BHYTpHCy-

IaOBYIO H Hapy)KHyIo CBA3b H CHrHaJIH3atHIO, a Talo~e fIyTH 3BaKyauHH H ne6eaKH u x
ae)KYPHbIX cnacaTeJnbHbIX 1111nonoK HaXORATCA B pa6oqeM COCTOxIHHH H HOpMajbHO (YyHK-
LIHOHHPYIOT HapLUzy C rpeCxycMOTpeHHbIMH KOMcbOpTa6eibHIMH YCJIOBHIIMH o6HTaeMOCTH.

6. <<ABapHflHOe COCTOqHHe>> eCTb COCTOIHHe, HIPH KOTOPOM nlo6bie yCTPOflCTBa H

CHCTeMbi, Heo6xoIHMbIe zuIA o6ecne'eHHq HOpMajibHOrO 3KCIJIyaTa.IHOHHOrO COCTO1HHR H

HOpManbH]I6X yCJIOBHI o6HTaeMOCTH, He HaxOJIHTCA B pa6oqeM COCTOMHH BcjieaCTBHe Bblxona

H3 CTPOI OCHOBHorO HCTOqHHKa 31ieKTpO3HeprHH.
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7. ((OCHOBHOiR HCTOqHHK 3JICKTpO3HepFHH > eCTb HCTOqHHK, rlpeCIHa3HaqeHHbIlR nn
noaaqH 3.reKTpO3HeprHH K rJIaBHOMy pacnpeae UHTeLbHOMy LUHTYajIR ee pacnpeaeJIeHHH Ko
BCeM yCTpOAtCTBaM H CHCTeMaM, Heo6xOXIHMbIM ,IJ1 noaep)KaHHA HOpMarIbHOFO 3KCrnryaTa-
IHOHHOrO COCTORHHA CYtHa H HOPMaJIbHbIX yCflOBHR O6HTaeMOCTH Ha HeM.

8. <<Hepa6oqee COCTOHHHe CyAHa)> CTb TaKoe COCTOIHHe, rpH KOTOpOM rJIaBHbie Mexa-
HH3MbI, KOTJIbl H BcnOMOraTeJnbHbie MeXaHH3MbI He pa6oTaIOT H3-3a OTCYTCTBHA 3HeprHH.

9. <<FjiaBHaR 3jieKTPHqeCKag CTaHUHR>> eCTb roMeulieHHe, B KOTOPOM HaXOLIHTCR OCHOB-
HOR HCTOqHHK 3JieKTpO3HeprHH.

10. <(FlraBHbIft pacfpeJenHTelbHbIfl iLHT>> eCTb pacnpeeJIHTejIbHblf II.IHT, KOTOpbIA
IHTaeTcR HeIIOCpeACTBeHHO OT OCHOBHOrO HCTOqHHKa 3JieKTPO3HepFHH H npeaHa3HaqeH xIu
pacnpezxejieHHA 3fleKTpHqeCKOfl 3HepFHH K Cy/OBbIM YCTpOftCTBaM H CHCTeMaM.

11. <(ABapHftHbIfl pacnpeaeIHTenbHbIR LUHT)) eCTb pacnpeIeJIHTenbHbl LUHT, KOTO-
PblA B cnjyqae BbiXOa H3 CTPO1 OCHOBHOIA CHCTeMbi CHa6)KeHHA 3neKTpO3HeprHeA rIHTaeTCA
HernOCpeCTBeHHO OT aBaPHlHOrO HCTOqHHKa 3JieKTPO3HeprHH HJIH nepexoaHoro aBapHAtHoro

HCTOqHHKa 3HepFHH H npeaHa3HaqeH aRA pacnpeejienHHA 3hieKTpHqeCKOR1 3HepFHH K aBapHl-

HbIM YCTPOflCTBaM H CHCTeMaM.

12. ABapHAlHbIft HCTOqHHK 3iieKTPO3HeprHH eCTh HCTOqHHK 3JIeKTpO3HeprHH, npeg-
Ha3HaqeHHbIAl Xjv rIHTaHHR aBapHftHoro pacnpeaeJlHTenHoro ItHTa B cnyqae npeKpatueHHA
nHTaHHA OT OCHOBHOFO HCTOqHHKa 3jieKTpO3HeprHH.

13. <<CHJIOBaA CHCTeMa eCTb rHapaBJIHqeCKOe YCTPOACTBO, npeQHa3HaqeHHoeflarji C03-

0aaHHA YCHJIHAS C uenbto nOBOPOTa 6armepa pynA, COCToAuxee H3 CHJIOBOFO arperaTa HnH
arperaToB pyneBoro npHBOaa, BKntotlaA OTHOCR1UHeCA K HHM Tpy6onpOBoaIbi H apMaTYPY, H

HCnOJIHHTelbHOrO npHBOala nepeKiaRiKH pyJIA. CHIOBbie CHCTeMbi MOrYT HMeTb o61Xe Mexa-
HHqeCKHe 3JleMeHTbI, TO eCTb pyMneiib, CeKTOP H 6aunep, HnH gpyrHe 3uieMeHTbI, cniy)KauHe

0nuR TOR1 wKe uejiH.

14. <MaKCHMauibHaA 3KCIIIyaTuHOHHa, CKOPOCTb nepeAHero xona>> eCTb MaKCHMaJIb-
Hag pacqeTHaA CKOPOCTb xoaa, KOTOPYIo CYAHO OAOJDKHO o6ecfeqHBaTb B nponecce
3KCruiyaTaIIHH B Mope IIPH HaH6OJb1meAl ocaaKe.

15. <<MaKCHMajbHaAI CKOPOCTb 3aAHeFO xoaa)> eCTb CKOPOCTb xoaa, KOTOpylo, coruac-

HO pacqeTaM, CYEIHO MOKeT Pa3BHTb rHPH pacqeTHOR MaKCHMaJ]bHOfk MO=IHOCTH 3anHero
xona H HaH1O5biet OcaUKe.

16. <(MaIIIHHHIIe IOMeflHqHH > eCTb Bce MaIIIHHHbie IIOMeiueHHR KaTerOPHH A H Bce
xipyrHe nOMeieHHA, B KOTOpbIX paCfOjiO)KeHbI rJlaBHble MexaHH3Mbl, KOTj~bI, YCTaHOBKH
)KHXKOFO TOnJIHBa, riapOBbie MallIHHbl, XtBHaTeJIH BHYTpeHHeIO cropaHHA, 3MeKTpOreHepa-
TOPbI H OTBeTCTBeHHbIe 3nIeKTPHqeCKHe MexaHH3Mbl, CTaHUHH npHeMa TOnIHBa, MeXaHH3MbI
XOIIOnHJIbHbIX yCTaHOBOK, YCrlOKOHTefle KaqKH, CHCTeM BeHTHJIHIH H KOHIHUHOHHpOBaHHA
BO3Uyxa, H apyrHe nOaO6HbIe nOMelieHHH, a TaKwe IIaXTbl, BegyuH~e B TaKHe riOMeIeHHR.

17. <<MaiuHHHbie fOMei.eHH$ KaTerOpHH A> eCTb TaKHe nIoMeiueHHA H BeIyUlHeH B HHX
H.aXTbl, B KOTOpbIX pacInoIO)KeHbI:

1. ABHFaTejIH BHYTpeHHerO cropaHHA, HClOJI3yeMbie KaK rIaBHbIe MexaHH3MbI; HfIH

2. alBHraTeJIH BHYTpeHHero cropaHHR, HCfOnE,3yeMbie He KaK rnaBHbie MexaHH3MbI, ecIH
CyMMapHaA MOIIHOCTb TaKHX RIBHraTeiel COCTaBJIIeT He MeHee 375 KBT; HflH

3. Io6Ol KOTen, pa6oTatIouHA Ha 2KHaIKOM TOnIJHBe, HH YCTaHOBKa )KHAKOFO TOnInHBa.

18. <FIOCTbl ynpaBneHHR > eCTb TaKHe noMeueHHA, B KOTOpbIX pacnoj1oxceHbI CyaOBoe
palHOO6OpynaOBaHHe, HfiH rnaBHoe HaBHraUtHOHHOe o6opyao aHHe, HiH aBapHlHbIfl HCTOq-
HHK 3HeprHH nH60 B KOTOPbJX cocpextOToqeHbi cpeUCTBa ynpaBneHHR CHCTeMaMH no)KapOTY-
IeHHR HiH CHrHaJIH3aI.HH o6Hapy)KeHHA nowKapa.

19. c<TaHIKep-xHMOBO3)> eCTb rpy3oBoe cyAHO, IIOCTpOeHHOe HrH fpHcfoco6eHHoe H
HCnOJIb3yeMoe anIS nepeBo3KH HaJHBOM nio6oro )KHIIKOFO BelueCTBa, yKa3aHHOrO B Ta6nHue
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MHHHMaJnbHbIX Tpe6oBaHHfk KoateKca nOCTpOAKH H o60pyAoBaHHA cyatoB, nepeBo3RtlUHx

onaCHbie XHMHqeCKHe rpy3bI HaJIHBOM, HMeHyeMoro aanee (KoaeKc n1o xHMOBO3aM>>, KOTO-

pbltf XiOJKeH 6bTb nIPHHAT KOMHTeTOM no 6e3onacHocTH Ha Mope cornacHo nOJIHOMOq'HO,

1peztOCTaaBjeHHoMy AccaM6neet OpraHH3auHH B peB3nIOUHH A.490 (XII), c nonpaBKaMH,
KOTOpbie MOrYT 6blTb ipHHATbl OpraHi3aiHegl, HJrH rno6oro >Ktixoro BeLIeCTBa, yKa3aH-
HOrO HnH npeaBapHTejibHO onpezteileHHorO KaK BeIueCTBO KaTeropt A, B H111 C B aEOnOn-
HeHHH II K FIpHno)KeHHIO II atefCTBylOIuefk Me)KnyHapo1HoH KOHBeHIHH no npe.oT-

BpauieHHIO 3arp 3HeHHH C CyDIOB.

20. «Tr"a3OBO3 > eCTb rpy30Boe CyaHO, nOCTpOeHHOe HnH npHCinoco6leHHoe H HCIIOJIb-

3yeMoe usii InepeBo3KH Ha.IHBOM nuo6oro C)KHxKeHHoro ra3a HflH apyroro BeWeCTBa, yKa3aH-
HOrO B FBaBe XIX KoaeKca rIOCTpOIlKH H o6opyaOBaHHA CyOB, nepeBo3AIWHX C)KHKeHHbie

ra3bl HaJIHBOM, HMeHyeMoFO aainee <(KoeKc no ra3OBO3aM>>, 11PHHATOrO pe30toIIHeI A.328
(IX) AccaM6neH OpraHH3auHH, c noIlpaBKaMH, KOTOpbie 6bInH HnH MOrYT 6bITE 'pHHATbl
OpraHH3awefkl.

21. ((4EeZtBeJtT)> eCTb pa3HOCTb B TOHHax Me)Kay BOXOH3MemueHHeM CYaHa B BOae nnOT-
HOCTbIO 1,025 no rPY3oBYIO BaTepnHHHIO, COOTBeTCTBYlOUIyO Ha3HaqeHHOMY neTHeMY HaL-
BOAHoMy 6opTy, H BOAOH3MetueHHeM CyAHa Hopo)KHeM.

22. <¢BoaoH3MeLueHHe HOPO)KHeM)> eCTb BOaOH3MeLUeHHe cyaHa B TOHHaX 6e3 rpy3a,
TOrIJIHBa, CMa3OqHoro Macna, 6arlnaCTHOA, 1lpeCHOA H KOTenbHOfk BOibI B LtHCTePHax,

CYROBbIX 3anacoB, a TaKwKe 6e3 nacca)KHpoB, 3KHIna)Ka H HX HMyu.IeCTBa.

MACTb B. UfEJIEHHE HA OTCEKH H OCTOlIMBOCTb*

(qaCT B npHMeH1eTCA K nacca)KHpCKHM H rpY3OBbIM cyaaM, KaK yKa3aHO B npaBHnax)

J7paeuro 4. IPEZXEJIbHAA XIrlHHA 3ATOLJIEH4S nIACCAAK1PCKHX CYRiOB

1. PacqeT npeaenbHOl AIHHbI 3aTonneHHq B ijno6Ofl TOqKe A£IHHbl cyaHa aofilKeH npo-

H3BOZIHTbC$1 C yqeTOM tIOpMbl, oCaIKH H apyrHx xapaKTepHCTHK aaHHoro CyAHa.

2. 4nq cyaHa C HenpepbaBHOrl nany6ofk nepe
6

opoK npeaenbHaA AnHHa 3aTonneHHA B

3aaaHHOrl TOqKe eCTI, MaKCHMaJrbHbIl OTpe3OK IRIHHbl CyAHa c ueHTPOM B aHHOA ToqKe,
KIOTOpblf Mo)KeT 6b1Ib 3aTonrieH HpH onpeaeneHHb X aonymueH$X, 11pHBeaIeHHbIX B fIpaBHne
5, 6e3 BXona B BOzly npeaenbHorl JIHHHH norpy)KeHHA.

3.1. JIA CYQHa, He Hmeiotnero Henpepb1BHofl nany6bi nepe6opoK, npeaenbHaA IJRHHa
3aToriJIeHHI AA nio6otl TO4KH Mo)KeT 6bvTb onpeanejiea c nOMOHublo rpHHRTOl HenpepblB-
HOR npezienbHO JInHHHH norpyKeHHS, KOTOpaA HH B KaKOfI TOqKe He OTCTOHT MeHbine qeM Ha

76 MM OT BepXHefk KpOMKH nany6bl (y 6opTa), no KOTOPOrI ROBeaeHbI BOnOHenpoHHuaeMble
nepe6opKH H HaPY)KHaa o6Uiitxa.

3.2. ECIH KaKoAl-nH6o OTpe3OK ripHHlTofl npezten~bHO JIHHHH norpy)KeHH1 nPOXOAHT
3HaqHTejibHO HH)Ke nany6bi, aO KOTOpOR flOBezieHbi niepe6opKH, AaMHHHCTpaIIH MoKeT

pa3pemiHTb onpenenesiHHbie nocna6neHH B qaCTH BOZOHepOHHuaeMOCTH Tex yqaCTKOB nepe-
60poK, KOTOpbIe HaxOAl1TCq HaR npeaenbHOiR nHHi el norpy)KeHH H nog 6nH)Katuefl
BbituepacnonowKeHHOfl nany6ofl.

]-paeuilo 5. IPOHHU.AEMOCTb Jilna riACCA)KHPCKHX CYnOB

1.1. onylueHHs1, ynOMMHYTIe B IlpaBHne 4, OTHOC31TCH K npOHHuaeMOCTH

noMemeHHfl, pacnojo)KeHHbIX HHtKe npeaenbiHOt JIHHHH norpyKeHHH.

* BMeCTO Tpe6OBaHHft HaCTO~ lLefl qaCTH MOrYT ripHMeHATbcx nlpaBHna no RenfeHHIO Ha OTceKH H OCTO IqHBOCTH
naccaKriupCKHX cynOB, ogo6peHHbie pe3oJIIoLHefI A.265(VIII) OpraHWaHHi B KaqecTBe paBHoreHHOR 3aMeHb qaCTH B

rnaBbl 11 MeacnyHapOnHORl KOHBeHUHH no oxpaHe qenoBeqecxoln KH3HH Ha Mope 1960 roAa, npH YCJIOBHH 'ITO 3TH
FlpaBina nprMeH5I1OTCH B nOnHOM o61,eMe.
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1.2. FIpH OnpeleneHHH npeaejibHoAa XIHHH 3aTOni'IeHHA HpHMeHeTCR etHHaA cpeaHqq

npOHHJiaeMOCTb no Bcefl XIHHe Ka.Kaotk H3 cnezyiottmx qacTeft CyAHa, pacnoio)KeHHbIX HHtKe
npetejibHOR JIHHHH florpy)KeHHH:

1. MaIIIHHHOrO noMeuieHH, onpe exieHHe xOToporo aaHo B I-paHlne 2;

2. 'aCTH, pacnOJIO)KeHHOtt B HOC OT MalIIHHHoro IIOMeieHHq; H

3. xiaCTH, pacnon1oceHHOfl B KOPMY OT MaUIHHHOro noMeUIeHH1.

2.1. EAHHaR cpeAH A nPOHHuaeMOCTb jr Bcero MaI.IHHHOro IIOMeIueHHI AOntKHa

onpe~aenTbcq no 4bOpMyne:

85 + 10 (a - c

rge:

a - o61,eM nacca)KHPCKHX noMeuIeHHtl, onpe ieJeHHe KOTOpbix aaHO B lpaBHje 2 H KO-
TOpbie pacnono)KeHbl HH)Ke npeaenbHOit JIHHHH norpy)KeHHm B npeaejiax MalIHH-

HOFO nOMeiueHHAs;

c - o6feM Me)KJynajiy6HbIx noMeiueHHtl zxjUi rpy3a, YrnA HiH 3anacoB, KOTOP16ie

pacnojio)eHbi HH)Ke npefenbHOlA IHHHH norpy)KeHH3 B npeiejiax MalUHHHOFO no-
MeiueHHAI;

v - IIOJIHbIR o6feM MaIHHHOrO HOMeIeHH t HHKe npe e ebHOA fIHHHH norpyXKeHHM.

2.2. EcniH K ynOBljeTBOpeHHtO AMHHHCTpaLIHH nOKa3aHO, qTO cpeaHAI npOHHixae-
MOCTb, onpetefieHHaI nOapo6HbIM pac'teTOM, MeHIUIe npOHHLxaeMOCTH, IIOJIyqeHHOft no

FOpMyne, TO Mo)KeT 6bITE npHMeHeHa BejIH4HHa, onpexesieHHa a notpo6HbIM pactreToM.

T1ns ueme TaKoro pactiera IIPOHHuaeMOCTb Hacca3KHPCKHX flOMelueHHAt, onpeiejneHHe KO-
TOpbIX faHO B FlpaBHjie 2, IpHHHMaeTCA paBHOf 95, npOHHuiaeMOCTb Bcex nOMettleHHIf AAI

rpy3a, Yr3I H 3aInaCOB - paBHoft 60, a npOHHuaeMOCTb aBORHoro XHa, TOIIHBHbIX H ApyFHX
nHCTepH - paBHOR Ta Oft BeJIHL4HHe, KOTopas Mo)KeT 6EITb oo6peHa B KB)KDOM OTaeJIbHOM

cjiy'ae.

3. 3a HCKmOMeHHeM cJiyqaeB, npeayCMOTpeHHbIX IIyHKTOM 4, eaHHaM cpeaHxx npOHH-

uaeMOCTb BCe t qaCTH CyAHa, pacHOjIO)KeHHO t B HOC HJIH B KOPMY OT MaIIIHHHOrO

nOMeumeHHA, aOJDKHa onpenenIAlTbcA no copMyJIe:
63 + 35a

v

rne:
a - 06 beM Hacca)KHpCKHX nOMemeHHiA, onpegeneHe KOTOPhIX glaHO B IpaBHne 2 H

KOTOpbie pacIIOJIO)KeHbl HH)Ke npeflenbaoft JIHHHH norpy)KeHHH B HOC HJIH B KOPMY

OT MaIIHHHOFO nOMeIeHHA; H

V - nOJIHblfl o61,eM qaCTH CyZXHa HH)Ke npeaenbHOt JIHHHH norpytKeHH3 B HOC HuH B

KOPMY OT MaWIHHHOFO nOMeIueHHR.

4.1. UJIS CyAHa, KOTOPOMY Ha OCHOBaHHH f-paBHnia III/27(c) pa3peueHo lepeBO3HTb
qHCnO mnoneft, npeBbiumatoaee npegyCMOTpeHHY1O BMeCTHMOCTb cnacaTenbHbix ulJonOK, H

KOTOpOe Ha OCHOBaHHH rlpaBHJIa 1.5 £IOJDKHO OTBeqaTb cneuflaJIbHblM nOjlO)KeHHAM, eAHHaA

cpeXHAA npOHHuaeMOCTb BCefl qaCTH CyaiHa, pacnoio)KeHHOR1 B HOC HiH B KOPMY OT MaiHH-
Horo nOMeIleHHsl, AOJ1KHa ofpeaeJITbCA 1o 4)opMyJIe:

95 - 35 b

rge:
b - ofteM nOMeuleHHtl, paCnOJIO)KeHHbIX HH)Ke npemejl6HOtR JIHHHH forpyxceHHA H

BbImle BePXHHX KpOMOK (fJmlOpOB, HaCTHJIa BTOpOrO AHa HJIH UHCTepH IIHKOB,

CMOTpA no TOMy, qTO HMeeT MeCTO, B HOC HrlH B KOPMY OT MaUIHHHOFO no-
MeIxeHHA, KOTOpbie npegHa3HaqeHbl H HClOJIb3ylOTCA KaK Fpy3OBble IIOMeieHHR,
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6yHKepbi lRm yrnsIA HnIH )KHAKOrO TOnJIHBa, KJlaaIOBbie, 6ara)KHbae H IlOqTOBbIe OT-

XIeneHHI, uenHbie 5HUHKH H UHCTepHbI npeCHOtR BO]bI; H

V - fOJIHbIk o6feM qaCTH CyAHa HH)Ke npeaenbHOrI JIHHHH norpy)KeHHA B HOC H13IH B

KOPMY OT Ma.IIHHHOrO IIOMeIIeHHA.

4.2. B cjiyqae, ecnH cyaa 3aH3ITbI B n'epeBO3Kax, npH KOTOpbIX rpy3OBble TpIOMbI, KaK

npaBHrIO, He 3anOJIHeHbI 3HaqHTeJlbHbIM KOJIHqeCTBOM rpy3a, HHKaKaA qaCTb rpy3OBbIX
IOMeLceHHA He XaO l)KHa yqHTbIBaTbCH npH BblqHCjieHHH BeJ'IHqHHbI <<b >.

5. I-pI HeO6biqHOM pacnojoI)KeHHH A31MHHHCTpaIIHq MO)KeT pa3peuiHTb 11Th

noTpe6oBaTb niOlpO6HOrO pacqeTa cpen(HeA IpOHHuaeMOCTH qaCTe CyiHa, pacnoIo)KeHHbIX

B HOC HJIH B KOpMy OT MamuHHHOrO nOMeIeHHA. 4.111A ueneft TaKoro pacqeTa IpOHHuaeMOCTb

nacca)KHPCKHX noMmeeHH, onpeileJIeHHe KOTOpbIX XIaHO B -lpaBHne 2, npHHHMaeTca paBHOA

95, IIpOHHIuaeMOCTb noMeweHHtl, B KOTOpblX pa3MeIuaIOTCA MexaHH3MbI, - paBHOrI 85, npo-

HHuaeMOCTb Bcex nOMeIleHHl XUIH rpy3a, yrnA H 3anacOB - paBHOri 60, a HpOHHLaeMOCTb

,aBOtlHOrO AIHa, TOIUIHBHbIX H 31pyrHX LIHCTePH - paBHOfl TaKOA BeIHqHHe, KOTOpaH MO>KeT
6bITb oao6peHa B Ka)KIIOM OTaenbHOM cjiyqae.

6. EcJIH Me)KlyflaJny6HbIrI OTCeK, BbIrOpo)KeHHbIA ZEBYMA BOuIOHenpOHHIIaeMbIMH no-

nlepeqHbIMH nepe6opKaMH, BKJlioqaeT KaKoe-11H60 nacca)IHpcKoe noMeue HlH no-

MelueHHe 311151 3KHnaKa, TO BeCb 3TOT OTCeK, 3a BbIqeTOM rOMeIujeHHfI, nOfIHOCTblO BblFO-

po)KeHHbIX IIOCTOAHHbIMH CTaJIbHblMH nepe6opKaMH H npeAXHa3HaqeHHbIX a1I3lA pyrHX uenerf,

31ofl)xeH paccMaTpHBaTbCI KaK nacca)KHpcroe noMeileHHe. OiaHaKO TaM, rae TaKoe nac-
Ca)KHPCKoe noMeLueHHe HJ1n HoMeLueHHe xu15 3KHna)Ka IIOJIHOCTbIO Bbl'Opo)KeHO HOCTOHH-

HbIMH CTaJlbHbIMH nepe6opKaMH, TOYIbKO noMeIueHHe, BblFOpO)KeHHOe TaKHM o6pa3OM, zIOn-

WIHO pacCMaTpHBaTbCH Kax naccaKHpcKoe.

1-pau.to 6. ,gOnYCTHMMA £IMHHA OTCEKOB rlACCA)KIIPCKMX CYZIOB

1. Cyzia lOfI)KHbI HMeTb KaK MO)KHO 6onee 34XI3eKTHBHOe aeneH e Ha OTCeKH C yqeTOM
xapaKTepa 3KCnnyaTauHH, XIJJA KOTOpOA OHH npeaiHa3HaqeHbI. CTeneHb aeieHHA Ha OTCeKH

3IOJDIKHa H3MeHHTbCRI B 3aBHCHMOCTH OT X3JIHHbI CY(Ha H BHa 3KCnJIyaTauIHH TaKHM o6pa3oM,
qTO6bI caMaR BbICOKaR CTeneHb aejfeHHR COOTBeTCTBOBaJIa CyaiaM HaH6OnbilmeI £UIHHbI,
3aHATbIM npeHMymueCTBeHHO nepeBo3KOfI nacca)KHpOB.

2. OaKmop deneHUn

2.1. HaH6onwba nY XonyCTHMa3l JIHHa OTceKa, HMeioiuero LeHTP B KaKOI i-H60 ToqKe

UJIHHbl Cy31Ha, onpegejiaeTcA HyTeM yMHO)KeHHH nipegenbHOtl ZUIHHbI 3aTOIIeHHA Ha COOT-
BeTCTByIOIXHfi 43aKTOp, Ha3bIBaeMbIrk 4JaKTOPOM zIe3ieHHa.

2.2. IOaKTOp AIeneHHH 3aBHCHT OT XIJHHbl CYaa H a3IA KawKgOri KOHKpeTHOr I uIHHbI

31Oj1)KeH H3MeHITbCI COOTBeTCTBeHHO xapaKTepy 3KCnuiyaTauH, ARAi51 KOTOpOA Hpe3IHa-

3HaqeHO CYaHO. 3TOT IbaKTOP aIon)KeH OCTOSIHHO H HenpepbnBHo yMeHbuaTbCa:

1. no Mepe yBeniHqeHHH ZUIHHbI CyaHa, H

2. npH nepexogie OT baKTopa A, HpHMeHReMOrO K cygIaM, 3aHATEIM npeHMyIIIeCTBeHHO

nepeBo3KoII rpy3a, K 4baKTOpY B, npHMeH1eMOMy K CyIaM, 3aH51TbIM npeHMyiueCTBeHHO

nepeBo3KOI nacca)KHpOB.

2.3. 3HaqeH1HR d1aKTOPOB A H B ZiOfl)KHbI onpeeenflTbCA no HH1)Kecjiea3yIOWHM 43OpMy-

naM (1) H (2), rae L -. XJIHHa CyaHa, onpeaeneHHe KOTOpOII 31aHO B F-paBHne 2:

= 58,2 +0,8L=11Hoe)(;
A = - 60 18(L 131m H6onee)....................................(1);

B 30,3 + 0,18(L = 79M H6onee) ..................................... (2);
L-42
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3. Kpumepu i cjiyxc6bl

3.1. aJq CyaHa flaHHOtl ,IHHbI COOTBeTCTByIOILHII 4baKTOp zieneHHM noji)KeH
onpeeiATbCg c nOMOLubIO qHCjioBoro KpHTepHa cny)K6bi (Ha3bmaeMoro HH)Ke KPHTepHeM
cnyw6bi), ablqHCnqeMorO no HIDKecneyIOIUHM cjopMyIlaM (3) H (4), rge:

Cs - KPHTePHfl cjy)K6bi;
L - 1nHHa CyaHa (B Me'rpax), onpenenHHe KOTOpOfi nao B I'paBHJie 2;
M - o6,eM MaIJIHHHOrO nOMeIueHH.R (B Ky6HqeCKHX MeTpax), onpeeneHHe KOToporo

aHO B f-paBine 2, c 11O6aBjieHHeM o6fteMa 1iOCTORHHbIX TOIUIHBHbIX IIHCTepH,
pacnojIO)KeHHbIX BHe ABOI1HOrO 11Ha B HOC HrIH B KOpMY OT MaI-HHHOrO
noMemueHHI;

P - riOJHbIg o6f,eM nlacCa)KHpCKHX riOMeLUeHHft HH)Ke npeleJubHOfk JIHHHH norpyKeHHq
(B xy6HqecKHx MeTpax), onpezteneHe KOTOPbIX laHO B FIpaBHne 2;

V - nOnHbIfk o61,eM cyAIHa HH)Ke npeaeulbHOt JIHHHH norpy)KeHHa (a Ky6HqeCKHX
meTpax);

P, = KN, rne:

N - qHCJIo nacca)KHpOB, gonycKaeMoe K nepeBo3Ke Ha taHHOM CyAHe, H

K = 0,056L

3.2. ECJIH 3HaqeHHe KN 6obue CyMMbI P H nOnHoro o6eMa (baXTHqeCKH HMelOUIHXCR
nacCaX(HPCKHX IOMeLueHHfl, pacnono)KeHHbIX BbIIIue npegenbHOtl nHHHH norpyKeHHA, TO
BeXIHqHHa P, ipHHHMaeTC1 paBHOfl 3TOIt CyMMe HJIH aBYM TpeTRiM KN, CMOTpq no TOMY, qTO
6onbme.

EcnH Pl 6onibLe P, TO

M + 2P,
C = 72  -V + p p P .................................................... (3)

H Ba pyrax cnyqax

Cs = 72 M + 2P ......................................................... (4)

3.3. AJInu CyXOB, He HMefOLIHX HenpepblHoft nany6bI nepe6opoK, O6I,eMbi nOMelueHHIa
OJ)KHbI IlpHHHMaTbC1 110 caKTHqeCKoAt npeaenbHOR JHHHH norpyKeHHq, npHMeHleMOft flpH

onpeueuieHHH npeaenbHbix UIHH 3aTOnnieHHI.
4. JHpaeuaa 6enleuu. Ha omceKu cyco0, 3a ucK/mioieHuem mex, Ha Komopbie pacnpo-

cmpamemcA nyKm 5
4.1. JIeneHHe Ha OTCeKH B KOpMY OT Tapamiofi nepe6opKH CYAOB DflHHOAt 131 M H

6ouiee, HMeIOI.IHX KPHTePHfl cny)K6bi 23 HnH MeHee, ZOJI)KHO onpe1eJTITbCA tbaKTOpOM A,
BbI'icHieHHbIM no FopMyne (1); CYAOB, HMelO1UHX KPHTepHfI cnyK6b1 123 H11H 6onee, - dpaK-
TOpOM B, BbIqHCfleHHbIM nO bopMyJIe (2), a CYROB, HMeIO1UHX KPHTepHfl I cny)x6bi Me)Ky 23 H
123, - 1baKTOpOM F, nOnIyeHHbIM JIHHeIIHOfl HHTepnojTuiHetI MeKwLy 43aKTOpaMH A H B no
FOpMynre:

F = A- (A - B)(Cs - 23) (5)
100

OXZHao, Koraa KPHTepHfk cnyHC6bI paaeH HIH 6onee 45 H B TO )Ke BpeMA rOflytleHHbIfk no 4bop-
Myne (5) 4IaKTOP geneH31 paBeH HnTH MeHbIe 0,65, HO 6oimue 0,50, aeneHHe Ha OTCeKH B
KOPMY OT TapaHHOft nepe6opIH Z(OJIKHO oripeaenTbCH cfaKiTOpOM, PaBHbIM 0,50.

4.2. Ec.IH (abTOp F MeHbiue 0,40 H K YAOBJneTBOpeHHIO A.fMHHHCTpaIxHH niOKa3aHa
HpaKTHqeCKaH HeBO3MO)KHOCTb npHMeHeHHR TaKoro ttaKTopa F zuIS OTCeKa MaiuHHHOrO no-
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MeIufeHHR1 CyAHa, TO XIR 3TOFO OTceKa MO)KeT 6blTb ripHHIT yBeJIH4eHHbfk d)aKTOp,
KOTOphIl , OxIHaKo, He aOJIKeH npeBbILuaTb 0,40.

4.3. AejIeHHe Ha OTCeKH B KOpMY OT TapaHHOfl nepe6opKH CYaOBaJIHHOfI MeHee 131 M,

HO He MeHee 79 M, HMeOIxHx KpHTCpHA cny>x6bi, paBHbIfl S, rae:

3574 - 25L
13

AOJDKHO onpentenITbCa t(aKTOpOM, paBHbIM eAHHHUe; CyAtOB, HMeIOLUHX KPHTepHI1 cly)K6bi
123 H 6onee, - 4)aKTOpOM B, BbiqHcjieHHbIM no ttopMyIle (2), a cyAOB, HMeIouHx KpHTepHfl
cny)K6bI Me)KLIy S H 123, - ttaKTOpOM F, nOnIyqeHHbIM JIHHeflHOfl HHTepnonniuHefl Me)Kay

eIIHHHueIA H t1aKTOpOM B no dbOpMyjie:

F I 1 - (I - B)(C, - S)
123 - S. ............................................ (6)

4.4. aeneHHe Ha OTceKH B KOPMY OT TapaHHOfl nepe6opKn CYROB XUIHHOR MeHee 131 M,
HO He MeHee 79 M, HMelOIHX KpHTepHIl cnymc6bi MeHme S, a TaiKce cyZIOB AIHHOR MeHee 79 M
ROI)KHO onpenjeJIAT16C daKTOpOM, paBHbIM eztHHHIue, eciiH TOJIbKO H B TOM H B apyrom
cny'qae K YZXOBjieTBOpeHHiO AaMHHHCTpaIlHH He nOKa3aHa npaKTHqecKaA HeBO3MO)KHOCTE,
npHMeHeHH 3TOrO tbaKTOpa K KaKoIl-JIH60 'taCTH cyxIa. B 3TOM cniyqae AAxMHHHCTpaIIIH MO-
)KeT pa3peUIHTb TaKOe nocna.6neHHe, KaKoe npeaCTaBmeTC3 eRt OipaBzlaHHbIM C yqeTOM Bcex
o6CTOstTenibCTB.

4.5. -ono)eHHn IlyHKTa 4.4 fpHMCHAIOTCR TaKXe K cyiaM m.o6ofl tLnHHb, Ha KOTOPbIX

gonycraeTcA nepeBo3Ka 6onee 12 nacca)KHPOB, HO He 6onee

L2 HflH 50, CMOTpH 11O TOMy, qTO MeHblue.650

5. Cneyuallbnbie mpe6oaaHUA K aelenulo Ha omceKu Cy6oe, KOmOPbM Ha OCHO6aHUU
Hpaeuia I1/27(c) pa3peweHo nepe6o3umb tucao Aio)eri, npeebluwaouee npec)ycMompeH-
HYIO 6.MeCmu.MOCmb cnacamelbHblX umonoK, U KOMOpb1r Ha OCHo6aHUU 17pawaua 1.5 o,,-
,IChbl omeeiamb cnellUalbHbLM nOflO.ICeHuAM

5.1.1. lfjil CYZIOB, 3aHHITbix npeHMylIueCTBeHHO nepeBo3Kofl nacca)KHpOB, AneIeHHe Ha

OTCeKH B KOpMY OT TapaHHOil nepe6opKH AOJICHO OnpeaeiHTbCl dIaKTOpOM, paBHbIM 0,50,
HJIH cI)aKTOPOM, onpeaeineMbiM corJIaCHo nYHKTaM 3 H 4, eCJIH OH MeHhlne 0,50.

5.1.2. EcJim AaMHHHCTpaUHA y6e)KzteHa B npaKTHqecKOri HeBO3MO)KHOCTH HpHMCHeHHH

TaKoro ttaKTopa K KaKOMy-JIH60 OTCeKy TaKHx CyaOB ARJHHOi1 MeHee 91,5 M, TO OHa Mo)KeT
pa3peIHTb, qTO6bI aJIHHa 3TOrO OTCeKa onpeaensnacb 6onee BbICOKHM t1)aKTOpOM, fipH

YCJIOBHH qTO 3TOT (DaKTOp gBJIHeTCH1 HaHMeHbLUHM, KOTOpbIf ripaKTHqeCKH BO3MOACHO H
uenecoo6pa3Ho IIpHMeHHTb lIpH IaHHbIX o6CTOsITebCTBax.

5.2. B cnyqae, Koraa Heo6xOZIHMOCTb niepeBO30K 3HaqHTelbHOrO KOJIHqeCTBa FPY3OB
Ha £ito6OM CyAtHe, He3aBHCHMO OT TOrO, MeHbLue ero JItHHa 91,5 M HlH HeT, aenaeT npaK-
THqeCKH HeBblnOnIHHMbIM Tpe6OBaHHe o zenleHIIH Ha OTCCKH B KOpMy OT TapaHHOA1 nepe6opKn
c npHMeHeHHeM djaKTopa, He npeBbiiuatoero 0,50, nonjie)KaiHe ipHMeHeHHIO Tpe6OBaHH1
K aenjeHHIO Ha OTCeKI aOJI)KHbI oipejxeJigTbCH B COOTBeTCTBHH C HH)KecneayloufMH non1-
nyHKTaMH . 1, 5, fpH YCJIOBHH, OnHaKO, qTO AIIMHHHCTpaUHAI, eCnH OHa y6e)KfleHa, qTO HaCTa-
HBaTb Ha CTpOFOM BbinOJIHeHHH 3THX Tpe6OBaHHI B juo6OM OTHOLIeHHH HeLenecoo6pa3HO,
Mo)KeT pa3peKiHTb TaKoe HHoe pacnorioKeHe BOIIOHenpOHHIaeMbIX flepe6OpOK, KOTOpOe
ripeiiCTaBnnleTCA nO CBOeMy CyIteCTBY oripaBaHHbIM H He CHHKcaeT o6ftef 3IIbXIeKTHBHOCTH

nejienHi Ha OTCeKH.

I. aOJACiHi ipHMeHtTbC.9 nOjOKeHHR1 iyHKTa 3, OTHOCtRIHeCA K KPHTepHfO cnyw6bi; oa-
HaKo ripn BblqncJieHHH 3HatieHHR P, niA KOeqHbIX naccaKHpOB BeJIH'IHHa K ZoIJIa

HMeTb 3HaxieHe, onpeaeneHHoe B fiYHKTe 3, HJIH 6bITb paBHoft 3,5 M
3
, CMOTP1 niO TOMY,

qTO 6ojibue, a anli 6ecKoeqHblX naccaiHpoB BenHqHHa K ouIKHa 6blTb paBHOA 3,5 M
3

.
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2. cIDaKTop B B nyHKTe 2 1oji)KeH 6bITb 3aMeHeH cbaKTOpOM BB, BblqHcjrheMbIM no cne-
nyoweti cOpMyne:

BB = 17,6 + 0,20 (L = 55 mMH 6onee)
L - 33

3. AeneHHe Ha OTCeKH B KOPMY OT TapaHHOI nepe6opKH CYflOB IJIHHOfl 131 M H 6onee,
HMeIOIwHX, KpHTepHfl cnyic6bi 23 HnH meHee, onpenenSeTcl ctaKTOpoM A,
BblqHCneHHbIM no 4opMyne (1), npHBezieHHOfl B nyHKTe 2.3; Cy1OB, HMeiOtUWX KpHTepHAi
cny)K6bl 123 HnH 6onee, - cbaKTOpOM BB, BbiqHcIneHHbIM no 4IopMyne, npHBexleHHOfl B
IIyHKTe 5.2.2, a cy/tOB, HMeOIUHX KPHTepHfI cny)K6bi Me)KJ1y 23 H 123, - caKTOpOM F,
noilyqeHHbIM nHHeflHOfl MHHTepnonImtttl MeK1y daKTOpaMH A H BB no djopMyne:

(A - BB)(C - 23)F=A- 10
100

3a HCKntoqeHHeM, O1HaKO, Toro, qTO ecnH IOJIyqeHHbItf TaKHM o6pa3oM 4)aKTOp F
meHblne 0,50, ciie/1yeT npHMeHRTb nH6o aKTop, paBHbIrf 0,50, £1H60 cbaKTOp,
BbIqHCJeHHbIfk cornacHo nOnO)KeHHAM HYHKTa 4. 1, CMOTPR no TOMY, 4TO MeHbiue.

4. geneHHe Ha OTceKH B KOPMY OT TapaHHOfk nepe6opKH CY1OB/1IXHHOt1 MeHee 131 M, HO He
Menee 55 M, HMefOUlI4X KPHTepHR cny)K6bi, paBHbIl SI, rge:

3712 - 25L

onpeleneTcR cjaKTOpOM, paBHbIM eIHHHue; CY/IOB, HMelOIIUHX KPHTepHfk cnyx6bi 123
1H1 6onee, - 4baITOpOM BB, ablqHCJIeHHbIM no dbOpMyne, npHBezteHHOti B nYHKTe 5.2.2,
a cy1OB, HMetoLUx KPHTepH cjiy)K6bI Me)KLIy S, Hf 123, - tIaKTOpOM F, noJIyLeHHbIM
flHHetiHOtt HHTeprIoJIRUHefl Me)K/ty eXIHHHUe1 H cjaKTOpoM BB no (bopMyne:

(1 - BB)(C - SI)

123 - S,

3a HcKJIIoqeHHeM, O/1HaKO, TOrO, qTO B £HO
6

OM K3 XtBYX nOC.e1IaHHX cniyqaeB, eciiH

IIOnyqeHHbItl TaKHM o6pa3OM tlaKTOp MeHbLne 0,50, zteneHHe Ha OTceKH MOwKeT
onpeleJ1TbCH 4baKTOPOM, He npeBbimatOtLIHM 0,50.

5. geJieHHe Ha OTceKH B KOPMY OT TapaHHofl nepe6opKH CYROB A1HHOfk MeHee 131 M, HO He
MeHee 55 M, HMetouLmx KpHTepHfl cJIy)K6bi MeHee SI, a TaK)xe cy/1OB I1nHHOfk MeHee 55 M
onpe/eIsleTca d4aKTOpOM, paBHbIM, ecniH TOJIbKO K yaiOBJIeTBopeHHIO AZIMHHHCTpauHH
He nOKa3aHa ipaKTHqeCKaR HeBO3MO)KHOCTb npHMeHeHHA 3TOro (baKTOpa K OTIlejibHbIM
OTceKaM. B TaKOM cnyliae Az[MHHHCTpaiLHR MO)KeT pa3pemUHTb B OTHOLIIeHHH 3THX
OTceKOB TaKHe nocna6neHHR, KaKHe npe/1CTaBJImOTC1 O'paBzIaHHbIMH C YqeTOM Bcex
O6 CTORTejIbCTB, npH YCrIOBHH, O1HaKO, qTO XtrIHHbi 6nHwaiIero K KOpMe OTceKa H KaK
MO)KHO 6oumuero qHcjia HOCOBbIX OTceKOB (MeKny TapaHHOfk nepe6opKOfl H KOPMOBOI1
nepe6opKOtt MaIIIHHHOrO [nOMeiteHHa]) He npeBbuuaIOT npe/1enbHORl ALJHHbI 3aTO-
nJIeHH3.

--pa6uao 7. CnEUIIA"IbHbIE TPEBOBAHHJ1, KACAIOnIMECS.9£IE£1EHHI.9
fIACCA)KHPCKHX CYitOB HA OTCEKH

1. ECI1H B KaKofi-uIH6o qaCTH HnHT qaCTaX CYZ(Ha BoZIoHenpoHHuaeMbIe nepe6opKH
1OBeIzeHbl a1o 6onee BbICOKOtt rany6bl, qeM B OCTaJIbHOrf qaCTH CyAHa, H npH BbIqHCnieHHH
npeenbHoit nnHHbl 3aTonneHHR eIenaTeJbHO HCnOJIb3OBaTb npeHMywleCTBa 3TOft 6onbnert
BbICOTbI nepe6opoK, TO MJiq Ka)K/Ori TaKOtl qaCTH Cy/Ha MOrYT HpHMeHHTbCRl OT/1enbHbie
npeitenbHbie nIHHHH norpyKeHHR, npH yCJIOBHH qTO:
1. 6opTa no Bcefl ZIWHHe Cy/Ha /1OBe/1eHbl zto nany6bi, COOTBeTCTByiotuefk BepxHefl

npextenbHOti JIHHHH norpy)KeHH., H Bce OTBepCTHRq B Hapy)KHogi o6mHBKe HH)Ke 3TOtt
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naIy6bi no Bcek AUIfHHe CyAHa paccMaTpHBaOTCA 911H ueneA I lpaBHfia 17 KaK Haxo-
flHLUHecA HH)Ke npeDenfbHOA J1HHHH norpy)KeHHA; H

2. Aiaa OTceKa, cMe)KHbae C <<YCTYnOM> nany6bi nepe6opoK, HaxoflHTCA KaabIl B npeaejiax

flOIIyCTHMOA1 ZIJIHHbl, COOTBeTCTByoLIeiA HX npeaXejibHbIM JIHHHAM norpy)KeHHA, H,
KpOMe TOrO, iHx CyMMapHaH flJIHHa He npeBbmuaeT YlIBOeHHOr aOlYCTHMOff AlIHHbI,
paccqHTaHHOtl Ha OCHOBe HH)KHefl npeae.blHOfA fHHHH norpy)KeHHA.

2.1. J]JIHHa OTceKa MoKeT npeBbILuaTb OIIyCTHMYIO XUIHHY, onpeaeCJReMyIo cornaCHO

noJIo)KeHHHM -paaBna 6, fpH YCJOBHH qTO cyMMapHaH AnHHa KaxaoIaO napbl cMe)KHbIX

OTceKOB, BKj1oqaiowefl laHHblt OTceK, He npeBbllfaeT npeienbHotl maxHbi 3aToIneHHA HJIH

yflBOeHHOfl OIIOrYCTHMOfl X.IHHbI, CMOTpH no TOMy, qTO MeHbie.

2.2. EC-im OAHH H3 IBYX CMe)KHbIX OTceKOB pacnojio)KeH BHYTPH MaIHHHOFO

flOMeIueHHA, a gipyrorl - BHe ero, H cpeHAA rlpOHHLIaeMOCTb qaCTH cyLIHa, B KOTOpOtt pac-
noJIo)KeH BTOpO1 OTCeK, OTJIHtiaeTCA OT cpenIHeA npOHHLaeMOCTH MaIIHHHorO noMeuleHHH,

TO CyMMapHaAI 1UnHHa 3THXIBYX OTceKOB AOJIKHa yCTaHaBJIHBaTbCH Ha OCHOBe ocpeAIHeHHOft

BeJHIIHHbl cpeAHHX IlpoHHuaeMOCTerl Tex aByX qacTel CYHa, B KOTOpbIX pacnoJIoKeHbi 3TH

OTceKH.

2.3. Ecn asa CMe)KHbIX OTceKa HMeIOT pa3JlHqHbIe dIaKTOpbI IeJieHHA, TO CyMMapHaH

AIJHHa 3THX ixByx OTCeKOB AIOJnKHa onpealeJIfTbCA nponIopuHOHaibHO.

3. Ha cyxtax XUIHHOl 100 M H 6onee OxI~a H3 rjiaBHbIx nonepeqHbix nepe6opoK B KOPMY

OT TapaHHOR nepe6opKH lOJ)KHa YCTaHaBjiHBaTbCA Ha paCCTORHHH OT HOCOBOrO nepfleH-

AHKyjiHpa, He npeBbIwlaOueM AOIYCTHMOfi IIHHbl.

4. FraBHai noriepeqHai nepe6opKa MO)KeT HMeTb BbICTyH (peuecc), npH YCJIOBHH qTO
Bce ero qaCTH CO CTOPOHMb 6OpTOB HaxOXIHTCH Me)Ky BePTHKaJIbHblIMH IIJOCKOCTAMH, ilpO-
BeIaeHHbIMH BSOJb KawKlOrO 6opTa Ha paCCTO3HHH OT HapY3KHOf O6IIIHBKH, paBHOM OAIHOfI

lRTOIl IUIHPHHb1 CyAHa, onpegeneHHe KOTOPO1 aHO B IlpaBHJIe 2, H H3MepeHHOM fIOA
rplvMbM yrJIOM K aHaMeTpalbHOfk IIJIOCKOCTH Ha YPOBHe CaMOf BbICOKOfk I'pY3OBOfk
BaTepnHHHH aenleHH3I Ha OTCeKH. .Jlo6aA qaCTh BbICTyfla (peiecca), HaxOzliHuaACA BHe

yKa3aHHbIX npeaeJIOB, pacCMaTpHBaeTcA KaK yCTyii, H K Het AlOJI)KHbI npHMeHRTbCH nOJIO-
)KeHHA HyHKTa 5.

5. FraBHasl nonepeqHai nepe6opKa MO)KeT HMeTh yCTyH, ecJIH oHa OTBeqaeT OAIHOMY

H3 cneiytouHx yCJIOBHA:

1. cyMMapHaA AJIHHa aByX OTCeKOB, pa3xejieHHbIX TaxOat nepe6OpKoA, He npeBbiiaeT 90 npo-

LueHTOB npeeenbHOl ALIHHbI 3aToIeHHM HJIH YIBOeHHOft aOnYCTHMOft IJHHhI, 3a
HcxnotieHHeM Toro, qITO Ha cyxtax, HMeiOUiHX dtaKTOp xejieHHA 6ojiee 0,9, cyMMapHaA

ZtJIHHa X1ByX TaKHx OTCeKOB He AOJKHa npeBblnaTb Or1YCTHMOf1 XIJHHbI;

2. B pafioHe yCTyna HpeyCMOTpeHbI OHOJIHHTejibHbIe Mepbl B OTHOIIeHHH fleieHHA CyIHa
Ha OTCeKH X[Il coxpaHeHHq Tol we CTeneHH 6e3onaCHocTH, KOTOpaA o6ecneqHaeTcA

HJIOCKOrl nepe6opKol;

3. ZLfIHHa OTceKa, noBepx KOTOpOFO nPOCTHpaeTCA YCTyH, He npebIluaeT AiOryCTHMOfk

ALIHHbI, COOTBeTCTBypoIueA npegeIbHOll JIHHHH norpyxceHH5I, FIlpHHATOi Ha 76 MM HH)Ke
yCTyna.

6. EcJiH rJIaBHaI nonepeqHaR nepe6opKa HMeeT BbICTyii (peuecc) HRH yCTyrI, TO flpH

onpenejieHnH CTeneHH zLeJIeHHS Ha OTCeKH OHa 10oMKHa 3aMeHHTbCH paBHOueHHOA LIOCKOl
nepe6opKorI.

7. EcniH paCCTOAHHe Me)Ky ZBYMH cMe)KHbIMH fonepeqHbiMH nepe6opKaMH HTH paB-

HOIIeHHbIMH HM ILJIOCKHMH nepe6opKaMH RH60 pacCToAHHe Me)Kay nonepeqHbIMH HjIOCKO-

CTHMH, npoxoslIJ.HMH qepe3 6JiHrnafluHe LiaCTH yCTyna nepe6OpoK, MeHbnUe 3,0 M nIIOc 3

npoueHTa llHHbI cyaHa HJH 11,0 M, CMOTpA no TOMy, qTO MeHbe, TO TOJIbKO oAHa 13 3THX
nepe6opoK IaOJDKHa paccMaTpHnaTarCR KaK nepe6opKa zeneHHA CYAHa Ha OTCeKH B COOTBeTC-

TBHH C nOaO)KeHHHMH FIpaBHna 6.
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8. Ecim rnaBHbitt il-nepeL[Hblil BOx1OHenpOHHuaeMbifl OTCeK ZIOnOJIHHTeJIbHO pa3,aeneH

nepe6opKaMH H K YZIoBneTBopeHHio ARIMHHHCTpaLIHH Mo)KeT 6blTb nOKa3aHO, qTO nocrle

jio6oro npeanonaraeMoro nOBpe)KneHHA 6opTa, npOCTHpaiowLeroCR Ha aJ]HHy 3,0 M nlIlOC 3

npoueHTa rlJIHHbl CyAHa HnH 11,0 M, CMOTpH no TOMY, qTO MeHbIUe, BeCb o6beM rnaBHoro

OTCeKa He 6yaIeT 3aTonneH, TO MO)KeT 6bITb pa3peweHo nponOpUHOHanbHOe yBenHqeiHHe

.aonyCTriMOil ALrlHHbI no cpaBHeHHIO C TOil, KOTOpaJ Tpe6yeTCR AnIs TaKoro OTCeKa 6e3 yqeTa

JIOOIHHTenJbHOrO pa3xaeneHH q. B 3TOM cnyqae npealnonaraeMblil HenOBpe)KaeHHbiM o6leM

HMeiOtIeflCt nnaByqeCTH Co CTOpOHbl HenoBpe)KneHHoro 6opTa He zOJn)KeH 6bITb 6onbue

06heMa, KOTOpbl npeanonaraeTCH HenoBpe)KzeHHbIM CO CTOPOHbI nOBpe)KeHHoro 6opTa.

9. ECnH Tpe6yeMbtl baKTOp aejieHH paBe HJIH MeHbue 0,50, TO CyMMapHaA AnJHHa

nito6bix CMeTIHblX OTCeKOB He AOJI)KHa npeBbILwaTb npeaeJnbHOfl DJIHHbl 3aTOnJIeHH.

]7pa61uio 8. OCTOqMBOCTb f'ACCA)KHPCKHIX CYIQOB B fOBPE)KUEHHOM COCTOAHHH

1.1. IPH Bcex YCflOBHRX 3KCHIyaTa~UHH aOJIDKHa 6blTb o6ecneqeHa aOCTaTOqHaR OCTOIl-

q'HBOCTb HenOBpe)KeHHOFO CyAHa, no3BOJlIIoLuaA eMy BblepiKHBaTb KOHeqHYtO CTagHIO

3aToneHHA ino6oro ODHOrO rJnaBHOro OTCeKa, Haxoamixeroca B npeaenax npegleflbHOIl

LnJIHHbl 3aTOnnJeHH .

1.2. ECIIH ZjBa CMe)KIHbIX rFiaBHblX OTCeKa pa3naejneHb nepe6opKotl C YCTYnOM B

COOTBeTCTBHH C yCJIOBHAMH, H3J1O)KeHHbIMH B flpaB~me 7.5.1, TO OCTOIlqHBOCTb HenoBpe-

)KIaeHHOrO CyaHa aOJI)Ha 'IO3BOnlHTb eMY BbIuep)KHBaTb 3aTOnneHHe 3THX ZIBYX CMe)KHbIX

rnaBHblX OTCeKOB.

1.3. EcnH Tpe6yeMbiil dtaKTOp neieHHR paBeH HIH MeHbue 0,50, HO 6ojmmee 0,33, TO

OCTOI'HBOCTb HeHOBpe)KaeHHoro cyaHa lOnJKHa nO3BOJIRTb eMy BbIaep)KHBaTb 3aTonJIeHHe
huo6blx IIByX CMe)KHblx rJiaBHblX OTCeKOB.

1.4. EcnH Tpe6yeMbifl djaKTOP aeneHHA paBeH HnH MeHbmue 0,33, TO OCTOl'qHBOCTb

HeIOBpe)KIaeHHOrO CyAHa AOJIKHa IIO3BOJIATb eMy BbUlep)KHBaTb 3aTonneHHe n1O6bIX Tpex

CMe)KHbix rIfaBHbIX OTCeKOB.

2.1. BblonOIHeHHe Tpe6OBaHHIl nyHKTa I RoJnKHO nORTBep)KaIaTbCq pactleTaMH, BbI-

IIOJIHeHHbIMH B COOTBeTCTBHH c nyHKTaMH 3, 4 H 6 c yqeTOM COOTHoIIeHHR rlaBHbIX pa3-

MepeHHil H apyrHX npOeKTHbX xapaKTepHCTHK CyAHa, a TaK)Ke pacono)KeHH H KOHd)Hry-

paUHH nOBpe)KIeHHbIX OTCeKOB. -IpH BbInOnIHeHHH 3THX pacqeTOB cnenyeT HCXOZIHTb H3
npeninowoKeHHA, qTO CYIHO B OTHOI..eHHH OCTOIrqHBOCTH HaXOZ[HTCR B HaHxyILuIHX BO3MO-

)KHblX ycnOBHRX 3KcnnyaTaHH.

2.2. EcJiH npeanonaraeTca yCTaHOBHTb nany6bi, BHYTpeHHHe 6opTa HnH npoaoIbHbie

nepe6opKH, KOTOpbie SIBIISHOTCA aOCTaToqHO HerIpOHHUaeMbiMH, 111Th TOFO qTO6bi cyuILe-

CTBeHHO orpaHH'IHBaTb pacnpoCTpaHeHie BObIl. A11MHHHCTpaUH flOI)KHa 6bITb y6e)KieHa,
4TO TaKwe orpaHHiqHBaiotuJHe pacnpOCTpaHeHHe BOabI KOHCTPYKLLHH COOTBeTCTByiOuIHM

o6pa3OM yqTeHbi flpH BblInOnHeHHH pacqeToB.

2.3. B ciiyqaAx COMHeHHR B R1OCTaTOqHOCTH OCTOl'qHBOCTH nOBpe)K1eHHOrO CYAHa Aa-

MHHHCTpaIH3I MO)KeT nOTpe6OBaTb nIpOBea1eHHR COOTBeTCTBYIOIWHX HccneaOBaHHl.

3. anq uenefl pacqeTa OCTOIlt'HBOCTH CYAHa B rIOBpe)KzeHHOM COCTOIHHH flpOHH-

uaeMOCTb o6-heMoB H nOBepXHOCTeIl, KaK npaBHnlO, 11OnI)KHa nIpHHHMaTbCR paBHOfl cJiea-

YIOUWM BeJIHqHHaM:

Flomeue1n IpoNuIjaeMocmb

rlpe[iHa3HaqeHHbie juni rpy3a, yrnA HJIH 3anaCOB 60
)Kimlble 95
3aHslTbie MexaHH3MaMH 85
rlpeHa3HaqeHHbie ari1 )KdHzKOCTeRl 0 HiH 95*

* Bb16HpaeTcq Ta, KOTOpa. IpHBOIIHT K 6onee IxeCTKHM Tpe6otaHHRM.

Vol. 1371, A-18961



174 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1984

Bonee BbiCOKal npOHHLaeMOCTb nOBePXHOCTef IIOJI)KHa npHHHMaTbCA iRM noMemeHHAf,
KOTOpble B patkoHe aBapHniHOfk BaTePJIHHHH He coxaep)KaT 3HaqHTejbHorO KOnHqeCTBa )KHJIX
noMeWueHHfI HnH MexaHH3MOB, a TaKOKe fnR nomeuCHHAl, KOTOpble, KaK npaBHJIO, He 3aHrlTbl
3HaqHTeJlbHbIM KOJ1H4eCTBOM rpy3a HJIH 3anacOB.

4. In I>Hl rpHHHMaTbCR cneayoume npeanonaraeMble pa3Mepbi nOBpe)KZXeHHq:

1. npofojibHa npOTA)KeHHOCTb: 3,0 M nmoc 3 npoLueHTa ZInHHbl cynHa HuH 11,0 M, CMOTpq
n1O TOMY, 'ITO MeHbiJe. ECnH Tpe6yeMbln I)aKTOp aIeneHHR paBeH UJIH MeHbie 0,33, npea-
nonaraeMax npOZ(OJIbHaH nPOTA>KeHHOCTb IoBpe)KeHHR fOJI)KHa 6blTb flpH HeO6-
XOfHMOCTH yBenHwHa TaK, 'ITO6bi nOBpe)KaeHHe 3axBaTbIBaio rjo6bie ABe coceAHHe
rnaBHble nonepeqHbie BOZIOHenpOHHuaeMbIe nepe6opKH;

2. nonepeqHa ripOTDKeHHOCTb (H3Mep~eMaA OT 6OpTa CyfHa noa rpHMbIM yrnOM K
.aHaMeTpanbHol HJIOCKOCTH Ha YpOBHe caMORl BblCOKOfl rPY3oBOR BaTepiHHHH aeJieHHq
Ha OTceKH): oaHa rTaA IJJHpHHbI CyZ(Ha, onpeaeneHHe KOTOpOtl faHO B lpaBHne 2; H

3. BePTHKanbHam npOTADKeHHOCTb: OT OCHOBHOA HJIOCKOCTH HeorpaHHIeHHO BBepx;
4. ecniH mo6oe HOBpe)KaeHHe, pa3Mepbl KOTOpOrO MeHbIne, qeM yKa3aHO B IYHKTaX 4.1, 4.2

H 4.3, MO)KeT hpHBeCTH K 6onee TflwenbIM HOcJiefCTBHAM nO yrny KpeHa HnH K noTepe
MeTaLteHTPHqeCKOA BbICOTbI, TO TaKOe HoBpewKLeHHe ZOIKHO 6blTb paccMOTpeHo B
pacqeTax.

5. HeCHMMeTpHqHOe 3aTOrneHHe ROJfCHO 6bITb CBeaeHO K MHHHMYMY C HOMOLUbIO
3IbJbeKTHBHbIX CpeaCTB. ECiH Heo6xOIHMO YMeHbWIHTb yrJbl KpeHa, TO HpHMeHmeMbie fFRIR
3TOrO CpeaCTBa fOnDKHbI 6bITb, rue 3TO HpaKTHqecKH BO3MOKHO, aBTOMaTHqeCKH geIlCT-
ByOIfHMH; HO B 1O 6

OM Cjiyqae, ecnIH npeayCMOTpeHbI cpeACTBa ynpaB]IeHHR yCTpORlCTBaMH
riepeTOKa, TO OHH OJI)KHbI HpHBORHTbCl B XgeAICTBHeC c MeCT, pacHOJnO)KeHHbIX Bblme nany6bi
nepe6opOK. YCTpOiCTBa niepeTOKa H cpefCTBa ynpaBIeHHi HMH, TaK we KaK H HaH6OjlblHAl
yron KpeHa iepeu CI'p$MiJeHHeM, Z(OJDKHbi 6bITb iuHeMneMbIMH urng AaMHHHCTpauHH. B Tex
cnyaAx, Koraa Tpe6y[oTcH yCTpOACTBa nepeToKa, BpeMA CIpIMJIeHH3[ cyaHa He aOJDKHO
-peBbInfaTb 15 MHHYT. KaIHTaH CynHa oju KeH 6bITb cHa6xeH COOTBeTCTByoIuefI HHtjbOp-
MauIeik OTHOCHTenbHO nOJlb3OBaHHH yCTpOACTBaMH nepeToKa*.

6. KOHeqHoe COCTORHHe CYDHa nocne nOBpe)KaeHH H, B cniy'ae HeCHMMeTpHqHOrO
3aTOHIeHHR, nocne HpHHSITHR Mep no cripiMJneHHIO fOJI)KHO OTBeqaTb CneyIOI.HM
yCJIOBHAM:

1. B cnyqae CHMMeTpHqHOrO 3aTonJIeHHH MeTaueHTpHqeCKaR BbICOTa HOBpe)KzieHHOrO
CyfHa, OnpegeieHHaH MeTOROM rIOCTO$1HHOrO BOfOH3MeIIeHH51, AOJIKHa 6biTb nOJIO>KH-
TeibHOA H COCTaBJIRTb He MeHee 50 MM;

2. B cnyqae HeCHMMeTpHqHOrO 3aTOnneHHA O6IUHfi yroI KpeHa He gOJiKeH HpeBbIIuaTb 70,
3a HCKJ'ICOeHHeM oco6bix cnytaeB, Kora AXMHHHCTpaHH1 MO)KeT ROIYCTHTb aoOnHH-
TenbHbI KpeH BcjIeRCTBHe HeCHMMeTpHqHOrO MoMeHTa, OfHaKO HH B KOeM cny'ae
KOHeqHbIfl yroi KpeHa He aojiKeH ripeBbIIJaTb 15';

3. npeaeJnbHaa JIHHHA Hropy)eHHR HH B KOeM cjiyqae He DOJDKHa OKa3aTbCA HODl BOIXO B
KOHeqHOI CTaDHH 3aTorieHHq. EcnH npefnonaraeTcA, qTO ripeefjIbHa. nHHHB norpy-
)KeHHI MO)KeT OKa3aTbCA HOD BOfOR B npOMe)KyTOqHOf CTafHH 3aTOrneHH, AaMHHH-
CTpaUHS Mo)KeT HOTpe6OBaTb npOBeeHHA TaKHX HccjieROBaHHIl H ipHH$1THR9 TaKHx Mep,
KaKHe OHa COqTeT HeO6xOaHMbIMH =9ul o6ecrieqeHHq 6e3onaCHOCTH CyfHa.
7. KaiHTaH cyia auonx)eH 6bITb CHa6)KeH CBeeHHqMH, Heo6xOaHMbIMH 1fu HoDDep-

)KaHHR B YCJIOBHRX 3KCnlyaTauIHH OCTOftqHBOCTH HeflOBpe)KfeHHOrO CyaHa, fOCTaTOqHOIa DjIR
Toro, qTO6bi OHO MOrnO BbIaep)KHBaTb caMoe onaCHoe pacqeTHoe nOBpe)KaeHHe. Ha cyaax,
HMeIOLUHX yCTpORCTBa flepeTOKa, KanHTaH aoji)KeH 6bITb HHIbOpMHpOBaH o6 YCJIOBHSqX OC-
TOI~qHBOCTH CYAHa, Ha OCHOBe KOTOpbIX rpOH3BOaHnHCb pactieTb yrjnOB IpeHa, H ripefynpe-

* CM. PeKoMeHnanumo 0 THriOBOM MeTORe YCTaHOBneHHg COOTBeTCTBHR C Tpe6oBaHHRIMH 06 YCTPOACTBaX
nepeTOKa Ha naccaKHpcKHx Cynax, [IPHHRTyIO pe30i ouHefl A.266(VIII) OpraH3annH.
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)KeH 0 TOM, LITO B cjnyiae nOBpe)KzteHHA CYAHa B MeHee 6naronpnATHblX YCJIOBHRX yrnjbi
Kpena MOrYT FlpeBblCHTb paceTHble BeJIH4HHbl.

8.1. HHKaKHe OTCTynJeHHHR OT Tpe6oBaHHAl K OCTOtlqHBOCTH cyaHa B nOBpe)KaeHHOM
COCTOXHHH He MOrYT aonycKaTbCq AZ1MHHHCTpauHeri, ecJnH TOnbKO erf He nOKa3aHO, qTO B
nlo6blx YCJIOBHAX 3Kcnn1yaTauHI MeTaueHTpHqeCKaA BbICOTa HenOBpe)KaeHHoro cyaHa, Heo6-
XOOHMaa zm1 BbInojIHeHHH 3THX Tpe6oBaHHl, RBJIqeTC51 H36blTOqHOfk xuri npeanonaraeMoro

BHaa 3KcnnyaTaUHH.

8.2. OTCTyniIeHH1 OT Tpe6OBaHHIl K OCTOIqHBOCTH B IOBpewKeHHOM COCT0SHHH MOryT

onycKaTbCS1 TOJIbKO B HCKJIIOqHTe~rbHbIX cjiyqax H nPH yCJIOBHH, eCJIH AzMHHHCTpaI.HR y6e-
)KxaeHa, qTO COOTHOuIeHHe rl~aBHbIX pa3MepeHHfl, YCTPOfICTBO H apyrHe xapaKTepHCTHKH
CyAHa, KOTOpbie npaKTHqeCKH BO3MO)KHO H uenecoo6pa3Ho IpHHAlTb npH £IaHHbIX KOHKpeT-
HbIx o6CTOATeJrbCTBax, 3IBJIIOTCR HaH6ojee 6JIaronpHATHbIMH B OTHOIUeHHH OCTOftktHBOCTH

nocne 1OBpeTKEaeHHR.

Flpaunlo 9. AJlJIACTHPOBKA FIACCA)KIHPCKHX CYOtOB

1. BOa$[HOfl 6aiuiaCT, KaK npaBHIO, Heo10)KeH nPHHHMaTbC3 B TOnJIHBHble UHCTepHbI.
Ha cygax, Ha KOTOpbIX npaKTHqeCKH HeBO3MO)KHO H36e)KaTb npmeMa BOqIHOrO 6annacTa B

TO1nIHBHbie IUHCTePHbI, IOT)KHO 6bITb yCTaHOBJIeHO OTBeqalowtee Tpe6oBaHHqlM AaIMHHH-
CTpatIHH o6opYAOBaHHe xrnn cenapauHH HetbTeBOX1RHOl CMeCH nH npeayCMOTpeHbI flpyrre

flpHeMneMbie aIx AaMHHHCTpaLIHm cpeaCTBa yXIrelIHHR 3arpH3HeHHOrO HedITblo BOZI$IHOFO
6alrnacTa, TaKHe KaK caaa ero B 6eperoBbIe npeMHble yCTpOflCTBa.

2. FlonoKeHH5R HaCTORuiero flpaBnria He HaHOCRT ytuep6a nOJ1KeHMHrM fleRCTByIoCeil

MewayapoxwoHl KOHBeHUHH 11o npexOTBpatlIeHHlO 3arpH3HeHHJ9 C CYaOB.

1-paeulo 10. FIEPEBOPKH nHKOB H4 MAmHHHOFO FOMEIIEHH.

TYHHEJIH FPEBHblX BAJ1OB H T.X1. HA flACCA)KHPCKHX CYXIAX

1. OJIn)KHa YCTaHaBriHBaTbCq $opnHKoBaA HnH TapaHHaq nepe6opKa, KOTopaf ao-

)KHa 6bITb BOnOHenpoHHUaeMofl no najiy6bt nepe6opOK. 3ra nepe6opKa nonDKHa pac-
nonaraTbCA Ha paCCTOJHHH He MeHee 5 npOuIeHTOB 0JIHHbl CY11Ha H He 6ouee 3 M FI3IOC 5 npo-

ueHTOB Rn1HHbI cy3aH OT HOCOBOrO nepneHAKynapa.

2. EcIH KaKaq-IqH6o qaCTb xopnyca CYAHa HH)Ke BaTePJIHHHH BbICTynaeT 3a HOCOBOR1

nepneHAHKyJn5p, HanpHMep 6ylb6OBbItl HOC, TO paCCTORHHe, orOBopeHHoe B nyHKTe 1,
H3MepieTCR OT TOqKH, pacnono)KeHHOfl 31H60:

1. nocpeeHHe ]RIHHbl TaKorO BbICTy11a; n160

2. Ha paCCTORHHH, paBHOM 1,5 npoueHTa XIHHbI CyAHa, B HOC OT HOCOBOFO nepneH-

AHKYJ1yipa; nrH6o

3. Ha paCCTOqHHH 3 M B HOC OT HOCOBOrO nepneHaHKyJInpa;

CMOTP51 no TOMY, KaKoe H3 H3MepeHHR AaeT HaHMeHbLHHfi pe3ynbTaT.

3. E CIH HMeeTC l WIHHHaH HOCOBaaf HaaICTpOfkKa, TO (bOpl'1HKOBaA IrH TapaHHaA nepe-

60pKa QOJn)KHa 6bITb npoai1eHa HenpOHMtaeMoft nPH BO3fletkCTBHH MOpR g0 na~ny6bl, pac-
nono)KeHHOl HenoCpeQCTBeHHO Haaz nany6orl nepe6opoK. HIPOaoj)KeHHe IbOp'HKOBOrl 1.M

TapaHHOrk nepe6opKH Mo)KeT He COBnaaTb c nepe6opKOfl, pacnojo1)KeHHOt1 HH)Ke nany6bi
nepe6opoK, 11pH YCJIOBHH, qTO OHO HaxoAIHTCRI B npextenax, yKa3aHHbIX B rlYHKTe I HnH 2, C
HCKJItoieHHeM, RonyLueHHblM 1'YHKTOM 4, H qTO qaCTb nauy6b[, o6pa3yKoLoaa yCTyfI,
IBJIeTCA Haxte)KHO HenfpOHHuaeMotl 11PH BO30aefkCTBHH MOpsI.

4. ECJIH HMetOTCJR ABepH B HOCY, a HaKnOHHala rpy3oBaR annapenb o6pa3yeT qaCTb npo-

oj1)KeHHR TapaHHOl nepe6opKH, BbICTynaioLtero Hail nany6ofl nepe6opoK, Ta qaCTb anna-
peJIH, KOTOpaR HaXORHTCH1 Bbiine 2,3 M Hai nany6oft nepe6opoK, MO)KeT BbICTy1aTb B HOC 3a
npeaebl, yKa3aHHbie B 11YHKTaX 1 H 2. Annapeub AOJDKHa 6bITb HenPOHHuaeMofl nPH B03-

)IetICTBHI MOP3 11O BCefl ee QJIMe.
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5. AxTepnHKoBaq nepe6opKa, a TaKKe HOCOBaH H KOPMOBam nepe6opKH MaIHHHOrO

noMeLueHHR , onpeaeneHHe KOTOpOrO zIaHO B FIpaBne 2, OTclenSoutHe ero OT rpy3oblX H

nacca)KMpCKHx nOMeiueHJ4A, TaKwKe oIi)KHbi yCTaHaBIHBaTbCg H 6bITb BOaIOHenpOHH-

uaeMbIMH o najny6bi nepe6opoK. AXTepnHKOBaA nepe6opKa MO)KeT, OflHaKO, HMeTb YCTyn

HH)Ke nany6bi nepe6opoK, flpH YCJ1OBHH qTO CTeneHb 6e3onaCHOCTH cyaHa B OTHOIeHIIHH

aejieHHA Ha OTCeKH flpH 3TOM He CHH)KaeTCst.

6. Bo Bcex cnyqa xae nefIBYnHbie Tpy6bI ROI)KHEl 3aKnIoqaTbCt B BOaOHenpOHHLtaeMbIe

noMelueHR He6onbuoro o6I,eMa. aefaDByalHblA caJIbHHK aOn)KeH pacnoJaraTbCR9 B BOaOHe-

npOHHuaeMOM TyHHene rpe6Horo Bana HnaH npyroM OTaenieHHOM OT OTceKa nefWByaHofi

Tpy6bl BOZnOHenipOHHuaeMOM IOMeiUeHHH TaKorO o6',eMa, qTO6bl B cnyqae ero 3aTOrJIeHHR

H3-3a npocaIHBaHH BO/bl qepe3 ReAlnByAHbI caJIbHHK npenebHaa IIHHHI Iorpy)KeHH He

OKa3anJacb rIofl BOnOil.

J-paeuno 11. TAPAHHbIE IEPEBOPKI HA FPY3OBbIX CYaAX

1. .9na ueneft HaCToqiJero FIpaBHna <nany6a HaQIBOaHOro 6opTa>>, «JIWHHa CyAHa>> H

(OHOCOBOAI nepneHlHKynAp>> HMeIOT 3HaqeHHl , onpelieneHHbie B aeACTByIOIWeI Me)KAyHapon-

HOR1 KOHBeHUHH 0 rpy3oBolI MapKe.

2. aon)KHa yCTaHaB1HBaTbCH TapaHHaA nepe6opKa, KOTopaA 1nKImHa 6bITb BOAOHe-

nPOHHuaeMofI no nany6bl HaaBOaHoro 6opTa. 9Ta nepe6opKa AOn)KHa pacnonaraTbCA OT

HOCOBOrO nIepIneHflHKy1Spa Ha paCCTOIHHH He MeHee 5 HpoueHTOB aJIHHbi cyAHa HiH 10 M,

CMOTPJI IIO TOMy, qTO MeHbmue, H, 3a HCKJIIoIqeHHeM cny'IaeB, xorga AIMHHHCTpauI4HS MO)KeT

pa3pemLHTb HHOe, He 6onee 8 npoueHTOB AnIHHbI CyaHa.

3. Ecnii KaKas-JiH6o qaCTb Kopnyca CyaHa HH)Ke BaTepnHHHH BbICTyHaeT 3a HOCOBOA

HepneHRHKyJIlp, HanpHMep 6yjIb6OBbil HOC, TO paCCTOqHHe, OrOBOpeHHoe B IyHKTe 2,

H3MepReTCR OT TOqKH, pacnono)KeHHoti nH6o:

1. nocpenllHe ZtnHHbl TaKOrO BbiCTyna; JH6o

2. Ha paCCTOJ9HHH, paBHOM 1,5 flpoueHTa lIIHHbI CyaHa, B HOC OT HOCOBOrO nepneH-

,aHKyJ1ipa; 11H60

3. Ha paCCTOAHHH 3 M B HOC OT HOCOBOFO ilepneHnHKyJIhpa;

CMOTp31 rO TOMy, KaKOe H3 H3MepeHHA1 naeT HaHMeHbmIHf pe3yJIbTaT.

4. lepe6opKa MO)KeT HMeTb YCTyl'IbI HH BbICTYIIbl (peueccbI), IIPH YCJIOBHH qTO OHM

HaXO2tITC.9 B npeaeiiax, yKa3alHHblX B IIYHKTe 2 HH 3. Tpy6bI, npoxoaMitUe qepe3 TapaHHylo

nepe6opKy, XIOjiKHbI HMeTb HaanJeKaume KnanaHbI, ynpaBjiAeMbie c MeCTa, pacnono)KeH-

HOrO BbILue nany6b HaUBoauoro 6opTa, a KnaiaHa Kopo6Ka nOJI)KHa KperHTbCH K nepe-

6opKe BHYTPH j)OpnHKa. KnanaHbI MOFyT YCTaHaBJIHBaTbCA Ha KOPMOBOAt CTOPOHe TapaHHOA

nepe6opKH, npH yCJIOBHH qTO K HUM o6ecneqeH nerKHfl AOCTYII IIPH Bcex yCJIOBHqX 3KCnljyaTa-

UHH, a noMemueHHe, B KOTOPOM OHH pacnoJio)KeHbl, He IBJICIeTC Fpy3OBbIM noMeLUeHHeM.

Bce KnanaiblR On)KHbt H3rOTOBJIRTbCR H3 CTaJIH, 6pOH3bl HfH apyroro ono6peHHoro BSI3KOFO

MaTepHana. He UOyCKaEOTC KanaHbl, H3rOTOBjieHHbie H3 ceporo qyryHa HRH nono6Horo

MaTepHana. YCTpOA1CTBO RBepel, FOpJIOBHH, BeHTHIRLIHOHHbIX KaHaIOB H iO6biX Apyrwx

OTBepCTHfl B 3TOrl nepe6opKe He zonycxaeTcH.

5. EcrIH HMeeTci InIHHHaA HOCOBaq HaztCTPO~iKa, TO TapaHHaq nepe6opKa aOJDKHa

6bITb npozlieHa HenpoHHuaeMoAfl 'pH BO3nteflCTBHH MOpgq no narIy6bl, pacnono)KeHHorl

HerIocpeflCTBeHHO Han nany60 HaIBOAHOro 6opTa. rlpogonKeHHe TapaHHorl rIepe6opKH

Mo)KeT He COBnaaTb c nepe6opKoA, pacnoo)KeHHoH HH)Ke nany6bi HaIBOnIHOrO 6opTa, flpH

yCJIOBHH, qTO 0HO HaXOnHTCA B npenienax, yKa3aHHbIX B H)yHKTe 2 1HT.H 3, C HCKjuIOqeHHeM,

ntO'yIueHHbIM rlyHKTOM 6, H qTO qaCTb najny6bl, o6pa3yotan yCTyfl, HBJIeTCAI Haae)KHo
HenpOHHuaeMort IIPH BO3.uefICTBHH MOpAt.

6. ECJIH HMeOTCa nBepH B HOCy, a HaKIIOHHaA rpy3oBaq annapeb o6pa3yeT qaCTb npO-

naOjiUKeHHH TapaHHOfk nepe6opKH, BbICTynatoIerO Haxi nany60A HaABOaHOrO 6opTa, Ta qaCTb
annapeiH, KoTopaA HaXOaHTCA Bbiine 2,3 M Han nany6oA HaZBORHoro 

6
opTa, Mo)KeT
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BbICTyriaTb B HOC 3a npeneJlbl, yKa3aHHbie B nyHKTe 2 HJH 3. Annapenba rOnwKHa 6bITb HerIpo-
HHuaeMofl npH Bo3,aeACTBHH MOPR no Bcefk ee riZHHe.

7. KOJ]HqeCTBO OTBepCTHfk B nporioeiHHH TapaHHOfl nepe6opKH, BbICTynatolueM Hani
naniy6on HanBOnHoro 6opTa, rOJDIKHO 6bITb CBeeHO K MHHHMYMY, COBMeCTHMOMY C KOH-
CTPYKUHeIA H HopMaJnbHOA 3KcnjiyaTauHeA cyrHa. Bce TaKHe OTBePCTHHl QOJI)KHbl HMeTb
3aKpblTHRq, o6ecneqtHBaIou.ne HenpOHHuaeMOCTb npH BO3rICaeCTBHH MOpSL

lHpaeujo 12. a]BOtfHOE 1HO HA nlACCA)KHPCKHX CYWIAX

1. a BOIHOe iHO QORI)KHO yCTpaHBaTbCH Ha nPOTq)KeHHH OT tIOpnHKOBOA nepe6opKH no
axTepnHKOBOfk nepe6opKl, HaCKO.rIbKO 3TO npaKTHteCKH BO3MO)KHO H COBMeCTHMO C KOH-
CTpyKwnefl H HOpMaJibHOl 3KcnnyaTaunHel CyHa.

I. Ha cyrax rinJHHOf 50 M H 6onee, HO MeHee 61 M, RBOfkHoe riHO rOilKHO yCTpaHBaTbCA no

MeHbwerl Mepe OT MawIHHHoro noMemeHH3 n1o cHopnIHKOBOAl nepe6opKH HnH KaK MO)KHO
6nHmwe K Heir.

2. Ha cyaax ZnHHOfk 61 M H 6onee, HO MeHee 76 M, rBOrIHOe aIHO rOJ1)KHO yCTpaHBaTbCR HO
MeHbumeri Mepe BHe MaUHHHoro noMetUeHHR H AOBOUHTbCR r1o HopIIHKOBOR H aXTep-
nHKOBOAl nepe6opoK HRH KaK MO)KHO 6nHrKe K HHM.

3. Ha cyaax rljHHOftl 76 M H 6onee aBOAHOe IHO IO J)KHO yCTpaHBaTbCq B o6e CTOPOHbI OT
cepeaHHbl cyriHa H ZOBOAHTbCH o 4 opfIHKOBOII H aXTepnHKOBORl nepe6opOK HRH KaK MO-
)KHO 6nH>Ke K HHM.

2. Ecnm Tpe6yeTcR yCTpOACTBO ABOAlHOrO niHa, ero BbICOTa ROJi)KHa OTBeqaTb
Tpe6OBaHHqM ADIMHHHCTpaIHH, a HaCTHrI BTOpOro n(Ha aoJi)KeH npOCTHpaTbCH OT 6opTa Ao
6opTa cynma TaKHM o6pa3oM, qTo6bI Q1HHue CyaHa 6bwO 3aLuI.eHO nO nOBOpOTa CKyJIbI.
TaKaA 3at1UTa/ nHH-ia 6yieT CqHTaTbCH ynOBJieTBOpHTenbHOrI, eCJIH .THHHg nepeceqeHHH Ha-

PY)KHOA KpOMKH KpaflHero Me)KflyflOHHOrO nIHCTa C o6.HBKork CKynibl HHrXIe He pac-
noJiaraeTcA HHXKe roPH3OHTaJbHOf IJIOCKOCTH, npoxoeiiel qepe3 TO4Ky nepeceqeH~q o6-
Bona MHeJlb-IInaHrOyTa C 1IpqMOft nHHHeA, nPOBeaeHHOrI B IJIOCKOCTH 3Toro u1InaHroyTa
non yrjioM 25' K OCHOBHOt1 IIJIOCKOCTH H nepeceKaoietl nocneAIH1OIO B TOqKe, OTCTOIuileA OT

naHaMeTpaJIbHOtt IJIOCKOCTH Ha flOJIOBHHY paceTHofl WIHpHHb CynHa.

3. He6obmuHe KOjIOAUhbl, YCTpOeHHbie B ABOAHOM QHe H nperiHa3HaqeHHbie nJIA
oCyIeHHH TPIOMOB H T.fl., He gIOfl)KHbi 6blTb ruiy6HHOfI 6onee, qeM 3TO Heo6xonHMo. Bo BCeX
Ciy,4aRx rFIy6iHa oiiona He nOJI)KHa npeBbllnaTb BbICOTbI aBOrIHoro nHa B nHaMeTpaIlbHO11
HJIOCKOCTH MHHyC 460 MM, H KoonogeU He aomDeH OnyCKaTbCH HH)Ke ropH3OHTaJqbHOil
InOCKOCTH, ynOMsHyTORl B nyHKTe 2. Kononeu, noxoaiuumA no O6uHBKH aHHlua,
nonycKaeTCH TOfIbKO y KOpMOBOrO KOHua TYHHejg rpe6Horo Bana. IIpOqHe KOJIOaUbI
(HanpHMep, nim CMa3OqHoro Macna non rjaBHbIMH IBHraTeJ]MH) MOFYT 6blTb OnyIueHbl
AnMHHHCTpauHeAf, eCJH OHa y6eKcneHa, qTO HX YCTpOACTBO o6ecneqHBaeT 3ailtHTy, paBHO-
UeHHYIO TOfR, KOTOpaq o6ecneqHBaeTCq ABOAHbIM IHOM, YCTpOeHHblM B COOTBeTCTBHH C
HaCTOIILHUM f'paBHIOM.

4. aBO Hoe RHO MO)KCT He yCTpaHBaTbCR B paloHe BOIOHenpOHHLIaeMbIX OTCeKOB
He6Onbwuoro pa3Mepa, HCIOJnb3yeMbIX HCKJIIO4HTeCJbHO rIJIR nepeBO3KH )KHa]KOCTeri, npH

yCJIOBHH TO 6e3onacHOCTb CYUHa B cjiyqae nOBpe>KeHHR nHHItua HJIH 6OpTa, no MHeHHIO Ant-
MHHHCTpauHH, npH 3TOM He ocjia6nsieTCA.

5. Ha cynax, K KOTOPbIM npHMeHRIOTCH noo)KeHHA l-paBHna 1.5 H KOTOpble COBep-
lnatoT peryuiapHo KOPOTKHe Me)KnyHapOnHbie pefCbi, onpezneIeHHe KOTOPbIX znaHO B
rlpaBHne 111/2, AnMHHHCTpaLIHR MO)KeT pa3peWlHTb He yCTpaHBaTb aBOfIHorO nla B uuo6opl
qaCTH cynHa, HMeouetel tIaKTOp jIieeHHR He 6onee 0,50, ecIH OHa y6eKReHa, qTO YCTpOACTBO

n4BOHOro nHa B 3TOR qaCTH CynHa HeCOBMeCTHMO C ero KOHCTpyKuHerk H HOpMaJIbHOrl
3KcrUyaTauHegt.
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J7pae6ufio 13. HA3HAtIEHHE, HAHECEHHE H PErHCTPAw4R rPY3OBblX
BATEPJ1HHH1JI 1EJIEHHI] HA OTCEKH HA FIACCAaI4HPCKHX CYAAX

1. B uenqx CO6JHO1eHHI Tpe6yeMoft CTeneHHae1eHHRl Ha OTCeK4 ZIOJIKHa Ha3HaqaTbCfl

H HaHOCHTbCR Ha 6opTax cyxHa rpy30BaA BaTepnHHHId, COOTBeTCTBytOuLaq ono6peHHORl

ocanKe ge1eHHA Ha OTceKH. CynHo, HMeOiuee noMetueHHt, crneUHaJnbHo npHcnoco6neHHble

=q nonepeMeHHOR nepeBo3i nacca)KHpOB H rpy3a, Mo)KeT no )fefiaHHIO BJlaneJlbua HMeTb

ORHY HH HeCKOJIbKO nonOJlHHTeJIbHblx rpy3oBbIX BaTepHHHHt1, Ha3HaqeHHbIX H HaHeceHHblX
COOTBeTCTBeHHO ocaAKaM eJIeHHH Ha OTCeKH, KOTOpbie AaMHHHCTpauHq Mo)KeT Oao

6 pHTb
an yra3aHHbIX Bble BI4EAOB 3KcnHyaTauHH.

2. Ha3HaqeHHble H HaHecenHble Ha 6OpTaX rpy3OBbil BaTepHHHL aeneHHH Ha OTCeKH

nOJI)KHbl perHCTpHpOBaTbCq B CBHneTebCTBe o 6e3ofaCHOCTH Hacca)KHpCKoro CYZIHa H 1111

OCHOBHoro cniyqaR nepeBO3K H acca)K1POB aOI)KHbI o6O3HaqaTbCg HHeKCOM C. 1, a anqs

npyrHx cnyqaeB - C.2, C.3 H T.a.

3. HanBOnHbIi 
6
OPT, COOTBeTCTBY1OIZH Kawnofl H3 3THX FPY3OBbiX BaTep1HHHftl,

oIxo1KeH H3MepATbCA B TOM eK MeCTe H OT TOfI we faJy6HOfl .rIHHHH, qTO H HaLBOAHbie 6opTa,
onpeAejReMbie B COOTBeTCTBHH C AeRCTBy[oIueft MewgyHaponHofl KOHBeHILeflt rpy3oBOtl
MapKe.

4. HanBOnAH1fl 
6
OPT, COOTBeTCTByIOttfg KawaKofi oao

6
peHHotA rpy3oBOl BaTep1HHHH

leIHHn Ha OTCeKH4 H BHaaM 3KCnniyaTaIuHH, £1111 KOTOPbIX OH oao6peH, £IOj)KeH 6blTb qeTKO
yKa3aH B CBHneTeJbCTBe o 6e3onacHOCTH naccaKHpcKoro CynHa.

5. HII B KoeM cny'ae HH onHa MapKa rpy3oBO13 BaTeprIHHHH ne1eHH Ha OTCeKH He an-

)KHa HaHOCHTbCI BblIIe CaMorl BbICOKOfl FPY3oBOI BaTep1HHnHH B CO1eHOfl Bone, onpeaeleH-

HOAI HCXOaq 13 yCJOBH31 o6ecneqeHHsz ripoqHOCTH CYnHa H11H B COOTBeTCTBHH C aerCTBypoIeA
MexKnyHaponHOfl KOHBeHUHeft o rpy3oBOI MapKe.

6. He3aBHCHMO OT fono)KeHHA MapoK rpy3OBblX BaTep1HHHfi a1ejeHHA Ha OTCeKH,

CYDHO H1 B KoeM cny'ae He nOn)KHo 6bITb 3arpy)KeHO TaK, qTO6bI COOTBeTCTBylola naH-

HOMY Ce3OHY H paAlOHy nIJaBaHHq rpy3oBaS MapKa, onpeneieHHaA B COOTBeTCTBHH C
nefICTByoueA MeicnyHaponHol KOHBeHuHeft o rpy3oBOfl Mapxe, oKa3anacb noa BOaOfL.

7. CYDHO HH B KOeM cniyqae He IOlHCHO 6bTb 3arpyxKeHO TaK, qTo6bi, 6yayH B cone-

HOtA Bone, MapKa Fpy3OBOIf BaTepIHHHH ie1eHH Ha OTCeKH, COOTBeTCTByOIuaSI aHHOMY

peflcy H BHnY 3KCniyaTauIHH, oKa3aJracb nog BOnOft.

Jlpaeu!ao 14. KOHCTPYKuWHS H fEPBOHA4AJIbHblE mCfbITAHH31 BOAOHEnPOHHIIAEMbX rIEPEr.OPOK

H T.f. HA nACCA)ICHPCKHX ;1 rPY3OBblX CYaAX

1. Ka)Kaa BOnoiHenpoHHUaeMaq nepe6OpKa ae£1eHHA Ha OTCeK4, nonepeqHaA HIH po-

,olIbHaAl, lIO)KHa 6bITb TaKOIR KOHCTpYKUHH, qTo6bl npH Hanne)KauieM 3anace npOtIHOCTH

oHa Morna BbIgep)KHBaTb aamjeame HaH6oJbtero B03MO)KHorO CTojI6a BOfbl B cnyqae

aBapHH ii no MeHbmeft Mepe aaBn1eHHe CToH6a BOnbI no npenenbHOiI I1HHH4 norpyKeHHS.

KOHCTpYKUH 3THX nepe6OpOK IOHCHa OTBeqaTb Tpe6OBaHHRM AnMIHHCTpaIIH.

2.1. YCTynbl H BIbICTylibi (peueccbl) B nepe6opKax aOJTDKHbi 6bITb BoaoHenpOHH-

uaeMbIMH H TaKHMH wKe fpoqHbIMH, KaK H coceAHHe yqaCTKH caMHX nepe6opoK.

2.2. EcnH uinaHroyTb| 1H 6HMcbi npoxonnAT qepe3 BOnOHenpOHHutaeMylO aiany6y Hi

nepe6opKy, TO BOaOHeripOHHuaeMOCTb TaKOft nany6bl i411 nepe6opKH nojKHa o6ecneqn-

BaTbCA ee KOHCTpyKuIeIl 6e3 npHMeHeHH31 AepeBa 111 leMeHTa.

3. MCIbITaHe r11aBHbIX OTceKOB HaIIO1IHeHHeM HX BOlofI Heo6R3aTebHO. B Tex

Cnyqasx, Koraa HClbITaHIHe OTcexOB HarIonIHeHHeM BOAOti He HpOBOH14TCA, O613aTeJnbHbIM

RBnileTCA HCnbITaHHe CTpyeft BOabl H3 mnaHra. 9TO HCnbITaHHe AO KX(HO lIpOBOAHTbCq Ha

BO3MO)KHO 6o1ee no3nXHeft CTa1HH HOCTpORKH cyztHa. B Hlo6oM cyiyqae nO1,KHa npOBOnHTbCq

TuiaTe11bHaa rIpoBepKa BOnoHenpOHHUaeMbIx nepe6opoK.

4. 1)OpnHK, nBOtlHoe nHO (BKnioqa KOpo6iaTble KHnIH) H BHyTpeHHHe 6opTa 1lH)KHbI

HCHbITbIBaTbCR HaJflHBOM BO bl C HanpOM, COOTBeTCTByIOJI1HM Tpe6OBaHH31M nyHKTa 1.
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5. UHHcTepHbl ARA )KHIKOCTeft, nBJ7IROLxHecn qaCTbIO neneHHR CYHa Ha OTCeKH, nOJI-
)KHbI HCnbITbIBaTbCA Ha HenPOHHuaeMOCTb HaHIUBOM BOnbI C HanOpOM, COOTBeTCTByI-oIHM
CaMofl BblCOKO k rPY3oBOfl BaTepnHHHH neneHHR Ha OTCeKH HJHH aBYM TpeTnM BblCOTbI OT
BepXHell KPOMKH [rOPH3OHTaIBHOrO] KHJIRq Io npenienbHOl JIHHHH norpyKeHHA B paloHe pac-
nojio)KeHHR UHCTePH, CMOTPA nO TOMY, 4TO 60IbuLe. rlpH 3TOM HCnbITaTenbHbIf Hanop HH B
KOeM cniyqae He OJI)KeH 6blTb MeHee 0,9 M HaR1 BepXOM UHCTepHbI.

6. I4cnbITaHHA, yflOMnHYTbie B IIYHKTaX 4 H 5, npOBOnnRTCn C uenbJo npOBePKH BOnOHe-
npOHHuaeMoCTH KOHCTpyKUHl aeneHHH Ha OTCeKH H He nOJIKHbI paccMaTpHBaTbcn KaK
HCnbITaHHn, nOnTBep)KaIaoIuHe rOnHOCTb KaKoro-JIH6o OTceKa nx xpaHeHHR )KHnKOFO
TOrUIHBa HnH zmrln npyrHx cneUHajlbHbIX ueneft, iiA qero Mo)KeT noTpe6OBaTbcR 6onee )KeCT-
Koe HCnbITaHHe B 3aBHCHMOCTH OT BbICOTbI BO3MO)KHOrO YPOBHR )KHnKOCTH B UHCTepHe HJIH B
npHCoenHHneMbIX K Hell Tpy6ax.

7paufio 15. OTBEPCTHII B BOnOHEIPOHHIlAEMbIX nEPEBOPKAX nACCA)KHPCKHX CYuIOB

1. KoHqecTBO OTBepCTHll B BOnIOHenpoHH1UaeMbIx nepe6opKax aOJDKHO 6bITb CBefleHO
K MHHHMYMY, COBMeCTHMOMy C KOHCTpyKuHefl H HOpMaJRbHOtl 3KCnnyaTau1ell CynHa. Ann
3THX OTBePCTHk flnOIKHbI 6bmTb npenycMOTpeHbl ynxoBneTBOPHTejHbHbIe cpeaCTBa 3aKpbITHA.

2.1. EcJii Tpy6bi, ulnHraTbI, 3neKTPHqeCKHe Ka6enH H T.nt. npoXOnlHT Lepe3
BOnoHenpOHHuaeMbie nepe6opKH ztenieHHH Ha OTceKH, QOJI)KHbi 6bITb npHHATbI Mepbi fain
o6ecneqeHHR BOnOHenpOHHuaeMOCTH 3THX nepe6opoK.

2.2. YCTaHOBKa Ha BOnOHenpoHHuaeMblx nepe6opKax neneHHA Ha OTceKH KulanaHoB, He
BXOnRLn1HX B CHCTeMY Tpy6onpOBOnUOB, He n(OnyCKaeTcq.

2.3. CBHHeU 111IH upyrre nierKonhiaBKHe MaTepHaJibi He lIOJI)KHbI npMeHnTbC.9 B
CHCTeMax, npoxonnuiHx lepe3 BOaHenpoHHuaeMbie nepe6opKH neHHn Ha OTceKH, xorna
nOBpe)KneHHe TaKHX CHCTeM B cjiyqae nowKapa MornIo 6bl HapyLuHTb BOROHenpoHHuaeMOCTb
TaKHX nepe6opoK.

3.1. YCTPOllCTBO naBepel, ropJIOBnH HHH OTBepCTHll ill npoxona He nonyCKaeTCs:

1. B TapaHHOfl nepe6opKe HH)Ke npeaenbHOlR n1H11 norpyKenHH;

2. B nonepeqHbIX HOnOHenpOHHuaeMbix nepe6opKax, OTnenqtOTJHX KaKoe-nH6o rPY3oBoe
noMenweHme OT cMe)KHOrO C HUM rpY3oBOrO noMemueHH1 J7H6o OT nOCTOSHHoro 1nH
3anaCHoro yroJIbHoro 6YHKepa, 3a HCKnO'teHHeM cjiyqaeB, npenyCMOTpeHHbX nYHK-
TOM 12 , FlpaBHnOM 16.
3.2. 3a HcKn toqeHHeM cniyqaA, npexlyCMoTpeHHoro B TnyHKTe 3.3, qepe3 TapaHHyto nepe-

6OpKy H1Ke npeaenbHOR JTHHHH HorpyKeHnA Mo)KeT npOXOn11Tb TOJIbKO OnHa Tpy6a, o6ciny-
)KHBaoLan IHCTepHy 4bOpnHKa; np1qeM TaKa3I Tpy6a noRX<na 6bITb cHa6KeHa BHHTOBbIM
KnlanaHoM, ynpaBaJ]SeMbIM C MeCTa, pacnoTo)KeHHorO BbILUe nany6bi nepe6opoK, a KuanaH-
Ha KOpO6Ka nO)KHa KperIHTbC K TapaHHOAl nepe6opKe BHYTpH 4)opnHKa.

3.3. EcJIH tdopITHK pa3aneneH nnA nByX paa31HqHbIX BHQOB )KHflKOCTH, ALIMHHHCTpauH!
MO)KeT nIOnyCTHTb npOXOZX qepe3 TapaHHYIO nepe6opKy HH)Ke npenenbHOll r1HHHH norpy)KeHHAS
AByx Tpy6, Ka)KaL 113 KOTOPbIX ycTalaBnjiHBaeTcn B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHAlMH rlYHKTa
3.2, npH yCJIOBHH, qTO AnMHHHCTpaUHRn y6eKneHa B npaKTH'TeCKOrl HeBO3MOKHOCTH HHOrO
peieHH3[, qeM YCTaHOBKa TaKoll BTOpOR Tpy6bl, H qTO, nPHHHMa BO BHHMaHHe
flOnOfH1TenibHoe zlenieHHe dOplnHKa, 6eaonacHOCTb CynHa o6ecneqnBaeTcA.

4.1. K BOaOHenpOHH1aeMbiM fIBepnM, yCTaHOBJIeHHbIM B nepe6opKax Me)Kay noc-
TOnqHHbIMH H 3anaCHbiMH yrojnbHbiMH 6yHKepaMH, aonh)KeH 6bITb nOCTO$!HHbIll ZIOCTyn, 3a
ncKJnoxienHeM cJiytiaA, nPeIUYCMOTpeHHorO B nyHKTe 11.2 anwi iBepeil Me)Knynany6HblX

yrOjibHblX 6YHKepOB.

4.2. ATon)KHbi 6bmTb npHHiTb Hannea)KaLHe Mepbl, TaKHe KaK yCTaHOBKa IHTOB HJrlH
zipyrHx YCTpOllCTB, AUnI TOrO qTO6bl yronb He Melilan 3aKpbITHIO BOROHenpOHHuaeMbIX
flBepell 6yHKepoB.
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5. B Ka)KLaoft riaBHOfk noiepeqHofk nepe6opKe noMelieHHfl, B KOTOpbIX Haxon'TCi

rJIaBHbie MexaHH3MbI H o6cnyHBatomuHe Hx BCnOMOraTejjbHbie MeXaHH3MbI H KOTflbI H Bce

nOCTOAHHbie yroJnbHbie 6yHKepbi, MO)KeT 6b17 yCTaHOBjieHO He 6onee OfHOtt nBepH, He CqHTag

AiBepeft 6yHxepoB H TyHHeneft rpe6HblX BanOB. EcnH yCTaHOBJneHO ABa HnH 6onee rpe6HbIx

Baiia, TO HX TyHHenH Zorn)KHbi coezlHHTbCA MeKaIy co6ol nOCpeACTBOM nepexozla. Meay

MaIIIHHHbIM 1iOMeIeHHeM H 1oMeUIeHHAMH TyHHeneft lOJ)Ha 6bITb TOnbKO OaIHa ABepb, eCjIH

y cyana nBa rpe6HbIX Bana, H TOnbKO Be zBepH, eciH y cyaHa 6onee RByX rpe6HbIX BajIOB. Bce
3TH lBepH flOJTKHHbi 6bITb CKOIno3[LLiero THna H pacno1IO)KeHbl TaK, qTO6bI HX KOMHHrCbI HMeIH

BO3MO)KHO 6oIbuilylo BBICOTy. PylIol npHBoa ynpaBImeHHs 3THMH ZIBepsMH C MecTa, pacnojio-
)KeHHorO BbIJue nany6bl nepe6opoK, nonxceH pacnojiaraTbCA BHe nOMemeHHA, B KOTOpbiX HaxO-

flRTCSA MeXaHH3MbI, eCniH Hae)walee yCTpOACTBO Heo6xoJIHMOrO IpHBOfla nO3BOneT TaKoe

pacIIno)KeHHe.

6.1. BoaoHenpOHHuaeMble DBepH flon)KHbm 6bITb CKOnb3Hulero, HaBeCHorO HiH

uapyroro paBHoueHHoro THina. flnocKHe aBepH, 3axpeIlqseMbIe TOJIHKO 6OHTaMH, H 'BePH,

3aKpblBaeMble olo aeflCTBHeM co6CTBeHHorO Beca HmiH Beca natamomero rpy3a, He

naonIyCKaIOTCsf.

6.2. CKonb3snuHe uIBepH MOrYT 6bITb:

- 1HH60 TOnIbKO C pYqHbIM IlpHBOIIOM;

- JH60 KaK C pyqHb[M, TaK H C 1]pHBO11OM OT HCTOqHHKa 3HeprHH.

6.3. TaKHM o6pa3oM, aOrIyCKaeMbie BOIaOHenpOHHuLaeMbie XBepH MOryT 6bITb
pa3,acieHbi Ha TpH Knacca:
- Knacc 1, HaBeCHbIe aBepH;

- Knacc 2, CKOJIb3.qLUHe ZIBepH C pyqHbIM npHBOAOM;

- Knacc 3, CKOJrIb3qILIHe IBepH, HMeIoue KaK HpHBOa OT HCTOqHH1Ka 3HeprHH, TaK H PYqHOrI

flpHBOaI.

6.4. -IpHBOxIbI ynpaBIeHH31 nIo6bIMH BOaOHenpOHHtuaeMbIMH ABepSMiH, 6yxnb TO

1]pHBO11bl OT HCTO4(HHKa 3HeprH JH60 pyqHbIe, ZIOHI)KHbl o6ecneqHBaTb 3aKpbITHe xBepH 1plH

KpeHe CynHa ao 150 Ha nuo6ori 6opT.

6.5. BoaoHenpOHHuaeMblie IBepH Bcex KniaCCOB AOnOKHbI HMeTb HHRIHKaTOpbI, 1103-

BOJISgo.ume Co Bcex HOCTOB ynpaBneHHA, OTKy4(a He BHXAHbI BOnOHe1]pOHHUaeMbIe uBepm,

onpeaeuIRTb, 3aKpbITbl 3TH aBepH H1iH HeT. EcnH KaKHe-n1H60 Bo4OHe1]poHHImaeMbie uBepH

mo6oro Knacca yCTpoeHbI TaK, 'ITO OHH He MOryT 3aKpblBaTbC51 C ueHTparlbHOrO nocTa

ynpameHH.9, 1OJIHO 6lTb npeIyCMOTpeHO MexaHHqeCKoe, 3neiTpHqecKoe, TeneIOHHoe

H1nH mo6oe apyroe Halae)Kalmee cpefCTBO flpsiMOR CBq3H AInr TOFO, qTO6bI BaXTeHHbIEf

1]OMOUJHHK KanHTaHa Mor 6biCTpO CB[3aTbCA C IHUOM, OTBeTCTBeHHbIM 3a 3aKpbITHe 3THX

xtBepeA cornacHo OTzaHHbIM paHee pacnopqxceHHqM.

7. HanecHbie gjBepl (Kmacc 1) aOnIIKHbi 6bITb CHa6)KeHbI 6bICTpozieACTByfoIuHMH

yCTpOfICTBaMH AIJ5 3aKpblTHsI, TaKHMH IaK 3aIpafKH, KOTOpbIMH MO)KHO y1]paBHSlTb C o6eHX
CTOPOH nepe6opKH.

8. CKoJnb3sInHe IBePH C PYqHbIM F[PHBO1OM (nacc 2) MOyT 6blTE ropH3OHTanlbHOrO

HfiH BepTHKaJIbHOrO 1]epeMelieHH3[. aJoJnHa 6bITb npeRYCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb

ynpaBneHHA MexaHH3MOM BepH C MeCTa HeIIocpeaICTBeHHO Y AIBepH c o6eHx ee CTOPOH H

onoJIHHTeJ'bHO C RIOCTynHOFO MecTa BbIwle na.ry6bi nepe6opoK c nOMOUIUhO MaXOBHKa H1H

napyroro cpeaCTBa ozto6peHHoro THna, o6ecneqHBatouxero TaKylo we CTenIeHb 6e3onaCHOCTH.

f-ocua6neHHHq B 4aCTH Tpe6oBaHHA, KacatoJeroCSA y'paBjeHH1 BO1lOHeflpoHHuaeMbIMH

.IBepSIMH C o6eHX CTOpOH, MOFYT 6blTb ,O1]yIleHbl, ecnH pacnouIO)KeHHe noMeLLeHHft naeT

HeBO3MO)KHbIM BbI1]OnHeHHe 3TOrO Tpe6OBaHHS. BpeMsi, Heo6xoAHMoe =.111 nOJIHoro
3aKpbITHA (BepH C PYqHbIM rPHBO1OM 1]pm rOHlo)KeHHH CY11Ha Ha pOBHOM Kxine, He aOJUKHO
npeBbIwaTb 90 CeKyHU.
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9. 1. CxOJIb3fuliie BePH C npHBOOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH (Kxiacc 3) MOrYT 6bITb Bep-

THKaJIbHorO HrIH rOpH3OHTaJqbHoro nepeMeweHHA. EcIIl Tpe6yeTcH, L4TO6bi aBepb C
npHBOnOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH ynpaBJi~unaCb C ueHTpaJlbHOrO nOCTa, To npHBOfl oJ)KeH
6buTb YCTpOeH TaK, 4TO6bl lBepbtO MO)KHO 6buJlo ynpaBngTb C nOMOlublO 3TOrO npHBoIaa
TaKwe C MeCTa HenocpenCTBeHHO Y aBepH c o6eHx ee CTOpOH. YCTpOACTBO aOjl)KHO 6blTb
TaKHM 4TO6bl Bepb 3aKpbIBanaCb aBTOMaTHqeCKH, ecnH, 6ynyqH 3aKpbITOfR H3 tie-
TpaJlbHOrO nOCTa ynpaBJleHHH, OHa 6bilna OTKpblTa C MeCTHrO nOCTa ynpaBneHHA, a TaKwe
TaKHM, 4TO6bl Ha MeCTHOM riOCTy 6bina BO3MO)KHOCTb ynep)KHBaTb nBepb B 3aKpblTOM CC-
CTOAHHH, C TeM qTO6bl ee HeJlb3% 6

b1110 OTKpblTb C BblmuepacnOlO)KeHHoro noCTa
ynpaBneHH(R. PYKORTKH ynpaBjieHHA nBepbtO C MeCTHrO noCTa, CoenHHeHHbie C npHBOz[OM
OT HCTOqHHKa 3HeprHH, nXOJl)KHbi 6bTb npenyCMOTpeHbl C Ka)Knol CTOpOHbi nepe6opKH H
YCTpOeHbl TaKHM 06pa3OM, 'LTO6bl nto6oe npoxonamuee qepe3 lBepb nHUO Morno ynep-
)KHBaTb o6e PYKOATKH B rorIfo)KeHHH <<OTKpbITO>> H He MOrnO cnyqaflHO flpHBeCTH B nefkCTBtHe
3aKpblBalOmuHt MexaHH3M. CKOnb,3 utie lBepH C I pHBOaOM OT HCTOHHKa 3HeprHH iOfl)KHbl
CHa6)KaTbCg PYqHbiM npHBOnOM, KOTOpbIM MO)KHO ynpaBlRTb KaK C MeCTa HenocpeICTBeHHO
y BepH c o6etix ee CTOPOH, TaK H C AOCTyriHOrO MeCTa BblIe nany6b nepe6opoK c noMoumi.o
MaXOBHKa Hill nipyroro cpeaCTBa ozio6peHHorO THla, o6ecneqHBatowero TaKyio wKe CTeneHb
6e3onacHOCTH. JOIIWHa npenycMaTpHBaTbCg nonaxa npeaynpenHTelbHbIX 3BYKOBbIX
CnrHaJIOB, 03HaqaioiuHx, qTO ABepb Haqaila 3aKpblBaTbCA H 6yxeT npOROJnonaTb nBHraTbCR nO
ee nOnHorO 3aKPblTHl. lpH 3TOM BpeM 3aKpblTHR nBepH nOJI)KHO 6bITb aOCTaTOqHO nlH-

TeJIbHbIM XJIR TorO, qTO6bl o6ecneqHTb 6e3onacHOCT.

9.2. aOJI)KHO ipenycMaTpHBaTbCx no MeHbwneAt Mepe nBa He3aBHCHMbIX HCTO4HHKa
3HeprHH, o6ecneqHBaiouLHx OTKpblTHe H 3aKpbITHe Bcex ynpaBneMbiX lIBepefl, npHqeM Ka-
)KlIbIf H3 HHX noin eB o6ecnexiHBaTb OIHOBpeMeHHOe yrlpaBJ'eHHe BCeMH nBepSlMH. 3TH nBa
HCTOUHHKa 3HepIHH ZIOJIKHbl ynlpaBJITbCA C LfeHTpaibHOrO fiOCTa Ha XOflOBOM MOCTHKe,
CHa6)KeHHOFO BCeMH Heo6xOnHMbIMH HHJIHKaTOpaMH, nO3BOJInlOlUHMH y6enHTbCA B TOM,
WITO Kaw)KxbIl H3 QByX HCTOqHHKOB 3Hep'HH B COCTOSHHH nOJIHOCTbO o6ecneqHTb BblnOJlHeHHe

Heo6xOAHMbIX onepatHfl.
9.3. B ciiyqae rHaipaBJIHqeCKoro nPHBOa KaxKabl k HCTOqHHK 3HeprHi ann)KeH BKrIO-

4aTb Hacoc, o6ecnieqHBa oUHAl 3aKpbITHe Bcex nBeperi He 6onee qeM 3a 60 ceKyHn. aOifOnHl-
TenbHO RJIA Bceri yCTaHOBKH noXJI)KHbl flpeayCMaTpHBaTbCa rHfpaBlH'qeCKHe aKKyMyJlATOpbl

nQCTaTOqHOtk eMKOCTH arA 06ecneqeHHR no MeHbiueil Mepe TpeXKpaTHOrO cpa6aTbIBaHHA
Bcex maepetk, T.e. 3aKpbITte-OTKpbTHe-3aKpblTHe. I

4
cnoJlb3yeMaA B rHnpaBjiHxieCKofl

CHCTeMe )KHnKOCTb He n)KHa 3aMep3aTb nPH nio6oti TeMnepaType, KOTopax MoXKeT
BCTpeTHTbC% BO BpeMR 3KcnrlyaTaIHH CynHa.

10.1. HaBeCHbie BOmOHenpOHHaeMbie IBepH (xnacc 1) B nacca)KHpCKHX noMelneHHitx,
nomeiueHHRX lJIM 3KHna)Ka H B cnyuKe6HblX nomeuCHHRX pa3peioalTCa TOJIbKO BiUme
narly6bl, HH)KHIR IIOBepXHOCTb KOTOPOA B CaMOti HH3KOfI TOq'e y 6oPTa HaXOgHTCH no
MeHbIIeft Mepe Ha paCCTORHHH 2,0 M HaL caMoR BbICOKIof rpy3oBOfI BaTepIHHHefl nenleHH Ha

OTCeKH.

10.2. BOmOHeipOHHuaeMbe IBePH, KOMHHrCbl KOTOpblX pacnonoCeHbl Bbliue CaMoft
BbICOKOfi rpy3oBoRt BaTepnHHHH, HO HHie uHHHH, yKa3aHHOfI B nYHKTe 10. 1, flOl)KHbI 6bTb
CKOnlb3LumerO THIIa H MOFYT 6blTb C py4HbiM HpHBOIOM (KnIacc 2), 3a HCKRJoqeHHeM CYROB,
CoBepLuatoILHx KOpOTKHe Me)KnyHapOmIHble peflCbl H HMeIOIHX cbaKTOp naeneHHH, paBHblfi
0,50 H.FlH MeHbwe, Ha KOTOpblX Bce TaKile mBepH nOI)KHbi 6blTb C IpHBO OM OT HCTOqHHKa
3HeprHm. ECJIH IJaXTbl, npezYCMOTpeHHbIe B CBA3H C Ha.riHqHeM oxnaaKnaeMoro rpy3a H anll

flpOKJlaKH KaHaJIOB eCTeCTBeHHOfi HJIH HCKYCCTBeHHOik BHe-THJIIIHH, npOXOaIT 6onee qeM
qepe3 OlHy ruaBHyIo BOROHePOHHUaeMyO nepe6opKy nJeJIHHA Ha OTCeKH, TO nBepH y TaKlHX
OTBepCTHfI mOJfKHbl 6bITb C rIPIBOaOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH.

11.1. BOnoHenpOHHuaeMbe nBepH, KOTOpbie MoryT HHoraa OTKpblBaTbCA B Mope H
KOMHHrCbl KOTOPbIX pacrioflO)KeHbl HH)Ke CaMoft BbICOKOA rpy3oBOAi BaTepJIHHnHHleneHHAI Ha
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OTceKH, flOJI)KHbj 6bITb cKOlb3.IquerO THna. K HHM alOJI>KHbi flpHMeHtTbCg cneaytoumIe
npaBHna:

1. ecnH TaKKX nBeperl (He CqHTaR BXOAHblX IBepell TyHHenei rpe6Hblx BanOB) 6Oibmue nTH,
TO Bce 3TH aBepH, a TaK)Ke BXORHrie ABepH TyHeneIfl rpe6Hblx BaJIOB HIH KaHaJIOB ecTe-
CTBeHHO JIH6o HCKYCCTBeHHOI1 BeHTHnIRUHH YIOn)KHbl 6bITb C IIpHBOAOM OT HCTO4HHKa
3HeprHH (Kmacc 3) H on(KHa 6bITb o6ecneqeHa BO3MO)KHOCTb HX OZnHOBpeMeHHoro
3aKpbITHR9 C tueHTpaJnbHOrO nOCTa ynpaBeHHH Ha XOZIOBOM MOCTHKe;

2. ecnH TaKHX xiBeperi (He CqHTaA BXOZIHbIX IBepell TyHHeiiefl rpe6HblX BanoB) 6ojbtue oii-
HORl, HO He 6oiuie FItTH, TO:

2.1. Bce TaKrie aBepH CyROB, He HMettuX nacca>KHpcKHx noMeiueHHt1 HH)Ke nany6bl
nepe6opox, MOFYT 6blTb C pyqHblM rpHBOZIOM (Knacc 2);

2.2. ace TaKHe aBepH cyxon, HMeIoIuHx riacca)KHpCxHe HOMeuxeHHA HH)Ke nany6bl
nepe6opoK, nOJI)KHbI 6blTb c npiHBO/1OM OT HCTOqHHKa 3HeprHH (Knacc 3) H on)KHa
6blTb o6ecneqeHa B03MO)KHOCTb HX ORHoBpeMeHHOrO 3aKpblTHA c UeHTpanlbHOrO
nocTa ynpaBIeHHR Ha XOaOBOM MOCTHKe;

3. Ha no6oM CYIHe, Ha KOTOpOM HMetOTCI TOJIbKO YlBe TaKHe BO OepoHHHItaeMbie/ IBepH,
pacnojI)KeHHbie B MaHHHOM riOMeUeHHH HflH B riepe6opxax, orpaHHqHBaIUIHX TaKoe
noMeiueHHe, AaMHHHCTpaUHA Mo)KeT pa3peuHTb, qTO6bI 3TH flBePH 6b1H TOnlbKO C
pyqHblM IIpHBOOM (Knacc 2).
11.2. EcnH CKOb3.qHIHe BOaoHenpOHHaaeMbIe aBepH, KOTOpbie aOn)KHbl HHOrYa

OTKpblBaTbCH B MOpe XWR IWITHBKH yrjui, yCTaHOBJIeHbI Mewlafy yrOJIbHbIMH 6yHKepaMa B Me-
)K/ayriaiy6HCOM npOcTpaHCTBe noa nany6oil nepe6opoK, TO 3TH YIBepH aOJ;iHb I'IpHBOaHTbCt
B zteACTBHe OT HCTOqHHKa 3HeprHH. CsIyqaH OTKpbITHt H 3aKpblTHt 3THX aBeperf aC0l)KHbI
perHcTpHpOBaTbCA B CYOBOM )KypHane, HpeaIncaHHOM AlIMHHHCTpauHeA.

12.1. EcIH AaIMHHHCTpauHI y6exKaeia, qTO TaKHe flBepH Heo6xoZ[HMbl, TO MOrYT
6bI71 yCTaHoBneHbI BOaOHenpOHHUaeMbleIBepH Haxnie)Kamlueft KOHCTPYKUHH B BORIOHenpoHH-
uaeMblx nepe6opiax, pa3ziejvltottHx Me)KEaynaJIy6Hbie rpy3aBbie nOMetUeHHq. TaKHe flBepH
MOFYT 6blTb HaBecHblMH, Ha KaTKaX HJIH CKOJnb3IIHMH, HO OHH He XIOn)KHbl HMeTb IHCTfaH-
UHOHHOFO yflpaBneHHq. OHH AOnl)KHbl yCTaHaBIHBaTbCt KaK MO)KHO BbIIC a, HaCKOJIbKO 3TO
flpaKTHqeCKH BbIflOnTHHMO, KaK MO)KHO uajiibuie OT Hapy)KHOir o6uIHBKH. OIIHaKO HH B KOeM
cnytjae 6iH>KatiHe K 6opTY BePTHKaJlbHbIe KpOMKH XBepeft He XOJI)KHbI HaxoaXHTbCt Ha pacc-
TOrHHH OT Hapy)KHOAl O6UJHBKH, MeHble ORHOAI nATOrI IflHpHHbl cyuIHa, onpegeJleH[He
KOTOpOAzaiaHO B FlpaBane 2. YKa3aHHOe paCCTOtqHHe H3MepeTct fiOfl HptMbIM yFrIOM K
xIHaMeTpaJibHOIA uInOCKOCTH cyZIHa Ha ypOBHe caMOtl BblcOKOI rpy3oBOfR BaTepIHHHHae leHH
Ha OTCeKH.

12.2. TalHe BepH alOfDKHbI 3aKpblBaTbCt nepeZ BbIXOOM B perIc H OCTaBaTbCRq
3aKpbITbIMH BO BpeMq IUIaBaHHR; BpeMA OTKpbITHJR TaKHX AiBepetl B 'OPTY H HX 3aKpbITHja
nepen BblXOaOM H3 nOpTa aoJDKHO 3aHOCHTbCA B CyflOBOAt )KypHan. EcJIH KaKHe-niH60 H3 3TIX
ABepeAt aOCTyHHbl ao BpeMA peflca, TO lOJDKHbi n'peyCMaTpHBaTbCA yCTpOtICTBa, npeaoT-
Bpauiaiouuie ax OTKpblTHe 6e3 pa3peueHHA. fnpH yCTaHOBKe TaKIHX gaepeft Hx qHcno H pac-
ioioei)KCHHe nogJneKaT CrieIHajIbHOMY pacCMOTpeHHio AgtMHHHCTpaIHeA.

13. C-,eMHbie JIHCTbl Ha nepe6OpKax He aoCHycKaIOTCq, 3a HcKjiioqeiHeM MaiJHHHbIX
noMeweHH1. TaKIle JIHCTbI lOJPKHbI 6bITb aceraa Ha MecTe nepea BbIXOROM cynaa H3 nopTa H
He CHHMaTbCR BO BpeMR rInIaBaHHH, KpOMe cjiyqaeB 3KCTpeHHOrI Heo xOIHMOCTH. IpH
ycTaHoBKe HX Ha MeCTO flOMJKHbi 6blTb flpHHRqTbI Heo6xoaHMbie Mepbl nipeOCTOpO)KHOCTH
£auis o6ecneqeriH3 BOaOHenpOHHUaeMOCTH coellHHeHHtl.

14. Bce BOaLOHenpoHHuaeMbie aBepH BO BpeMg nnaBaHaa QIOJI)KHbl OCTaBaTbCt
3aKpblTbIMH, 3a HCKIIoqeHHeM cnyqaeB, Koraa HX Heo6xoIHMO OTKpbITb B CBRq3H C
3KcnnyaTauHefi cy1iHa, npHqeM B TaKHX cnjyqasx OHH aOlJ)KHbI 61bTb Bceraa rOTOBb K ae-
Me/1IeHHOMY 3aKpblTHIO.
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15.1. ECJIH uIaXTbI HJIH TYHHeJIH aJAR XIOCTyla H3 noMeIiteHHfl 3KHna)Ka B KOTeJ'IbHoe

OTXaejleHHe, anrn npOKnaA1KH Tpy6onpOBOxOB HuH AMuui KaKHX-JIH60 aIpyFHx ueneft UpoxoLRT

qepe3 rnaBHbie nonepelHbie BO1OHeripOHHuaeMbie nepe6opKH, TO OHH IOj)KHbi 6blTb

B0O/fHerpOHHuaeMbIMH H OTBeqaTb Tpe6OBaHHRM FlpaBaiua 19. tOCTyl IIno MeHb~lefl Mepe K

OIAHOMY H3 KOHUOB KaKaiorO TaKorO TyHHeJIR HJH LUlaXTbI, eclIH HMH JIOnb3YfOTCl B Mope B

KaqeCTBe npoxoaa, aonjieH OCyUIeCTBJIRTbCA qepe3 BOCOHenpOHHuIaeMyjo MUaXTY TaKOAt

BblCOTbl, qTO6bI BXOfl B Hee Haxoa unC3i BbIwUe npeeJlbHOfk 11HHHH norpyKeHHq. aOCTyII K

zxpyroMy KOHUY lIIaXTbI HJ1H TYHHeII MO)KeT oCyLueCTBJIATbCR qepe3 BOAIOHeflpOHHuaeMylO

lBepb THna, Tpe6ytowerocR B 3aBHCHMOCTH OT ee pacnOj1o)i(eHHR Ha Cyf1He. TaKHe WlaXTbI

HJIH TYHHeJIH HeaOII3KHbi npoXoCHTb qepe3 nepe6opKy aIenleHHq Ha OTceKH, KOTOpaAq BJifeTcq

nepBofI B KOPMY OT TapaHHoAl nepe60pKH.

15.2. ECnH AnlT HCKYCCTBeHHOII BeHTHSIHLIHH npeyCMaTPHBaOTCA TYHHeJ1H HnlH

IU1aXTbI, npoxoamlute qepe3 rJiaBHbie HOnepeqHbie BOZIOHenpOHHuaeMble nepe60pKH, TO OHH

Hno1re)KaT cfleIHa~ibHOMY paccMOTpeHHtO AaIMHHHCTpaIIHefl.

J7paauao 16. FIACCA)KIPCKHE CYRA, rIEPEBO3RU4HE rPY3OBblE TPAHCflOPTHblE CPEXICTBA

11 CfnPOBO)K1AIWlJ(MA nEPCOHA

1. HacTostee lpaBHIO flpHMeHieTCS1 K nacca)KHpCKHM cyaaM He3aBHCHMO OT aTbi

HX IOCTpOfkKH, HpeaHa3HaqeHHblM HIH npHCnoCo611eHHbIM an1 flnepeBO3KH rpY3OBbIX TpaHc-

nOPTHbIX cpeziCTB H conpoBo)Kaiatoero nepcoHana, ecnH o6wee qHCJ1O nioxxet Ha 6OpTy, 3a

HCKJHOqeHmeM JIHU, yga3aHHbIX B rIpaBHne 1/2(e) (i) H (ii), npeBbimaeT 12.

2. EcnH o6wee qHCuIo nacca)KHPoB Ha TaKOM cyAIHe, BKjIOqaA nepcoHaa, ConpOBO-

)KIaajoIIHfk TpaHcnOpTHbIe cpeACTBa, He npeBbUlLaeT N = 12 + A/ 25 , rue A - o6LuaA

fIjila Ib (B KBaapaTHbIX MeTpax) najiy6bi flOMeIeHHRl, HMetOIuHXCSI =A1 pa3MeueHHH

rpy3oBbIX TpaHcHOpTHbIX CpeCTB, none3HaAl BbICOTa KOTOpbIX B MeCTaX pa3MeIIeHHA H

Bxonaa B TaKHe fIOMetueHHA BbICOTa KOTOpbIX B MeCTaX pa3MeuieHHR H Y Bx aa B TaKHe no-

MeIeHHH He MeHee 4 MeTpoB, TO B OTHOCUeHHH BOZ(OHeIpOHHuaeMbIxXaBepetk npHMeHAEOTCA

nOjiO)KeHHA -IpaBtna 15.12, 3a HcKIIIoqeHHeM TOrO, qTO 3TH ABepH MOrYT yCTaHaBflHBaTbCa B

BODaOHenpoHHIaeMbix nepe6opKax, pa3zlensoujx rpy3CBbie nOMetueHHs, Ha JtO6OM ypOBHe.

KpOMe TOrO, Ha XOOBOM MOCTHKe AAfl Ka)KgOCl XtBepH Heo6XOHMO HMeTb HHaHKaTOPbl JI3R

aBTOMaTHqeCKOrO YKa3aHHA TOrO, 'ITO XBepb 3aKpblTa H 3azipaeHa.

3. -IpH npHMeHeHHH noji)KeHHIfl HaCTOUef1 rnaabI K TaKOMy CYXIHY BeJIHqHHa N npH-

HHMaeTcA paBHOl MaKcHMajibHOMy qHcjiy nacca)KHpOB, ZIOIIYCKaeMOMY K nepeBO3Ke Ha AaH-

HOM CYAtHe B COOTBeTCTBHH C HaCTOAIWHM lIpaBHJIOM.

4. IpH npHMeHeHHH nIpaB~na 8 npoHHuaeMOCTb rPY3oBbIX omeuxHHt, npealHa-

3HaqeHHbIX ZUlST pa3MeUteHHA rpY3OBb[X TpaHCIIpTHbIX cpegCTB H KOHTeflHepOB, ICIoKHa

yCTaHaBjIHBaTbCA, HCXODI H3 HaHxyzIIHx YCJflOBHA 3KcrljiyaTaUHH, ocpeICTBOM pacqeTOB, B

KOTOpblX npefnoJlaraeTca, qTO rpY30Bbie TpaHCrIOpTHbe cpeIDCTBa H KOHTeflHepbI He

ABJISIIOTCI BOIOHenpOHHuaeMbIMH, H HX nlPOHHuaeMOCTb npHHHMaeTcx paBHoti 65. 4JRIA

CY OB, 3aHATblX cHeUHaJH3HPOBaHHbIMH BHgaMH nepeBo3OK, MoKeT IIpHMeH3[TbCA

aTHqecKaal BeiHqHHa npOHHuaeMOCTH KOHTeAtHepoB H rpY3OBblX TpaHcnOpTHbIx cpeulCTB.

HH B KOeM cniyqae npOHHLuaeMOCTb lrpY3OBbIX nOMelUeHHAl, B KOTOpblX lepeBC3HTCq rpY3CBbje

TpaHcnOpTHbie cpeCcTBa H KOHTeriHepbi, He ICJI>Ha npHHHMaTECq MeHee 60.

I"pae6uIO 17. OTBEPCTHJ9 B HAPY)KHOfl OGIHBKE nACCA)ICHPCKI4X CYDQOB,

PACnOJIO)KEHHblE HH)KE nPEUEJbHOA J4IHHH4 nOrPY)KEHHA4

1. Koj1HqeCTBO OTBepCTH1 B Hapy)KHOi o6LU1BKe IOn)KHO 6blTb CBeDeHO K MHHHMYMY,

COBMeCTHMOMy C KOHCTpyKuHeil H HOpManrbHOlA 3KCiIyaTauHetl cyawa.

2. YCTpOICTBO H Haae)KHOCTb cpeaCTB 3aKpbITHI nI-o6bix OTBepCTHA1 B HapyIHOi C
6

-

LUHBKe ZIOJI)KHbI COOTBeTCTBOBaTb cBOeMy Ha3HaqeoHHC, MeCTY yCTaHOBKH H, B uenoM,

Tpe6OBaHHAM A,/MHHHCTpaLIHH.
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3.1. C co6ruoaeHHeM Tpe6oBaHHAl aeftCTBytoeAl MeKayHaponHOAl KOHBeHUHH O
rpy3oBOfl Mapxe HInJIOMHHaTOpbl He nOJI)KHbl pacnoJaraTbCq TaK, qTO6bi HX HH)ACHRR[ KpoMKa

HaxOnHJIacb HH>Ke HI4HHH, npOBeDeHHOA1 napannenbHO nany6e nepe6opoK Y 6opTa H

HMeiouweri CBOtO caMYlO HH)KHIOlO TOqKy Ha paCCTOSIHHH, paBHOM 2,5 npoueHTa WHpHHbI

CynHa, HnH 500 MM, CMOTpI no TOMY, qTO 6onbwe, BbIme CaMork BblCOKOfI rpy3oBOAl
BaTepnIHHHHa XieHHA Ha OTceKH.

3.2. Bce HJIJIOMHHaTOpbl, HH)KHIe KpOMKH KOTOpbIX HaXO21nTC5[, KaK 3TOaOnyCKaeTCA

'YHKTOM 3.1, HHwKe npeaenbHOAl JIHHHH lOFpyKeHHR, aOI)KHbl HMeTb KOHCTPYKUHIO,

HcKJoqaioIaoyIo BO3MO)KHOCTb HX OTKpbITHI KeM-nH60 6e3 pa3peueHHR KaIrHTaHa cyniHa.

3.3.1. ECYIH B Me>K1ynaJIy6HOM rIpOCTpaHCTBe HH)KHHe KpOMKH IJIIOMHHaTOpOB,

yf'OMIHYTbIX B nyHKTe 3.2, Haxoa[TCq HH)Ke JIHHHH, nlpOBeaeHHOgl napannenbHo nauy6e

nepe6opOK y 6opTa H HMetouerl CBOIO caMytO HH)KHIOlO TOIKY Ha paCCTORHHH 1,4 M nrjOC 2,5
rnpoUeHTa IIHpHHbI cyZ[Ha BbIIe BOflbl, Kor21a CYOUHO nOKHflaaeT rOpT, TO Bce HJIJTIOMHHaTOpbl

B 3TOM Me)Knyflany6HOM npOcTpaHCTBe AOn)KHbl BOaOHenpOHHuaeMO 3aKpbIBaTbC3 H

3anHpaTbCA nO BbIxOaa cygHa H3 rIOPTa H He OTKpblBaTbCR, oKa OHO He HpHzIeT B cieayio-

IUHI nopT. rlpH npHMeHeHHH HaCTosituero rlYHKTa MOKeT 6bITb cztenaHa COOTBeTCTBytoIuaq

nonpaBKa Ha peCHYlO BOny, Korna 3TO rIpHMeHHMO.

3.3.2. BpeMR OTKpblTHA TaKHX HJ1IOMHHaTOpOB B nlOPTy, a TaKwKe 3aKpbITH H

3arHpaHHR Hx nepeZ( BblXOaOM cyAHa H3 nopTa l1On)KHO perHCTpHpOBaTbC. B CY2OBOM

)KYpHafIe, npeaInHCaHHOM AflMHHHCTpaUHeA.

3.3.3. Ecrns OZHH HJIH 6onee HnJIIOMHHaTOpOB pacnoio)KeHbI TaK, qTO K HHM npHMe-

HHMbI Tpe6OBaHHR IIYHKTa 3.3. 1, Koraa CYDHO 3arpy)KeHo no caMy1O B6ICOKY1O rPY3OBYIO Ba-

TepHHHIO neu'eHH Ha OTceKH, TO AnMHHHCTPaUH Mo)KeT yKa3aTb orpaHHqHTeibHyIO cpen-

HIOIO OCaAKy, 4pIH KOTOpOtt HHICHHe KpOMKH 3THX HJIIIIOMHHaTOpOB HaxODQITCA BbIUIe JIHHHH,

npOBeaeHHOri napannejnbo nauiy6e nepe6opoK y 6opTa H HMeIOIlef CBOIO caMylO HEKHIOIO

TOqKY Ha paCCTOXHHH 1,4 M rluoc 2,5 npoueHTa UHPHH],I CyAHa Bbl6ie BaTepnHHHH, COOT-

BeTCTByiOIueri orpaH7qHTenibHOf cpenAeft ocaxKe, nIpH KOTOpO1 CYnHY paa3petaeTCC BbIXO-

,HTb H3 nopTa 6e3 npeABapHTenbHOrO 3aKpbITH H 3ariHpaHHA HJIJuOMHHaTOpOB, a TaKwKe HX

OTKpbITHe B Mope nozi OTBeTCTBeHHOCTb KaIIHTaHa BO BpeMs peifca no cienyioiuero nopTa. B

TponHqeCKHX 30HaX, onpen/eneHHe KOTOpbIX naHO B neflCTByIOIuIeif Me~nyHapOnHOAl KOHBeH-

IHH 0 rpy30BOA MapKe, 3Ta orpaHHqHTenIbHa ocanKa MO)KeT 6bITb yBeIHqeHa Ha 0,3 M.

4. Ha Bcex HIJJOMHHaTopax anOnKHbi 6bITb yCTaHOBneHbI npoLHbie HaBeCHbIe

BHYTpeHHHe LUTOpMOBbIe KpbllKH, KOTOpbie MOrYT 6bITb jierKO H Hane)KHO 3aKpbITbI H

3anapaebl BOOHeHpOHHuLaeMo, 3a HCKj$1oqeHHeM TOrO, 'ITO HJInIOMHHaTOpbl, pacnono-

)KeHHbie Ha paCCTOAHHH OAHOA BOCbMOA aJIHHbl CyAHa H 6onee OT HOCOBoro fiepeHaIHKYJI pa

H BbiUe JIHHHH, rnpOBeeHHOAI napairinenbHO nany6e nepe6opox y 6opTa H HMeOuLeik CBOIO

CaMyiO HH)KHIOIO TOqKY Ha pacCTOAHHH 3,7 M njiioc 2,5 npoIeHTa LUHPHHbl Cyn(Ha Bbime

caMotl BbICOKOH rpy3oBOAl BaTepnHHHH aejieHHq1 Ha OTCeKH, MoryT HMeTb cbeMHbie ITOp-

MOBbIe KpbH4KH B nacca)KHpCKOM HOMeIeHHH, He ABJISIOiUeMC I'Iacca)KHpCKHM oMeiueHHeM

HH3IIero Knacca, ecnIH TOflbKO aefiCTBy1Otweft Me)KyHapOHOrl KOHBeHuHeAI o rpy3OBOrI

MapKe He Tpe6yeTci, q'TO6b" ,UTOpMOBble KpbIIJiKH 6biHui HOCTOAHHO flpHxperIe4Hbl Ha CBOHX

MecTax. TaKe cieMHbIe UTOpMOBbie KPb ILUKH aIOI)KHbl xpaHHTbCR9 B HerIocpeaCTBeHHOfl

6JiH3OCTH OT H2.IIOMHHaTOpOB, RlrH KOTOpbIX OHH npenwaHaIqeHbl.

5. 1WuuJIEOMHHaTOpbl H HX .. TOpMOBbIe KpbIIKH, K KOTOPbIM HeT AocTyna BO BpeMH

nIjaBaHH cynHa, OJI)KHbl 3aKpbIBaTbCH H 3aapaHBaTbCR no Bbixona CynHa H3 nopTa.

6.1. B noMeIueHHAX, npenUHa3HaqeHHbIX HCKJIOqHTeJrbHO n1r rnepeBO3KH rpyaa HJIH
yriiA, HnjIIOMHHaTOpbl He aojDKHbi yCTaHaBJ]HBaTbC51.

6.2. OnHaKo HnrnoMHHaTOpbI MOryT yCTaHaBJlHBaTbCA B noMeuleHHatx, npentHa3HatieH-

HbIX nan nonepeMeHHOtl nepeBo3KH rpy3a H nacca)KHpOB, HO OHH XIO0I)KHbl 6bITb TaKoIl KOH-

CTpYKUHH, qTO6bi HCKnltOqIajiaCb BO3MO)KHOCTb OTKpbITHHI HX HrIH HX UTOpMOBbIX KpbIWeK

KeM-JIH 6 o 6e3 pa3peweHHS KanHTaHa.
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6.3. Ecim B TaKHX noMmueHHX nepeBo3HTCi rpy3, TO HJIirOMHHaTOpbI H HX LUTOp-

MOBbie KpbIIJKH lOfn)KHbi 6blTb BOZIOHenpOHHuaeMO 3aKpbITbI H 3al'epTbI XaO norPY3KH rpy3a

H O TaKOM 3aKpbITHH H 3anHpaHHiH flOJI)KHa ztenaTbC31 3anHCb B CYQOBOM KYpHaJie,
flpe anHCaHHom NamHmICTpautHiel.

7. I4hJItOMHHaTOpbl C yCTpOAlCTBaMH l.fl aBTOMaTHqeCKOJl BeHTHnIRUHH 6e3 oco6oro
pa3peeHHsA AaMHHHCTpauHH He JI)O KHbI yCTaHaBJIHBaTbCA B HapY)KHOfl O6JHBKe HH)Ke

npeIefIbHOfl JIHHHH norpyKeHHA.
8. KO JIHeCTBO LuHraTOB, caHHTapHbIX OTJIHBHbIX H AtpyFHX noxlo6HbIX OTBepCTHR1 B

Hapy)KHota o6}IHBKe ZtOJKHO 6bITb CBeafeHO K MHHHMyMy }IYTeM HcIIoJb3OBaHHR Ka)KXoro
OTBepCTHA AnJ' BO3MO)KHO 6onbwero qHcna caHHTapHbIX H apyrHX Tpy6onIpOBOQOB HIH

mno6bM HHbIM npHeMueMbiM nyTeM.

9.1. Bce npHeMHbIe H OTJIHBHbIe OTBepCTHR B Hapy)KHor o6wuHBKe aOn)KHbi 6bITb cHa6-

)KeHbI Hazie)KHbIMH H aOCTyflHbIMH yCTpOfkCTBaMH, HCKJIoqaouIHMH cny'aflHoe nonaaaHne

BOgtbl BHYTpb CytIHa.

9.2.1. C co6nmogefleM Tpe6OBaHHl aeicTByIouxefl MexKxyllapollHOfl KOHBeHIIHH O

rpy3oBOfl MapKe H 3a HCKrIOmeHHeM, npeayCMOTpeHH1bIM B IYHKTe 9.3, KaxKaoe OTaenbHoe

OTJIHBHoe OTBepCTHe, npoxoAmitee qepe3 HapY)KHYIO O6IuHBKY H3 noMeIweHHAl, pacnoioxceH-
HbIX HH)Ke npeieJbHOt JIHHHH norpy)KeHHA, flOnKHO 6bITb CHa6)KeHo nH6o OaHHM aBTOMa-

THxiecKHM HeBO3BpaTHbIM KnanaHOM, HMeiOIWxHM YCTPOfkCTBO anm ero npHHYAHTenJbHorO 3a-

KpbITHR C MeCTa, pacnoxio~xeHHoro BIule najiy6bi nepe6opox, JIH60 IByMA aBTOMa-
THqeCKHMH HeBO3BpaTHbIMH KJIanaHaMH 6e3 yCTpOflCTBa nJIR IpHHYaHTejibHOrO 3aKpbITHw,
IIpH YCJIOBHH qTO iJarlai-, HBXODRIUHI CA 6nH e K zIHaMeTpa.~bHOfk IUIOCKOCTH CyAHa, pacno-

jio)KeH Bbltue CaMOiR BbICOKOfl rpy3OBOfk BaTep1HHHH aejieHH3 Ha OTCeKH H Bcerra DOCTyneH

AI OCMOTpa B 3KCHI yaTa.IHOHHbIX YCJIOBHRX. EcIH YCTaHOBneH Kiunana C YCTpOflCTBOM uJiA
ero npHffyaHTeJIbHoro 3aKpbITH$[, TO nOCT ynpaBJIeHHA HM abluIe nauy6bI nepe6opoK aoJDKeH
6bITb BcerAa jierIco lOCTyIIeH H HMeTb HHIHiaTOP, yKa3bIBaioLUHA, OTKPbIT HJII 3aKpbIT 3TOT

KnanaH.

9.2.2. K OTJIHBHblM OTBepCTHJHM, rIpoxoHLuXHM qepe3 HapY)KHYtO O6LIHBKY H3

nOMeuIeHHfl, pacnoo)KeHHblX BbluIe npealenbHOt JIHHHH norpyKeHHuR, Z(OJ1)KHbI

lpHMeH$lTbCA Tpe6oBaHHR fleAiCTByiowefA Me)KztYHapoaroA KOHBeHUHH o rpy3oBOfk MapKe.

9.3. 3a6opTHbie nlpHeMHbie H OTJIHBHbIe OTBepCTHA B MauIHIHHOM noMeRIeHHH,
CB313aHHbie c pa6OTofI rJaBHbIX H BCnIoMoraTeJlbHbIX MexaHH3MOB, l0IOn)KHbI HMeTb

nerKOlocTyilllbie KmanaHbi, pacnonoKeHHbIe Me)KtY Tpy6aMH H HapyKHOAi o61HBKOl HJIH

Me)KAy Tpy6aMH H KHHrCTOHHbIMH [IUIHKaMH, nIpHCOeqIHHeHHbIMH K Hapy')KHOA1 o6IHBKe.
Knanabi MoryT ynpaBnsTbCH c MeCTa HX YCTaHOBKH HQ fOfl)KHb! CHa6)KaTbCR IHIHKaTOpaMH,
yKa3bIBaloIHM, OTKpbITbI OHH HIN 3aKpblTbl.

9.4. Bca apMaTypa 3a6OpTHbIX OTBepCTHfl H KnaflaHbi, Tpe6yeMble HaCTOAUIHM
-IpaBHJIOM, JIOJI)KHbl H3rOTOBlHTbCR H3 CTaJIH, 

6 pOH3bI HrH npyroro oao6peHHoro BI3Koro

MaTepHajIa. He xtonycKaiOTC KnaflaHbl, H3rOTOBjieHHbie 113 ceporo qyryHa HJIH nono6uoro
MaTepHaia. Bce Tpy6bi, yIIOMS1HYTbie B HaCTOqULeM FIpaBHne, lIOI)KHbI H3FOTOBJIATbCAl H3
CTaJIH HJIH gpyroro PaBHOueHHOrO MaTepHana, oTBeqatoiuero Tpe6oBaHHAM AzIMHHHCTpa-

UHH.

10.1. J'IaunopTbI, rpy3Oable H yrOfbHbie }OpTbI HH)Ke npeneJlbHOfl JIHHHH norpyKeHHH

AOnDKHbI HMeTb atOCTaTOIHYIO flpO'IHOCTb. OHH AOJI)KHbi 6blTb Haae)KHO 3aKpbITbi H

3aApaeHbi BOaOHenpOHHuIaeMo ao BbIXOaa cyaa H3 OpTa H OCTaBaTbC3I 3aKpbITbIMH BO

BpeMA IifaBaHHH.

10.2. TaKH ieOpTbIROJI)KHbl YCTaHaBjIHBaTbC3 TaK, qTO6bI HX caMaR HH)KHI TOLIKa HH
B KOeM cuyqae He HaxoaHnacb HH)Ke caMOfl BbICOKOAi rpy3OBOI BaTepIHHHH aeneHHq Ha
OTCeKH.
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11.1. BHYTpeHHHlR KoHeU Ka)KfOCO 3OlbHOrO, MycOpHOrO pyKaaa H T.a. aOji)KeH 6blTb
CHa6)KeH HaaeKHOfl KpblIUKOl.

11.2. ECnH TaKOti KOHeII pacono)KeH HH)Ke npenenbHOrl .IHHHH norpy)KeHHa, TO

KpbIUKa aOn)KHa 6blTb BOaOHenpOHHuaeMOil H B pycaBe, B jierKOflOCTynHOM MecTe BbiLe

caMorl BblCOKofI rpy3oBOfl BaTepHHHH a1eneHHR Ha OTCeKH, aOnOJIHHTenlbHO aoJIKeH 6blTb

yCTaHOBnieH aBTOMaTHqeCKHAtl HeBO3BpaTHbI KmnaH. Koraa pyxaBOM He HOjfb3YlOTCA,
KpblLUKa H KnaiOHB OKI)4Hbi 6bITb Ha~xe)KHO 3aKpblThI.

-7paeulo 18. KOHCTPYKIH, H nEPBOHAqAJIbHbIE HCFbITAHHN BOQOHEnPOH4lUAEMbIX

AIBEPEIRt HJIflIOMHHATOPOB H T.I1. HA fnACCAAKHPCKHX 1 IPY3OBblX CYZIAX

1. Ha naccanuHpCKIIX cynax:

1. KOHCTPYKUHNI, MaTepHabi H H3rOTOBnreHHe BCeX BOaOHeIIpOHHuaeMbIX lBepeft, HIlmo-
MHHaTOpOB, .raLIuiOpTOB, rpy3OBbIX H yFOJIbHblX IIOpTOB, KIarlaHOB, Tpy 6 , 3OJhHbX H

MYCOpHbIX PyKaBOB, YIOMRHYTbIX B HaCToHIIXHX f'paBHjIax, AOJHIX14b OTBeqaT

Tpe6OBaHHM AaMHHHCTpaW1H;

2. paMbl BepTHKaJIbHbIX BOAOHenpOHHuaeMbiX nBepeft He XIOJDKHbl HMeTb B HH)KHefI qaCTH

na3a, rme Mo3KeT cKanuiHBaTbCI MYCOp, nperIATCTByIOIitHtl 1axnexameMy 3aKpbITHiO

RBepeti.

2. Ha nacca)KtpcKHx H rpy3oBbIX cygax Ka)Knaa BOAOHenpOHHuaeMa nABepb aojiKHa
HCnlblTbIBaTbCXl HanIopoM CTOj16a BOnbI BbICOTOIA nO nany6bl nepe6OpOK HIH no nany6bl Han-
BOAHoro 6opTa, COOTBeTCTBeHHO. TaKoe Hcnrb[TaHHe zxOjixcHO IpOBOIHTbC3I O cnaqH cynHa B
3KClIyaTa~uHIO 11H60 o0, nIH60 nocne yCTaHOBKH nBepH.

Jlpaeuao 19. KOHCTPYKUH31 H EPBOHAtlAflbHblE HCnblTAH14 BOIaOHErIPOHHLUAEMbIX

rlA.rys, UJAXT H T.,a. HA flACCA)K1HPCKHX H rPY3OBhlX CYaAX

1. BOInOHenpOHHuaeMbae naJy6bl, iu.aXTbl, TyHHeJIH, KOpO6qaTbie KHJIH H BeHTHJISI-

IIHOHHbie KaHaJIbI nOJI)KHbI HMeTb TaKylo Ke flpOqHOCTb, KaK H BO9OHerlpOHHUae6Mie

nepe6opKH Ha TOM wce ypoaHe. Cnoco6bl o6ecneqeHnia ix BOaOHenpoHHuaeMOCTH, a TamoKe
yCTpORtCTBa ZIns 3alpbITHRq OTBePCTHi1 B HHX aOflKHbl OTBeqaTb Tpe60oBaHHRIM AnMHHHCTpa-

UHH. BO oienpOH1uaeMbie BeHTHnIUHOHHbie KaHaJIbi H LUaXTbI AOn)KHbI aOBOAHTbCg no

MeHbmek mMepe go nany6bi nepe60poi Ha nacca)KHPCKHX cynax H o nainy6bl HaBOn1oro
6opTa Ha rPY3oBbIX cynax.

2. nlocne OKOHqaHH nUOCTpOfIKH BOnoHenpoHHuaeMbie nauIy6bi AOJDKHbI HCnbITblBa-

TbCR CTpyeft BOZfIl H3 LmaHra HuH HajIHBOM BOnbI, a BofOHerpOPHHuaeMbe UaxTbi, TyHHeniH
H BeHTHJIIHOHHbIe KaHajbi - CTpyert BOR1bI H3 uwaHra.

flpaeu.ao 20. BOROHEnPOHHUAEMOCTb nACCA)KHPCKHX CYQOB BbIIUE

nPEn _JhbHO JUIHHH norPY)KEHHR4

1. AaMHHHCTpau MO)KeT HIOTpe6OBaTb HPHH31TH5I Bcex uenecoo6pa3HbIX H

npaKTH4qeCKH oCyuIeCTBHMbIX Mep XLriJ orpaHWIHH 14pOHHKHOBeHHH H pacnpocTpaHeHHR
BOabl Bbilue nanry6bl nepe60poK. TaKHe MepbI MOrYT BKrnO'qaTb yCTaHOBKy nonynepe6opoK

1JIH paMHbIX 6anox. EcnH BOaOHenpoHHLuaeMbie nonynepe6opH H paMHbie 6aIKH

yCTaHOBneHbl Ha nany6e nepe6opoK [ ] Han BOAOHenlpOHHuaeMblMH nepe6opKaMH neIeHHq

Ha OTCeKH HRH [B HeHocpeaCTBeHHOft 6nH3OCTH OT] TaKHx nepe6opOK, TO OHH ROn)KHbl

BOnaOHenpOHHuaeMo coeaIHHS1TbC C Hapy)KHOf4 o6LUHBKOf1 H nany6ot nepe6opoK, qTO6bl

OrpaHHtIHTb pacnpoCTpaHeHHe BOAbl no natiy6e, Korga cyaHo HMeeT KpeH B nOBpe>KaeHHOM

COCTOAHHH. ECJIH BoOHelpOHHuaeMa i nonynepe6opxa He COBnlaglaeT c pacnonoweHHOtl HH-
we nepe6opKOfl, TO yqaCTOK nany6bi nepe6opoK MeC3KY HHMH nonKeH 6bITE BOAOHenpOHH-

uaeMblM.

2. f-any6a nepe
6

opoK HRH pacnonoxKeHHaA Han Helt nany6a aOulHa 6blTb CHenpoHH-

LuaeMor l pH Bo3,aetlCTBHH MOpS!. Bce OTBepCTHA Ha OTKpblTOlI nany6e AOn)Hb HMeTb
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KOMHHrCbl ,ROCTaTOqtHiOr BblCOTbi H npoqHOCTHA H 6bITb CHa6)KeHbl Haale)KHbIMH cpe1CTBaMH
xu.si 6bjCTporO 3aKpbITHA HX c o6ecneqeHlleM HerIpOHHLaeMocTH rlPH BO3a1eACTBH MOp34.

HIITopMOBbie nOpTHKH, neepHble orpa)xneHH H 1 ntHraTbl ,O)KHbi 6bITb yCTaHOBJIeHbl TaM,
r,1e 3TO Heo6xol)IMo anRs o6ecneteinHI 6blCTpOro CTOKa BOflbl C OTKPbTOtk na-y6bl npH
J1O6bIX InorOAHblX YCJIOBH.lX.

3. fInIoOMMHaTOpbl, .aunopTbl, rpy3oBbie H yronbHbie nOpTbI H npyrHe cpeAcTBa
3aKpblTiR OTBepCTHA B Hapy>KHOfk O6tIIHBe BblIe npeziejIbHOA JIHHHH florpy)KeHHll lOJf)KHbI
HMeTb Haae)KHyIO KOHCTPYKUHIO H H3rOTOBf1eHHe, a TaK)Ke AOCTaTOqHyo flPOLIHOCTb C

yqeTOM noMeleHHAl, B KOTOpblX OHH yCTaHaBIHBaIOTC5I, a TaK)Ke HX flOfO)KeHHSB no OT-
HoweH14IO K CaMOr1 BblCOKOAl rpy3oBOAl BaTepfHHH41 DeneHHRq Ha OTceK4.

4. Ha Bcex HJUnIOMHHaTOpax rIoMetUeHIA, pacnono)KeHHbIX HenocpeaCTBeHHO Ha
nany6e nepe6opoy, AO)KHbi 6blTb flpe1yCMOTpeHbl flpOqIHble B-YTpeHHIe IWJTOpMOBble
KpbIlIKH, KOTOpbIe MOrYT 6bITb nerxo 14 Hage)KHO 3aKpbITbl 14 3a11paeHbI BOZIOHeflpoHH-

uaeMo.

J7paeu.lo 21. OCYWHTEJIbHhbIE CPEUICTBA

1. l-accaxupcKue u epy3o6ble cyda

1.1. aOJIKHa 6blTb npe1yCMoTpeHa 3:I(bdeKTHBHaA ocYIHTenibHaA C1CTeMa,
o6ecnet4lBaiomaa npH Bcex npaKT4qeCKH BO3MO)KHbIX YCJOBHqX OTKaqKY BO11bl H3 nIo6oro
BoZIoHenpoHHuaeMoro OTceKa H ero ocytueHHe, HcKjioqaa noMeLteHH , nOCToAHHo npeaHa-

3HaqeHHbie xIfmS npeCHOfi BOlbl, BOQlRHoro 6ansuacTa, KHIKHX TOnJIHBa Hfi rpy3a, an

KOTOpblX npeztycMaTpHBalOTCH Aipyrle 3tj0ieKTHBHbie cpeaCTBa OTKa4KH. aOfDKHbi 6bITb

npe1YCMOTpeHbl 3,1JeKTHBHbie cpeflCTBa aInR OcyiueHHa TpIOMOB C H3OnRUHegl.

1.2. Hacocbl caHHTapHbIA, 6annaCTHmblr o6uecyloBoro Ha3HaqeHH4 MoryT paccMa-

TpHBaTbCR KaK He3aBHCHMble OCYHIHTef1bHbie Hacocbi C 'pHBOUOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH, eCJH
npe1ycMOTpeHo Heo6xoaHMoe coenaeHHle HX C OCymHTeJ1bHOrl CHCTeMOrk.

1.3. Bce OCyuIHTenbHbie Tpy6opoBO1bl, npoxogxutme B yrojIbHblX 6yHKepax,

TofJIHBHbIX LtHCTepHaX 14r114 flOR1 HHMI4, a TaKwKe B KOTefbHblX I4H MaIlHHHbIX noMe eHHjlX,
BKJIo'LaR nioMenleHHlA, B KOTOpbIX pacnl0IO)KeHbi TOIIJIHBHbie OTCTORtHble IutHCTepHbI 14111

TOIJIHBHbie Hacocbl, AOfD)KHbI H3rOTOBf1RTbCl 143 CTaJIH 14f11 upyroro HO11XO1RjUIero

MaTepHana.

1.4. YCTpO1CTBO OCY.IHTefbHOIR H4 6auiaCTHOrI CHCTeMbi flOl)KHO HCKflOqaTb BO3MO)K-

HOCTb lnoIaziaHHSI 3a6OpTHOrI BOX1bl H BObl H3 6annfaCTHblX 1.l1cTepH B rPY30Bbie H
MaluHHHbie nomeueHMR Hf1H 143 OZIHOO OTceKa B apyrork. J1Of)KHbi 6blTb flpHH3Tbl Mepbl,
HcKnItoqaioWLue cfyqatlHoe 3anof1HeH14e 3a6opTHOri BOZtOtA 1nTaHKOB, 14MeiottHX OTpOCTKH
OCYLIIHTe1bHolI 14 6aifraCTHOrl CllCTeMbl, PH Haxo)KateHHH B HHX rpy3a 14fn [ I OTKaqIy
qepe3 OCyLIlJTefbHblA Tpy

6
oflpoBoz npH HaXO)KaieHHH B HHX BOXAAHOrO 6arnfacTa.

1.5. Bce pacnpeaenTeIHbie KOpo6KH H ynpaBfieMbie BpyqlHyO KfanaHbI OCyIil-
Tef1bHOA CHCTeMbI 1OfDKHbI pa3MelaTb51 B MecTax, IOCTYniHb[X B O6blqHblX YCfOB4HqX.

2. 17acca.xupcKue cyda

2.1. OcymHTefbm1aR CHCTeMa, Tpe6yeMaq f YHKTOM 1.1, anJ)KHa 4IyHKUtHOHHpoBaT

nlPH Bcex npaKTH,4eCKH BO3MO)KHblX aBapHlAHbIX CHTyaUHAX KaK npl nofo)eHHH cyaHa Ha

POBHOM KH1fe, TaK H nplH KpeHe. ,fa 3TOlA IeJu flnpHeM1bie naTpy6K4 ycTaHaBnHBaEoTcR, KaK
npaBlIo, no 6opTaM, 3a HCKmioqeHHeM Y3KHX KOHueBblX OTceKOB cyAHa, rue Mo)KeT 6blTb

A1OCTaTO4HO OIHOrO lpiieMHoro naTpy6Ka. B oTceKax Heo6blqHOl 4OpMbl MOryT
noTpe6oBaTbcR 11fO1HH4Tenb1bie npl1eMHbe naTpy6KH. )IOJ)KHbI 6b1Tb lpHHfTbi Mepbl,

o6ecneq14BatowHe CBO60AHoe nOCTynfieH1e BOb K np4eMHbIM [Tpy6onpOBoa1aM] oTceKa.
EcnH B OTHOeLeHH14 OTaef1bHbX OTCeKOB A11MHHHCTpaItH1 y6eneeHa, 'ITO YCTaHOBKa

ocyuIHTef1bHbIX cpeaCTB MO)KeT oKa3aTbcq Heuefecoo6pa3HoiI, OHa Mo)KeT pa3peHTb He
npenaycMaTpHBaTb TaKme cpe11cTBa, ecJf1 pacqeTbl, BblnIOfHeHHbie B COOTBeTCTBHH C 11010-
)KeH514MH lpaBHfia 8.2.1 - 8.2.3, noKa3blBalOT, qTO )K1By'ieCTb CYaHa He 6y1eT CHH) eHa.
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2.2. OJ.)KHO YCTaHaBnHBaTbC3H no MeHbIJLerk Mepe TPH Hacoca c npHBOflaMH OT HCTOq-
HHKOB 3HeprHH, coeaHHeHHbje c OCyLUHTejibHOI MarHCTpafibio, npH'LeM OaHH H3 HHX MoKeT
npHBonHTbCH OT rnaBHblX [MexaHH3MOB]. ECIH KpHTepHAt cnyK6b paBeH HH 6onbUe 30,

.aoJ>KeH npeayCMaTpHBaTbCA OaHH aOnOJIHHTenbHblrI He3aBHCHMbIl Hacoc c npHBOIaOM OT
HCTOqHHKa 3HeprHH.

2.3. HaCKOnbKO 3TO npaKTtqecKH BO3MO)KHO, OCyUHTeJibHbie HacocbI C ripHBOXlaM1OT

HCTO4HHKOB 3HeprHH nOn)KHbl yCTaHaBJIHBaTbCfl B OTleJIbHbIX BOAOHenpoHHuaeMbix OTCeKax
H 6bITb yCTpoeHbI HrIH pacnojoI)KeHbl TaK, qTo6bi 3TH OTCeKH He 6bijiH 3aTonneHbI npH

nOjiyqeHHH CYXHOM OAHOrO noBpeKxteHHR. Ecin rnaBHble MexaHH3MbI, BCnOMOraTeJibHbIe
MexaHH3Mbl H KOTJIbi pa3MelueHbi B XABYX H411 6onee BOxtOHenpOHniaeMbjx OTceKax, TO
Hacocbi, KOTOpble MOrYT 6blTb HcnoJIb3OBaHbl ahn ocyLIueHH3, lOJI2CHbl 6blTb, no BO3MO-
)KHOCTH, pacnpeneieHbi MeKIy 3THMH OTCeKaMH.

2.4. Ha cy11He ZnIHnoi 91,5 M H 6onee HnH C KpHTepHeM cIy>K6bI, paBHblM 1nH 6onbwe
30, AOJKHbi 6bITb IpHHHTbI Mepbl K TOMY, qTo6bI no MeHbMegl Mepe OUHH OCytUHTeJ'bHbItl
Hacoc C npHBOQIOM OT HCTOqHHKa 3HepriH MOr 6bITb HCnOJnb3OBaH npH Bcex yCIOBHIX

3aTOUneHH, KOTOpbie tOJD)KHO Bblaep)KHBaTb CYIAHO, a HMeHHO:

1. 0HH 113 Tpe6yeMbIX OCYIHTeJlbHbIX HacOCOB a1on)KeH 6blTb HaIe)KHblM aBapHAHblM
HacocoM nOrPY)KHOFO THna C ripHBOZIOM OT HCToqHHKa 3HeprHH, pacnoJIoKeHaoro Bblle

nany6bi nepe6opoK; H11

2. OCYUHTejbHbie HaCoCbi H HX HCTOqHHKH 3HeprHH aOII>KHbl pacnpeIeiATbC 110 aj-IHHe

CyaHa TaKHM o6pa3oM, qTo6bl B HenOBpe)KaeHHOM OTceKe HaXo11HICH no MeHbmeft Mepe

OHH Hacoc.

2.5. 3a HCKJIOqeHHeM aOnOJIHHTeJlbHbIX HacocoB, KOTOpble MOFYT 6blTb nrpeaycMO-
TpeHbl TOJIbKO ARAI KOHIeBblX OTCeKOB, pa3MeI.eHHe Ka)KfOFO Tpe6yeMoro OCYIUHTeIEHOrO
Hacoca 1OJI)KHO o6ecneqHBaTb OT~aqKY BOabl H3 nto6oro noMemeHnsI, oCymUeHHe KOTOporo
Tpe6yeTcRq cornaCHo riYHKTy 1.1.

2.6. KaxKblr OCytUHTeJbHblfI Hacoc C 13pHBOROM OT HCTOqHHKa 3HeprHH IohI)KeH

o6ecneriHBaTb OTKaqKy BOflbl qepe3 Tpe6yeMyo OCYUIHTenJbHYIO MarHCTpaJib Co CKOpOCTbtO
He MeHee 2 M/CeK. He3aBHCHMbie OCYWiHTeJIbHbie HacocbI C npHBO1aMH OT HCTOqHHKOB
3HeprH, pacInOh1O)KeHHbie B MaIIHHHbIX noMeiueHH3x, 1OJI)KHbI HMeTb HenocpezICTBeHHbie
npHeMHbIe naTpy6KH B 3THX noMeIueHHRX, npHqeM He Tpe6yeTcq 6onee nBYX TaKHx naTpy6-
KOB B Ka)KztOM nOMeIueHHH. ECim npeayCMaTpHBaeTcR xBa Him1 6onee TaKHx npneMHbiX na-
Tpy6Ka, TO no MeHbiueft Mepe no O11HOMY H3 HHX 11OR>KHO 6bITb YCTaHOBJ1eHO Ha KaK11oM
6opTy cyiuHa. AIMHHHCTpaLHR Mo)KeT rIoTpe6oBaTb, qTo6bI He3aBHCHMble OCyIwHTe]bHble

Hacocbi C npHBOaMH OT HCTOqHHKOB 3HeprHM, pa3MeiueHHbie B apyrx noMeIeHH5X, HMenH

OTXIeJIbHbie HeriocpeaCTBeHHbIe ripHeMHbIe naTpy6KH. TaoKe naTpy6KH IIOJI)KHbI 6b1ITb COOT-
BeTCTBYIOUIHM o6pa3oM pa3MeLuenbl, H Te 13 HHX, KOTOPbie HaXO.I9TCH B MauLIHHHOM
noMeeH1, AOJI)KHbI HMeTb 1HaMeTp He MeHee Tpe6yeMoro 7lIA OCyL1HTenbHOil MarHCTpanH.

2.7.1. B aononHeHHe K HenocpeziCTBeHHOMY npmeMoMy rnaTpy6Ky 11.11 naTpy6KaM,

Tpe6yeMbiM niYHKTOM 2.6, B MauIHHHOM nOMeueH11 aon)KeH npeaycMaTpHBaTbCA
HenocpeaCTBeHHblrl npHeMHbfi naTpy60K OT rJaBHoro npKynRltHOnnoro Hacoca,

BbIBeXeHHblAl Ha ypoBeHb, nO3BOJIiOLUHk oCyIlIaTh MaIwHHoe noMeiLeHHe, H CHa6KenHb1l
HeBO3BpaTHbIM KuanaHoM. Ha napoxonax zxHaMeTp TaKoro naTpy6Ka aOjiKeH 6bITb He
MeHee ZIBYX TpeTefIR HaMeTpa HpHeMHOrO naTpy6Ka CaMorO Hacoca, a Ha Tennoxoztax non-
)KeH 6blTE paBeH 3TOMy nHaMeTpy.

2.7.2. EcnH, no MHeHHIO AaMHHHCTpauIHH, maBHb1I1I UHpKYI1LUHOHHblrl Hacoc

HenpHro1eH A1n1 3TO11 ueJ1H, HenocpeaCTBeHHb1i aBapHrlHblA npHeMHbIlA naTpy6oK OT
HaH6onbLiero H3 HMeIOIILHXC1 He3aBHCHMbIX HacoCOB C npHBoaaMH OT HCTOqHHKOB 3HeprlH

11onKeH 6blTb BbIBeeH Ha YpOBeHb, fO3BOJIHOILJLHA ocyinaT MamHHHOe noMemeHne;

ynOM3RHyTbIf]I naTpy6OK ntoji)KeH HMeTb TaKOAI xKe aHaMeTp, KaK H npHeMHbfIl naTpy6OK
caMoro HCnOulb3yeM~ro Hacoca. I-pOH3BO1HTejibHOCTh Hacoca C TaKHM naTpy6KOM ROn)KHa

Vol. 1371, A-18961



United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks

npeBOCXO21HTb npoH3BOIHTenIHOCTb Tpe6yeMoro OcyIHTenbHoro Hacoca Ha BeJlHqHHy,
KOTOpyto AZIMHHHCTpaUHRi CO4TeT ItOCTaTOqHOfk.

2.7.3. IlpHBOflHbie UTOKH KHHrCTOHOB H KianaHOB, yCTaHOBieHHbIX Ha Henocpea-
CTBeHHblx HpHeMHblX naTpy6Kax, £tOn)KHbi 6blTb BblBeiteHbl 1OCTaTO4HO BbiCOKO Haal HaCTH-
JiOM Ma.IHHHoro noMeuieHHA.

2.8. Bce nlpHeMHbie OCYUIHTeJnbHbie Tpy6onpoBotbl no BcefA J15HHe io npHcoeHHeHHa
K HacocaM flO'I)KHbi 6blTb He3aBHCHMbIMH OT zipyrHx Tpy6onpoBoi1OB.

2.9. jHbaMeTp d OCYWHTeflbHOA MarHcTpa$1H aioji)KeH paCCqHTbIBaTbCR no 4bopMyhle,
yKa3aHHOtl HKe. OiIHaKo (aKTIqeCKHfl BHYTpeHHHfaitHaMeTp OCYlwHTejIIbHOI MarHCTpa$1H
MOKeT 6blTb oKpyrneH ito 6an>Kaaiero CTaHitapTHoro pa3Mepa, npHeMneMoro ainA A21MH-
HHCTpaLIHH:

d = 25 + 1,68 V/L(B+ D)

rite: d - BHYTpeHHHrI itHaMeTp OCyJHTelbHOtk MarHcTparIH (B MHnJtMeTpax);

L H B - AllHa H mIHpHHa CynHa (B MeTpax), onpezteneHHe KOTOpbIX naHO B FlpaBHne 2;
H

D - TeopeTHqeCKaq BbIcoTa 6opTa CyitHa aO nany6bl nepe6opoK (B MeTpax).

2JHaMeTp OTPOCTKOB OCyLUHTeibHorO Tpy6onpoBo2ta tOfn)KeH OTBeqaTb Tpe6OBaHH5IM Ait-
MHHHCTpauHH.

2.10. 4IEO$1KHbi 6b1lb npeaiycMOTpeHbl MepbI aUi$ npea1OTBpatueHHH 3aTonieHHR

OTceKa, o6cnycHBaeMoro flpHeMHbIM naTpy6KOM OCyUHTe$1bHOfk CHCTeMbI, B cnyqae pa3-

pbIBa Tpy6bi HJIH HHOrO ee nOBpeKX1eHHA B $1o6OM 21pyroM OTCeKe BChrIeCTBHe CTOIKHOBeHHA
HJn nOCaXLKH Ha Meib. oa$nq 3TOA ueH Ha yqaCTKaX Tpy6onpoBoaxa, npOXO21 uIUX Ha pac-

CTOJRHHH OT 60pTa, MeHbmneM oaHofl nATOR mUHPHHMl CyAHa (onpeneneHHe KOTOpOft itaHO B
FIpaBrme 2 H KOTOpal H3MepHeTCq IoI IpqMbIM yrJilOM K iIHaMeTpanlbHOl I$1OCKOCTH Ha

YPOBHe CaMoik BbICOKOIt rpy3oBofl BaTep1HHHH aejieH3a Ha OTCeKH), a TaKwKe Ha Tpy6onpoBo-
ziax, npOXOAIRULX B Kopo6qaTOM KHne, B KaKX1OM OTCeIe, B KOTOpOM eCTb OTKpbITbIe KOHIIbI
Tpy6oflpOBOAtOB, atOf)KHbl YCTaHaBJIHBaTbCR HeBO3BpaTHbie KnanaHbl.

2.11. PacnpeaenHTenbHbie [ ] Kopo6KH, atpaHbI H KnJanaHbI OCYWHTe$1bHOIR CHCTeMbI
DaO.KHbi 6bITb pacnolo)KeHbl TaK, qTo6bI B cjiyqae 3aTonneHHR OZIHH H3 oCyIlHTeitbHbIX
HacocoB Mor OTKaqHBaTb BOitY H3 njo6oro OTceKa. KpoMe Toro, nOBpe)KEIeHHe Hacoca H1nH
Tpy6onpoBojia, CB313bIBO1ltero ero c OCYIUHTeflbHofk MarHCTpanrbio, B cuytae ecJI OHH Ha-
XOiaRTCRq OT 6opTa Ha paCCTORHHH, MeHbIueM OtHOAl HHTOfk LUHPHHbl CY.QHa, He aOJ$1KHO
npHBOo1HTb K BbIBOaY OCYIHTe$1bHOt CHCTeMbI H3 CTPOi1. EC$1H HMeeTcA TOJ$bKO OflHa
CHCTeMa Tpy6orIpOBORlOB, o6muaXI An Bcex HacOCOB, TO IOJ13KHa 6blTb npenycMoTpeHa B03-
MO)KHOCTb ynpaBneHHq Heo6xoztHMbiMH KjianaHaMH, o6cniY)KHBaIOtUIMH npHeMHbte na-
Tpy6KH, C MeCT, pacnojio)KeHHbIX Bbiue nany6bl nepe6opoK. EC$1H B IonOJHeHHe K rn1aBHOf
OCymHTeJ1bHOfI CHCTeMe Ipeo1yCMaTPHBaeTCR aBapHAtHaa OCymWHTenbHaq CHCTeMa, oHa iaOJi-
)KHa 6bITb He3aBHCHMofk OT ritaBHOtl CHCTeMbi H YCTpoeHa TaKHM o6pa3oM, qTO6bi
B YCJIOBH3[X 3aTonneHHR Hacoc Mor OTKaqHBaTb BOity 13 rno6oro OTCeKa, KaK yKa3aHo B

nYHKTe 2.1. B 3TOM cjiyqae Tpe6yeTcq, qTo6b TOJIbKo KJnIanaHbl, o6cIy)KHBaOInHe
aBapHtkHyIO CHCTeMy, MornH ynpaBnTbCR C MeCT,*HaXOflIlUMHXCRI Bblue nany6bl nepe6opoK.

2.12. Bce KpaHbI H KfIanaHbI, YnOMRHYTbie B flyHKTe 2.11, KOTOpbIe MOrYT yIlpaBJIR-
TbCRq C MeCT, pacnojio)KeHHbIX BbILe naJIy6bi nepe6opoK, aOn)KHbl HMeTb B 3THX MeCTaX
opranbi ynpaBJIeHH C qeTKHM yKa3aHHeM HX Ha3HaqeHH51 Ha OJI)KHbI 6 b1Tb cHa6)KeHbI HHXIH-
KaTopaMH, yKa3biBaioumMH, OTKpbITbI OHH Hrt 3aKpbITbI.

3. FpY 6obie cyoa

UornKHo 6bT npeaycMOTpeHo no MeHb tef Mepe itBa Hacoca c npHBOitaMH OT HC-
TOqHHKOB 3HeprHH, coeo1HHeHHbie C ocyLmHTejibHof MarHCTpajbto, npHlqeM OXIHH H3 HHX MO-
)KeT nPHBO211TbC3I OT rnaBHbX [MexaHH3MoB].
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B OTZIejlbHblX OTceKax OCylHTeJlbHble CpeALCTBa MOrYT He npeaycMaTpHBaTbCH, ecnH
A)IMHHHCTpauHH y6e)KineHa, qTO 6e3onacHOCTb CyAHa He 6yaeT CHHKeHa.

1-pa6ulo 22. I4HOPMAUIA OB OCTOIqHBOCTH nACCA)KiHPCKHX H rPY3OBhlX CYQOB*

1. Kaxxnoe naccaxHpcxoe CyAHO, He3aBHCHMO OT ero pa3MepOB, H iacKLoe rpy3oBoe

CYXIHO Alh1HHOA1, onpeaeneHe KOTOPOR XIaHO B zjeACTByiouefl MexcnyHapOxtHOAl KOHBeHUHH o

rpy3oBOl Mapxe, 24 M H 6oflee no 3aBepueHHH IOCTpOflKH ZIOJ1KHO fIOaBepraTbcq

KpeHOBaHHEO H flOJ)KHbl 6bITb onpeaenieHbi 3nleMeHTbI ero OCTOAItHBOCTH. KarIHTaH aOnxceH

6bIT cHa6xceH yaOBneTBOpRioiteft Tpe6OBaHHRM A,4MHHHCTpauHH HHdcOpMaLuHeft, KOTOpal

Heo6xoXIHMa AnA TOrO, qTO6bi OH MOr 6bICTpbIMH H IIPOCTbIMH cnOcO6aMH fIOJIyHTb

TOqHbie faHHhIe o6 OCTOR'qHBOCTH CyAHa B pa3JIHqHbIX YCJIOBHHX 3KcnJIyaTaUHH. KOnHH HH-

FopMaIIHH o6 OCTOfltqHBOCTH nIol)KHa 6bITE, nepenaa AflMHHHCTpaIIHH.

2. ECJIH CYaIHO nOABepraeTcR KaKol-JIH60 nepecTpOllKe, KOTOpaA cyLUeCTBeHHO BiHHeT

Ha nepeaaHayIo KanHTaHy HH1bOpMaUHIO o6 OCTOWIqHBOCTH, TO OH gOJ1)KeH 6blTb cHa6HweH
HOBOR HHcFOpMauHerl o6 OCTOI94HBOCTH. ECJiH Heo6xozIHMO, CYalHO RIOJIKHO 6blTb 3aHOBO

OTKpeHOBaHO.

3. AaIMHHHCTpaUHA MO)KeT He Tpe6OBaTb KpeHOBaHHR OTaenbHOrO CyaHa, flpH

YCJIOBHH qTO OCHOBHbie laHHble o ero OCTOIlqHBOCTH MOryT 6bITb onpeneneiHbi no gaHHbIM
KpeHOBaHH31 apyroro cyRHa TOl we cepHH, eCJIH [K yaOBJieTBOpeHHIO AIIMHHHCTpaUHH

nOKa3aHO], qTO Ha OcHOBaHHH 3THX HCXOXIHbIX aIaHHbIX MO)KeT 6bITb norliyqeHa Hale)KHai HH-

tbopMatHA o6 OCTOIAqHBOCTH OCBO60KxaeMorO OT KpeHOBaHHR CyRIHa.

4. AZ[MHHHCTpaUHH MO)KeT TaK4e He Tpe6OBaTb KpeHOBaHHA OTXleJbHOrO CyAHa HnH
KaTerOpHH CYROB, cneUtHanbHO npeIHa3HaqeHHbIX Z[JIS nepeBO3KH )KHaIKHX rpy3oB HaIHBOM

H1IH pyflbI Hacbhiblio, Korxta HMeOLUHeCC 2iaHHble no aHajiorHtHbIM cyaaM AICHO nOKa3blBatOT,
qTO, IpHHHMaH BO BHHMaHHe COOTHOUIeHHe rnaBHbIX pa3MepeHHfl H yCTpOAlCTBO 3THX CyXIOB,

O6ecnieqHBaeTcA 6onee qeM ROCTaTOqHaA MeTaIteHTpHqeCKaA BbICOTa npH Bcex BepOATHbIX

yCJIOBH1X 3arpy3KH.

J-paauao 23. CXEMbi no EOPbBE 3A )KHBYqECTb HA nIACCA)KHPCKHX CYaAX

ZtnA pyKOBOZ(CTBa BaXTeHHOrO nOMOIIHHKa KanHTaHa aOnrl)KHbi 6bETE HOCTOHHHO
BblBewueHbI cxeMbi, 5CHO rlOKa3b Ba oLuHe XIJIH KawKEIOH najiy6bl H TpiOMa rpaHHbl BOtOHe-

lpOHHUaeMbix OTceKOB, pacHino)ioeHHe B HHX OTBepCTHA H cpeCTB HX 3aKpblTH1 C yKa3a-

HHeM pacnOnO)KeHHA opraHOB yupaBneHHA 3THMH cpeaCTBaMH, a TaKwKe YCTPOrICTBa AnIq

BbipaBHHBaHHA KpeHa, BbI3BaHHOrO HIOCTylmeHHeM BOIbi. KpoMe TOro, B pacnopD>KeHHH

KOMaH/aHOrO COCTaBa aOJ1KHbI HMeTbCA 6yKneTbl, coaepKame BblIJeynOMAHyTyio HH4JOp-

MaULHIo.

1-paeu,7o 24. MAPKHPOBKA, nIEPHOIIHiqECKHE TPEHHPOBKH no YfPAB1EHHIO H I'POBEPKA
BODaOHEnPOHHUIAEMbIX 2aBEPEA H T.U. HA nACCA)KHPCKIHX CY.QAX

1. HaCTo~utee f-paBHjlo npHMeHReTCA KO BceM cygtaM.

2.1. ExeHeienbo fOJn)KHbl IlpOBOaIHTbC1 TpeHHPOBKH 1OyIpaBjieHHIO BOAOHenpOHH-

uaeMbIMH aBepxMH, HIJIIOMHHaTOpaMH, KiIanaHaMH H MexaHH3MaMH 3aKpbITH1 IJIHraTOB,
30IbHbIX H MYCOpHbIX pyKaBOB. Ha cyzaax, coBepwatolmux peflcbI npOZIOJnh(HTeJIbHOCTbIO

6onee O[HOAI HeeJ1H, HOJIHaJA TpeHHpOBKa npOBOflHTCH9 nepeR BbIXOXIOM H3 nOpTa, a rlocneiy-
ionuoe - He pewe OnHoro pa3a B He/leJlIO B TelieHHe perica.

2.2. Bce BOROHenpOHHLtaeMble IIBepH rJnaBHbIX nonepeqrbix nepe6opoK, KaK HaBecHbde,

TaK H C 'pHBOZIOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH, KOTOpbIMH OJlb3YIOTCA B Mope, IXOJl)KHbI rIpO-

Bep3[TbCA e)feflHeBHO.

* CM. PeKoMeHjaaazo no OCTO1qHBOCTH HeflOBpe)KaeHHbIX naccaHpCKHX H rpy3OblX CyflOB 1IMrHHOiR nO 100 M,
nPHHRTYIO pe3OJfoLHeR A.167(ES.IV) OpraHH3aUHH, H flonpaBKH IC 3TOiR PeKoMeIlaIaHH, IIPHHlThie pe3oniouiHef

A.206(VII) OpraHH3auHH.
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3.1. BonoHenpoHHuaeMble alBepHi H Bce OTHOcRIIHecq K HHM MeXaHH3Mbl H HH-
AtHKaTOpbl, Bce KnanaHbl, 3aKpblTHe KOTOPbIX Heo6xo1HMO anrn o6ecneqeHH.9 BO1OHenPOHH-
1jaeMOCTH OTCeKa, H Bce KnanaHbl, KOTOpbIe o6ecneqHBatOT ynpaBieHHe nepeTOKOM BO/I BO
BpeMA aBapHH aLrmi CfIp'imJreHH'i CyHa, 'IpH HaXO)KgeHHH cy1Ha B MOpe AtOJI)KHbl nipO-

BepTbCl nepHo/1HqeCKH, He pewCe O1HOrO pa3 B HeaeJlo.

3.2. 3TH aBepH, KJnanaHbl H MexaHH3Mbl 1Onl)KHbl HMeTb COOTBeTCTBYlOIIIYFO

MapKHpOBKy, o6ecneqHBalotuyto Hx npaBHhIbHoe HCnOfb3OBaHHe C MaKCHMaJrbHOA 6e3onac-

HOCTbIO.

_7paeao 25. 3AFlHCI B CY/1OBOM )KYPHAJE fIACCA)KlIPCKHX CYflOB

1. HacTo'!wee lpaBJnO MpHMeHReTc'! KO BCeM cygaM.

2. HaBeCnbie nBepH, CbeMHble JIHCTbl, HJIJIEOMHHaTOPbl, rpY3OBbie H yrOJIbHbie IIOpTbl

H apyrHe OTBepCTH51, KOTOpbie cornacHo HaCTO'!LIIHM I-paBrtnaM BO BpeM'! nnaBaHHI
Tpe6yeTc' aep)KaTb 3aKpbITblMH, 1OnJKHbl 3aKpbIBaTbCR!o Bblxo1a cyAHa H3 nopTa. BpeM'
3aKpbITH31 H BpeMfl OTKpbITHRI (ecnH 3TO pa3pewaeTCsI HaCTO!LuHMH 'IpaBHlaMH) ZIOJI)KHO

perHCTpHpOBaTbCl B CYL1OBOM )KypHaJe, 'Ipe/nHcaHHOM AaMHHHCTpalHefl.

3. 0 BceX TpeHHpOBKaX H npoBepKax, Tpe6yeMbX l-paBHJnOM 24, AOfI)KHbI AenaTbCR
3aInHCH B CYAOBOM )KYPHaye c nonpo6HblM yKa3aHHeM Bcex HenocTaTKOB, KOTOpbie MOryT
6bTb npH 3TOM o6Hapy)KeHbl.

qACTb C. MEXAHH4ECKHE YCTAHOBKH

(ECJIH cnel1aJIbHO He npeayCMOTpeHO HHOe, qacT C

npHMeH3ICTCA K nacca)KHpcKHM H rpY30BbIM cy1aM)

f-paeulo 26. OUMHE nOIOXKEHH'!

1. MexaHH3MbI, KOTJbl H npo4He cocy1bi nog gaBIeHHeM, cBa3aHHbIe C HHMH CHCTeMbI
Tpy6onpOBOnaOB H apMaTypa lIOnKHbl no cBoefk KOHCTPYKUHH H H3rOToBneHHto COOTBCT-
CTBOBaTb TeM 3KCflJyaTalUHOHHbIM (bYHKIIH51M, Au'! KOTOpbIX OHH npeaXHa3HaqeHbl, a HX

pa3Meiu.eHHe H 3aluHTa IOLJKHbl CBOXIHTb K MHHHMYMY uiO6yio oIlaCHOCT1 n1Ia iiioneft, Ha-
XOXI1IIUHXCRq Ha 6opTy cyAHa, ROI)KHbIM o6pa3OM YqHTbIBa I1pH 3TOM ABH)KYWHecR qaCTH
MeXaHH3MOB, rop~iqne IIOBepXHOCTH H apyrHe HCTOqHHKH oIaCHOCTH. flpH npoeKTHpOBaHHH

lOJflKHbI YqHTbIBaTbCA IIpHMeHeMbie MaTepHaJIbl, Ha3HaqeHHe o6opyaoBaHH'$, YCflOBHR ero
3KCn1IyaTauHH H YCnOBHA OKpyxKcaotutef cpenlbI Ha 6opTy cyAHa.

2. Oco6oe BHHMaHHe A1MHHHCTpauHR J oI)KHa yXeji1Tb Hane)KHOCTH Heay6lIHpOBaH-
HbIX KOMnOHeHTOB, Heo6xoaHMbiX nA o6ecneqeHHanBM~eHSHHA cyaHa. AzMHHHCTpaIIHR MO-
)KeT IIOTpe6OBaTb OTneJIbHblft HCTOqHHK 3HeprHH rlflR nipHBoaa lIBH)KHTeJIet, cnoco6Hblfk
coo6nLaTb cynHy CKOpOCTI, xona, o6ecneqHraoiugyo ero ynpaBl'eMoCTb, Oco

6
eHHO B cnyqae

HeTpaaHtHOHHblX CXeM o60pyA1OBaHHSq.

3. AnO)KHbI 6bITb npeaycMOTpeHb cpeCtCTBa, o6ecneqHBalouxHe nonaepKaHHe HAM
B30o6HOBIeHHe HOpMajIbHOl pa6oTbi rflaBHbX MexaHH3MOB Aame B cnyqae BbIxoga H3 CTPOR
OAHoro H3 [ ] BcnoMoraTenbHbIX MexaHH3MOB [OTBeTCTBeHHorO Ha3HaqeHH3!]. Oco6oe
BHHMaHHe norI)KHO yaejinTbCR HenonagKaM B pa60Te:

1. reHepaTopHoro arperaTa, cny)Katuero OCHOBHbIM HCTOqHHKOM 3jieKTpO3HeprHM;

2. HCTOqHHKOB cHa6)KeHHA napoM;

3. CHCTeM nHTaTelbaotl BOI KOTIOB;

4. TOrJIHBHblX CHCTeM KOTJIOB HJIH )IBaraTenelt;

5. YCTpOrICTB afi1 nonaqHu CMa3OqHoro Macna nonnaBneHeM;

6. YCTpOACTB nri nonaqH BO/bI non gaBieHHeM;

7. KOHaeHcaTHorO Hacoca H YCTPORCTB, cny)KaauHX nfl' nozLaep)KaHHA BaKyyMa B KOHAeH-

caTopax;

Vol. 1371, A-18961



192 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 1984

8. yCTPOA1CTB MexaHHqeCKOfl noaqH BO3,ayxa K KOTJIaM;

9. BO3IIIHOrO KOMnpeccopa H BO3XayLUHorO 6anruroHa, npeaHa3HaqeHHbX XIJIX nycKa HJH
ynpaBnieHHA;

10. rHpaBJIHiecKHx, nHeBMaTHqeCKHX HJim 3neKTpHieCKHX CHCTeM ynpaBieHHA rnaBHbIMH
MexaHH3MaMH, BKJIIOqa rpe6Hbie BHHTbI perynIHpyeMoro tnara.

OxtHaKo AaMHHHCTpaIHR, IpHHHMaA BO BHHMaHHe o6uyio 6e3onacHOCTb CyRHa, MO)KeT
AOnycKaTb qaCTHqHOe yMeHbIJeHHe MOL.[HOCTH npHBoata ZIBH)KHTeneA1 no CpaBHeHHIO C ee
HOpMaJlbHO1 3KCnjiyaTaUHOHHOfI BeJlHqHHOIl.

4. AOJDKHbi 6bITb nipeaYCMOTpeHbI cpeaiCTBa, o6ecneqimnaoutwe BBO.I B zieficTBHe Mexa-
HH3MOB HpH Hepa6oqeM COCTOAHHH CyAZHa 6e3 nOMOUtH H3BHe.

5. Bce KOTJIbI, Bce qaCTH MexaHH3MOB, Bce napoBble, rHaBnHCecHe, nHeBMaTHqe-
CKHe H npoqHe CHCTeMbI H CBJI3aHHaR C HHMH apMaTypa, HaxoalIIIHeCA IIOZI BHyTpeHHHM
naBJIeHHeM, ROJI)KHbi nepen nepBOHaqaJIbHbIM BBegeHHeM HX B 3KcluyaTaUHIO noABepraTbCA
COOTBeTCTBYIOI.HM HCrIbITaHHRlM, BKJIIOqaM HCHbITaHH ~iaBJIeHHeM.

6. FnaBHble MexaHH3Mbl H Bce BCnOMOraTenbHbIe MexaHH3Mbl, Heo6xOIIHMble Arns

o6ecletleHHi aBH)KeHH3 H 6e3onacHOCTH CyAHa, flOJUKHbI HMeTb TaKylo KOHCTPYKIJHIO,
qTO6bI nocne HX YCTaHOBKH OHH pa6oTaIH KaK fpH noJoI)KeHHH CYZIHa Ha POBHOM KHfle, TaK H
nPH KpeHe Ha mo6ofl yron no 150 BKJIIOqHTejibHO Ha TOT HRH HHOn 6OpT flpH CTaTHqeCKHX

YCJIOBH5LX H go 22,50 BKJIIOqHTejIbHO Ha TOT HiIH HHOI1 6OpT npH IHHaMHqeCKHX yCJIOBHRX
(6OpTOBa KaqKa) flpH O/HOBpeMeHHOM IHHaMHqeCKOM IHtNoepeHTe (KHineBa KaqKa) 7,5' Ha
HOC HJIH Ha KOPMY. AgMHHHCTpauHA Mo)KeT flonycKaTb OTKJIOHeHHR OT 3THX 3HaqeHHtk,

IpHHHMaA BO BHHMaHHe THH, pa3Mepbi H yCJIOBHa 3KC1IJyaTaIxHH CyAIHa.

7. UOJI>KHbI 6blTb HpHHH[TbI Mepbi iI o16nerqeHHa qHCTKH, OCMOTpa H TeXHHqeCKOrO
o6cnyxHBaHHa rJ1aBHbIX H BCnOMOraTenbHbIX MexaHH3MOB, BKrj3OqaI KOTnbI H COCYabI IOA

,IaBiCHHeM.

8. Oco6oe BHHMaHHe lOJIUKHO yflenTbCR KOHCTPYKILIHH, H3rOTOBneHHio H MOHTa)Ky
CHCTeM rjiaBHbIX MexaHH3MOB, C TeM qTO6bi mo6Ol BHA HX BH6pauHH He BbI3Ban
qpe3MepHbIX HarpDceHHfi B 3THX MexaHH3Max ripH HOPMaJIbHblX yCJIOBHRX 3KC1nyaTauHH.

I7pa6ujao 27. MEXAHH3MbI

1. ECJIH cyWeCTByeT B0aMO)KHOCTb BO3HHKHOBeHHA onacHOCTH BcjIenCTBHe npe-
BIIUieHHA MexaHH3MaMH yCTaHOBjieHHOfl qaCTOTbI BpaueHHA, tOJI)KHbi 6bITb npeay-
CMOTpeHbI CpeaCTBa, He Ronycioute npeBbluIeHHH 6e3onacHOl qaCTOTbl BpaueHH3[.

2. ECnH rriaBHbIe HflH BcnIOMOraTejIbHbie MexaHH3MbI, BKIOqa cOCyflbi HOI aaBnle-
HHeM HrIH KaKHe-.1H60 qaCTH 3THX MexaHH3MOB, noiaBeprajoiutecA BO3fleICTBHIO BHyTpeH-
Hero aaBjieHHq, MOrYT HODBepraTbCR BO3zIeICTBHIO OnaCHoro H36bITOqHOrO alaBneHHq, TO

,aOJ1)KHb 6bITb, rae 3TO npaKTHqeCKH BO3MO)KHO, npeaYCMOTpeHbl cpelCTBa, npegoxpaHA-
tOUHe HX OT TaKoro H36b1TOqHOrO aajieHHA.

3. Bce 3y6qaTbie nepeaaqH, a TaoKwe Ka)KaIbIi~ Bail H MydlTa, npHMeHReMbie 4mli
nepelzaqH 3HeprHH MeXaHH3MaM, Heo6xOaIHMbIM ZIA o6ecrieqeHHR XBH)KeHH1 H 6e3onacHOCTH

CyiiHa, a TaX)Ke 6e3onaCHOCTH nonerl, HaxoflIsnhHXCAl Ha 6opTy, aOJDKHbi 6bITb cnpoeKTHpO-
BaHbI H H3rOTOBjieHbI TaK, qTO6bI OHH MoriH Bbiaep)KHBaTb MaKCHMaJIbHbie pa6oqHe HanpsI-
)KeHHMq, KOTOPbIM OHH MOrYT nOaBepraTbcq IPH Bcex YCJIOBH31X 3KCflrlyaTauHH; ripH 3TOM
HaaxtexKawee BHHMaHHe ZlOJIKHO YXleJI3TbCA THOY Z(BHraTeneA1, cny)KauHx zwT Mx npHBo1a
HflH qaCTbIO KOTOpbIX OHH RBJI31IOTC51.

4. ABHraTejiH BHYTpeHHero cropaHHA C AHaMeTpOM UHJHHDpa 200 MM H 6onee nH6o c
o6,beMOM xapTepa 0,6 M H 6onee XOJKHbi 6bITb CHa6)KeHbI npeloxpaHHTeiEHbMH
KJIanaHaMH COOTBeTCTByioIIeO THnia 1rIIA rpeaOTBpaIUeHHI B3pbIBa B KapTepe, HMeIOIluHMH
Z(OCTaTOqHYEO flROUtaXIb ceqeHHA BbInyCKHOrO OTBepCTHA. IlpeIoxpaHHTeJIbHbIe KianaHMb
gOnJKHbI 6bITb pacnonoKeH]61 TaKHM o6pa3oM HIIH CHa6>KeHbl TaKHMH cpe11CTBaMH, '4TO6bI
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o6ecneqHTb TaKoe HanpaeneHHe Bb16poca, qepe3 KnanaHbl, KOTOpOe 6bl cBeno K MHHHMYMY

BO3MO)KHOCTb HaHaceHHil TpaBM nepcoHany.

5. FnaBHbie Typ6HHbI, a B COOTBeTCTBylOULHX cnyqasx raiaBHbie aBHraTenH BHyTpeH-

Hero cropaHHA, H BcnoMoraTeJlbHbie MexaHH3MbI QlonJ)KHbI o6opyAOBaTbCJ9 YCTpOI1CTBaMH

AIr HX aBToMaTHqecKogt OCTaHOBKH B cnyqae BO3HHKHOBeHHR TaKHX HeHcnpaBHOCTeAt, KaK

OTKa3 CHCTeMbi noalaqH CMa3OqHoro Macna, KOTOpbIe MoryT 6blCTpO noBjieqb 3a co6ol

cepbe3Hbie noBpe)KaeHHs, nOnHbIfk BbIXOfl H3 CTpO- HuIH B3pbIB. AIMHHHCTpauHq Mo)KeT pa3-

peUIHTb HcnoJIb3OBaHHe cpealCTB, OTKJIIOqatOUJLX yCTpOttCTBa aBToMaTHqeCKOII OCTaHOBKH.

17paeu/io 28. CPEAICTBA OBECIEEHHH1 3AZHErO XOa1A

1. Cyxia A or)KHbI HMeTb 1IOCTaTOqHYO MOLIHOCTb 3aaHero xoaa, o6ecneqHBaoLLtyio

HazinewKawee ynpaBieHHe CY]lHOM flpH BceX HOpMaJIbHbIX YCIOBHRX.

2. 4oJI)KHa 6bITb ZIOKa3aHa H 3aperHCTpHpoBaHa cnoco6HOCTb MexaHH3MOB B TeqeHHe

ZIOCTaTOqHO Manoro BpeMeHH H3MeHRTb HanpaBJeHHe ynopa [rpe6Horo] BHHTa H TaKHM

o6pa3oM OCTaHaBJIHBaTb CYflHO, Hayiuee nepeaHHMOMxoaom C MaKCHMajibHO 3KcIJyaTaLIHOH-

Hoig CKOpOCTbIO, B npegenax npHemjreMoro paCCTORHHHX*.

3. CBeaIeHHR o BpeMeHH H paCCTOAHHH TOpMO)KeHHt H o6 H3MeHeHHH HanpaBneHHx

,1BH)KeHHR cyHa, 3aperHCTpHpOBaHHbIe BO BpeMR HCnbITaHHI, BMeCTe C pe3YJbTaTaMH

HCn1bITaHHAt no onpeaenieHH10 cnoco6HOCTH cyAHa, HMetowerO HeCKOJIbKO rpe6HbIX BHHTOB,

HATH H MaHeBpHpOBaTh fpH Hepa6oTatotxHx OAHOM HJIH HecKOnbKHx rpe6HbIX BHHTaX flon-

)KHbI HMeTbCA Ha 60pTy cyAHa Int HCnOJlb3OBaHHA KanHTaHOM HJIH Ha3HaqeHHbIM nep-

COHaJIOM*.

4. ECJIH CYXIHO HMeeT fOIH0IHHTelbHbie cpeaCTBa zn[i MaHeBPHPOBaHHt H.TIH TOpMO-

)KeHHt, HX 3cIdeKTHBHOCTb OnrDKHa 6bITb 10Ka3aHa H 3aperHCTPHPOBaHa B COOTBe'rCTBHH C

IlyHKTaMH 2 H 3.

l7paauflo 29. PYJEBoA rlPlABOn

1. ECnH cneuHanbHO He yKa3aHO HHoe, Ha Ka)KzIOM cyflHe 1OJI)KHbi 6bITb npeaycMo-

TpeHbI ruiaBHbilr H BCnOMoraTelbHbIlf pyuieBbie npHBO1bl, OTBeqaiotUHe Tpe6OBaHHiM Aai-

MHHHCTpaLIHH. rFiaBHbInf H BCnoMoraTenbHbIfl pyuieBbie npHBOXablZOJI)KHbI 6bITb YCTpOeHbI

TaKHM o6pa3oM, qTO6bI HeHcnpaBHOCTb B OZIHOM H3 HHX He npHBOZHJna K BbIXOAY H3 CTpOR

apyroro.

2. 1. Bce 3JIeMeHTbI pynIeBoro npHBoaa H 6ajnep pyJIR aoJDKHbI HMeTb npOqHYIO H

Hae)KHY)O KOHCTPYKUIHIO, OTBeqaIOLUYIO Tpe6oBaHHM AAIMHHHCTpauIHH. Oco6oe BHHMaHHe

AOJ)KHO yZIerIRTbCH npHrOAHOCTH Ka)Kzoro OTBeTCTBeHHorO Hefly6uiHpOBaHHoro 3neMeHTa.

B TaKHx OTBeTCTBeHHbIX 3neMeHTaX B HaXIjie)KaiLuHX MecTax a0JI>KHbI I1pHMeHqTbCt aHTH-

(DpHKIHOHHbIe HO.ULIIHrHHKH, TaKHe KaK I1uapHKOBbie, pOJIHKOBbIe HuiH IOZIIJHnHHKH CKOJIb-

)KeHHH, KOTOpbiC flOfl)KHbl HMeTb nH60 nOCTO5HHYIO cMa3Ky, n1H60 yCTpOfkCTBa Anm cMa3KH.

2.2. PacqerHoe iaBnenfHe anq onpeaeneHHA pa3MepoB Tpy6onpoBoaa H QpyrHX 3ne-

MeHTOB pyneBoro npHBogla, noABepraiowu.xc. BHYTpeHHeMy rHapaBnHqecKoMy AaBfleHHIO,

xOnJKHo no MeHbmeftl Mepe B 1,25 pa3a npeBbiwIaTb MaKCHMaTrbHoe pa6oqee aaBneHne, npea-

nonaraeMoe B YCJIOBHRX 3KcnJyaTaULHH, yKa3aHHbIX B HyHKTe 3.2, y'HTblBat ztaBneHHe,
KOTOpOe MO)KeT BO3HHKHYTb B qaCTH CHCTeMbi C HH3KHM gaBmeHHeM. Io YCMOTpeHHIO IpH

npOeKTHpOBaHH Tpy6onpoBoaa H apyrHx 3neMeHTOB pyneBoro npHBOa aoJ)KeH IpHMe-

H3HTbCRq KPHTepHfk yCTaJIOCTH, yqHTbIBaIoUiHfk nyJnbcatHo znaBneHHH, BO3HHKaOLUylIO B pe-

3ynbTaTe ,HHaMHqecKHX Harpy3oK.

2.3. B jito6ofl qaCTH rHigpaBnHqecKofl CHCTeMbi, KOTOpaH MO)KeT 6bITl H3oiHpoBaHa H

B KOTOpOfl IaBneHHe co3AaeTcq OT HCTOqHHKa 3HeprHH HrIH OT BHeIIHHX CHJI, nOJI)KHbI 6bITb

YCTaHOBjieHbl npealoxpaHHTeIbHbie KnanaHbl. ZiaBJeHHe HacTpOflKH npeaoxpaHHTeIbHbIX

* CM. PeioMeHlairno no CBenxeHH39M, floflhle)KaUIHM BICJIIOqeHHIO B )KYpHaJI MaHeBpeHHbIX 3iieMeHTOB CYZIHa,
npHHATYIO pe3ommoHeftl A.209(VII) OpraH3awH.
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KJIalaHOB He II2ODKHO rpeBbltuaTb pac'eTHoro naBmeHHl. KlanaHbi lOJI)KHbl 6blTb TaKOrO

pa3Mepa H KOHCTPYKIHH, qTO6bl H36e)KaTb qpe3MepHoro fOB]bImeHH IaaBJneHHa cBepx

pactieTHoro.

3. rnaBHbltl pyneBol npHBOa H 6aniep pYn LIOJDKHbI:

1. HMeTb Haane)Kalyuo npOqHOCTb H 6bITb B COCTOSIHHH ynpaBnlsTb CyaIHOM npiH MaKCH-

MaIbHOlA 3KcnIyaTaUHOHHOfl CKOPOCTH nepeaHero xoga, qTO flOn)KHo 6bITb AIOKa3aHo

npaKTHqeCKH;

2. o6ecneqiHaTb nepemnanKy pynJq c 350 OAHOrO 6opTa Ha 350 xpyroro 6opTa nIPH MaKCH-
MajlbHbiX 3KcnniyaTaUHoHHbIX ocaUe H CKOpOCTH nepegHero xona CyaHa H, npH Tex wKe
caMbix yCJIOBHRX, c 35' OAHorO 6opTa Ha 30, npyroro 6opTa He 6onee qeM 3a 28 ceKyHn;

3. pa6OTaTb OT HCTOtHHKa 3HeprHH, eciH 3TO Heo6xogHMo ZJ BbInOnHeHHA Tpe6OBaHHAl

HyHKTa 3.2, a TaKwe B nIo6oM cnyqae, Korna no Tpe6oBaHHIO AaMHHHCTpaIUH 6amnep

pyjiR B pafloHe pyMnenA HMeeT xtHaMeTp 6onee 120 MM 6e3 yqeTa ycHJIeHHiajin nnaBaHHi

BO ]IbZnax; H

4. 6blTb CKOHCTpyHpoBaHbi TaK, 4TO6bi OHH He 6blH noBpe)KzeHbi npH MaKcHMajlbHOtl

CKOPOCTH 3aztHero xozaa; oztHaxO HeT Heo6xOZIHMOCTH flpoBepRTb 3TO KOHCTpYKTHBHOe

Tpe6OBaHHe nocpeZICTBOM HCI4hITaHHfl fpiH MaKcHMaJIbHOA CKOPOCTH 3aziHero xoaa H
MaKCHMaJIbHOM yrJe nepeKiaKiH pyi.r.

4. BcnoMoraTenbHbltl pyjieBOri npiHBoA [oI)KeH:

1. HMeTb HajailewKauiyio HpOqHOCTb H 6blTb B COCTORHHH ynpaBJIATb CYXIHOM IIPH CKOpOCTH,

o6ecneqHBatotuefl ero ynlpaBjIqeMoCTb, H 6blCTpO npHBOaIHTbCR B aICi1CTBHe B 3KCTpeH-
HbIX CJnyaix;

2. o6ecneqHmaTb nepeKnaAKny pynH C 150 OnHoro 6opTa Ha 150 npyroro 6opTa He 6oniee qeM

3a 60 ceKyHa np H MaKcHMajIbHOfl 3KcnhIyaTaUHOHHOrl ocaaKe cyaHa H CKOPOCTH, paBHot

HOJIOBHHe MaKCHMaJIbHOfl 3Kxcl yaTalHOHHOAl cKopocTH nepeaiHero xoaa CyflHa HRH 7
y3JnaM, CMOTpI nO TOMY, TO 6oibmie; H

3. pa6OTaTE, OT HCTOqiHHxa 3HeprHH, eCnIH 3TO Heo6xoaIHMO ZMnI BbInOJIHeHH31 Tpe6oBaHHAl

nyHKTa 4.2, a TaKwxe B mno6OM cnyoae, Koraa no Tpe6OBaHHIO AaMHHHCTpauHH 6ajinep

PYJ73 B pafloHe pyMneni HMeeT nHaMeTp 6onee 
2

30 MM 6e3 yqeTa ycHneiHHi anA miaBaHH.i
BO Jlbnax.

5. CHRiOBbie arperaTbi riaBHoro H BcnOMoraTeflbHOro pyJIeBbIx npHBOAtOB OJI)KH]HI:

1. 3anycKaTbci aBTOMaTHqecKH npH BOCCTaHOBjieHHH IHTaHH3 3HeprHeA nocJie ero noTepH;

H

2. HpHBOaHTbC$ B aeA1CTBHe C nOCTa Ha XOAIOBOM MOCTHKe. B cnyqae IIOTepH nHTaHH31

3HeprHeR u ro6oro H3 cHnOBbIX arperaTOB pynieBoro HPHBOJa Ha XODOBOM MOCTHKe wlI-

)KHbI nogaBaTbCA 3ByKOBOA H CBeTOBOA aBapHflHO-npexynpejlHTenbHble cHrHajibI.

6.1. ECJIH rflaBHbIt pyneBofl inpHBOXI BKnoqaeTa xBa HUH 6onee oiiHHaKOBIX CHJIOBbIX
arperaTa, BCnOMOraTeJibHbIlI pyjieBOfl IiPHBOA He Tpe6yeTcA, npH yCjIOBHH qTO:

1. Ha nacca)KHpCKOM CYZIHe rJIaBHbl pyneBofI npHBozx o6ecneqHsaeT nepemoaiaxy pynn B

COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHRtMH nIyHKTa 3.2, Koraa rnto6oft OXZHH H3 CHJIOBblX arperaToB

He pa6oTaeT;

2. Ha rpy3OBOM cyntHe rnaBHb161 pyneBotl IIpHBOa o6ecneqiHBaeT nepeKnaAKy pyn a

COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHAMH nyHKTa 3.2 npH pa60oTe Bcex CHUIOBbIX arperaToB;

3. rJIaBHbIfl pyjieBoAfl pHBOa YCTpOeH TaK, qTO flpH eaHHHqHOM nOBpex'(AteHHH B CHCTeMe

ero Tpy6onpoBona HRH B OLIHOM H3 CHJIOBbIX arperaToB 3TO noBpe)KZXeHie Mo)KeT 6 bITb
H3oJIHpOBaHO C ueJIbio noIfaep)KaHHA HiH 6biCTpOro BOCCTaHOBjeHHA ynpaBJiieMOCTH

cyaHa.
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6.2. Io 1 ceHT16pq 1986 roga AaMHHHCTpaUHR MO)KeT IonycKaTb yCTaHOBKy pyjieBbiX
flpHBOfOB, He OTBeqaORUHX Tpe6OBaHHqM nYHKTa 6.1.3 B OTHOmeHHH rHipaBnwHecxof CH-
CTeMbi, HO 3apeKOMeHDOBaBLUHX ce6 Haae)KHbIMH B pa6oTe.

6.3. PyneBble npHBOZtbl, He ABJIRIOU.HwmCC rHpaBJIH'LeCKHMH, AOnlKHbI COOTBeTCTBO-
BaTb Tpe6oBaHH$M, KOTOpble, no MHeHHIO ADAMHHHCTpaUHH, paBHOLUeHHbl Tpe6OBaHHqM
HaCTOAmero nyHKTa.

7. YnpaBeHHe pyjieBbiM InPHBOnOM AIOJKHO o6ecneqHBaTbCa, KaK yxa3aHO HIIxe:

1. rJIaBHbIM pyreBbiM flpHBOROM KaK C XOnOBoro MOCTHKa, TaK H H3 pyMnerlbHoro

OTaejneHHH;
2. ecnH rjiaBHblfl pyneBOl 'IPHBOA YCTpOeH B COOTBeTCTBHH C IIYHKTOM 6,-/aByM He3aBHCH-

MbIMH CHCTeMaMH ynpaBIeHHR, KaKxaa H3 KOTOPbIX HpHBOAIHTCR B aeRlCTBHe C XOAiOBOrO
MOCTHKa. 3TO He Tpe6yeT Iy6nHpOBaHHr LUTypBaia HiH PYKORITKH yrlpaifleHHR. B
cjiyqae, ecniH CHCTeMa ynpaBnieHHA BKJHioqaeT rHItpaBIHqeCKHAl TeneMOTOp, yCTaHOBKa
BTOPO1 He3aBHCHMOIl CHCTeMbl He Tpe6yeTCA, 3a HCKnlOqeHHeM TaHKepOB, TaHKepOB-
XHMOBO3OB Hrih ra3oBO3OB BaJIOBOA BMeCTHMOCTbIO 10 000 per.T H 6onee;

3. BCnOMOraTeJlbHbIM pyJIeBbIM IIpHBOaIOM - H3 pyMnenbHoro OTaejieHHR H, eciH OH
pa6oTaeT OT HCTOqHHKa 3HeprHH, TaK)Ke C xontoaoro MOCTHKa, flpHqeM 3TO ynpaBneHHe
naOjI)KHO 6bITb He3aBHcHMbIM OT CHCTeMIbi yipamBeHHH rIlaBHbIM pyJ1eBbIM npHBOatOM.

8. J'lIo6at CHCTeMa ynpaBneHHA C XOnOBOrO MOCTHKa rnaBHbIM zRH BCnoMOraTelbHbIM
pyneBbIM IIpHBOaIOM ZIOJDKHa OTBeqaTb cnIezxIyOIuHM nOjiO)KeHHlM:

I. eciH CHCTeMa 3neKTPHqecKaH, TO OHa XQOJDKHa nojiyqaTb nHTaHHe no co6CTBeHHOA
OTXenbHOft uenH, noAIKrjIOqeHHOfl K CHhIOBOl uenH pyneBoro npHBOa B pyMrIeibJHOM
OTOeJeHHH HJIH HenOCpeICTBeHHO K UIHHaM pacripenenIHTejibHoro LIAHTa, nHTajoLuero
3TY CHJIOBYIO uenb, B TOqKe, CMe)KHOfR C TOqKOfI nOxtKIlOqeHHa cHJIOBOAl uenH pynieBoro
npHBona;

2. B pyMrIIbHOM OTIeJIeHHH IOnfKHbI 6bITb npeayCMOTpelbl cpeaicTBa OTxl1oqeHI-I
nio6ofl CHCTeMbi ynpaBieHHR C XOaOBoro MOCTHKa OT pyneBoro npHBoaa, KOTOpbIA OHa
o6cnyxKHaaeT;

3. CHCTeMa AOJI)KHa npHBOaiHTbCA B aIeACTBHe C nOCTa Ha XOaIOBOM MOCTHKe;

4. B cjiyqae nOTepH nHTaHHH1 3neKTpo3HeprHeAl CHCTeMbl ynpaBieHH Ha XODOBOM MOCTHKe
JOJIKHbI noaiaBaTbCA 3ByKOBOfl H CBeTOBOA aaapHAlHO-npenynpeaHTenbHbie CHrHajibI; H

5. Ilenil nHTaHHR CHCTeMbI ynpaBnjeHHR pyJIeBbIM IpHBOZIOM IOn)KHbI HMeTb 3aLuTY
TOJIbKO OT KOpOTKOFO 3aMbIKaH[HR.

9. CuIOBbie uenH H CHCTeMbI yIlpaBjIeHH$ pyfieBbIMH npHBOXaMH C OTHOCUIHJMHCI K
HHM 3neMeHTaMH, Ka6enMH H Tpy6onpOaoxlaMH, Tpe6yeMbIMH HaCTORILLHM [IpaBHjIOM H
FlpaBHnoM 30, aOJ)KHbi 6bTb npoJIo)KeHbI Ha BCeM CBOeM IIPOTq)KeHHH Ha BO3MOKIHO
6onEheM paCCTO1HHH Apyr OT Apyra.

10. aOn7)KHbI 6bITb npeaYCMOTpeHbl cpeaCTBa CBRq3H Me)KXIy XOaOBbIM MOCTHKOM H
PYMeJIbHbIM OTaeJIeHHeM.

11. YMrnoBoe nono)KeHHe pyna
I. EcJIH rJ$aBHbIfk pyjieBOfl npHBozi pa6oTaer OT HCTOqHHKa 3HeprHlI, TO Ha XOaOBOM MOCTHKe

AIOIDKHO YKa3bIBaTbCA yrnoBoe nojio)KeHHe pyn. Yxa3aTenb nojio)KeHHR pyna1oj]KeH
aeIlCTBOBaTb He3aBHCHMO OT CHCTeMbI ynpaBIeHHq pyJIeBbIM npHBOUIOM.

2. B pyMnenbHOM OTIejIeHHH aOJI)KHa 6bITb npeayCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb onpegeneHH3
yrnoBoro noJno)KeHHA pyJIa.
12. AJnI rHspaBnHqecxoro pyneBoro npHBOaa, pa6oTaiouero OT HCTOqHHKa 3HeprHH,

,IOJI)KHO npeayCMaTpHBaTbCR cneAyiomuee:
1. cpeaICTBa inJAl nOozepKaHHR qHCTOTbI pa6oqegl )KHAKOCTH, YIHTbIBaIOUIHe THI H KOH-

CTpYKuHIO rHnipaBJIHqecKOft CHCTeMbi;
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2. aBapHlHO-npeaynpeZtHTeJIbHaA CHrHaJIH3aH 0 HH3KOM ypOBHe pa6oqefk )KHAKOCTH I11

Ka)KEIoro pe3epByapa, yKa3blBalotuaA Ha yTeqKy pa6oqeir )KHAKOCTH KaK MO)KHO cKopee
nocne ee HoIBSIeHHH. 3ByKOBbie H CBeTOBbie aBapHllHo-npegynpeAHTenbHbe CHrHaJIbi
AOJ1)KHbI noflaBaTbCR Ha XOZOBOM MOCTHKe H B MauIHHHOM noMenueHHH B MecTax, re

OHH nerxo MOrYT 6bITb 3aMeqeHbI; H

3. CTaZHOHapHai IUHCTepHa, HMeIOI.[al o61eM, AOCTaTOqHbIfl anq nepe3ap3WKH no MeHb-
werl Mepe OAHOAl CInOBOA CHCTeMbi, BKIJioqaA pe3epByap, eCnHi Tpe6yeTcA, qTO6bi riiaB-
HblA pyjieBOri HPHBORI pa6oTaji OT HCTOIHHKa 3HepFHH. 'ocpeUCTBOM Tpy6onpoBola

3Ta UHCTepHa AOJUKHa 6bITb IOCTO9IHHO nOaCOelIHHeHa K rHflpaBIHtleKHM CHCTeMaM

TaKHM o6pa3oM, qTO6bi 3TH CHCTeMbi MO)KHO 6brno nerKo nepe3apflzHTb c MeCTa,
pacnojio)KeHHOrO B pyMrejibHOM OTXaefIeHHH. I.HCTepHa AOJDKHa 6blTb o6opyaoBaHa
YKa3aTeneM YPOBHR pa6oqell XCHAKOCTH.

13. PyMnenbHoe OTneJieHHe QORDKHo 6ITb:

1. nerKO XAOCTYHHO H, HaCKoJIbKO 3TO n1paKTHqecKH BO3MO)KHO, OTaejieHO OT MatIHHHbIX

noMeueHHtt; H
2. CHa6xKeHO COOTBeTCTBYIOIUHMH CpeXCTBaMH, o6ecnetHBaIOIHMH pa6oqH]l IOCTYII K

MeXaHH3MaM pyIeBoro IpHBOXa H opraHaM ero ynpaBleHHi. 3TH cpCeCTBa AOJIKHbI

BKnlIoqaTb IOPYqHH H peiueTtiaTbie HiH gipyrne HeCKOJhb33UIxHe HaCTHJIbI ARIA

o6ecneqeHHA HaxIIe)KaIIIx YCX[OBHA pa6OTbl B cnyqae yTeqKH pa6oqel )KHAKOCTH.

14. ECJIH Tpe6yeTcAI, qTo6bi 6auiep pyJn B paloHe pyMnen HMen ZIHaMeTp 6onee
230MM 6e3 yqeTa YCHJIeHHR ARnii aBaHHA BO Jibilax, TO AOJIHO 6bITb ipeyIyCMOTPCHO aB-
TOMaTHqecKoe BKJIIOqeHHe B TeqeHHe 45 CeKyHzt apyroro HCTOqHHKa HlHTaHHq, B KaqeCTBe

KOTOpOFO Mo)KeT HC'OJrIE3OBaTbCq 1H60 aBapHAlHblfl HCTOqHHK 3jieKTpO3HeprHH, IiH6o
He3aBHCHMbIlA HCTOqHHK 3HeprHH, pacIIOJIO)KeHHbIlf B pyMnejibHOM OTaejieHHH, MOIU-
HOCTbIO, ZOCTaTOqHOll no MeHbuiefl Mepe isi o6ecneqeHHA pa6oTbI cHJIoBoro arperaTa
pyneBoro npHBoga, OTBeqatowuero Tpe6oBaHHqIM flYHKTa 4.2, a Ta)Ke CBI3aHHbIX C HHM CH-
CTeMbI yripaBnieH5IA H yKa3aTen I'IOJIO)KeHHI pyJin. 3TOT He3aBHCHMbIIl HCTOqHHK 3HeprHH
AOflKeH HCrIOJnb3OBaTbCI JIHIUb huHl 3TOfI uenIH. Ha Ka)KaOM CYAHe BaJIOBOlA BMeCTHMOCTEO
10 000 per.T H 6onee 3TOT apyroAl HCTOqHHK IIHTaHHR[ IOf)KeH o6ecneqHBaTb HeripepbIBHY1O
pa6oTy B TeqeHHe no Menbiluell Mepe 30 MHHyT, a Ha rno6oM apyroM CYXaHe - B TeqeHHe no
MeHbuleil Mepe 10 MHHYT.

15. Ha Ka)KXROM TaHKepe, TaHKepe-XHMOBO3e HRTH ra3OBO3e BajIOBOi BMeCTHMOCTbIO

10 000 per.T H 6onee H Ha KaKxOM zipyrOM CyAHC BaJIOBOA BMeCTHMOCTbKo 70 000 per.T H
6oniee rnIaBHblrl pyneBOiR nPHBOI gojixceH BKJltOqaTb flBa HnH 6onee ORHHaKOBbIX CHJIOBbIX
arperaTa, OTBeqaiouxHe IIOnIO)KeHHHM HYHKTa 6.

16. Kawibil TaHKep, TaHKep-XHMOB03 HIH ra3OBO3 BajiOBORl BMeCTHMOCTbIO 10 000
per.T H 6oneeIOfKCeH, C yqeTOM nyHKTa 17, OTBeqaT CjieqyIIJIHM HoIo)KCHHIM:

1. rlaBHbill pyJIeBolA npHBOa aofl)KeH 6bITb YCTpOeH TaKHM o6pa3oM, qTo6bI B cnyqae

noTepH yrnpaBjI~ieMOCTH H3-3a egHHHqHoro nOBpC)KCeHHA B not6oll qaCTH OgHOAl H3
CHRIOBbIX CHCTeM rnaBHOrO pyneBoro IIpHBOaa, HCKJItOqaR pyMneb, CeKTOP HJIH XtpyrHe
3JneMeHTbl, cJiy)KauIHe ZMiA TOII xe uenn, a TaKxKe HCKInoqaAl cjiyqaH 3aKIJIHHIHBaHHA
HCInOJHHTenbHOrO npHBOaa nepeKnaAIKH PYJ1, ynpaBiqeMOCTb BOCCTaHaBjiHBajiaCb B

TeqeHHe He 6onee 45 CeKyHaI nocne BbIXOJa H3 CTPOR OIHOil H3 CHJIOBbIX CHCTeM;

2. rnaBHbIlR pyneBoll rIpHBOfl J Io eH BKJiioqaTb:

2.1. 11H60 ABe He3aBHCHMbIe H oTaejibHbie CiYOBbie CHCTeMbi, KI, KaaL H3 KOTOPbIX B
COCTO3HHH o6ecneqHTb BbInOJIHeHHe Tpe6oBaHHll nyHKTa 3.2;

2.2. JIH6o no MeHblueli Mepe aBe OhHHaKOBbIe CHIOBbIe CHCTCMbI, KOTOpbIe npH oa-
HOBpeMeHHOI HopMaJnbHoll pa6oTe B COCTOAHHH o6ecneqHTE BblInOJIHeHHe
Tpe6OBaHHrI HyHKTa 3.2. TaM, rae 3TO Heo6XoXIHMO JIfl1 BbIIOIHCHHA HaCTOsIlero
Tpe6OBaHHA, XtOuIKHa 6bITb npeayCMoTpeHa B3aHMoCBI3b rHztpaBniHqeKHx
CHJIOBbIX CHCTeM. AOMDKHa 6bITb o6ecneqeHa BO3MO)IHOCTb o6Hapy)IeHH3I YTeqKH
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pa6oqeg )KHIIKOCTH H3 OiHOfl CH11OBOR CHCTeMbi, a TaKwKe aBTOMaTHqecKoft H30JIn-
uHH riOBpeCKmieHHOtl CHCTeM1ib, C TeM qTO6bi fOflHOCTblO coxpaHHTb pa6oee co-
CTOJlHHe Ilpyrofl CHnOBOfk CHCTeMbl 114H CHCTeM;

3. pyneBble npHBOibl He H paBnHqecKoro THna IOJI)KHbl OTBeqaTb paBHOieHHbIM Tpe6o-
BaHHAM.

17. aJI TaHKepOB, TaHKepOB-XHMOBO30B H11H ra3OBO3OB BaJ"OBOtl BMeCTHMOCTblO
10 000 per.T H 6onee, HO ZtelBeflTOM MeHee 100 000 T, MOrYT IOriycKaTbCA peweHHs,
OT1HqHbie OT H311o)KeHHbIX B flYHKTe 16, KOTOpbie He Tpe6ytOT npHMeHeHHA K HC-
forIHHTebHOMy riPHBOiY HIIH npHBoaIaM nepeKnaiKH PYJII KpHTepHI eiiHHHqHoro OTKa3a,
HpH YCJIOBHH IOCTH)KeHHA paBHOueHHoro YpOBH1 6e3onaCHOCTH H ripH YCnIOBHH qTO:
1. nociie noTepH yrpaB1ReMOCTH B pe3YJIbTaTe eiHHHqHoro niOBpew4eHHA B mIo6of 'IaCTH

CHCTCMbI Tpy6onpoBoaa I4nH B OAIHOM H3 CHIIOBbIX arperaTOB, ynpaBneMOCTb BOC-
CTaHaBnHBaeTCA B TeqeHHe 45 ceKyHm; H

2. ecJnIH pyneBOl npHBOl BKnitoqaeT nHmb OIHH HCnOnHHTeJIbHb16l ripHBOil nepeiaaKH
pynji, oco6oe BHHMaHHe yilenseTcA aHaiIH3y HarlpAKeHHf B KOHCTpyKLHH, BKJIIOqaA, rie
IpHMeHHMO, aHaJIH3 yCTaJIOCTHbIX HanpA)KeHHtt H aHaJIH3 MexaHHKH pa3pylneHHf .
Oco6oe BHHMaHHe IOJI)KHO yaej1HTbCR TaKwKe IlpHMeHgeM1IM MaTepHanaM, yCTaHOBKe
y'JIOTHeHHfl, npOBe1eHHIO HCnIbITaHHtl H npoBepOK, a TaKwKe o6ecneqeHHIO Hage)KHoro
TexHHqeCKoro o6cny)KHBaHHa. YqHTIBaA BbiueH3noKeHHoe, AIIMHHHCTpaiHI DaOIXKHa

npHHTITb npaBHna, BKfl1oqatolaHe noo)KeHHH nIpHHATOrO OpraHH3auHeft PYKOBO11CTBa
no 9onycKy Heay6ampOnaHHblX HcriOnIHHTeJIbHblX IIpHBOaIOB nepeKaaKH pyjni anA TaH-
KepOB BaJ'oBOft BMeCTHMOCTb1O 10 000 per.T H 6onee, HO leflBelTOM MeHee 100 000 T*.

18. aJnA TaHKepa, TaHKepa-XHMOBO3a H11H ra3oBo3a BajIOBOIl BMeCTHMOCTbIO 10 000
per.T H 6onee, HO aIe18BeiTOM MeHee 70 000 T, AIMHHHCTpaUHA MOceT £1O I ceHTsA6p 1986
rogia £1OHYCKaTb pyneBbie IlpHBO£Ibl, He OTBeqatOluHe KpHTepHIo e£1HHHqHoro OTKa3a,
['Tpe6yeMoMy] B IIyHKTe 16 LqJ rI4npaBnHqecKott CHCTeMbi, HO 3apeKOMeH1OBaBIuIHe ce6s Ha-
£1eC(HbIMH B pa6oTe.

19. Ka xlbIfl TaHKep, TaHKep-xHMOBO3 HnH ra3OBO3 Ba1OBOt BMeCTHMOCTbIO 10 000
per.T H 6onee, nOCTpoeHHb6lf xO 1 ceHTs6pR 1984 ro1a, £aon)KeH He nO3ZHee 1 ceHTa6ps 1986
ro~ia OTBeqaTb CJeIy1OLHM Tpe6OBaHHAM:

1. Tpe6oBaHHSM nIYHKTOB 7.1, 8.2, 8.4, 10, 11, 12.2, 12.3 H 13.2;

2. a1OI) )KHbi 6bITb HpeaYCMOTpeHl £1Be He3aBHCHMbie CHCTeMbI ynpaaBneHH pY1IeBbIM
HpHBO£IOM, Ka)KalaA H3 KOTOpbIX MO)KeT IIpHBOAIHTbCR B aIefICTBHe C XOAIOBOrO MOCTHKa,
9TO He Tpe6yeT aIy6nHpoBaHHa LUTYPBaJia H1H PYKORTKH ynpaBnieHHR;

3. B cny-lae BbiXOg1a H3 CTpOA pa6oTatomlefl CHCTeMbI ylpaB1eHHA pyJieBblM npHBOxlOM aOn-
)KHa 6bITb o6ecneqeHa BO3MO2IHOCTb HeMelIeHHoro npHBe1eHHH B AIeIlCTBHe BTOpO1
CHCTeMbI C XOiOBOrO MOCTHKa; H

4. Ka)KIaR CHCTeMa yripaBneHHA pyneBbIM IHpHBOZIOM, ecnu OHa 3nIeKTpHqecKaA, AIOJ1KHa
niOnytIaTb IHTaHHe no co6CTBeHHOfkl OT1eribHORl ien, nOziKmmOMeHHOA1 K CHInOBOt1 uenH
pyneBoro npHBOaa H11H HenocpeAICTBeHHO K LJHHaM pacnpeZIenHTeJIbHoro IWXHTa,
nHTaioLuero 3Ty CHIIOBYIO lefb, B TOqKe, CMe)KHOIR C ToqKOfl flOilo'IqeHHA CHROBOti
nenH pyneBoro InpHBo£a.

20. B lononHeH1e K Tpe6oBaHHxM niyHKTa 19 Ha Ka)KlOM TaHKepe, TaHKepe-XHMOBO3e
H1 ra3oBo3e BaRoBotl BMeCTHMOCT6iO 40 000 per. T H 6onee, HOCTpoeHHOM io I ceHTH6pA
1984 ro1a, pyneaotl nPHBOaI He no3 Hee 1 ceHTA6pA 1988 rona aon>KeH 6bITb YCTpOeH TaKHM
o6pa3oM, qTO6bI B cjiyqae eflHHHqHoro noapeFiaeHHA B ero Tpy6onpoBoaLax Hn B OaIHOM H3
CHn1OBbiX arperaToB coxpaHmnJacb ynpaBJIHeMOCTb HRH o6ecneqHBaiacb 414KcaLsnI nono-
KeHHA pynA C uenbIo 6biCTporo BOCCTaHoB1eHHA ynpaBnsieMOCTH.

* CM. PYKOBORICTBO nO IOrnyCcy Hely6nJflpOBaHHblX HCfOlHHTejibHbX IIPHBOOB nepeKnaiKm pYJIR fuR TaHKepoB,
TaHKepOB-XHMOBO3OB H ra3oBO3OB BaJIOBOA BMecTHMOCTbIIO 10000 per.T H 6onee, HO IeaBeRTOM MeHee 100000 T,
npHHATOe pe3omefl A.467 (XII) OpraHaaumn.
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1. He3aBHCHMbIX CTOriOpOB pynii; HnH

2. 6biCTpoaeiCTByIOIUHX KnanaHOB, KOTOpbie MOrYT flpHBOZIHTbCR B IefCTBHe BpyqHyIO C

uejibIO H3OJIHpOBaHHH HCnoJIHHTeJnbHorO npHBOaa HRH npHBOXOB nepeKJlalKH pynsi OT

BHeIIIHHX rHapaBnHqeCKHX Tpy6olpOBOlOB, a Ta)Ke cpeaCTB [HenocpexlCTBeHHoro] no-

nOnHeHHX HCHORIHHTeSIbHOro npHBoxia nepeKllaIKH pynm c nOMOLLbUo CTaUHoHapHoro

He3aBHCHMorO Hacoca, pa6oTajouero OT HCTOqHHKa 3HeprHH, H CHCTeMbI Tpy6onpo-

BOROB; HJIH

3. TaKHX Mep, KOTOpbie B cnyqae B3aHMoCBql3aHHbix rHaIpaBnHqeCKHx CHJTOBblX CHCTeM aion-
)KHbI o6ecneqHTb o6HapyKeHHe nOTepH pa6oqetk )KH]lKOCTH H3 nOBpeC)KIeHHOII CHnOBOR

CHCTeMbI H ee H30JIHpOBaHHe aBTOMaTHqeCKH HJIH C XOaOBOo MOCTHKa, C TeM qTO6bI

fOJIHOCTbIO coxpaHHTb pa6oqee COCTOHHe apyrol CHCTeMbi.

HTpaeu.io 30. AonoJIHMTEnbHblE TPEBOBAHHRl K 3J1EKTPHLECKHM H

3JIEKTPOrHmUPAIJHI4ECKHM PYJIEBbIM FlPHBOIIAM

1. Ha XOZ[OBOM MOCTHKe H B Hai~e)Kaumx MecTax ynpaBIeHHq rjiaBHbIMH MexaHH3-

MaMH UOJI)KHbl yCTaHaBJIHBaTbCA cpeAiCTBa HHaIHKaUHH pa6OTbI aBHraTene 3JieKTpHqeCKHX H

3neKTporHnjpaBnHqeKHX pyYieBb[X fpHBOAIOB.

2. Kawgxbfl 3JIeKTpHqeCKHIA HIH 3jieKTporHiipaBJIHqeCKHA pyjieBoil flpHBO]I, CO-

CTO.IMUHRI H3 OHOFO HJIH 6onee CHJTOBbIX arperaToB, aon)eKH o6CjIy>KHBaTbC3I no MeHbuIefl

Mepe flBYMH OTleClbHbIMH UenMH, noIyoaoIuIHMH IHTaHHe HenocpezjCTBeHHO OT rnaBHoro

pacnpezTeren~bHoro WIHTa; OaHaKO OZIHa H3 3THX nenell Mo)KeT nonyqaTb nHTaHHe qepe3

aBapH1HbIA pacnpeaeJIHTenbHb1l IUHT. BcnoMoraTenbHbIfk 3jieKTPHqeCKHA HI1H 3neKTpO-

rHXIpaB1iHqeCKHik pyneBOA ripHBOXI, CBs3aHHblt C rJIaBHbIM 31IeKTPHqeCKHM HIH 3fleKTpO-

HXIpaBjIHqeCKHM pyJIeBbIM flpHBORIOM, Mo)KeT 6bITb rO]kKJltOqeH K OAIHOI1 H3 uenefl,

nHTaIoiuHX 3TOT rnaBHblik pyjieBofl npHBOII. LenH, fnHTaioulHe 3neKTpHq CKHl HJH 3JIeKTpO-

rHIapaBlHqeCKHfl pyjieBOfk ipHBOA, lOJ)KHbi 6bTb paCCqHTaHb| Ha Harpy3Ky, aIOCTaTOqHYIO

XI131 rHTaHHI BceX aIBHraTeneR, KOTOpbIe MOrYT 6blTb OaIHOBpeMeHHO nOIKjHlOqeHbI K HHM H

OflHOBpeMeHHa S pa6oTa KOTOPEIX Mo)KeT noTpe6OBaTbCsl.

3. aJIS TaKHX ueneri H flBHraTenefk aoJIKHa npeayCMaTpHBaTbCi 3aIflHTa OT KOpOTKoro
3aMbIKaHH5I H [aBapHfHo-npexxynpexHTenibHaa] cHHaJiH3auHR o neperpy3Ke. 3auiHTa OT

CBepXTOKa, BKJIIOqaHl nyCKOBOR1 TOK, ecn OHa npeayCMOTpeHa, XOJI)KHa 6bITb pacCqHTaHa He

MeHee qeM Ha flByKpaTHbIgl TOK nOJIHOrf HarpY3KH aBHraTeIA HIH IenH, 3ai1LHaeMbiX TaKHM

o6pa3oM, H aonXHa 6bITb TaK yCTpoeHa, qTo6bi o6ecneqHBaTbE npoxo)KzieHHe COOTBeT-

CTByIOIUIX nyCKOBbIX TOKOB. EcnIH HCnOJlib3yeTCq Tpexcta3Hoe nHTaHHe, TO aOJI1KHa 6bITb

npeaYCMOTpeHa cHrHaJIH3aUHqn, YKa3bIBaOI1aA Ha BbIXOa H3 CTpOA nlo6of H3 4a3 nHTaHHH.

CHrHaiH3auHsi, Tpe6yeMaI HaCTOIIUHM IIYHKTOM, AOJI)KHa 6bmTb KaK 3ByKOBOfl, TaK H

CBeTOBO11 H HaxoaHTbCal Ha BHJIHOM MeCTe B roMelueHHH rniaBHbIX MexaHH3MOB HRH ueH-

TpaIbHOM HOCTy ynpaBieHHA, C KOTOpOrO o6blqHO ocyWueCTBJIieTcx ynpaBjieHHe rnaBHbIMH

MexaHH3MaMH, a TaKKe uon)KHa OTBeqaTb npHMeHHMbIM Tpe6oBaHHmIM IpaBmna 51.

4. Ha cyztax BaJIOBOrf BMeCTHMOCTbIO Menee 1 600 per.T HHTaHHe rnaBHoro pyJIeBoro

HpHBozIa Mo)KeT OCyIeCTBJnATbCH no OIHOil uenH OT rnaBHoro pacnpeejiHTeJibHorO aiTa,
ecniH BCnoMoraTenbHbIfl pyjieBOR npHBOR, KOTOpbIfI cornacHo Tpe6OBaHHqM npaBHjla 29.4.3

iOji)KeH pa6OTaTb OT HCTOqHHKa 3HeprHH, pa6oTaeT He OT 3neKTpHqeCKoro HCTOqHHKa

3HeprHH nH6o pa6oTaeT OT 3neKTpOZ(BHraTeis, npeZ(Ha3HaqeHHOrO B OCHOBHOM RI.fl Apyrmx

HY)KXI. ECnH TaKoIl 3JeKTpOatBHraTenib, npeafHa3HaqeHHblfl B OCHOBHOM ARA-fl apyrHX Hy)KI,

HCniOJb3YeTC51 B KaqeCTBe HCTOqHHKa 3HeprHH zuis pa6OTbI TaKoro BCnOMoraTejIbHOro

pyneBoro npHBOIaa, TO ALIMHHHCTpauHA MO)KeT He Tpe6oBaTb BbIrOJIHeHHHA roio)KeHHfl

nyHKTa 3, lipH YCJIOBHH qTO 3aLUHTHOe YCTPOACTBO OTBeqaeT Tpe6OBaHHVIr ARIMHHHCTpaLIHH

H OHa y6e)KaeHa B aIoCTaTOqHOCTH BbiOJIHeHH31 Tpe6OBaHHr, flpaBHn 29.5.1 H .2 H 29.7.3,

npHMeHHMbIX K BCnOMOraTejIbHoMy pyJIeBOMy flpHBOJay.
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17paeuno 31. OPrAHbl YnPABJIEHM.9 MEXAHH3MAMH

1. rnaBHbae H acnoMoraTejibbie MexaHH3MbI, Heo6xOnHMbIe an o6ecneeHHA ABH-

)ieHHR H 6e3onaHOCTH cylHa, aOJKHbi 6bITb o6opYnonaHbl 3I teKTHBHbIMH cpeaCTBaMH,

o6ecneqHBaOLUHMH HX pa6OTy H ynpaBneHHe.

2. ECJIH npelycMaTpHBaeTcA AIHCTaHULHOHHOe ynpaBneHHe rJIaBHbIMH MexaHH3MaMH C
XOAOBoro MOCTHKa H npennonaraeTcH HeCeHHe BaXTbI B MaIJHHHblx noMetueHHAX, TO AOll-

)KHbi ipHMeHATbCA clieayjowue noJio)KeHHR:

I. npn Bcex yCJIOBHRX nniaBaHHR, BIlOqaq MaHeBpHpOBaHHe, C XOaOBOrO MOCTHKa OJDKHbI

IIOJIHOCTbtO peryJIHpOBaTbC qaCTOTa BpawleHHA, HanpaBeHne ynopa H, B COOTBeT-

CTBYIOUIHX ciymasx, mar rpe6HorO BHHTa;

2. AIHCTaHUHOHHOe ynpaBjieHHe Ka)KabIM He3aBHCHMbIM rpe6HbIM BHHTOM aOJI)KHO

OCyuleCTBJIATbCA C riOMOuhIjO opraHa ynpaBJIeHHA, CflpOeKTHpOBaHHOrO H H3rOTOBnIeH-
HOFO TaKHM o6pa3OM, To ero pa6oTa He Tpe6yeT oco6oro BHHMaHHA K aaHHbIM,

KacaItouHMcA d)yHKUHOHHpOBaHHA MexaHH3Ma. ECJiH IpeLyCMaTPHBaeTCA OnHonpeMeH-
HaM pa6oTa HeClcOnbKHx rpe6abix BHHTOB, OHH MOrYT yrIpa.BnATbCA OJHHM opraHOM

ynpaBjieHHA;

3. rJiaBHbie MexaHH3MbI ZtOrDKHbi 6bITb CHa6)KeHbI pa3MeLueHHbIM Ha XOAOBOM MOCTHKe

YCTpOfCTBOM UIMr HX 3KCTpeHHO1 OCTaHOBKH, He3aBHCHMbIM OT CHCTeMbi ynpaBieHHA C
XODaOBoro MOCTHxa;

4. nepexlaaaeMble C XOQoaoro MOCTHKa KOMaH/bi no ynpaBJleHHo rjIaBHbIMH MexaHH3MaMH
DOJT)KHbI yKa3blaaTbCl, B 3aBHCHMOCTH OT cJIyqa, B UeHTPaJbHOM HOCTY ynpaBneHHA

rJiaBHbIMH MexaHH3MaMH .nH60 B MeCTHOM nIOCTY ynpaBJIeHH;

5. RHCTaHUHOHHOe ynpaBeHHe raaBHbMH MexaHH3MaMH IonKHO 6bITb BO3MO)KHbIM OR-
HOBpeMeHHO TOJIbKO C OHOrO nOCTa; Ha TaKHX nOCTaX AOnycKaeTcA IIpHMeHeHHe B3aH-
MOCBR3aHHbIX YCTPOftCTB ynpaBJneHHA. Ha KaxKflOM nIOCTY noJI)KHa 6bITb npeAyCMoTpeHa
HHAHKaIIH$, nOKa3bInaIoaa., C KaOrO nocTa BeaeTCA ynpaBJIeHHe rnIaBHbIMH MeXaHH3-

MaMH. rIepeKnJIOqeHHe ynpaaneHH3 MeeKly XOROBbIM MOCTHKOM H MaLUHHHbIMH

nOMeiueHHSMNH OJI)KHO 6bITb BO3MO)KHbIM TOJIbKO B IOMeIxeHHH riiaBHblX MeXaHH3MOB
H.IH B ueHTPaJbHOM NOCTY yHpaBJIeHHR rJIaBHbIMH MexaHH3MaMH. 3Ta CHCTeMa IOlKHa

BKJloqaTb cpeACTBa, npenoTBpamaioiume 3HaqHTeJTbHoe H3MeHeHHe ynopa rpe6Hblx
BHHTOB flnH nepeKIioyeHHH ynpaBJieHHR C OAtHOrO noCTa Ha apyrofl;

6. AOIKHa 6bITb npe/ycMOTpeHa B03MO)KHOCTb MeCTHoro yripaBjieHHA riaBHbIMH MexaHH3-

MaMH a)Ke B ciiyqae BbIXOga H3 CTpOI no6ol qaCTH CHCTeMb DiHCTaHuHOHHOFO yripa-
BJieHHl;

7. KOHCTpYKUHAI CHCTeMbI AHCTaHIIHOHHOro ynpaBjeHHRA fOJKHa npegyCMaTpHBaTb

Ionaqy aBapHflHo-npeaynpeaHTenfbHoro cHrHana B cjiyqae BbiXOala ee H3 CTpORl; AO
nepexojla Ha MeCTHOe ynpaBneHne DOJI)KHbI coxpaHTbCA 3aaaHHble qaCTOTa BpameHHA H
HanpaaneHne ynopa rpe6Horo BHHTa, ecnH TOJIO AaMHHHCTpauHA He COqTeT 3TO

HIPaKTHqeCKH HeBO3MO)KHbIM;

8. Ha XODOBOM MOCTHKe DOn>KHbi 6bITb yCTaHOBjIeHbI yKa3aTeiH:

8.1. qaCTOTbi H HanpaBieHH BpalleHH rpe6Horo BHHTa, ecinH yCTaHOBneH BHHT 1)HKCH-

POBaHHOFO mara;
8.2. qaCTOTbI BpamleHHA H nono)KeHHH nonacTeftl rpe6Horo BHHTa, eCJIH yCTaHOBJIeH

BHHT peryHpyeMoro uara;

9. Ha XODOBOM MOCTHKe H B M8IIIHHHOM nOMeeHHH AOJI)KHa 6bITb ipeDyCMOTpeHa

aBapHflHO-npeayTIpeHTembHaa CHrHaIH3aIH, yKa3bIBlOlU S Ha HH3KOe gaBJIeHHe
nyCKOBorO Bo3Ayxa, HaCTpOeHHa Ha DaBjieHHe, flPH KOTOpOM elIe coxpaHI-eTCA B03-
MO)KHOCTb nyCKa IIaBHOFO aBmraTejiA. ECJ]H DHCTaHIZHOHHa CHCTeMa ynpaBieHHAl

rjIaBHbIMH MexaHH3MaMH IIpeyCMaTPHBaeT aBTOMaTHleCKHf flyCK, To qHCJIO nocnIego-
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BaTenbHblX aBTOMaTHqeCKHx fIIblTOK 11pH HeyaaBueMcml nyCKe aOJn)KHO 6blTb

orpaHHqeHo, C TeM qTO6bi coxpaHHTb IOCTaTOqHOe aaBjieHHe nyCKOBOrO Bo3ayxaa jnu
MeCTHOrO flyCKa.

3. Ecnui riiaBHbie MexaHH3MbI H apyrle CBA3aHHbie C HHMH MexaHH3Mbl, BKJniOqaR OCHOBHbie

HCTOqHHKH 3JIeKTpO3HeprHH, HMeIOT pa3.lHqHbIt YPOBeHb aBTOMaTHqeCKOrO HH

AHCTaHIIHOHHoFo ynpaBjieHHH H HaXOQAHTCA flnOz IIOCTO3RHHbIM Ha6oaeHHeM BaXTbI,

ocyiIeCTBJIfeMbIM H3 ueHTpaJ1bHOrO noCTa ynpaBneHHR, TO YCTPORCTBa H opraHbI
ynpaBfleHHH ItOIDKHbI 6b1Tb TaK crIpoeKTHpOBaHbI, o60pyZIOBaHbI H yCTaHOBneHbI,
4TO6bi pa6oTa MexaHH3MOB 6bma TaKOn we 6e3onacHoRl H Hazte)KHOfl, KaI eCnH 6bw OHH

HaXO IHHCIb 1O Hen1ocpeaCTBeHHbIM Ha6JtogeHHeM; A1nTH 3TOl IenH IIOn)KHb

HpHMeHRITbC51 COOTBeTCTBeHHO fnpaBHna 46-50. Oco6oe BHHMaHHe oXIOKHO y AeRTbCA

3aUIHTe TaKHx nOMeueHHt1 OT no~capa H 3aToInneHHH.

4. CHCTeMbi aBToMaTHqecKOrO nycKa, pa6OTbl H yripaBJIeHHH flOnI)KHbl, KaK npaBHno,

BKnlOqaTb cpejCTBa ul-x pyqHoro OTKJIiOeHH3R opraHOB aBTOMaTHqeCKorO yflpaBneHHH.

BbixoR H3 CTpOSI no6ork qaCTH TaKHX CHCTeM He Loji)KeH HpenITCTBOBaTb HC-

noJIb3OBaHHIO pyqHoro OTKJflOqeHHR.

J7paeuo 32. [IAPOBbIE KOTJIbl H CHCTEMbl FHTAHHSI KOTJOB

1. Ha KaxKaOM napOBOM KOTIle H Ka7KaOM yTHnIH3auIHOHHOM naporeHepaTope ZIOJI)KHO

6biTb yCTaHOBJIeHO He MeHee ZIBYX npeuoxpaHHTejiHblX KjIaraHOB 1IOCTaTOqHOIA npOnYCKHOR

cnoco6HOCTH. Y4HTbIBaA, OAHaKO, IIpOH3BOaHTejibHOCTb H1'H nO6bxe ApyrHe xapaK-

TepHCTHKH nto6oro napoBoro KOTia HurH yTHIH3aUHOHHorO naporeHepaTopa, AaMHHHCTpa-
LIHA MO)KeT pa3peHTb YCTaHOBKY TOJIbKO ORHOFO npezxoxpaHHTeJlbHOro KiiaraHa, ecnH OHa

y6eicneHa, LITO 11pH 3TOM o6ecneqHBaeTc Ha~we>Kawam 3aIuHTa OT H36bITOqHOrO aaBneHA.

2. KaicxEbIw KOTen, pa6oTaioIlHI Ha )KHJIKOM TOHJIHBe H npeUHa3HaqeHHbifl ZIl11 6e3-
BaXTeHHOrI 3KC'IyaTaUHH, to nJKeH 6bITb o6opyaOBaH rpezioxpaHHTeibHbIMH yCTpOiA-
CTBaMH, OTKJIIOqaIouIHMH nonay TOIIJIHBa H nogaioU1HMH aBapHrIHO-npezjynpeIHTenbHbIfl

CHrHaJr B cny'ae nOHH)KeHHA YPOBHA BOfbI, HapyueHHA noxtaqH BO3gyxa 1H1H o6pwIBa daena.

3. BoxtoTpy6Hbie KOTnbi, o6cny)KHBaIOIIHe rmaBHbIe Typ6HHbl, AOJIWHbi 6bITb

o6opyOBaHbi aBapHitHO-npeIyrIpeIHTelbHOl CHrHaJIH3aLIIerf 0 BBICOKOM YPOBHe BObI.

4. Kax cnas naporeHepaTopHaA yCTaHOBKa, KOTOpa1 o6cnyKHBaeT CHCTeMbi, Heo6-
XOgHMbie anli8 o6ecneqeHH 6e3OnaCHOCTH cyaIHa, HnJH KOTOpaA Mo)KeT nlpe21CTaBJIATb ona-
CHOCTb H3-3a HapyIeHHA nogaqH HHTaTejlbHOl BOJbl, AOl)KHa 6biTb o60pyaOBaHa He MeHee
qeM AIBYMA OTIeJIbHbIMH CHCTeMaMH HHTaTen6HOfk BOA1bl, BKJIEOqa nHTaTejlbHble HaCOcbi,
11PH 3TOM OnyCKaeTcx OHH BBOA B KojnneKTop. EciH KOHCTPYKUHI Hacoca He o6ecneqHBaeT

npeaOTBpaIuleHH1 H36bITOqHOro aaBneHH3, Ol)KMHbi 6bITb peztYCMOTpeHbI cpeaCTBa,
npegOTBpauaome H36bITOqHOe aaBjieHHe B mno6ofl qaCTH CHCTeMbI.

5. KOTbIa OO)lKHbi 6EITb o60pyAoBaHbI YCTPOACTBaMH a1IA KOHTPOJI1 H o6ecneqeHHA

Tpe6yeMoro KaqeCTBa nHTaTejbHOfl BOaIIl. JOfI)KHbi 6x.ITb, npeICMOTpeHbl COOTBeT-

CTBYIOIHe yCTpOACTBa, flpegOTBpailamoutHe, HaCKOnbKO 3TO 1lpaKTqecKH BO3MO)KHO, no-

nalaaHHe B KOTeJI HetbTH HnH apyrx 3arpA3HHTeneAl, KOTOpbie MOFYT He6naronpHRTHo no-
xefICTBOBaTb Ha ero pa6OTy.

6. KaabrkwI KOTe, KOTOpbIl Heo6xozIHM zuinI o6ecneeHHq 6e3onacHOCTH CY2uHa H
KOHCTpYKIIHIU KOToporo npeoyCMaTpHBaeT ero pa6oTy flPH onpeuieneHHOM YPOBHe BOgbi,

zOJ)KeH 6blTE CHa6AKeH He MeHee qeM ZIBYMA yKa3aTenIMH YPOBH1 BOIbI B HeM, ro MeHbilerl

Mepe OHH H3 KOTOpbIX aOnJKeH 6EITb BO0OMepHbIM CTeKjIOM C HeIIOCpeCTBeHHbIM yKa3a-
HHeM ypOBHH.

flpaeumO 33. CHCTEMbl nIAPOFlPOBOaOB

1. Kat bIil Hapo1POBOa H CB33aHHaA C HHM apMaTypa, qepe3 KOTOpYIo MOxKeT npo-
XOaHTb nap, Z10O)KHbl 6bITb cnpOeKTHpOBaHbI, H3rOTOBneHbI H yCTaHOBJIeHbI TaKHM
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o6pa3oM, qTo6bl BbIDCp)KHBaTb MaKcHMaJuHbie pa6otlHe HanpKeHHH, KOTOpbIM OHH MOFYT
nogBepraTbCs.q

2. AOn)KHbi 6bITb fnpeAYCMOTpeHbl cpeaTBa Ocy~ueHHq Ka)Kforo naponpOBoala, B
KOTOpOM B flpOTHBHOM cnyqae MOwKeT npoH3OlTH onaCHbIft rHfpaBnHqeCKHllI ynap.

3. Ecnu K Tpy6e HJIH apMaType naponpoBoaa MO)KeT flORBOAHTbCR nap OT nio6oro
HCTOqHHKa nog AaBJieHHeM, npeBbLmiatoLtHIM HX pacqeTHoe AlaBneHHe, TO IAOJKHbI 6bITb
yCTaHOBneHbl COOTBeTCTByIOUJHti pezjyKUHOHHbfk KIanaH, flpeaXoxpaHHTeJ~bHblg KnanaH H
MaHOMeTp.

FIpaeulo 34. CHCTEMbI C)KATOrO BO3JiYXA

1. Ha Ka)KDOM cyAne aOJI)KHbi 6blTb npeayCMOTpeHbI cpeacTaa npegOTBpaIlueHHs
H36bITOqHOrO aaBfleHHR a no6ot qaCTH CHCTeMbi c)KaToro BO3,ayxa H TaM, rue BOAlAHbie
py6anKH HnH KO)KYXH BO3,yIfLHbIX KoMnpeccopoB H OXJIaaHTejieA MOFYT nozxBepraTbCt onac-
HOMY H36bITOqHory aaBneHHIO H3-3a HpocaqHBaHHR B HHX c)KaToro BO3ayxa H3 HaxoIHIIIHXCHt
noA AaBneHHeM qacTefl. Bce CHCTeMbI AOJDKHbI 6bITb 06opyaioBaHbl Harlne)KaIuHMH

YCTpORCTBaMH flifs c6poca aaBjneHHR.

2. "jiaBHbIe BO3nytnHble IIyCKOBbie YCTpOI1CTBa Ui rnIaBHblX nBHraTeneil BHYTpeHHerO

cropaHHH AOJI)KHbi 6bITb Haie)KaiIHM o6pa3oM 3altUHIfleHbl Ha cnyqaft o6paTHOrO BbI6poca
nJIaMeHH H B3pbIBa B Tpy6olpOBOalax I YCKOBorO BO3hlyxa.

3. Bce HarHeTaTeIbHbie Tpy6onpOBOnbI OT KOMrnpeccopOB IJYCKOBOFO BO3XIyxa aoJI7-

)KHbI HATH HenocpeAICTBeHHO K B03 YlIHbIM 6arinIOHaM, a Bce Tpy6onpoBoZIbI nyCKOBoro
BO3ayxa OT BO3JIYIUHbiX 6aUIOHOB K rnaBHbIM HJIH BClOMOraTejnbHbIM aBHraTenstM hIOJI)KHbI
6bITb npoJIo)KeHbl CoBepIJeHHO He3aBHcHMo OT HarHeTaTenbHbIX TPy6orIpOBO.IOB KOMIlpec-

copa.

4. aOJI)KHbi 6bITb npHHHTbI Mepbi ai CBeaeHHR K MHHHMYMY iloriaaHHR Macna B
CHCTeMbI cKaToro BO3,ayxa H JIm OCyIIIeHHft 3THX CHCTeM.

Jlpauno 35. CtiCTEMbI BEHTHIIAJ]4HH B MAWIHHHbIX fIOMEIIEH14AX

MaIHHHbie nOMeIueHHR KaTeropHH A AOJI)KHbI BeHTHJIHPOBaTbC Haa1neai)Ka M

o6pa3oM, C TeM qTO6bi flpH pa6oTe B 3THX nomeauCHHHX MexaHH3MOB Ha IIOJIHYIO MOUIHOCTb
H KOTJIOB Ha IIOjiHyo IIpOH3BOaiHTeJI.HOCTb IpH Bcex flOrO0HbIX YCJIOBHRX, BKJItoqaq IUJTOpMO-

BYIO noroAy, o6ecneqHBaTb nonaaqy BO3,ayxa B 3TH nOMeUeHHR B KOntHqeCTBe, hOCTaTOqHOM

An o6ecneqeHHa 6e3onacHOCTH H HOpMaJibHbIX yCnnBHl pa6OTbI nepcoHana, a TaK)Ke ann
o6ecneqeHHs pa6OTbI MexaHH3MOB. Jblo6oe apyroe MaI1IHHHoe noMewIeHHe flOnKHO HMeTb

Hanjie)KaIyto BeHTHJIIHIO B COOTBeTCTBHH c ero Ha3HaqeHHeM.

lpaeujo 36. 3AIIrnTA OT WYMA*

,0OKHbI 6bITb npHHRTbl MepbI K CHH)KeHHIO LiyMa MexaHH3MOB B MaIUHHHbIX
noMeileHHAX no npHeMneMoro ypoBHR, onpeaensieMoro AZIMHHHCTpaIHeA. ECnH 3TOT JIYM
Henb3H CHH3HTb B AOCTaTOqHOIl CTefleHH, TO HCTOqHHK qpe3MepHoro wyMa gonJKeH 6bITb
HanneKaLuHM o6pa3oM 3BYKOH3OJIHpOBaH HAIH BblrOpowKeH nH60, ecnH B IIOMeueHHH
Tpe6yeTcA HeceHHe BaXTbI, B HeM aoniKeH 6bITb npezyCMOTpeH 3ByKOH30.IHpOBaHHbI ri OCT.
B cnyqae Heo6XOAIHMOCTH aim nepcOHana, KOTOpOMY Tpe6yeT'rc BXOAHTb B TaKHe
nOMeIJueHH51, ZIOJI)KHbI 6bIT, npeaycMOTpeHbI InyMO3aIUlTHbIe BKJIlaIblIIlH Hn7H HaylIHHKH.

lpaeuno 37. CBA3b ME)KJIY XOJIOBbIM MOCTMKOM II MAWIIIHHbIM rOMEIUEHHEM

1:OnrlHO 6blTE npeayCMOTpeHo no MeHbLeftl Mepe ABa He3aBHCHMblX cpeacTna noaaqH
KOMaHA C XOAIOBOFO MOCTHKa B TO MeCTO MaIHHHOFo nomeiueHHA UeHTpaJbHOrO nocTa

yIlpaBneHHR, OTKyfa o6bqHO ocy.leCTBneTCr ynpaBneHHe zjBHraTenrIMH. OAIHHM H3 3THX

* CM. Koneec no YPOBIO wuyMa Ha cyjlax, npHHTblB pe3oRtoten A.468(XII) OpralhMatwm.
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cpeziCTB aOri)KeH 6blTb MaIHHHblil TeJIerpab, o6ecneqHBaIOIHI BH3yaJibHylO HHaHKaIIHIO
KOMaH1I H OTBeTOB KaK B MaUHHHOM nOMeiueHHH, TaK H Ha XOZlOBOM MOCTHKe. 4OrDKHbI
6blTb HpeYCMOTpeHbi HalJie)Ka.He cpecTBa CBA3H C .rlO6blMH apyrHMH IloCTaMH, C
KOTOPbIX MO)KeT OCylueCTBJIRTbCq ynpaBjieHe ,DBHraTeJIRMH.

flpal.uao 38. CHCHAnI3AUHAl Bb13OBA MEXAHHKOB

4OJ1)KHa 6b1T6 npeayCMOTpeHa CHrHaJIH3aJ.HA Bbl3OBa MexaHHKOB, rnpHBOaIHMa$ B
,eflCTBHe, B 3aBHCHMOCTH OT CJiyqa$1, C IeHTpaJibHorO nOCTa yInpaBJIeHHA ABHraTenJIMH jiH6o
C MeCTHOrO nOCTa ynpaBneHHA. 3Ta CHrHarnH3atHA flOJDKHa 6bITb OTqeTJIHBO CJnIluHa B
)KHIblX I'IOMeHIeHHRlX ,ljr$I MeXaHHKOB.

l-paeulao 39. PAcnOlO)KEHHE ABAPHIFIHbIX YCTAHOBOK HA rlACCA)KHPCKHX CYJIAX

ABapHRHtiIe HCTO4HHKH 3neKTpO3HeprHH, IIo)KapHble HacocbI, OCyIlHTeJIbHbie Hacochi,
3a HCKjuOqeHHeM Tex, KOTOpbie cneI HaJIbHO npeRlHa3HaqeHbl znm o6cniyKHBaHHI noMe-

IweHH , pacIIOjIO)KeHHbIX B HOC OT TapaHHO1 nepe
6
opKH, jIKo6a CTauHOHapHaA CHCTeMa no-

)KapoTymieHHA, Tpe6yeMaAl FnaBol 11-2, H apyrHe aBapHfIHbie yCTaHOBKH, Heo6xoztHMbie zIR
o6ecneqeHHs 6e3onaCHOCTH CynHa, 3a HCKnjIoqeHHeM 6pamnnneft, He JI)KHbi pacnoniaraTbCA
B HOC OT TapaHHOfl nepe6opKH.

qACTb D. 3J1EKTPHIECKHE YCTAHOBKH

(EcJIH cIeIHa1ibHO He npeayCMOTpeHO HHoe, MaCTb D
npHMeHeTCA K nacca)KHPCKHM H rpy3OBbIM cyIaM)

lpaeuaio 40. OBmHE nOnOCEHHA1

1. 3neKTpHqecKle YCTaHOBKH ,!OJIKHbI o6ecneqHBaT:

I. pa6oTy BceX BCnOMoraTeJIbHbIX 3fleKTPHqeCKHX YCTPORCTB H CHCTeM, Heo6xozlHMbIX XUIA
noaaep)KaHHM HOpMaJIbHOrO 3KCnIIyaTaLHOHHOFO COCTO3HHA CYAHa H HOPMaJ'IlHbIX

yCJIOBHIl o6HTaeMOCTH Ha HeM, He npH6era fpH 3TOM K HCHOIb3OBaHHIo aBapHIftHOro
HCTOqHHKa 3neKTpO3HeprHH;

2. pa6oTy 3J1eKTPHqecKHX YCTPOI1CTB H CHCTeM, Heo6xoIHMbiX AnA o6ecneqeHHm 6e3onac-
HOCTH B pa3HaqHbix aBapHRHbIX COCTORHHMX; H

3. 6e3onacHOCTb nacca)KHpOB, 3HlnawKa H CYZXHa OT HecqaCTHbIX CJIyqaeB, CBA3aHHbIx C npH-
MeHeHHeM 3jieKTpHqeCTBa.

2. A]zMHHHCTpaIiHA XOJKHa I HPHHTb COOTBeTCTBYIOueIHe Mep K o6ecneqeHHbo ealH-
HOO6pa3H1A B BIInOJIHeHHH H nIpHMeHeHHH nOJO)KeHHIt HaCTOglefl IaCTH, KacaioUXHXcR 3JIeK-

TPHqeCKHX yCTaHOBOK*.

J-pae uio 41. OCHOBHOI MCTOqHHK 3JIEKTPO3HEPrHH 11 CHCTEMbI OCBER[EHHA1

I.I. aOjn)KeH 6mITb HpezxyCMOTpeH OCHOBHOA HCTOqHHK 3JIeKTpO3HeprHH, HMelOuIHIA
MOUIHOCTb, XOCTaTOqHYIO gnIH IHTaHHA BCeX YCTPOACTB H CHCTeM, yIIOMHYTbIX B FIpaBtne
40.1.1. 3TOT OCHOBHORt HCTO4HHK 3jieKTpO3HeprHH IOJI)KeH COCTOSITI no MeHbMef Mepe H3

XtByX reHepaTOpHbIx arperaToB.

1.2. MouImOCTb 3THX re~epaTopHbix arperaToB ZIon)KHa 6bITb TaKOfl, qTO6bI npH

OCTaHOBKe oztHoro H3 HHX OHa 6bila aOCTaTOqHOA niI IHTaHHA YCTpOfICTB H CHCTeM, HeO6-
XOZHMbIX ZIWIl o6ecneqeHnsl HOpManEbHbIX 3KCnjIyaTalHOHHbIX YCJIOBH fl BH)KeHHA H 6e3onac-
HOCTH cyaHa. ,aof)KeH 6bITb o6ecneqeH TaKwe MHRHMyM KOMdlOpTa6e'bHbIx yCJIOBHfi

O6HTaeMOCTH, BKJIOqaiOuIHif 1io MeHbLuefl Mepe COOTBeTCTByIOIHe YCTPOt1CTBa H CHCTeMbI
ant IpHrOTOBj1eHHA flnH=Ih H OTOInIeHH31, o6ecnexeHHR pa6OTbl 61I6TOBbIX XOJIOflHJn]HHKOB H

* CM. PeKoMewaumi, ony6JIHKOBaHHbie MeX.yHaponHofl 3neKTPOTeXHHmeCKOfl ICoMHCCHeR, H B qaCTHOCTH

fly6fnKauHo 92 - 3JieKTpHqecKHe yCTaHOBKH Ha cynax.
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HCKyCCTBeHHOI BeHTHJIALHH, a TaKme cHa6meHH BOnOlO i nJ1 caHHTapHbIX HY)Kn H HpeCHOI
Bonotl.

1.3. YCTpOfkCTBO OCHOBHOrO cynoBoro HCTO4HHKa 3JieKTpo3HeprHH AOfltHO 6b-Tb

TaKHM, qtTO6bi pa6oTa YCTpO CTB H CHCTeM, YnOMRHYTbIX B rlpaBne 40.1. 1, Morna nowep-
)AHBaTbCfl He3aBHCHMO OT qaCTOTbl H HanpaBJIeHHR Bpa~LeHHH [rJnaBHbIX MeXaHH3MOB] HJIH

BaJonpoBonaa.

1.4. KpoMe Toro, reHepaTopHbie arperaTbI no0rKHbl 6bITb TaKHMH, To6bI B cnyqae
Bbixona H3 CTPOA JIO6OrO OQHOrO remepaTopa HJnH ero nepBHqHOrO HCTOiHHKa 3HeprHH OCTa-

BWHecR reHepaTopHbie arperaTbI MornH o6ecneHTb pa6oTy 3jIeKTPHtecKHX YCTPOfkCTB H CH-
CTeM, HeO6XOaHMbIX Jl nycKa rFiaBHbiX MexaHH3MOB npH Hepa6oqeM COCTORHHH cynHa. B
uen3tx nycra nPH Hepa6oqeM COCTOSIHHH cynHa MO)KeT npHMeH31TbCg aBapHflHbIAl HCTOqHHK
3JieKTpO3HeprHH, ecJIH ero MOI1UHOCTb JIH60 B OTateJibHOCTH, JIH60 COBMeCTHO C MOI.UHOCTbIO

nio6oro apyroro HCTO4HHKa 3neKTPO3HeprHH RBIIeTCq AIOCTaTOqHOI1 nA o6ecneqeHst oxt-

HOBpeMeHHOfl pa6OTbl YCTPO kCTB H CHCTeM, nHTaHHe KOTOPbIX Tpe6yeTCA lpaHnaMH
42.2.1-42.2.3 HiH 43.2.1-43.2.4.

1.5. B cjiyqaqx, Korga TpaHcdFopMaTOPbl HBJIRIOTCH Ba)KHoR qaCTb]O CHCTeMbI 3uneK-
TpOnHTaHHA, Tpe6yeMofl HaCTO tUiHM nYHKTOM, 3Ta CHCTeMa nOmKHa 6bITE ycTpoeHa TaKHM

o6pa3oM, qTo6bi o6ecneqHBaTb TaKyto we HenpepbIBHOCTb nonaqH 3neKTpO3HeprHH, KaK
yKa3aHO B HaCTOSnueM nyHKTe.

2.1. CHCTeMa OCHOBHoro 3neKTpHqecKoro oCnelneHHR, o6ecneqHaaowaA ocaemueHie
BceX Tex qacTefl cyaHa, KOTOpbIe o6blqHO nOCTynHbI AJl$1 naccaRHpoB HuIH 3KHIInaKa H HC-

fOJIb3yIOTCAI HMH, AOJKHa nHTaTbCH OT OCHOBHoro HCTOqHHKa 3uieKTpo3HeprHH.

2.2. YCTpOflCTBO CHCTeMbi OCHOBHOrO mjeKTpiqecxoro OCBeiLueHHi AOJDKHO 6bITb

TaKHM, qTO6bi nocap HRlH pyraA aBapHA B noMeIeHH5X, B KOTOpbIX HaXOM$TCH OCHOBHO1
HCTOqHHK 3JieKTpO3HeprHH H OTHOClineecR K HeMY TpaHCtIPopMaTOpHoe o6opynoBaHHe, ecniH
OHO HMeeTcm, a TaK)Ke rmaBHbIll pacnpeiejiHTelbHbl I.HT H U-IHT OCHOBHoro OCBeLUeHHH, He
SbI3BaIH BbiXOna H3 CTPOA CHCTeMbi aBapHiiHoro 3JIeKTpHqeCKOrO oCBeLLeHH, Tpe6yeMofl

FIpaBHaMH 42.2.1 H 42.2.2 HRH 43.2.1, 43.2.2 H 43.2.3.
2.3. YCTpOiACTBO CHCTeMbl aBapHttHoro 3neKTPHqeCKOrO OCBeIuIeHH$ nOIKHO 6bITE

TaKHM, qTo6bi no)Kap Hnii npyraR aBapHia B noMeLIeHHFX, B KOTOpbIX HaxOZiXTCAt BapH1HbIA
HCTOqHHK 3neKTPO3HeprHH H OTHOCuieec.R K HeMY TpaHCf IopMaTOPHOe o6opyaoBaHHe, ecnH
OHO HMeeTcA, a TaKwe aBapHflHbflk pacnpenenIHTejibHbIfl UHT aBaplfllHOrO OCBeIIeHH3H, He

BbI3bIBaJIH BbIXOa H3 CTPOR CHCTeMbi OCHOBHOFO 3jieKTPHieCKoro OCBelueHH.R, Tpe6yeMort
HaCTOSIUIHM HlpaBHnoM.

3. rJIaBHbIA pacnpeaeJiHTejibHhitl IUHT aOfl)KeH TaK pacnonaraTbcst OTHOCHTeJbHO OzI-
HORl rnaBHok 3J1eKTpHqeCKOtk CTaHnHH, qro6bl, HaCKOJIbKO 3TO 'paKTHIeCKH BO3MO)KHO, He-

npepbIBHOCTb HOPMaJbHOFO 3nieKTpocHa6)KeHHA Morna 6blTb HapymueHa TOJIbKO B cjiytae no-

,Kapa HflH HHOft aBapHH B OnHOM IOMe.eHHH. BbiroponKa, OTneniAJoiuaR raBHbIRl

pacnpeneIHTeIbHblfl IUHT BHYTPH noMeleHHA, KaK, HanpHMep, BbIropOaKa, npenyCMoTpeH-
Ham an ueHTpanbHOrO nocTa ynpaBjieHH MexaHH3MaMH, pacnouio)KeHHoro B npeaenax

rnaBHbiX rpaHU noMelueiHHH, He nontaia CqHTaTbCH oTnensnonuepk pacnpenenTenibHbie

IIIHTbI OT reHepaTopoa.

4. ECJIH o6w1a.a MOUHOCTb rnaBHbiX reHepaTOpHbIx arperaToB npeBbiluaeT 3 MBT,

rnaBHble UiHHbI o0nIKHbI nonpa3nenRiTbCt no MeHbmefl Mepe Ha nge ceKuHIH, KOTOpbIe non-
)KHbI o6bqHO coeniHATE.Cq npH nOMOIH cieMHbIX nepeMbixeK HInH npyrHx oao6peHHblX

cpenCTB; HaCKOJIbKO 3TO 1npaKTHqeCKH BO3MOAKHO, nonKuioqeHie reHepaTOpHbix arperaToB H
mo6oro npyroro uy6niiHpoBaHHoro o60pYAOBaHH JOn)KHO 6bITb nOPOBHY paaneneHo Mexay

3THMH ceKIIHRMH. MOryT anoYCKaTbCR npyre paBHOIeHHbxe peuieHH3, OTBeqaoLLtHe

Tpe6oBaHHRM AIIMHHHCTpalnHH.
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fpae o 42. ABAPHIAIHbIAt HCTOMIHHK 3JIEKTPO3HEPrHM HA I'ACCA)KHPCKHX CYIAX

1. 1 ojiKeH 6blTb fpeAyCMOTpeH aBTOHOMHblfI aBapHflHbIII HCTOqHHK 3IneKTpO-

3HeprHH.

1.2. ABapHfHbIfl HCTOqHHK 3jieKTpO3HeprHH, CB313aHHoe C HHM TpaHctbopMaTOpHoe

o6opynoBaHHe, eCIH OHO HMeeTcfl, a TaxoKe fepeXO.lHbIlA aBapHfIlHblA HCTOLIHHK 3HeprHH,

aBapHflHbflI pacnpelejIHTenbHbi flIHT H nrHT aBapHflHoro OCBeIUeHHA AXOJIKHbi pacnona-
raTbCR BblIe camofl BepXHefl HenpepblBlHol naxIy6bl H 6EITb .nerKO/aOCTyfIHbIMH C OTKpbITOtk

najiy6bi. OHH He IOJDIKHbl pa3MeuxaTbCR B HOC OT TapaHHOft nepe6opKH.

1.3. PacnonioxceHHe aBapHflHoro HCTOqHHKa 3JIeKTpO3HeprHH H CBA3aHHOrO C HHM

TpaHcfbopMaTOpHOrO o6opyaOBaHHi, eCCIH OHO HMCeTCH, a TaKe nepexoUHoro aBapHAHOro
HCTOqHHKa 3HeprHH, aBapHAHOro pacnpeztediHTenebHoro IUHTa H IUHTOB aBapHflHOFO 3JIeK-

TpHqeCKOrO OCBeiueHHA no OTHoIIeHHIO K OCHOBHOMY HCTOqHHKY 3jIeKTpO3HeprHH, CBH3aH-

HOMY C HHM TpaHc(DopMaTOpHOMy o6opyIoBaHHIO, eCJIH OHO HMeeTcR, H rnaBHOMy pacnpe-
aeJIHTeJlbHOMY U-tHTYaOJ1)KHO 6blTb TaKHM, qTO6bi AgMHHHCTpaUHH 6bijIa y6e>KzxeHa, qTO
nowap HuH apYraR aBaPHH B nOMeLeHmIX, B KOTOpblX HaxOnRTCR OCHOBHOft HCTOqHHK 3JIeK-

Tpo3HeprHH, CBRq3aHHOe C HHM TpaHccbopMaTOpHOe o60pyiAOBaHHe, eCjIH OHO HMeeTCR, H

rJmaBHbIll pacnpenienHTelbHblfl I.HT, HnH B JIIO6oM MaUIHHHoM HOMeueHHH KaTeropHH A He
ioMeinalOT nozaqe, peYjiHpOBaHHIO H pacnpegeieHHio aBapHRlHORl 3neKTpO3HepFHH. 11o-

MeiueHHe, B KOTOpOM HaxoaIRTCR aBapHAlHb16f HCTOqHHK 3jieKTpO3HeprHH, CB313aHHoe C HHM
TpaHCd)opMaTOpHoe o6opyaoBaHHe, eCJIH OHO HMeeTcsi, a Taiowe nepexoAIHbil 1IHT, He aon-

WKHO, HaCKOJIbKO 3TO npaKTHteCKH BO3MOKHO, rpaHHqHTb C MaWIHHHbIMH IIoMeTieHHIMH Ka-

TeFOpHH A HIH noMeIteHHIMH, B KOTOPIbX HaxOJTS1TC1 OCHOBHOfl HCTOqHHK 3jIeKTpO3HeprHH,
CBJ3aHHoe C HHM TpaHcI3OpMaTOpHoe o6opyAOBaHHe, eCJIH OHO HMeeTCHi, H1lH rJlaBHbIft pa-

cnpeelHTei1HbIl1 IULHT.

1.4. B HCKJIIOqHTeJnbHbIX cnyqaqx aBapHRlHbM reHepaTop MoCeT 6bTb HCnOnib3OBaH Ha
KOPOTKHe npoMe)KyTKH BpeMeHH 111$ rIHTaHHA HeaBapHlHbX ielef rpH YCJIOBHH npHHTHl

COOTBeTCTBYIOIHX Mep, rapaHTHpyioumux rpH Bcex o6CTO.RTenibCTBaX He3aBHCHMyIO pa6oTy
B aBapHAlHOM pe)KHMe.

2. MOILXHOCTb aBapHRHorO HCTOqHHKa 31IeKTpO3HeOpHH r )JD)KHa 6bITb aOCTaTOqHOfk

ARll nIHTaHH31 Bcex YCTPOflCTB H CHCTeM, HeO6XOAHMbIX aJI o6CCnIeqeHHR 6e3onaCHOCTH B
aBaPHtHbIX YCJIOBHSIX, C y'1CTOM BO3MOTKHOCTH OAHoBpeMeHHOIA pa6oTI HeKOTOPbIX H3 3THX

YCTPOIlCTB H CHCTeM. Yq'HTbIBa CHfY IyCKOBOrO TOa H nepexoaHblfI xapaKTep HeKOTOpbIX
BHZIOB Harpy3KH, aBapHIHblfl HCTO'IHHK 3JIeKTPO3HeprHH AOJI)KeH o6eCneqHBaTb OZXHOBpe-

Me'Hoe IIHTaHHe B TeteHHe nepHOACOB BpeMeHH, yKa3aHHbIX HH)Ke, no MeHibllefl Mepe cnexe~o-

IliX YCTPOt1CTB H CHCTeM, ;CljH Hx pa6oTa 3aBHCHT OT HCTOU.HHKa 3JIeKTpO3HeprHH:

2. 1. B TeqeHHe 36 qacoB aBapH]RHoe OCBei.eHHe:

I. y iKa)Koro MecTa nocaAKH KaK Ha nany6e, TaK H 3a 6OpTOM CorIaCHO Tpe6OBaHHqiM

I-paBHn 111/19 H 111/30;
2. BO Bcex KOPHQOPaX, Ha Tpanax H BbIXO~aX cny)Ke6HbIX H )KHjblX noMelIeHHAl, a TaKxKe B

Ka6HHax naccaIHpcKHx uIHcTOB;

3. B MaiIHHHbIX nOMemieHH5RX H rniaBHb1X 3J1eKTpHqecKHx CTaHUHSX, BKYItOqaH RX nOCTb

ynpaBieHRj;

4. BO BCeX nocTax ynpaBneHHA, ueHTpanbHbIX nocTax ynpaBjieHHR MexaHH3MaMH, a Tax)Ke
y Kalgoro rnaBHoro H aBapltIHOrO pacnpeaenHTeJIbHoro tLu.Ta;

5. y MeCT xpaHeHHA CHapEKeHHH no)KapHbIx;

6. y pyneBoro npHBoaa; H

7. y no)KapHorO Hacoca, Hacoca CnpHHKjnepHOft CHCTeMbI H aBapHflHoro OCymUHTeJIbHOrO

Hacoca, YrOM3lHYTbIX B HyHKTe 2.4, a TaIoKe B MeCTax, C KOTOpbIX OCyIIIeCTBJIAeTCA flyCK
HX fBHraTeneAl.
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2.2. B TeqeHHe 36 qacoB CHrHaJIbHO-OTJTHqHTeJiamHble H npOqHe orHH, Tpe6yeMble

gleflCTBYiOIUHMH Me)KZyHaOxaHbIMH npaBHjiaMH npeazynpe)KaeHHn CTOJIKHOBeHHfl CYfOB B

Mope.

2.3. B TeqeHHe 36 qacoB:

1. Bce Heo6xoaHMOe B aBapHfIHbIX yCJIOBHRtX o6opyaOBaHHe BHYTPHCYaOBOft CB3H;

2. HaBHrauHOHHoe o6opyaoBaHHe, Tpe6yeMoe l-paBHJOM V/12; B cnyqae, Korna npnMeHe-
HHe 3TOFO fojiO)KeHHR RBxIseTCH Heuenecoo6pa3HbIM HJIH nipaKTHqeCKH HeBO3MO)KHbIM,
AIaMHHHCTpaIHA MO)KeT OCBO6OaHTb OT BbInOJIHeH 3TOrO Tpe6OBaHH.R cyga BanOBOAl

BMeCTHMOCTbIO MeHee 5 000 per.T;

3. CHCTeMa cHrHaJIH3aUHH o6HapyKeHH.9 nowcapa, a TaIOKe ynep)KHBatoume YCTpOiCTBa H

MexaHH3MbI OCBO6o)KaeHHH npOTHBOnOaKapHbIX DBepefl; H

4. naMna AHeBHO1 CHrHaJIH3aI.HH, CyXIOBOlA CBHCTOK, pyqHbie [ ] H3BeIUaTejIH H Bce
BHyTpHCyaOBbie CHrHaJIbi, Tpe6yeMbie B aBapHA1HbIX yCJIOBHRX, HpH HX npepbIBHCTOA1

pa6oTe; eCJIH 3TH yCTpOftCTBa H CHCTeMbl He o6ecneqeHbl He3aBHCHMbIM nHTaHHeM Ha
nepHoAi BpeMeHH 36 qacoB OT aKKyMyJI3TOpHOfl 6aTapeH, yaO

6
HO pacnonoIKeHHOfl =uiA ee

HCnOJb3OBaHHA B aBapHnlHbIX YCnOBH51X.

2.4. B TeqeHHe 36 qacOB:

1. OaHH H3 noxKaPHbIX HacoCOB, Tpe6yeMbx HpaBHJIOM 11-2/4.3.1 H 4.3.3;

2. aBTOMaTHqeCKHR1 Hacoc cripHHKJIepHOt CHCTeMbI, ecniH OH HMeeTCA; H

3. aBapHftHblfl OCYIUIHTejibHblf Hacoc H Bce o6opyRlOBaHHe, Heo6xoaHMOe wira pa6oTbI
KJIanaHOB OCYliHTeibHOtk CHCTeMbi C 3jieKTpHqeCKHM AHCTaHUHOHHbIM ynpaBJIeHHeM.

2.5. B TeqeHHe nep)ona BpeMeHH, Tpe6yeMoro IpaBHJIOM 29.14, - pyfleBOR npHBOA,

eCJIH 3THM lIpaBHIOM npeIlycMaTpHBaeTcH ero nHTaHHe OT aBapHlHOrO HCTO'HHKa 3n~eK-

TpO3HeprHH.

2.6. B TeqeHHe nojiyqaca:

1. nlo6bie BOCOHenpOHHuaeMble ABepH, KOTOpbie corIaCHO lpaBHfly 15 AORPKHbI HMeTb
npHBOa OT HCTOqHHKa 3HeprHH, BMeCTe C HX yKa3aTeJIAMH H ipeaynpetHTenbHOfl CHr-
HaJIH3a HefL. 1pH YCJIOBHH BbIHOJIHeHHA Tpe6OBaHHfl flpaBHna 15.9.2 MO)KeT gony-
CKaTbCA nocneUOBaTenbHoe 3aKpbITHe ABepeft, eCJIH Bce QBepH MOrYT 6bITb 3aKpbITbI 3a

60 ceKynzt;

2. aBapHlHbe yCTpOflCTBa, npeaHa3HaqeHHbie XIJIA yCTaHOBKH Ka6HH JIHcbTOB B YpOBeHb C
najiy6otl c ueibmo 3BaKyaiHH niozefl. B aBapHtlHbIX YCJIOBHHqX yCTaHOBKa Ka6HH nacca-
)KHPCKHX yIHcbTOB B YPOBeHb C nany6ol MO)KeT IIpOH3BODHTECI B nocneQOBaTeJIbHOM

nop5WKe.

2.7. Ha CyxHe, COBepiuaIolueM perynsipHbie peficbI He6Onibmuofl npoAoJI)KHTeJbHOCTH,

A.IMHHHCTpauHi, eCJIH OHa y6e~xaeHa B TOM, qTO fpH 3TOM AOCTHraeTcH ZtOCTaTOqHbIfl

YPOBeHb 6e3OrIaCHOCTH, MO)KeT IpHHITb nepHoxt BpeMeHH MeHee 36 qacoB, yKa3aHHbIX B
HyHKTaX 2.1-2.5, HO He MeHee 12 qacoB.

3. ABapHA ItM HCTOqHHKOM 3nieKTpO3HeprHH MO)KeT 6bITb flH6o reHepaTop, nH6o aK-
KyMynITOpHaA 6aTapeR, OTBeqaioitHe CJIegytIOtHM IOJIO)KeHHRM:

3.1. ECjiH aBapH1HbM HCTOqHHKOM 3JieKTPO3HeprHH ABnAeTCR reHepaTop, OH ioZ)KeH:

I. pa6OTaTE OT COOTBeTCTBY1OIIero nepBHqHoro ABHraTejiA C He3aBHCHMOjf nonaqefl
TOnJIHBa, HMeioLuerO TeMnepaTYpy BCbIImIKH (ilpH HCnIITaHHH B 3aKpEIlTOM THrjie) He

HH)e 43°C;
2. 3anycKaTbc aBTOMaTHqeCKHl npH noTepe 3ieKTpOnHTaHH OT OCHOBHOrO HCTOqHHKa

3ieKTPo3HeprHH H aBTOMaTHqeCKH nolrloqaTCH K aBapHfIHOMY pacnpenenniTenaoMy
UHTy; npH 3TOM YCTPOACTBa H CH CTeMbi, ynOMAHYTbie B rlyHKTe 4, AOJIlKHbI aBToMa-
THqecKHiI nepeBOHTbCA Ha nHTaHHe OT aBapiflioro reHepaTopHoro arperaTa. CHCTeMa

aBTOMaTHqeCKoro nycIxa H xapaKTePHCTHKH nepBHqHOrO naBHraTenA aOJI)KHbI 6bITb
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TaKHMH, qTO6bI aBapHAlHbll reHepaTop MOr npHHHMaTb I1OrIHYlO HOMHHaJrbHyEO
Harpy3Ky HaCTOnibKO 6bICTpO, HaCKOn1bKO 3TO nBJIReTc 6e3onaCHbIM H HpaKTHqeCKH B03-
MO)KHbIM, HO He 6onee qeM 3a 45 ceKyHa, H eCnH He HpeaYCMOTpeHO BTopoe He3aBHCHMOe
cpezxCTBO AtJIA ryCKa aBapHlHoro reHepaTOpHoro arperaTa, eIaHHCTBeHHbIfl HCTOtHHK
HaKO'LrIeHHOA 3HepFHH aoi)KeH 6bITb 3aflHIeH, C TeM qTO6bI HCIJIIOqHTb BO3MO)KHOCTb
ero noJIHoro HCTOLUeHHR1 CHCTeMOfl aBTOMaTHqecKorO nycKa; H

3. 6bITb CHa6>KeH nepexo/HbiM aBapHflHb1M HCTOqHHKOM 3JneKTpO3HeprHH, yKa3aHHbIM B
nyHKTe 4.
3.2. ECJIH aBapHA1HbIM HCTOqHHKOM 3neKTpO3HeprHH nBJIICeTCA aKKyMyJIATOpHa

6aTapen, OHa IOnIAKHa:

1. HeCTH aBapHtlHyIO Harpy3Ky 6e3 nOza3apiKH, coxpaHqA B TeqeHHe nepHo/a pa3pwfKH
HanPA3KeHHe B npe/ienax ± 12 HpoueHTOB HOMHHaJIbHOrO 3HaqeHHA;

2. aBTOMaTHqeCKH nOaIKJHOqaTECR K aBapHAHOMy pacnpeeyjIHTeJlbHOMY UIHTY B cnyqae
Bbixo/a H3 CTPOn OCHOBHOrO HCTOqHHKa 3JieKTpO3HeprHH; H

3. o6ecneqHBaTb HeMeIieHHOe riHTaHHe no MeHbImefl Mepe TeX YCTPOIRCTB H CHCTeM,
KOTOpbIe YKa3aHbl B rYHKTe 4.
4. FIepexo/iHbiAl aBapHAHbfll HCTO1HHK 3neKTpO3HeprHH, Tpe6yeMbIfl IIyHKTOM 3.1.3,

aon)KeH COCTOITb H3 aKKyMyJIATOpHORl 6aTapeH, yIO6
HO pacIno)iOIeHHORl /iIf ee HCHOJb3O-

BaHHR B aBapHAlHbIX YCnOBHRX, KOTOpaA /IOJIHa pa6OTaTb 6e3 riO/I3apnqRKH, coxpaHBR B
TeqeHHe nepHoaia pa3pWKH HanPA)KeHHe B npegenax fi 12 npouieHTOa HOMHHaJvlHOrO
3HaqeHHA, H HMeTh AIOCTaToqHyio eMKOCTb; OH zOfi)KeH 6,ITb YCTpOeH TaKHM o6pa3oM,
qTo6aI B criyqae Bbxo/ia H3 CTPOn OCHOBHOrO HH aBapHIlHOrO HCTOqHHKa 3JYeKTpO3HeprHH
OH MOt aBTOMaTHeCKH nHTaTb nO MeHbi1eft Mepe cneuyontHe YCTPOACTBa H CHCTeMbi, ecJIH
HX pa60Ta 3aBHCHT OT HCTOqHHKa 3neKTpO3HeprHH:

4. 1. B TeqeHHe nonyqaca:
1. ocBeiieHe, Tpe6yeMoe 1iYHKTaMH 2.1 H 2.2;
2. Bce YCTPORCTBa H CHCTeMbI, Tpe6yeMble HYHKTaMH 2.3.1, 2.3.3 H 2.3.4, eCJIH OHH He

o6ecneqeHEi He3aBHCHMbIM HIHTaHHeM Ha yKa3aHHbIft niepHoI OT aKKyMynslTOpHOrl
6aTapeH, yaO6HO pacnOJnO)KeHHOfl ZIn ee HCnOnb3OBaHHnI B aBapHAHbIX yCJIOBHSX.

4.2. MeXaHH3MbI 3aKpbITHR BOZaOHenporHHuaeMbIx ZBepe, OaHaKO He Tpe6yeTCA
3aKpbITHe Bcex HX OZIHOBpeMeHHO, a TaIKKe HX YKa3aTejiH H rIpeiyrnpeHTeJIbHa1 cHrHaJIH3a-
UH31 B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHqMH niYHKTa 2.6. 1.

5.1. ABapHHbif pacnpegenHTenEHbIA1 UIMT aojniKeH yCTaHaBlHBaTCq KaK MOKHO
6rnuIHe K aBapH]RHOMy HCTOqHHKy 3.neKTpo3HeprHH.

5.2. ECjiH aBapHRHbIM HCTOqHHKOM 3neKTpO3HeprHH HaBjieTcx reHepaTop, TO
aBapHftHbIA pacflpeuIefHTeJIbHbIA llHT XiomKeH pa3MeiUaTbCH B TOM We CaMOM ioMeUIeHHH,
eCJIH TOJIbKO 3THM He 6y'eT 3aTpyaHeHa pa6oTa aBapHflHOrO pacnpeaJenHTenbHoro 1LWTa.

5.3. HH ORIHa H3 aKKyMyJITOpHbIx 6aTapeil, yCTaHaBJIHBaeMbIX B COOTBeTCTBHH C
HaCTORUIHM !lpaBHlOM, He AOn3KHa HaxOflHTbCA B OXIHOM riOMeIueHHH C aaapHA1HbIM pacnpe-
,aeJIHTeflbHbIM IIHTOM. B COOTBeTCTBY1OLIueM MeCTe Ha rnaBHOM pacnpeaenIHTeIbHOM IIuHTe
HnH B ueHTpaJIbHOM HOCTY ynpaBIeHHA MeXaHH3MaMH gIOn)KeH 6blTb yCTaHOBnieH HHaH-
KaTop, yKa3bIBao1uHfi, qTO 6aTapeH, qBJIouIieecq aBapHrIHbEIM HCTOqHHKOM 3neK-
TPO3HepFHH HJIH nepexotaHbiM aBapHlHbIM HCTOqHHKOM 3JIeKTpO3HeprHH, yIOM5IHYTbIM B
nyHKTe 3.1.3 HflH 4, pa3pA)KaiOTCA.

5.4. lpH HOpMaJIbHOl pa6oTe aBapHIRHbIfl pacnpetejiHTeIbHbIii ILIHT aOJDKeH
HHTaTbCA OT ruaBHoro pacnpeleJlHTeIbHOrO IULHTa npH HOMOWH COeZXHHHTejIbHOrO tbIHepa,
KOTOpbII ajioJeH 6bITb HazlJe)KaIHM o6pa3OM 3aLIuHiLeH Ha rnaBHOM pacnpeIeIHTe-hHOM
IUHTe OT neperpy30K H KOpOTKorO 3aMbIKaHH31 H KOTOpbIrI ajO IKeH aBTOMaTHqeCKH
OTIJltOqaTbCA Ha aBapHR1HOM pacnpegejiHTenbHOM -UHTe B cnyqae Bbixoaa H3 CTpOA OCHOB-
Horo HCTOqHHKa 3jieKTpO3HeprHH. ECnIH CHCTeMa ipezlycMaTpHBaeT o6paTHoe riHTaHHe, TO
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CoeZIHHHTeJIbHblfk (bHitep 10JoDKeH 6bITb 3auHLLueH TaKwKe Ha aBapHAlHOM pacnpeaeHTeibHOM
LUXHTe, no KpaflHefl Mepe OT KOpOTKorO 3aMbIKaHHi.

5.5. C LtefbiO o6ecneqeHHt IIOCTO IHHOR FOTOBHOCTH aBapHflHoro HCTOqHHKa 3J1eK-
TpO3HeprHH igO.I)KHbi npHHHMaTbCgi, rie 3TO HCo6 XoiHMo, Mepbl i.J1H aBTOMaTHeCKOFO

OTKHItOqeHHR OT aBapHflHoro pacnpeteJlHTeJibHoro UfliTa HeaBapHflHbIX luenetf, C TeM qTo6bl

o6ecneqHTb 3JIeKTpO3HeprHefk aBaptiftHbie uenH.

6. KOHCTpyKIUH51 H pacnonio)KeHHe aBapHAlHoro reHepaTopa H ero nepBHtHoro

iBtlraTeJIa, a TaKwe jtno6ofl aBapHflHOfl aXKyMyIaTOpHofl 6aTapeH ztOflnKHbI o6ecneqHBaTb HX
pa6oTy Ha nOnHytO HOMHHaJihHYIO MOWUHOCTb KaK npH nojio)KeHHH cyitHa Ha POBHOM KHjlie,
TaK H npH jito6OM Kpene ito 22,50 HRH ZIHOcepeHTe Ha HOC HJIH Ha KOPMY iO 100 aIH6o npH
JIto6oM coqCTaHHH yrjIOB B 3THX npeiejiax.

7. AOJI)KHbI 6bITb npetyCMOTpeHbI nepHoZHqecKHe npOBepKH BCefl aBaPHAlHOAl
CHCTeMbi, KOTOpbie ZIOJDKHbI BKJIlOqaTb npoBepxy aBTOMaTHqeCKHX rlyCKOBbIX yCTpOfkCTB.

I-pa6euio 43. ABAP1I4Hbll HCTOLIHHK 3J]EKTPO3HEPrHH HA rPY3OBblX CYaAX

1.1. Uoji KeH 6bITb lpeiyCMOTpeH aBTOHOMHbItk aBaPHflHblfl HCTOqHHK 3iieKTpO-
3HeprHH.

1.2. ABapHfkHblfl HCTO4HHK 3jieKTpO3HeprHH, CBRq3aHHoe C HHM TpaHC4)opMaTOpHoe

o60pyiaOBaHHe, eCJIH OHO HMee'rcsi, a TaKwKe nepeXOHbltl aBapHflHblIl HCTOqHHK 3HeprHH,
aBapHflHbIfl pacnpetenHTeibHbltk IUHT H UIHT aBapHflHoro ocBeiueHHR itOJr)KHbI pac-

noniaraTbCal BbIIe CaMofl BepXHefl HenpepbIBHOft naniy6bl H 6blTb JierKo aOCTyIIHbIMH C
OTKpbITOfk naIy6bm. OHH He IOJIDKHbI pa3Metu.aTbCA B HOC OT TapaHHOl nepe6opKH, KpOMe
cnyqaeB, Korita AztMHHHCTpaUHA pa3pemuaeT 3TO B HCKJMIIHTeJIbHbIX o6CTOqTejibCTBax.

1.3. PacnonoKeHe aBapHflHoro HCTOqHHKa 3jieKTPO3HepFHH H CBA3aHHorO C HHM

TpaHC4copMaTOpHoro o60pytOBaHHA, ecJH OHO HMeeTCA, a TaKwKe nepexoiHoro anapHilHoro
HCTOqHHKa 3HeprHH, aBapHflHOro pacnpeaelHTenbHoro 1WHTa H WIHTa aBapHflHOrO 3xeK-
TpHqeCKoro ocBetueHHA no OTHOIueHHIO K OCHOBHOMY HCTOqHHKY 3neKTpO3HeprHH, CBR3aH-

HOMY C HHM TpaHcd opMaTOpHOMy o60pyAoBaHHIO, eCJIH OHO HMeeTCR, H rflaBHOMY pac-
npeteJIHTeJlbHOMy IUHTY iornOKHo 6bITb TaKHM, tlTo6bl AQiMHHHCTpauHR 6bmJla y6ewieHa,
lTO nowap HuH ipyraA aaapHa B noMewieHHRiX, B KOTOPbIX HaXORSTCR OCHOBHOR HCTOqIHHK

3JIeKTpO3HeprHH, CBA3aHHoe C HHM TpaHCtbopMaTOpHoe o60pytOBaHHe, eCJIH OHO HMeeTCBq, H
rnlaBHbIkl pacnpezterIHTerlHbl l UIHT, HJIH B jilo6oM MaI1HHHOM nOMelUeHHH KaTerOpHH A He

noMeualOT noilaqe, perynIHpOBaHHIO H pacrnpegieneHHo aBapHkHofl 3jIeKTpO3HeprHH.
loMetueHHe, B KOTOPOM HaxOitqTCsi aiapHAHbIfl HCTOqHHK 3neKTpO3HeprHH, CBa3aHHOe c

HHM TpaHcjbOpMaTOPHoe o6opyztOBaHHe, eculH OHO HMeeTCa, a TaKwKe nepexolIHbtl
aBapHAlHbIfl HCTOqHHK 3IneKTPO3HeprHH H aBapHflHbIt pacnpeeIHTeibHbIlA lItlT, He iOJDKHO,
HaCKOJ~bKO 3TO nIIaKTHqeCKH BO3MO)KHO, rpaHHqHTb C MaIIJHHHbIMH nOMeIeHHtMH KaTe-
rOpHH A HJIH noMenIeHH.RMH, B KOTOpbIX HaXOAitTCI OCHOBHOA HCTO'IHHK 3nieKTpO3HeprHH,

CBA3aHHoe C HHM TpaHCdtopMaTOpHoe o6opyaoBaHHe, eCJIH OHO HMeeTCSI, H rJIaBHbIft pacnpe-

iteJIHTeulbHbilf .UHT.

1.4. B HCKIJIOqHTeJibHbIX cuiyttaax aBapHUHbit reHepaTop Mo)eT 6bITb HCHOIIb3oBaH Ha

KOPOTKHe npoMeKyTKH BpeMeHH xrIi HHTaHH31 HeaBapHfkHbIX ueneft npH YCJIOBHH rIpHHHTH
COOTBeTCTBylOIIUJX Mep, rapaHTHpyIOUIHX TpH Bcex o6CTOstTeJnbCTBaX He3aBHCHMyIO pa6oTy
B aBapHfkHOM peKHMe.

2. M oiUiHOCT aBapHRiHoro HCTOqHHKa 3JieKTpO3HeprHH ZIOrnKHa 6bITb iIOCTaTOqHOfl

IAIR IHTaHHR Bcex YCTpORCTB H CHCTeM, Heo6xOzxHMbiX =/lR o6ecneqeHHi 6e3onaCHOCTH B
aBapHHbiX YCJIOBHRX, C yqeTOM BO3MO)KHOCTH OZIHOBpeMeHHOfk pa6OTbI HeKOTOPbIX H3 3THX

YCTpOflCTB H CHCTeM. YLHTbIBaA CHIy flyCKOBOrO TOKa H IepexoiHbIit xapaKTep HeKOTOpbIx
BHitOB Harpy3KH, aBapHfkHbIt HCTOqHHK 3YieKTPO3HepFHH itoJI>KeH o6ecneqHBaT Oai-

HOBpeMeHHOe HHTaHHe B TeL~eHHe nepHO/IOB BpeMeHH, YKa3aHHbIX HH)Ke, no MeHbmetl Mepe
cIeiyioix YCTpOrUCTB H CHCTeM, ecnH HX pa60Ta 3aBHCHT OT HCTOqHHKa 3JIeKTpO3HeprHH:
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2.1. B Te'teHHe 3 qacoB aBapHAtHOe OCBeluenHe y Ka)Kaioro MecTa nOCaAKH KaK Ha

nany6e, TaK H 3a 6OpTOM cornacHo Tpe6OBaHHRM lIpaBHn 111/19 H 111/38.
2.2. B TeqeHie 18 qacoB aBapHttHOe OCBeIJeHHe:

I. BO BceX KopHIaopax, Ha Tpanax H BbIXOlax cIy>Ke6HbIX H iKHJibIX noMelueHHfl, a TaKwe B
xa6HHax JIHd)TOB RAf nepCOHaJa H HX LuaxTax;

2. B MaIIIHHHbIX flOMelueHHHX H rFiaBHblX 3JIeKTPHqeCKHX CTaHIIHax, BXJIIOqaR HX IOCTbI

ynpaBjneHHA;

3. BO Bcex nocTax ynpaBnieHHA, ueHTpaIbHbIX nOCTaX ynpaBneHHR MexaHH3MaMH, a TaK)Ke
y Ka)K toro rnaBHoro H aBapHilHOrO pacrIpeaeuiHTejibHoro UWTa;

4. y MeCT xpaHeHHAt cHapVKeHHq noIapHbiX;

5. y pyneBoro npHBoaa; H

6. y nwOKapHoro Hacoca, ynoM5RHyTorO B nYHKTe 2.5, a TaIKwe y Hacoca cnpHHKnepHoAl
CHCTeMbI H aBapHIIHOrO OCYlHTeJibHOFO Hacoca, ecflH OHH HMeIOTCH, a TaKwKe B MecTax,

C KOTOpbIX OCYUeCTBJIAeTcA nyCK HX nBHraTeiefI.

2.3. B TeqeHHe 18 qaCOB - cHrHanrbHO-OTJIHqHTenbHbIe H npOqHe OrHH, Tpe6yeMbie

ueAlCTByIOIJ.HMH MeKxcYHapOItHbIMH HpaBHjiaMH npextynpegeHHa CTOJIKHOBeHHil CYROB B

Mope.

2.4. B TeqeHHe 18 qaCOB:

1. Bce Heo6xo IHMOe B aBapHffHbIX YCnIOBH3[X o6opyUOBaHHe BHYTPHCYgOBOfi CBSI3H;

2. HaBHraUHOHHOe o6OpyalOBaHHe, Tpe6yeMoe -IpaBHJIOM V/12; B cnyqae, Koraa nIpHMeHe-
HHe 3TorO Ioio)KeHH SBJrHeTC51 Helenecoo6pa3HbM HRlH npaKTHqeCKH HeBO3MO)KHbIM,

A.,IMHHHCTpaIHR MO)KeT OCBo6OaHTb OT BbInOIHeHHq 3TorO Tpe6oBaHHA cyaa BarIOBOtI

BMeCTHMOCTbo 5 000 per.T;

3. CHCTeMa CHrHaJH3auHH o6HapyweHHq noxapa; H

4. naiimna aHeBHOtt CHrHaiH3aIHH, CYaOBORI CBHCTOK, pyqHbie [ ] H3BetIaTeJIH H Bce pyrHe

BHyTpHCyAOBbie CHrHaJIbI, Tpe6yeMble B aBapHlHbIx yCflOBHRX, i~pH HX rpepI,IBHCTOtI

pa6oTe;

ecnH 3TH yCTpOttCTBa H CHCTeMbI He o6ecneqeHbi He3aBHCHMbiM IIHTaHHeM Ha IepHOal

BpeMeHH 18 qaCOB OT aKKyMySITOpHOfl 6aTapeHi, yiO6HO pacnojio)KeHHOft DBH ee HC-
nonb3OBaHHA B aBapHflHhIX YCJIOBHRX.

2.5. B TeqenHHe 18 qacoB, OXIHH H3 nO)KapHbIX HacoCOB, Tpe6yeMbix l-paBHflOM

11-2/4.3.1 H 4.3.3, ecniH ero nHTaHHe 3aBHCHT OT aBapHrIHOro reHepaTopa.

2.6.1. B TeqeHiHe nepnoaa BpeMeHH, Tpe6yeMoro IpaBHJloM 29.14, - pyneBofI
flpHBOXI, ecflH 3THM IlpaBHnOM npezxycMaTpHBaeTcRi ero HHTaHHe OT aBapHAIHOrO HCTOqIHKa

3JIeKTpO3HeprHH.

2.6.2. Ha cyZIje, coBepluaioiueM perynpAHbie petIcbl He6onIbiofl npooI)KHTeJIbHO-
CTH, AfMHHHCTpaIIH$1, eCJIH OHa y6eicxeHa B TOM, TO HpH 3TOM nOCTHraeTcAR OCTaTOqHbIR

YPOBeHb 6e3onaCHOCTH, Mo)KeT HpHHITb nepHoxi BpeMeHH MeHee 18 qacOB, yKa3aHHbIX B
HyHKTaX 2.2.-2.5, HO He MeHee 12 qacoB.

3. ABaPHRIHMbM HCTOqHHKOM 31eCTpO3HeprHH Mo)KeT 6bITb juH6o reHepaTop, nH6o aK-

KyMyJIRTOpHaA 6aTapeA, OTBeqaiOIuIHe ciiJieYIOIUHM HonO>KeHHM:

3. 1. ECJiH aBapHIRHbIM HCTOqHHKOM 3neKTpO3HeprHH aBjiAeTCq reHepaTop, OH RonKeH:

1. pa6OTaTb OT COOTBeTCTBY1OlIUero nepBH'qHOro ABHraTenji C He3aBHCHMOfl nonaqefl
TOIIJIHBa, HMetomuero TeMilepaTypy BCrlbIIIIKH (flpH HCrlbITaHHH B 3aKpbITOM THrne) He

HH)Ke 43°C;

2. 3aI1yCKaTbC$ aBTOMaTHIeCKH -pH noTepe 3JIeKTpOIIHTaHHH OT OCHOBHOFO HCTOqHHKa

3jIeKTpO3HeprHH, eCnH He npeayCMOTpeH nepexolHbtI aBapHIHiblIf HCTO'lHHK 3neK-
TpO3HeprHH B COOTBeTCTBHH C UyHKTOM 3.1.3; ecnlH aBapHlRHI reHepaTop 3anycKaeTc
aBTOMaTHqeCKH, OH aon)eH aBToMaTHqeeCKH IOa XKJOqaTbCR K aBapHIHOMY pacnpeaeiH-
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TeJIbHOMy UJ, HTY, flpH 3TOM yCTpOflCTBa H CHCTeMbi, yrlOM3HYTbie B nlYHKTe 4, QOJDKHbI
aBTOMaTHtiecKH flOzjKIHOxaTbCfl K aBapHftHOMy reHepaTopy, H eCnH He flpeAYCMOTpeHO
BTOpoe He3aBHCHMOe CPeXICTBO ZIIha nycKa aBapHlHOrO reHepaTopa, elaHHCTBeHHbii

HCTOtHHK HaKOrnheHHOAl 3HeprHH zion)K H 6bITb 3autlHueH, C TeM qTO6bI HCKJIIO4HTb
BO3MO)KHOCTb ero nOJIHorO HCTOIueHHR CHCTeMOfl aBTOMaTH4CcKOrO rIycKa; H

3. 6bITb CHa6)KeH nepeXOAHbIM aBapHflHbIM HCTOqHHKOM 3neKTpO3HeprHH, yKa3aHHbIM B

nlYHKTe 4, ecJIH He npeaycMOTpeH aBapHAlHbIfl reHepaTop, o6ecneqHBaotuHl nHiTaHHe

YCTPOtkCTB H CHCTeM, YIIOMAHYTbIX B 3TOM nyHKTe, H cnoco6Hblf aBTOMaTHqecKH 3any-
CKaTbC5[ H BbIXOflHTb Ha Tpe6yeMyO HarpY3KY HaCTOJIbKO 6bICTpO, HacKoIjbKO 3TO
HBJ1eTca 6e3OnaCHbIM H lpaI(THqecKH BO3MO)KHbIM, HO He 6onee qeM 3a 45 ceKyHii.

3.2. ECJIH aBapHfkHbIM HCTOIqHHKOM 3JneKTpO3HeprHH $BneTca aKKYMYJISATOpHa 6aTa-
pesl, OHa aOfI)KHa:

1. HeCTH aBapHttHyEO Harpy3Ky 6e3 nOA3apAAKH, coxpaHR B TeqeHHe nepHoa pa3PHaKH
HanpSefHHe B npeenax ± 12 IIpouIeHTOB HOMHHaJIbHOFO 3HaqeHHq;

2. aBTOMaTHqecKH IOAIKJltOqaTbCq K aBaPHR1HOMY pacnpeenJHTenibHOMY WUHTY B cjiyqae
BbIXO~a H3 CTPO OCHOBHOrO HCTOqHHKa 3nieKTpO3HeprHH; H

3. o6ecneqHBaTb HeMeIxieHHOe nIHTaHHe no MeHbtuief Mepe Tex YCTPOfkCTB H CHCTeM,
KOTOpbie YKa3aHbI B IIYHKTe 4.
4. rIepexoAHritl aBapHflHbIA HCTOqHHK 3JneKTpO3HeprHH, eCJIH OH Tpe6yeTCsI HYHKTOM

3.1.3, aojnKeH COCTO[Tb H3 aIKyMyJnATOpHotl 6aTapeH, yao6HO pacniono)KeHHo1o arts ce HC-
nOJIb3OBaHHA B aBapHAHbIX YCnOBHRX, KOTOpa qaOnIKHa pa6OTaTb 6e3 nIo3ap)flKH, coxpaH~la
B TeqeHHe nep1oxa pa3pqDKH Hanp)eHHe B npeaejiax ± 12 npoULeHTOB HOMHHaJnbHOrO
3HaxeHHst, H HMeTb alOCTaTOxHyIO eMKOCTb; OH RonxceH 6bITb YCTpOeH TaKHM o6pa3oM,
qTO6bI B cyqae BbIXOaa H3 CTPOR OCHOBHOFO HJIH aBapHAtHoro HCTOqHHKa 3JIeKTPO3HeprHH
OH MOr aBTOMaTHqeCKH nHTaTb B TeqeHHe nojiyqaca no MeHbtent Mepe cjIeAYIOIUHe
yCTpOflCTBa H CHCTeMbi, ecflH HX pa6oTa 3aBHCHT OT HCTOqHHKa 3JieKTpO3HeprHH:

1. OCBewUeHHe, Tpe6yeMoe riYHKTaMH 2.1, 2.2 H 2.3. B TeqeHHe 3TOrO nepexoaHoro nepHo a

Tpe6yeMoe aBapHAiHoe 3YIeKTpHqeCKOe OcBeLueHHe MaUHHHOrO noMetueHHA, )KHJIbIX H
CjiyaKe6HbIX noMemueHHf Mo)KeT OCyIueCTBhIqTbC$ niocpeaCTBOM OTaflebHbiX CTauHoHap-
HO yCTaHOBuieHHbIX, CHa6KeHHbIX cpeACTBaMH aBTOMaTHtqeCKOfl IOZ[3apSLKH aKKyMyJIsI-
TOPHbIX CBeTHJIbHHKOB C peneIflHbIM nepeKIloqeHHeM; H

2. Bce YCTpOACTBa H CHCTeMbi, Tpe6yeMble riyHKTaMH 2.4.1, 2.4.3 H 2.4.4, ecinH OHH He
o6ecneqeHbl He3aBHcHMbIM rIHTaHHeM Ha yKa3aHHbIl nepHoA OT aKKyMyJIATOpHOft
6aTapeH, yxtO6HO pacnonio)KeHHOlA amin ee HCnOnb3OBaHI 4 B aBapHAlHbIX YCJIOBHX.

5.1. ABapHAtHbIfl pacnpezIIeIHTejbHbIfA .. HT aoji)KeH yCTaHaBnIHBaTbCA KaK MO)KHO
6nH)e K aBaPHHOMY HCTOqHHKY 3neKTpo3HeprHH.

5.2. EciH aBapHflHbIM HCTOqHHKOM 3jieKTpO3HeprHH ABJiAeTCA reHepaTop, TO aBapHfi-
HbIfl pacnpenciHTebHbIfl .HHT aIOjiKeH pa3MeitaTbCR B TOM mKe CaMOM nOMeIeHHH, ecuI
TOJbKO 3THM He 6yaeT 3aTpyAHeHa pa60Ta aBapHAHoro pacnpeensTejnbHoro 1UHTa.

5.3. HH OXIHa H3 aKKyMyJIATOpHbIx 6aTapefl, YCTaHaBJIHBaeMbIX B COOTBeTCTBHH C
HaCTOIIJHM flpaBHJIOM, He OJIDKHa HflXOAHTbCI B OAHOM nOMeUleHHH C aBapHtkHbIM pacnpe-
haejIHTe ibHbIM .IHTOM. B COOTBeTCTByIOIuteM MeCTe Ha rJIaBHOM pacnpeeIHTeJbHOM LWHTe

HJIH B ueHTPaJIbHOM nIOCTY ynpaBjieH11 MexaHH3MaMH ojD>KeH 6bITb6 YCTaHOBneH HHIHKa-
Top, yKa3bIBaiou Hl, 'ITO 6aTapeH, aBJI]ouJHeCA aBapHRHbIM HCTOqHHKOM 3JleKTpO3HeprHH
Him1 nepexoiHbIM aBapIHbIM HCTO'IHHKOM 3fleKTpO3HepFHH, YflOMHHYTbIMH B IIYHKTe 3.2
H11H 4, pa3pq)KaIOTCA.

5.4. I-pH HOpMamrbHORt pa60Te aBapHAHbIfl pacnpeienHTenbHbft pacnpeIenHTeJIbHEiJA
IIIHT IoIJ)KCeH nHTaTbCI OT rJIaBHoro pacnpeeJHTenbHorO IIIHTa HpH nOMOUI14 COeUtHHHTeJlb-
Horo dmHaepa, KOTOpbIf lOji)KeH 6bITb HaInecKauHM o6pa3oM 3atuHIueH Ha rinaBHOM pac-
npeeiHTeJlbHOM UHTe OT neperpy30K H KOpOTKorO 3aMbIKaHHR H KOTOpbIfl aOji)KeH aB-
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TOMaTHqeCKH OTKInoqaTbC3t Ha aBapHflHOM pacnpeaenHTelbHOM U1HTe B cnytae Bblxoga H3

CTPOSI OCHOBHOrO HCTOtHHKa 3JIeKTpO3HeprHH. ECJlH CHCTeMa npenycMaTpHBaeT o6paTHoe
rIHTaHHe, TO COeaHHHTeJIbHblfi (bHztep 4on)KeH 6bITb 3auxHIueH TaK)Ie Ha aBapHftHOM pac-
flpe~eJIHTeJlbHOM 1IXHTe, 1o KpaftlHefl Mepe OT KOPOTKOF0 3aMblKaHHmi.

5.5. C ueJb[o o6ecneqeHHq nOCTOHHO1 rOTOBHOCTH aBapHflHorO HCTOqHHKa 3jIeK-
TPO3HeprHH ZXOflHKHbI npHHHMaTbCit, re 3T0 Heo6xoaHMO, Mepbl ZWJ aBTOMaTHqecKoro
OTKjIIOqeHHA OT aBapHifHoro pacnpeaenHTejIbHoro UIHTa HeaBapHAHbIX ueneft, C TeM ItTO6bI

aBToMaTHqeKH o6ecneqHTb 3jieKTpO3HeprHefl aBapHftHbie ueIH.
6. KOHCTPYKUtHR H pacnonoKeHHe aBapHftHoro reHepaTopa H ero nepBH'lHoro

xaBHraTenH, a TaKwe nio6ofl aBapHftHol aKKyMYJIHTOpHOfk 6aTapeH XTn)tHb o6ecneqHBaTb HX
pa6oTy Ha HOIHYIO HOMHHajibHyiO MOIHOCTb KaK npH norIO)KeHHH CYAHa Ha POBHOM KHnJe,
Tax H npH JIO6oM xpeHe no 22,5' HnHa Ht1XIepeHTe Ha HOC Hnr1H Ha KOPMY Ao 100 .lH6o fpH
nso6oM cOqeTaHHH yrjiOB B 3THX npeneniax.

7. UOJI)KHbI 6bITb IIpeYCMOTpeHbI nepHoHqeCKHe npoBepKH Bceft aBapHlHOl
CHCTeMbi, KOTOpbie 4OJDKHbl BKjiIOqaTb npoBepxy aBToMaTHqeCKHX rYCKOBbIX YCTpO1CTB.

JlpauAO 44. HYCKOBblE YCTPOflCTBA DR.IJ ABAPHIHhiX rEHEPATOPHbIX ArPErATOB

1. ABapHRHbie reHepaTopHbie arperaTb DO.If)HbI 6blTb crIOcO6Hbl nerKO 3alyCKaTbCjt
H3 xonoi ioro COCTOIHH I lpH TeMnepaType 0 0C. ECJIH 3TO nipaKTHqeCKH HeBO3MO)KHO HJIH
npeanloniaraeTcA BO3MO)KHOCTb 6onee HH3KHX TeMnepaTYP, TO B 1xeJIiX o6ecneqeHHA
6blCTpOrO nycxa reHepaTopHbix arperaToB 4OJIHbI HPHHATbI OTBCqaoUIHe Tpe6OBaHHAM
A4aMHHHCTpaIIHH MCpbI no o6ecneqeHHIO cpe4CTB o6orpeBa.

2. KawbIfl aBapH~fHbftt reHepaTOpHbIfl arperaT, YCTPOftCTBO KOToporo rIpeayCMaTpH-
BaeT aBTOMaTHtCCKHfl rIycK, ojI)KeH OCHamaTbCK 0o6peHHbIMH A4MHHHCTpaUHefl
rlYCKOBbIMH yCTpORtCTBaMH C 3aIIaCOM 3HeprHH, 4OCTaTOUHbIM n0 MeHbmefl Mepe =4q Tpex
nocfle4OBaTenfbHbX HYCKOB. aOji)KeH 6bITb npeayCMOTpeH BTOpOI1 HCTOIHHK 3HeprHH Ann.

IpOH3BOACTBa aOnOJHHTenJbHbIX Tpex IYCKOB B TeqeHHe 30 MHHyT, ecnH He Mo)KeT 6b1T
nOKa3aHa 3cfr1eKTHBHOCTb pyqHoro nyCKa.

3. 3anac 3HeprHH oflj)KeH flOCTORHHO no4ep)KHBaTbCR cieyoIuHM o6pa3oM:

1. 3JleKTPHqeCKHe H rHnpaBiHtqecKHe CHCTeMbl nyCKa AOJDKHbI o6cIyKHBaTbCA C aBapH1l-
Horo pacnpeaeIHTeibHoro UHTa;

2. CHCTeMbI nycKa c)KaTbIM BO3QYXOM MoryT IIHTaThCq OT rmnaBHOrO HJIH BCfOMOra-
TenlbHOrO 6asriOHa C)taTOrO B03,ayxa qepe3 COOTBeTCTBYIOILHIR HeB03BpaTHblft KiIariaH
HJIH OT aBapHftHOrO B03AyUIHOrO KOMnpeccopa, KOTOpbIfl, eCJIH OH HMeeT 3nieK-
TpHqeCKHIt IpHBo, ojIxKeH IHTaTbcHi OT aBapHIHOrO pacnpeenHTejlbHOrO UIlHTa;

3. BCe 3TH nyCKOBbIe, 3apRAHble H axKyMynIHpyOIuHe YCTpOflCTBa IOJDKHbI pa3MelaTbCq B
nOMeLIeHHH aBapHlHOrO reHepaTopa; 3TH YCTPO1CTBa He 4OJI)KHbI HcIIOJ /3OBaTbCq nrA
uenefl, HHbIX qeM o6ecnexeHHe pa6O0Tb aBapHftHOrO reHepaTOpHoro arperaTa. 3TO He
HCJIIotaeT IIHTaHHAt BO39yImHOro 6aniOHa aBapHflHoro reHepaTopHoro arperaTa OT
r~aBHOf R IH BcrIOMOraTenibHO1 CHCTeMbi C)KaTOrO BO3nyxa tiepe3 HeBO3BpaTHbIft
KIanaH, yCTaHOBjieHHbIl B noMeIueHHH aBapHAHOrO reHepaTopa.
4. 1. ECJiH aBTOMaTHqeCKHtl EYCK He Tpe6yeTCA, nycKaeTCA pyqHoR nycK, HanpHMep,

C HOMOUIO HYCKOBbIX pyKORTOK, HHepUHOHHbIX IyCKOBbIX YCTpORCTB, 3apA)laeMbix
BpyqHyIO rHnpaBIHqeCKHX aKKyMyJIITOpOB HJIH naTpOHOB C r1OpOXOBbIM 3apLOM, eC.jH MO-

'eT 6bITb oKa3aHa HX 3ft1eKTHBHOCTh.

4.2. B cniyqayx, Koraa pyqHo FIYCK rpaKTHqeCKH HeBO3MOKeH, OJI)KHb co6mnoaaTbCA
Tpe6OBaHHA HYHKTOB 2 H 3, 3a HCKIjOqeHHeM TOrO, qTO nyCKOBbie YCTpO fCTBa MOryT 6bITb
npHBeaeHbl B aeA CTBHe BpyqHylO.
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JlpaeuAo 45. MEPi nPEIOCTOPOfCHOCTi' lPOTHB FnOPA)KEHHR TOKOM. nOwKAPA 14 1PYrHX

HECQACTHbIX CJRYLAEB. CB3I3AHHbIX C nPHMEHEHHEM 3JIEKTPi4'ECTBA

1.1. OTKpblTbie MeTaiJHlHqeCKHe qaCTH 3JneKTpHqeCKHX MaIIHH H141iH o6opyAOBaHHH,

KOTOpbie He flpeflHa3HateHbi 6blTb IOla HanpH)KeHHeM, HO MOrYT OKa3aTbcR nonl Hanpa-

)KeHHeM BcJiegCTBHe HeHcnpaBHOCTH, flOf)KHbi 3a3eMnIATbCHl, KpoMe cnymaeB, Korzta MaLUHHbi

nH o6opyaOBaHHe:

1. nHTalOTCH IIOCTOSIHHbIM TOKOM, Hanp )KeHtHe KOTOpOrO He npeBblwaeT 55 B, HrH

nepeMeHHbIM TOKOM, cpeaHeKBaapaTHtlHOe 3HaqeHHe HanpA)KeHHR KOTOpOIO Me)Kly

IpOBOInHHKaMH He HpeBbLuaeT 55 B; npHqeM n'sH noJlyqeHHA 3TOrO Hanpq)KeHl4R He aon-

)KHbI I pHMeHgTbCA aBTOTpaHcdFOpMaTOpbl; HRIH

2. nHTaIOTCA TOKOM, Hanp)KeHHe KOTOpOrO He npeBbILwaeT 250 B, OT pa3naenHTenbHbIX

TpaHcdtopMaTOpOB 6e3onaCHOCTll, nHTaIoIUHX TOJIbKO OZXHoro nOTpe6HTeni; H1nH

3. H3rOTOBeHbI B COOTBeTCTBHH C IIpHHuHIIOM ABOIRHOIR H3OIIUHH.

1.2. AxIMHHHCTpaDIIH Mo)KeT nOTpe6OBaTb 'pHHRTH oflOIHHTenfbHbIX Mep npeaocTo-

pOWKHOCTH B OTHoIweHHH nepeHocHoro 3neKTpoo60pyaOBaHHs, HcnOnb3yeMoro B TeCHbIX

[HJrH] HCKnlOqHTeJlbHO CbIpbIX noMeIueHH.'X, rae Mo)KeT CyIueCTBOBaTb oco6aA onacHOCTb,

o6ycnoBneHHaA npOBOZIHMOCTbIO.

1.3. Bce 3neKTPHieCKHe annapaTbI flOJflKHbi 6blTb H3rOTOBneHbl H yCTaHOBj1eHbl

TaKHM o6pa3OM, qTO6bi ripH HX HOpMaJbHOM O6CJIY)KHBaHHH HnIH npHKOCHOBeHHH K HHM OHH

He BbI3bIBaJIH TpaBM.

2. lunaBHbIfl H aBapHflHbIfl pacnpegejiHTejibHbie LUHTbl fOJI)ZKHbi 6bITb YCTpOeHbI TaK,

qTO6bi o6ecneqHBaTb yao6HbIf itOCTyI nepcoHana K annapaTaM H o6opyaOBaHHio. BOKOBbIe

H TbIJIbHble, a ecjin Heo6xoaHMo, TO H iHtueBbie CTOPOHbI L tHTOB aOJ)KHbi 6blTb CHa6)KeHbl

HaLule)KaIuIHM orpa)KaeHHeM. OTKPbITile TOKOBeyu1He qaCTH, Hanp)KeHHe KOTOpbIx nO OT-

HOUeHH1O K 3eMjie npeBbliuaeT Hanp')KeH1e, npenHCbIBaeMoe AaMHHHCTpaIIHefl, He aoI-

)KHbI pa3MewLaTbCs Ha inmueBOfl CTOPOHe TaKHX pacnpeaenTebHbIX LIIHTOB. TaM, rge 3TO

HeO6xoIaHMo, C i1HueBOI1 H TblIJbHOfk CTOPOH IUHTa flOJDKHbI rIpeILyCMaTPHBaTbC TOKOHenpO-

BOns'muxHe MaTb! HrlH pellleTKH.

3.1. CHCTeMa pacnpeneHieHli TOKa, B KOTOPOtl Kopnyc CyAHa HcnOJlb3lYTC B KaqecTBe

BToporo flpOBOga, He AOrnKHa npHMeHATbCH Ha TaHKepaX HH An.rI KaKHX luejefl, a Ha 111o
6

OM

npyroM cyaHe BaJIOBO BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee OHa He aOjnKHa npHMeHs'TbCs$

II's' CHJIOBbIX, OToHHTejIbHbIX HJ11H OCBeTHTeJIbHbIX uene.
3.2. Tpe6OBaHHsi nyHKTa 3.1 He HCKJoIIO'aOT npHMeHeHH B yCJrOBHAX, oao6peHHblX

AMamHHHCTpauHe1, HH)Kecnenytoiero:

1. KaTORHbIX CHCTeM 3aJHTbl C Hanlo)KeHHbIM TOKOM;

2. OrpaHHqeHHbIX H MeCTHO 3a3eMjieHHbIX CHCTeM; HjiH

3. YCTPOfICTB KOHTpOJIr YPOBHA H30JIlHHH, ripH YCJIOBHH qTO TOK YTeqKH IPH HaH6oJ'ee

He6naronpHsATHbIX YCnIOBHRX He npeBliuaer 30 MA.

3.3. ECIIH KopnyC CyAHa HCnOJIB3yeTCS B KaqeCTBe BTOpOFO npoBoga, Bce KOHeqHbIe

OTBeTBeIHHS', T.e. Bce uenH, nO KnrIItleHHbIe nocne nocneaHero 3awtHTHOFO yCTpOAlCTBa,

AOJrl)KHbI 6blTb aByXHpOBOnHbIMH, npH 3TOM ZOf'I)KHbi 6bITb rpHH$TbI cneu.HabHbie Mepbi

npenaoCTOpO)KHOCTH, OTBeqatotte Tpe6oBaHHqM AaIMHHHCTpaIHH.

4.1. 3a3eMneHHbie CHCTeMbI pacnpeaeneH51 ToKa He lIOJDKHbI HCnO.rIb3OBaTbCs' Ha

TaHKepax. B HCKjIloqHTejibHbiX cny-qasx AIIMHHHCTpaLHR Mo)KeT pa3pelI1HTb Ha TaHKepax

3a3eMJieHHe HeAtTpajbHOrO npoBona naji' CHIIOBbIX uenefl nepeMeHHoro TOKa HaHpA)KeH1HeM
3 000 B (nHHetHoe Hanp)KeHHe) H 6onee, npH YCnOBHH qTO juo6Ofk BO3MO)KHbI B
pe3YJIbTaTe 3TOrO TOK He 6yaeT IIPOXOaHTb HenocpeaCTBeHHO qepe3 nto6oe H3 onaCHbIX
noMenmeHHl.

4.2. B cnyqae, KOria rIpHMeHseTCR He3a3eMJleHHaA nepBH'uaA HjIH BTOpHqHaR CHCTeMa

pacnpeleneHH TOKa zlu's CHJIOBbIX, OTOHHTeJIbHbIX HJIH OCBeTHTeIbHbIX Luenefl, aOI)KHO
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6blTb npeaycMOTpeHO yCTpORCTBO, o6ecileqHBaiOlltee HeHpepblBHb6l KOHTPOJIb 3a ypOBHeM
H3OJI3I.tHH OTHOCHTeJIbHO 3eMJIH H nogaqy 3BYKOBOFO HJIH CBeTOBOro cHrHaJna, yKa3bIBa-
iouiero Ha HeHOpMaJrbHO HH3KYFO BeJIHqHHy H30JI5rIHH.

5.1. KpoMe cJIyqaeB, nonycmaeMbix AAMHCTpauHeft B HCKJOqHTeJIbHbIX O6CTOTenb-
CTBaX, 6poHA H MeTaJIJIHqecKaA onneTKa Bcex xa6eiiefl XaOJDKHbI H3rOTOBJI1TbCR 3neK-
TpH'eCKH HenlpepbIBHbIMH H 3a3eMJI3RTbCR.

5.2. Bce 311eKTPHqecKHe Ka6eniH H 3jieKTponpOBOaKa, HaxosiuxHecR BHe o6opy-
XIOBaHHR, a[OJDKHbi 6bITb nO KpaitHef Mepe TaIorO THna, KOTOPb61t He pacnPOCTpaHfeT
nnaMA, H 6b1Tb lnpoOxIeH1I TaK, qTo6bI He yxyAliianiHCb HX nepBOHaqajIbHbie CBOfiCTBa B OT-
HOmeHHH HepacnpocTpaHeHHA IiJraMeHH. AamHHHCTpaIuHI Mo)KeT pa3peluHTb, Korga 3TO
Heo6xoIHMo IJ- onpeaeneiHHbIX ieiefl, HCIIOJII,3OBaHHe Ka6eJnefl cneUHamJ'IHbIX THnOB, TaKHx
KaK paaHOqaCTOTHbIe Ka6eniH, KOTOpbe He OTBeqaxOT BbILeynOMAHYTOMY Tpe6OBaHHIo.

5.3. Ka6ejiH H 3neKTponpOBOAKa, o6cnyKjyHaomle OTBeTCTBeHHbie HI h asapHflHble
CHJIOBbie uenH, a TaKOxe OCBeieHHe H BHYTPHCYAOBYIO CBR3b HJIH CHrHanIH3aIH1O, AOJ)KHbI,
HaCKOJIbKO 3TO npaKTHqecKH BO3MO)KHO, IpOKJIaBaTb1 C B o6xoa KaM6y3OB, npaqeqHbix,
MaIIHHHbiX noMeItueHHft KaTeropHm A H HX IIuaXT H npoIHX 30H BbICOKOfk nowapoonacHocTH.
Ka6enH, coeJ[HHAIOWCe now~apnfie HacochI C aBapHAHhIM pacnpeaeJIHTejlbHbIM UXHTOM, eciH

OHH nPOXOAVRT qepe3 3OHbl Bbicoxofk no)KapoonacHOCTH, IOJI)KHbI 6b1lT OrHeCTOttKOrO THIa.
Bce TaHe xa6enH AOJI)KHbI, eCJIH 3TO npaKTHqeCKH BO3MO)KHO, 6bITb npoiIoKeHbl TaK,
qTo6bi OHH He MOrJIH npHaTH B HerOJaHOCTb BCJIeXICTBHe HarpeBa nepe6opoK, xOTOpbfl MO-
)Ke" 6bITb BbI3BaH noKapoM B CMeKHOM flOMeIueHHH.

5.4. ECJIH Ka6enH, npoflo)K HHbie B onaCHblX 30HaX, CO3laIOT onacHOCTb nowKapa HJIH
B3pbIBa B cnryxiae HeHcnpaBHOCTH 3jIeKTpHieCxOFO npOHCXO)KaXeHHM B 3THX 3OHaX, TO AOflDKHhI
6aITb npHHITbI CeCuHaJIbHble Mepbi npelOCTOpO)KHOCTH, OTBeqaloI.He Tpe6OBaHHxM Aa-
MHHHCTpaUHH.

5.5. Ka6ent H npOBoaa lOfDKHbi 6bITb ycTaHOanjeHb H 3aKpenneHbi TaKHM o6pa3oM,
qTO6bl H36e)KaTb nepeTHpaHH HJH xpyroro nOBpe)KIeHHA.

5.6. IoIKnItoqeHHA H COe)IHHeHHe Bcex npOBORIHHKOB flOJIrCHbi 6bITb BbIOnnHeHbI
TaiHM o6pa3OM, 4TO6bi coxpaHRJrHCb nepBOHaqaI1hHble 3jIeKTPHqeCKHe H MeXaHHqeCKHe
CBOflCTBa xa6eni, a TaKwe ero CBOIRCTBa B OTHOLeHHH HepacnpOCTpaHeHH njIlaMeHH H , B

cny'qae Heo6xOaHMOCTH, OrHeCTOffKHe CBOfkCTBa.

6.1. Ka)KaaI OTfleflbHal 3fleKTPHqeCKa IteInb IOJDKHa 6bITb 3a1H1lIeHa OT KOpOTKOFO
3aMblKaHHI H OT neperpy3KH, KpOMe cJIyqaeB, npeYIyCMOTpeHHbIX rlpaBHJ~aMH 29 H 30, HnH
cjy-qaeB, Korga AaMHHHCTpaIIH MO)KC'" IOIIyCTHTb HCKJIOqeHHe.

6.2. HOMHHajibHOe 3HaqeHHe HJIH COOTBeTCTByIouaR yCTaBKa YCTPOlkCTBa 3awUHTbI OT
neperpy3Ki ARA Ka)KXoA uerHH aOflXCHbi 6bITb IOCTOJqHHO yKa3aHbI B MecTe pacnoIo)KeHHA
3aI HTHOrO yCTpOfiCTBa.

7. OCBeTHTejIbHaR apMaTypa aomI)Ha 6bITb YCTpoeHa Tax, qTO6bI npeaOTBpanwaTb
nOBbImlleHHe TeMnepaTypbLi, KOTOpOe Morno 6bi nOBpeaHTb Ka6eIH H HpOBOAKy, a TaKKe
npehaOTBpaluaTb qpe3MepHbI HarpeB oKpyKatoItx MaTepHaJIOB.

8. Bce OCBeTHTejibHbIe H cHrOBbie uenH, 3aKaHqHBaoiUHeCH B yrorIbHOM 6yHKepe HnH a
rpy3oBOM IIOMeIueHHH, hIOJIKHb 6bITE CHa6)KeHb]I MHOrOHOJIIOCHbIMH BblKJIIOqaTeJ]IHMH nlul
OTKJrIOqeHH31 TaKHX Lenel, yCTaHaBniHBaeMbIMH BHe 3THX noMemeHHt1l.

9. 1. AKKYMYIIRTOpHbIe 6aTapeH flORXKHbI 6bITb COOTBeTCTBYIOUIJHM o6pa3oM YKpblTbI,
a noMewenHH, HCnOflb3yeMbie rlaBHbIM o6pa3oM 1-f ax pa3MeiteHHa, ltOflKHbI HMeTb
HaJUne)KaulyIO KOHCTPYKIHIO H 34XbecTHBHyIO BeHTHJISIHIO.

9.2. KpoMe clIyqaeB, IpeyCMOTpeHHbIX IIYHKTOM 10, B 3THX [nOMeIeHHHX] AOJ)KHO
AOriyCKaTbCH 3j.eKTpHqeCKOe H zpyroe o6opyDOBaHHe, KOTOpoe MOKceT SBHTbCA HCTOqHHKOM
BOcniiaMeHeHHl nerKOBOcrIaMeHsuOIWXCA napoB.
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9.3. AKKyMyJIRTOpHbie 6aTapeH He ,OJDKHbI pa3MeiUaTbCI B CnaJIbHbiX rOMeIueHHRX,
KpOMe cjiy'aeD, Korga aKKyMynlTOpHbIe 6aTapeH repMeTH3HpOBaHbi B COOTBeTCTBHH C

Tpe6oBaHHMH AAMHHHCTpaLHH.

10. HHKaKoe 3.1eKTPHqeCKOe o6opyAOBaHHe He 1OJDKHO yCTaHaB1HBaTbCR B nomeLue-
HHRX, B KOTOPbIX BO3MO)KHO cKonieHHe nierKoBocnnaMeHAIJOuIXcA cMecefl, BKmoqaa noMe-

m1eHHA Ha TaHKepax, HuIH B noMelUeHHaX, npeHa3HaqeHHbIX B OCHOBHOM XUIn pa3MeIueHHA
aKKyMyJI3TOpHbix 6aTapefk, B MaJiApHbIX, KIazoBbIX amns xpaHeHHn alteTHJieHa HiH noio6-
HbIX HoMeiUeHHAX, eCnH TOJIbKO AAMHHHCTpatHR He y6eKaeHa a TOM, qTO 3TO o6opygxo-
BaHHe:

1. Heo6xOaHMO XJIR 3KCnnJyaTaUHOHHbIX uenefl;
2. TaKorO THna, KOTOPbI~l HCKjitoqaeT BO3MO)KHOCTb BoCnJIaMeHeHHA AaHHOfl cMeCH;

3. paCCqHTaHO Ha yCTaHOBKy B aIaHHOM IIoMeII.eHHH; H

4. HMeeT Haule)Kaiee IIOTBep)KeHHe 6e3oHaCHOCTH erO HCnOJrlb3oBaHHR B MeCTaX B03-

MO)KHOro CKOnUreHHS I fhIJIH, napoa HnH ra3OB.

11. Ha naccaKHPCKOM CyIHe CHCTeMbI pacnpeejieHHn TOKa RtOJ)KHbi 6bETb Bbinon-

HeHbI TaKHM o6pa3oM, qTO6bi no)Kap B KaKofl-nH60 r"aBHOIA BepTHKaJIbHOfk 3OHe, onpege-
JIeHHe KOTOpO1 AaHO B IpaBHne 11-2/3.9, He Meman pa6oTe YCTPOfiCTB H CHCTeM, Heo6-
XO[HMbIX .I o6ecneqeHHA 6e3onacHOCTH, pacnono)KeHHbX B nio6ofl npyrofl TaxOAl 3OHe.

3TO Tpe6oBaHHe 6yreT CqHTaTbCR BbInOJIHeHHblM, ecnH rJaBHbme H aBapHfllHbe 4bHtepbl,
npoxoanmue qepe3 no6yio TaKYIO 3oHy, 6yJiyT OTCTOATb B ropH3OHTaj~bHOM H BepTHKanIb-
HOM HanpaBneHHRX Ha IpaKTHqeCKH BO3MO)KHO 6 0JThIHX paCCTORHHRX apyr OT Apyra.

qACTb E. aOFOJIHhTEJIbHblE TPEBOBAHIIA jl51 MAWHHHblX
nOMEI1IEHH41 C rlEPHOjWHIECKH EE3BAXTEHHbIM OBCJIYKHBAHHEM

(MaCT E IpHMeHReTCA K gpY3OBbIM CyjaM, 3a HCKJiiOqeHHeM rlpaBHJIa 54,
KOTOpoe OTHOCHTCA K IIacCa)KHpCKHM Cy,/aM)

Ipaeuno 46. OBIUHE noJlO)KEHH

1. rlpeyCMaTpHaaeMble yCTpOfICTBa ,Onr)KHbI npH Bcex YCJIOBHSX nJIaBaHHA, BKJIOqaA
MaHeBpHpOBaHHe, o6ecrieqHBaTb TaKOAl we ypOBeHb 6e3onacHOCTH CyflHa, KaK H Ha cyaax c

BaXTOIl B MaIlJHHHbIX noMeweHHRX.

2. UJIKHbi 6bITb lpHHATbI OTBeqaOIuHe Tpe6oBaHH3M AUMHHHCTpauHH MepbI xAnRl
o6ecneqeHHs Haae)KHOfl pa6oTbI o60pytOBaHHA H yCTaHOBjieHHR HaaueKaiuero nopsuiKa

HPOBeaeHHA peryuIApHaiX OCMOTPOB H o6blqHbIx npOBepOK c Ueaj}mo o6ecneqeHHa Henpepbla-
HOfl Haae)KHOA pa6OTbl.

3. KazKaoe CygtHO ]OJDKHO HMeTb OTBeqaloiee Tpe6OBaHHRM AIMHHHCTpaHH lOKy-
MeHTabHOe nOAITBep)KueHHe ero rOAHOCTH K 3KCn.yaTauHH C nepHOgHqeCKH 6e3BaxTeHHbIM

O6CJIYKHBaHHeM MauIHHHbIX noMetueHHA.

Ilpasualo 47. ME~i f'PEAOCTOPO)KHOCTH HPOTIHB IO)KAPA

1. ]OJn)KHbI 6bTE npeIIyCMOTpeHbI cpeaICTBa CBoeBpeMeHHOrO o6Hapy)KeHH no)ICapa
H noIIaqH CHrHaJIOB TpeBOrH HIPH BO3HHKHOBeHHH no)Kapa:

1. B BO39YXOBOalax H ra3oxoaax (ablMOxOaax) KOTYIOB; H

2. B npOZXYBOqHbIX IIOJIOCTRX rFIaBHhIX MeXaHH3MOB;

ecnH TOJI6KO AaIMHHHCTpaUHI He coqTeT 3TO H3JIHIUHHM B KaKOM-JIH60 KOHKpeTHOM cuytae.

2. aBHraTenH BHyTpeHHero cropaHHA MOUIHOCTbIO 2 250 KBT H BbIIe HnH C

uHaMeTpOM UHIHHflpa 6onee 300 MM OJI)KHbl 6bITb 06opyOaabl a IaTqHKaMH KOHueHTpa-
IIHH MacjImHOIO TyMaHa B KaPTepe, HflH CHCTeMOfk KOHTPOJIH TeMnepaTypbi lOnlUIHIHHKOB
ZlBHraTeni, HflH qlpyFHMH paBHOUeHHbIMH yCTpOICTBaMH.
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l-pau.ao 48. 3AUIHTA OT 3ATOr]J]EH143

1. Pacnonio)KeHHe H CHCTeMbi KOHTpOnJq OCYIHTejilbHbIX KOJioaueB B MaIHHHblX
noMeIIeHHIX C nepHomliqeCKH 6e3BaXTeHHbiM O6cfyXKHBaHHeM ROMIKHMl o6ecneqHBaTb o6-
Hapy)KeHHe cKonjieHHmA )KHDKOCTH B HHX HpH HOpManlbHbIX yrnax aH~brepeHTa H KpeHa; OHH
DOh)KHbl HMeTb ROCTaTOqHbIl o6feM, qTO6bI BMeCTHTb KOJIHqeCTBO )KHAIKOCTH, O6biqHO
CKanJHBatoeeCeC B Te,4eHHe 6e3BaXTeHHoro nepHoaa.

2. ECJIH [OCyuIHTejibHbie HaCOCbl cnocO6Hb 3anryCKaTbCA] aBToMaTHqeCKH, TO lOJ1-
)KHbi npeayCMaTPHBaTbCR cpenCTBa, yKa3blBaiouxlHe Ha TO, qTO n1OCTynUeHHe )K aKOCTH
rIpeBblnuaeT 11pOH3BOZIHTejibHOCTb Hacoca HIrIH qTO HaCOC BKJIo4aeTCTC B pa6oTy q'ame, qeM
3TO npegnoniaraeTca npH HOPMaJbHOM pe)KHMe pa6OTbl. B 3THX cJlyqaqx MOrYT ztOnyCKaTbCq
OCYIUHTenbHbie KOJIOAItlh MeHbmuero pa3Mepa, o6ecneqHBaiowuse c6op )KHIKOCTH B TeqeHile
npHeMiieMoro nepHoaa BpeMeHH. ECJ1H HpeXyCMaTPHBaIOTCA OCYIIIHTelbHbie Hacocbi C aB-
TOMaTHxieCKHM ynpaieHHeM, oco6oe BHHMaHHe aOJDKHO yaIeJ1TbCq Tpe6OBaHHIM K HpeglOT-
BpatIeHHIO 3arpq3HeHHX HeITbIO.

3. Pacnono>KeHHe opraHOB ynpaBJIeHHA no6bIM KnanaHoM, o6cuy)KHBaOIUw4M npHeM-
Hoe OTBepCTHe 3a6OpTHOA BO9bl, OTJIHBHOe OTBepCTHe, pacnoJlo)KeHHoe HH)Ke BaTepJIHHHH,
HJIH 3)KeKTOpHyIO CHCTeMy OCyIeHH, AOJDKHO 6bITb TaKHM TO6bi 6b 1I QOCTaTOqHO
BpeMeHH nnIt HX HCrdOlb3OBaHHA B cjiytae nIOCTyrICieHH51 BOab B IOMeuLteHHe, yqHTbIBaA
BpeMA, KOTOpoe Mo)KeT nOTpe6OBaTbCinA QMOCTYna K opraHaM ynpaBJIeHHA H npHBeaeHH
HX B zierICTBHe. ECYIH ypOBeHb, o KOTOpOrO noMeIIeHHe MO)KeT 6I-Tb 3aTOIJeHO B YCIIOBHqX,
Korga CYAHO HaXOaHTCH B IOJIHOM rpy3y, Tpe6yeT 3Toro, AOJIKHbI 6blTb 'pHHRTbI Mepbi,
ro3BOJI$iOUe HpHBOXIHTb B IeACTBHe opraHbl ynpaBjieHHA C MeCTa, pacnouio>KeHHorO Bbwe
3TOrO ypOBHHq.

lpau/ao 49. YrnPABJIEHME FJIABHblM11 MEXAH143MAMH C XORiOBoro MOCTHKA

1. -pH Bcex YCJIOBHAX InIaBaHHR, BKJIIoqaa MaHeBpHpOBaHHe, c xogoBoro MOCTHKa
AOfl)KHbi HOHrHOCTb1O peryIHpOBaTbCl qaCTOTa BpatueHHH, HanpaBjieHHe ynopa H, B
COOTBeTCTBYIOHIX cJIyxiazx, mar rpe6Horo BHHTa.

I.I. 3
TO IHCTaHIUHOHHOe yipaBjneHHe XOJI)KHO OCyIIeCTBJIISTbC C rIOMOUbO OTueuib-

HOrO opraHa ynpaBieHHA ZLU Ka)Kzioro He3aBHCHMOrO rpe6HorO BHHTa, C aBTOMaTHqecKOft
pa6oTOAt Bcex CBA3aHHbIX C HHM YCTPOI1CTB, BKuIoqaq, B Heo6xoIHMbIX cJIyqalx, cpeaCTBa,
HpexIOTBpaiuaIoiuHe neperpy3Ky rnaBHbIX MeXaHH3MOB.

1.2. FilaBHbIe MexaHH3MbI ZIOJI)KHbi 6bITb CHa6)KeHbl pa3MeLIeHHblM Ha XOJaOBOM MO-
CTHKe YCTPOA1CTBOM XtJIR HX 3KCTpeHHOfl OCTaHOBKH, He3aBHCHMbIM OT CHCTeMbI yflpaBieHMIi
C XOZIOBOrO MOCTHKa.

2. I-epenaBaeMbie c XOflOBOrO MOCTHKa KOMaHJIbI no ynpaBJIeHHIO rJiaBHbIMH MeXaHH3-
MaMH AOJDKHbl yKa3blBaTbC31, B 3aBHCHMOCTH OT CJIlytaH, B LxeHTpaJ'bHOM flH60 MeCTHOM
HOCTY yripaBjieHHA rJnaBHbIMH MeXaHH3MaMH.

3. 4HCTaHIHOHHOe ynpaieHMIe rJIaBHbIMH MeXaHH3MaMH 9OJI)KHO 6blTb BO3MO)tHbIM
OXIHOBpeMeHHO TOJqbKO C OaHOFO nOCTa; Ha TaKHX HOCTaX nonycxaeTca npHMeHeHHe
B3aHMOCBSI3aHHbIX YCTPOfICTB ynpaBJIeHMR. Ha KaHKCOM IOCTY AOJI)KHa 6bITb npeIYCMOT-
peHa HHIHKaI.HA, noKa3bIBaioiuaA, C KaKoro nOCTa BeIeTCSI ynpaBnueHHe rJIaBHbIMH MexaHH3-
MaMH. [lepeKjiloqeHHe ynpaBJIeHHq MewKay XOAOBbIM MOCTHKOM H MaUIHHHbIMH
iOMe .IeHHqMH IOJ1KHO 6blTb BO3MO)KHO TOJIbKO B [noMeueHHH rJIaBHblX MeXaHH3MOB] HIH
B UeHTpaJrbHOM IOCTY ynpaBjieHHA [rjlaBHbIMH] MeXaHH3MaMH. 3Ta CHCTeMa OJI)OnHa
BKJIIoqaTb cpeZ(CTBa, HpextOTBpaLuajotlHe 3HaqHTejibHoe H3MeHeHHe ynopa rpe6HblX BHHTOB
lpH neperno'ieHHH ynpaBjieHHA C OIHOrO noCTa Ha apyrofl.

4. aOJDxHa 6b1b npeayCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb MeCTHOro yrIpaBIeHHs BCeMH Mexa-
HH3MaMH, Heo6XOaHMbIMH =i o6ecneqeHHA 6e3onaCHofl 3KCIIJIyaTauHH CyaHa, naKe B
cnyqae BblXozja H3 CTpOA uno6oi qaCTH CHCTeMbi aBTOMaTH'IeCKorO HJIH aHcTaHUHOHHoro
yrpaBieHHA.
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5. KOHCTPYKIIHI CHCTeMbi /1HCTaHUHOHHorO aBToMaTHqeCKoro ynpaBieHHR AOJ1)KHa

npe/1ycMaTpHBaTb noaaqy aBapHUHO-npe/ynpe/1HTeIbHoro CHrHana B cnyqae Bbixo1a ee H3

CTPOJ9; ao nepexoga Ha MeCTHOe ynpaBleHHe AOJYIKHbI coxpaHATbCa 3axaHHbie qaCTOTa
BpalCeHH! H HanpaBneHHe ynopa rpe6Horo BHHTa, ecnH TOJIbKO AAMHHHCTpaUHAS He COqTeT
3TO npaKTHqeCKH HeBO3MO)KHbIM.

6. Ha XOAOBOM MOCTHKe flOJDKHbj 6bITb YCTaHOBjieHbl yKa3aTeJIH:

1. qaCTOTbl H HanpaBjieHHR BpaleHmla rpe6Horo BHHTa, ecjIH yCTaHoBneH BHHT tDHKCHpO-

BaHHorO luara; nH

2. qaCTOTbI BpatueHH.R H nonO)KeHHR jnonacTeft rpe6Horo BHHTa, ecJIH yCTaHOBreH BHHT
peryJlHpyeMoro iuara.

7. tIHCnO nocJIeJoBaTejubHbIx aBTOMaTHqecKHx nOribITOK flpH HeyaaBmeMcR riycKe
ZIOnI)KHo 6blTb orpaHHqeHO, C TeM qTo6bi coxpaHHTb UoCTaTOqHOe ztaBjieHHe nycKoaoro
BO3Xayxa. aOn)KHa 6bITb npexlyCMOTpeHa aBapHftHOnpeaynpeXIHTe.lbHaA CHrHaJH3aLIHl,
yKa3bIBaio1uaA Ha HH3KOe DaBIeHHe nyCKOBoro BO3,ayxa, HaCTpoeHHaR Ha AaBJIeHHe, npH

KOTOpOM eme coxpaHAeTCA BO3MO)KHOCTb nycKa riiaBHbIX MexaHH3MOB.

lpaeuno 50. CBas3b

Z1OMKHbI 6blTb npeayCMOTpeHbl HafAe)KHbIe cpeaCTBa rieperOBOpHOlt CBfl3H MewKay teH-
TparIbHbIM HfrH, B 3aBHCHMOCTH OT CYqaA, MeCTHblM HOCTOM ylnpaBneHH rJIaBHbIMH Mexa-

HH3MaMH, XOAOBbIM MOCTHKOM H )KHJIbIMH rOMe.IeHHHtMH MexaHHKOB.

]7paeuilO 51. CtICTEMA ABAPHtiIHO-nPED1YnPEDHTEJbHOI CHrHAJ1H43AUH4i

1. aOJDKHa 6bITb npelyCMOTpeHa CHCTeMa aBapHfltHO-fpeaynpeaHTenbHOft CHrHanH3a-
UHH, yKa3bIBaoIaM Ha nmo6yo HeHcIIpaBHOCTb, Tpe6yILOLyIo BHHMaHHHq. CHCTeMa aBapHfkHO-

npeayripelHTelIbHOfk CHrHaiIH3aUHH AonKHa:

1. o6ecneqHBaTb noaaqy 3ByKOBoro CHrHa!ia B IueHTpanlbHOM HJiH MeCTHOM nOCTY ynpaB-
neHHR raBHbIMH MeXaHH3MaMH H BH3YaJlbHyIO [HHHKaIHIO] Ka)KflOrO OTlenIbHorO

CHrHaJia B COOTHeTCTBypOtueM MecTe;

2. 6 bITb CBRq3aHa c o6ueCTBeHHbIMH nOMelueHH3HMH MexaHHKOB, a TaKKe C Ka)KlOf H3 KaOT

MexaHHKOB qepe3 ce1IeKTOpHbIJl nepexmlloqaTeib, o6ecneqHBatoutIl CBRI3b no MeHbmeg
Mepe c OZXHOfl H3 3THX KaIOT. AAMHHHCTpa1H MO)KeT pa3petUHTb paBHOLLeHHbIe

yCTpOflCTBa;

3. InpH BO3HHKHOBeHHH mno6ofk CHTyaUHH, Tpe6yioLueft AIetACTBHf1 HiH BHHMaHHA BaxTeH-

HOrO IIOMOUIHHKa, HpHBOaHTb B XeAiCTBHe 3BYKOBYIO H CBeTOByIO aBapHfkHO-
npezxynpegHTenibHyIo CHrHaJIH3aUHIO Ha XOziOBOM MOCTHKe;

4. HaCKOnbKO 3TO ripaKTHqeCKH BO3MO)KHO, HMeTb KOHCTPYKLIHIO, o6ecneqHBaio]yl ee

Ha/1e)KHOCTb HPH OTKa3e OT/1eJbHbIX 3nIeMeHTOB; H

5. flpHBOflHTb B AeflCTBHe CHrHarH3aHIO BbI3OBa MexaHHKOB, Tpe6yeMyo IpaBHnOM 38,
ecnH aBapHtlHO-npeaynpeaHTenbHbIfl cHrHanl He nipHBneK BHHMaHHAl B MeCTe ero nO~aqH

B TeqeHHe onpeaejieHHoro nepnozia BpeMeHH.

2.1. CHCTeMa aBapHlfHO-npeAynpezHTeIbHOfl CHrHaJrH3aIH flOIIHa HeflpepbBHO
o6ecneqHBaTbcs nHTaHHeM c aBTOMaTHqeCKHM nepeKIoqeHHeM Ha pe3epBHbItf HCTOqHHK B
cny-qae npeKpatueHHA HOpMaJIbHOrO nHTaHHI.

2.2. AOJOnHa 6bITb npexyCMOTpeHa noaaqa aBapHfiHO-npe/ynpeRHTenbHoro CHr-
Hajia, yKa3bIBaiouerO Ha npeKpaueHHe HOPMaJIbHOrO nHTaHHR CHCTeMbi aBapHRHO-

ripe1ynpeaIHTeJIbHOt1 CHrHarIH3aIHH.

3.1. CHCTeMa aBapHflHO-npelynpelHTelbHofl CHrHaJiH3auIHH QODKHa o6ecneqHBaTb
OAHOBpeMeHHOe yKa3aHHe 6onee qeM OX1HOtA HeHcnipaBHOCTH, npHqeM npHHRTHe O1HOrO
CHrHana He IOJIKHO npenR[TCTBOBaTb ipHHqITHIO zipyroro.
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3.2. fplHH1THe Ha nOCTY, YnOMAHYTOM B IIYHKTe 1, mo6oro asapHtlHo-
npexiynpenHTe bHoro cHrHaja IOJDKHO yKa3bIBaTbCR B MecTax [ero BH3YaJIbHOf HIlHKauHH].
ABapHAlHo-npeaynpeHTenbHmbe CHrHam'I ZIOflIKHbI noaBaTbCH AO Tex HOp, noKa OHH He
6

yZIyT npHHATbl, a BH3ya.JIbHaA HHHKaUHH Ka)Kaoro OTeIflbHOrO CHrHaJia a1OJ)KHa Co-
XpaRHTbCA zO yCTpaHeHHA HeHCnIpaBHOCTH, nocne qero CHCTeMa aBapHAHo-npeaynpeaHTellb-
HO CPrHaIH3auHH aOJDKHa aBTOMaTHqeCKH nepexoaHT 6 B HOpMajTbHblr pe)KHM pa6oTbl.

Flpaeuno 52. GHCTEMbI 3AIIIThI

ZaOnKHa 6bITb npelayCMoTpeHa CHCTeMa 3aIJHTbl, ZlJIH Toro qTO6wl cepbe3Has HeHcnpaB-
HOCTb B pa6aTe MexaHH3Ma 1IH KOTna, npeaIcTaBnaIOuLlaA HenocpealCTBeHHy[O onaCHOCTb,
BbI3bIBaJla fX aBTOMaTHqeCKyIo OCTaHOBKY H nonaqy aBapHfIHO-npeaynpeaHTenbHoro
CHrHaJia. ABTOMaTHqecKaA OCTaHOBKa rJIaBHbIX MexaHH3MOB He iolnHa IIpOH3BOaHTbCA, 3a
HCKatoqeHHeM cjiyliaeB, KOTOpble MOrYT I'pHBeCTH K cepbe3HOMy noBpe)KaeHHJO, IOJIHOMY
BbIXOaY H3 CTIOpA JIH B3pbIBy. ECJIH HpeaYCMOTpeHbI YCTPOACTBa OTKIIOqeHHA 3aJlHTbl
rjiaBHbIX MexaHH3MOB, OHH aOJI)KHbI HCKjflOqaTb HX HenpeaHaMepeHHoe HCrIOnb3OBaHHe.

gOnKHI 66ITb npeayCMOTpeHbl BH3yajibHbie cpeICTBa, loKa3bIBatowHe, qTO yCTpOICTBO
OTKJIIOtieHHA 3aLUTbl npHBezxeHO B aeflCTBHe.

J-pamuo 53. CnEUHAJbHblE TPErOBAHHAi. fnPEafI.BfIJEMblE K MEXAHH4ECKHM,

KOTEJlhHblM H .IEKTPHIECKHM YCTAHOBKAM

1. CrieuHanbHbie Tpe6BaHHq K MeXaHHqeCKHM, KOTenh6HbIM H 3JIeKTpHieCKHM

yCTaHOBKaM O3JDKHbl OTBeqaTb Tpe6OBaHHIM A,4MHHHCTpaLuHH H no MeHbIJwet Mepe
BKiOqaTb Tpe6aBaHHA, H3JIo)KeHHbIe B HaCTOuIueM nlpaBHJIe.

2. OCHOBHOfi HCTOqHHK 3jieKTpO3HeprHH JaTo)eH OTBeqaTb cnIeIyOLuHM nOjnOa)eHHM:

2.1. ECJIH nHTaHHe 3JIeKTpO3HeprFHeA Mo)KeT, KaK HpaBHJlO, o6ecneqHBaTbCI OaHHM

reHepaTOpOM, TO XOIJI)KHbi 6blTb npeayCMOTpeHbI COOTBCTCTByIOIUHe YCTPORCTBa QtnA
c6poca Harpy3KH C IeJ.lwO rapaHTHpOBaTb HelHpepEBHOCTb IIHTaHH1 yCTpOACTB H CHCTeM,
Heo6xo aHMbIX xi.r o6ecreqeHH3l ZXBH)KeHHA, ynpaBJIseMOCTH, a TaK)Ke 6e3oaCHOCTH CyaHa.
Ha cjnyqag BbIXOzxa H3 CTPOA pa6aTaioiero reHepaTopa IOJDKHbi 6bTb lpHHTbl HaunJe-
waaime MepbI ZrIM aBTOMaTHqeCKOrO IycKa H noalKiioqeHHA K raBHOMy pacnpelljHTenbHOMy
IUHTY pe3epBHoro reHepaTopa MOIHOCTbIO, xaOCTaTOqHOfI rnt o6ecneqeHHR anBH)KeHH1,

ynpaBleMOCTH H 6e3onaCHOCTH CYIHa, C aBTOMaTHqecKHM BBOOM [ ] BCnOMOraTeibHbIX
MexaHH3MOB OTBeTCTBeHHOrO Ha3HaqeHHlR, C C06mlOaeHHeM rlpH 3TOM, B cjjyqae Heo6-
XOZlHMOCTH, naCIIe IOBaTeJIbHOCTH HX BKJIOqeHHA. AzUMHHHCTpanIH9 MO)KeT OCBO6o/HTb

cygia BaJIOBOA BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 600 per.T OT BbIfOlIHeHHR 3TrOO Tpe6BaHHH, eCJIH
oHa COqTeT 3TO IIpaKTHqeCKH HeBO3MO)KHblM.

2.2. ECJIH rHTaHHe 3jIeKTpO3HeprHeIl, KaK npaBHJIO, o6ecneqHBaeTcA HeCKOJIbKHMH
reHepaTOpaMH, pa6oTa omHMuH OXHOBpeMeHHO H IlOflKIIOqeHHbIMH napaimenbHO, TO aIo7-
)KHbI 6,lTb IIPHHTbl Mepbi, HanpHMep, c6poc Harpy3KH, rapaHTHpyIoIu e B cnyqae BbIxOaa
H3 CTpOlX OaHHrO H3 3THX reHepaTopOB nponOan)KeHHe pa6aTI OCTaBIUIHXC5i reHepaTopoB 6e3
neperpy3KHa nin o6ecneqeHHqa ZIBH)KeHHA, yIlpaBnIeMOCTH H 6e3onacHOCTH CyAHa.

3. ECJIH Tpe6yeTCSI pe3epBHPOBaHHe apyrHX BCnOMOraTeJIbHbIX MexaHH3MOB, Hea6-
XOXHMbIX aJIA o6ecneqeHHA aBH)KeHHAI CyAHa, TO gOJ'hKHbi 6bJT1b npeayCMOTpeHbI aBToMa-
THqeCKHe 1iepeJ11oaouItHe yCTpotICTBa.

4. Cucmema aemoMamulecKoeo ynpaeaenuA u aeapu0Ho-npecynpe6ume7obt cue-

4.1. CHCTeMa yTipaBBjeHHq AoJn)KHa 6bITb TaKo, qTO6bI (bYHKHOHHpOBaH~e CHCTeM,
Heo6xoaHMbIx inAi pa6aTbl I-uaBHbIX H BCnOMOraTejibHmIX MexaHH3MOB, O6e neqHBajIocb c

nOMOUbIO Heo6xOaHMbIx aBTOMaTHIeCKHX YCTpOA1CTB.

4.2. FIpH aBTOMaTHqeCKOM nepeKrnoqeHHH zOnaeH nogaBabcA aBapHifHo-npey-
npeaHTeIbHbllA cnrHan.
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4.3. CHCTeMa aBapHrtHO-npeaynpeaHTeJ'bHOA CHrHaJIH3aUHH, OTBeqaIoIual Tpe6oBa-

HHqM FlpaBHna 51, AoJ)KHa 6blTb npegtYCMOTpeHa =IJA Bcex BaKHb[X 3HaqeHHf naaBjieHH,

TeMnepaTypbl, YpOBHI KHAIKOCTH H ApyrHx OTBeTCTBeHHbIX napaMeTpOB.

4.4. JIonceH 6bITb npeayCMOTpeH LeHTpanIH3OBaHHbIl nOCT ynpaBjieHHq, o6opyao-
BaHHbIlA Heo6xoaIHMbIMH naHeiiqMH aBapHflHo-npetynpeAHTejibHOfl CHrHaJIH3aUHH H noKa-

3blBaIOIUIHMH npH6opaMH no Ka)KaIoMy cHrHaJIy.

5. ECnH B KaqecTBe rnlaBHbIX MexaHH3MOB HCflOnb3YIOTCA ABHraTe1H BHYTpeHHero

cropaHHA, TO OJIKHbi 6bITb npeaYCMOTpeHbl cpeacTBa, o6ecneqHBaoIUle noUlnep)KaHHe

aaBJIeHHa nyCKOBOrO BO3,ayxa Ha Tpe6yeMoM ypOBHe.

Rlpaeullo 54. CnEUIIHAJIbHblE MEPbI B OTHOWEHI4I nACCA)KHPCKI4X CYJIOB

-laccaacHpcKHe cyna aOJ1DKHbl paccMaTpHBaTbCq AaMHHHCTpaIIHe1 oco60 B OTHOweHHH
Toro, Moryr nH HX MaIIIHHHbie nOMeliueHHA 6bITb C nepHoHlHqecKH 6e3BaXTeHHbIM o6cniy-
)KHBaHHeM H, ecJIH MoryT, TO Heo6xoaIHMbl flH zonojIHHTejibHbie Tpe6OBaHHR K TeM,

KOTOpbie H3o)KceHbi B HaCTOHIuHX I-paBHnIax, C uenfbto o6ecneqeHHq TaKoro ce YPOBHR 6e3o-

flaCHOCTH, KaK H B MaWHHHbiX nomeHHH1X C 06b'lIHORl BaXTOf.

rJIABA 11-2. KOHCTPYKUHI A- -POTHBO-O)KAPHAI 3AlUHTA, OHAPY-

)KEHHE H TYIUEHHE XIO)KAPA

Cy1IeCTBYIO=R TeKCT FnaBl 11-2 3aMeH~eTCR cneayoliHM:

qACTb A. OBIUHE nOJ3O)KEHM.

J-paeuao 1. rIPHMEHEHHE
1.1. HacT'owaAi rjiaBa, ecniH CneIuwaJIbHO He npeaZyCMOTpeHO HHOe, rpHMeH5IeTCR K

cygaM, KHJIH KOTOpbIX 3aj1o)KeHbl HnH KOTOpbie aaxouisTC3 a noAo6Hofl CTaaIH noCTpOfKH 1
ceHTH6pR 1984 roaa HJIH nocne 3TOR XaTbl.

1.2. Jna ueneft HaCToRauef r'naBbI TePMHH o<noao6Haa CTazHR AIOCTpOKH>> o3HaqaeT
CTa.UHIO, Ha KOTOpOM

1. HaqaTo CTpOHTeJlbCTBO, KOTOpOe MO)KHO OTO)KaeCTBHTb C OnlpezefrieHHbIM cyZIHOM; H

2. HaqaTa c6opKa 3TOrO cyAfHa, npHqeM Macca HcnoJnb3OBaHHoro MaTepHana COcTaBnAeT
no MeHbwUefl Mepe 50 TOHH HJrH OAHH npouIeHT pacieTHof MacCbI MaTepnaua acex Kop-
IYCHbIX KOHCTpYKUHtk, CMOTpA no TOMY, qTO MeHbuwe.

1.3. ,nix uenegl HaCTornuef FuIaBbi:

1. Bblpa)KeHHe «cyaa, nOCTpOeHHbie>> o3HaqaeT ocyga, KHJIH KOTOpbIX 3ajio)KeHbI HnH

KOTOpbIe HaXORI5TC31 B nofllo
6

HOrf CTaAHH noCTpOriKH> ;

2. BbIpaaeKHHe <<Bce cyaa>> o3HaqaeT <cyaa, nocTpoeHHble 1 ceHTs16pi 1984 rona, ao Hnml no-

cue 3TOi uaTbI> ;

3. rpy3oBoe cyIHo, Korzia 6hi OHO HH 6bIno nOCTpoeHO, nepeo6opytyeMoe B naccaoKHpczoe

Cyn.HO, CqHTaeTcH nacca)KHpCKHM CyAHOM, noCTpoeHHbIM B AaTy Haqana TaKoro
nepeo6opyZIoBaHH.

2. EcnH cneIHanJbHO He npeYlyCMOTpeHO HHoe:

. a OTHoueHHH CyROB, nOCTpOeHHbIX 11O 1 ceHTA6pH 1984 roga, A11MHHHCTpaUHR a1onaKHa

o6ecneqHmTb, npH yCJIOBHH co6noeHHA nonio)KeHHtl nyHKTa 2.2, BbInOnIHeHHe Tpe6oBa-

HHil, HpHMeHReMbIX Ha OCHOBaHHH FnaBbI 11-2 Me)acyHapoZnoti KOHBeHuHH no oxpaHe

qenoBeqecKol )KH3HH Ha Mope 1974 Houaa* K HOBbIM HnlH CYI.eCTBYIOIUHM cygaM,

onpezieneHHe KOTOPbIX aHO B TOl wKe FnfaBe;

TeKCT, npnHATblfl MeAny HapOiXHoik KoHabepeHuHeflt no oxpaHe qenoBeqecKofl )KH3HH Ha Mope 1974 roaa.
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2. B OTHOIueHHH TaHKepOB, noCTpOeHHblX DO 1 CeHTA6pA 1984 roaa, AAMHHHCTpaUHR DOll-

)KHa o6ecneqHTb BbInOnHeHHe Tpe6OBaHHfl, IIpHMeHRCMbIX Ha OCHOBaHHH rnaBbI 11-2
f-pHIOKenHa K lpOTOKOJIy 1978 roaa K MeKayHapoaHoit KOHBeHUHH nlo oxpaHe
qeJlOBeqecKofl )KH3HH Ha Mope 1974 roga K HOBbIM HJrH CyI~eCTByIOutHM cyaaM,
onpe~eneHHe KOTOpblX 1aHO B TORt )Ke FuaBe.

3. Uocne peMOHTa, [nepeo6opyaoBaHHA, MOaHdFHKaUHH] H CBA3aHHoro C HHMH H3Me-
HeHHA B O60pyaOBaHHH Bce cyaa aO)KHbI no MeHbEiieil Mepe OTBeqaTb Tpe6OBaHHlM, npea-b-
1BJIABIIHMCA K HHM DO 3TOrO. TaKHe cyga, eCflH OHH riOCTpOeHbI DO I ceHTA6pA 1984 roaa,

A0flKHbl, KaK npaBHJIO, OTBeqaTb Tpe6OBaHHIM, ripeAhlBJIAeMbIM K cyaaM, riOCTpOeHHbIM B
3TH aTbI HJH nocne Hee, no MeHbwett Mepe B TOil we CTeneHH, KaKx O ripOH3BODCTBa TaKoro
peMOHTa, [nepeo6opyIloBaHHA, MOAHcbHKaIHH] HJIH H3MeHeHHA B o6opyaOBaHHH. B qaCTH,

nHoBepraeMol [peMOHTy, nepeo6opyloBaHHmo H MODHbHKaUHH CyIueCTBeHHOrO xapaKTepa]
H CBA3aHHOMY C HHMH H3MeHeHHIO B o6opygoBaHHH, cy~a DOn)KHbl OTBeqaTb Tpe6OBaHHlM,
nipeiDBuwReMbIM K cy/aM, rIOCTpOeHHbIM I CeHTx 6

pAl 1984 roaa HnH nocne 3TOa DaTbI, B TOil
Mepe, B KaKOi AAMHHHCTpaUHR COqTeT 3TO ueuecoo6pa3HIM H npaKTHqeCKH BO3MO)KHbIM.

4. 1. ADMHHHCTpauHA rOcyIapCTBa, eCJIH OHa CqHTaeT, qTO 3atLeHHbfli xapaXTep H

YCJIOBHA peflca TaKOBbI, qTO DejialOT HeIleilecoo6pa3HbIM HflH H3JHIIIHHM ripHMeHeHHe KaKHx-
nH60 Tpe6oBaHHR HaCTofulel FnaBbI, Mo)KeT OCBO6OAHT]6 OT BbIIOJIHeHHR TaKEX Tpe6o-
BaHHfI OTaejIbHbIe cyaa HuiH KaTerOpHH CYAOB, HMetonlHx ripaBo nniaBaHHI noD 4llarOM DaH-
Horo rocy~apCTBa, KOTOpbie BO BpeMx peica yaJIAIOTCA OT 6jH)Kafliero 6epera He 6onee
qeM Ha 20 MHJIb.

4.2. B cny'ae HCIOrb3OBaHHA nacca)KHpcKHx CYAOB AIA cneuHanbHbIx riepeBO3oK

6oJIbmuoro qHcJia riaccalKHpOB oco6ot KaTerOpHH, TaKHX KaK iepeBo3Ka riaJIOMHHKOB, ADMH-
HHCTpaIHu rOCyapCTBa, IOD 4ljiaroM KOTOporO Taxme cycla HMeIOT ripaBo rIaBaHHA, ecIH
OHa y6eKaeHa B HeBO3MO)KHOCTH BbIInOnHeHHA Ha nIpaKTHKe Tpe6OBaHHi HaCTO.lRuel FuaBbI,
MO)KeT OCBO6oHTb TaKHe cyga OT BblnOuHeHnil 3THX Tpe6OBaHHi, IFIpH YCJIOBHH qTO OHH
IOJIHOCTbHO OTBeqaIOT IOuno)KeHHAM:

I. 1-paBHjI, npHnIOACeHHbIX K CornaIIeHHIo no nacca)KHpCKHM cygaM, OCyIueCTBJISUiOHM

cneunanbHbie nepeBo3KH 1971 roga; H

2. IpaBvn, n1pHJO~)KeHHbIX K FIpOTOKOIy niO Tpe6OBaHHAM, npeDQIBnAeMbIM K noMeIue-
HHAM naccaHHpCiHX CyaoB, OCyIUeCTBJIAOU HX cneIxHabHbIe nepeBO3KH 1973 roaa.

/-paeulo 2. OCHOBHbIE HPHHUHIbI

1. HacToiuiaA r'uaBa HMeeT uenbIO yCTaHOBHTb HaB6onee nouHble InpaKTHqeCKH B03-
MO)KHbIe Tpe6oBaHHA K HpOTHBOrOHKapHoi 3auiLHTe, O6Hapy)KeHIO H TyIueHHIO no)Kapa Ha

cyaax.

2. B OCHOBe IpaBH HaCTOaluel FJaBbi JIewaT cneuyiowuje OCHOBHbIe ripHHHIIbi,
H3JIO)KeHHbIe B 3THX lpaBtuiax c yqCTOM THna CYaOB H 1OTeHuHaJIbHOi fo)KapoonaCHOCTH:

I. pa3gefleHHe CYAHa Ha rJraBHbie BePTHKaJibHbie 3OHbI KOHCTPYKTHBHblMH 3JieMeHTaMH c

TerIOBOIl H3OIHiHefi H 6e3 Hee;

2. OTaeJIeHHe )KHjibiX nOMeIueHHi OT apyrHx noMeiueHHtf CYAHa KOHCTpYKTHBHbMH 3uie-
MeHTaMH C TenhoBoi H30IJHIHei H 6e3 Hee;

3. orpaHHqeHHe ipHMeHeHHR ropioqux MaTepHanOB;

4. o6HapyxKemne .IH6OrO noKapa B 3OHe ero BO3HHKHOBeHHA;

5. orpaHlqeHHe pacnpocTpaHeHHsl H TyieHe nuo6oro noiapa B MeCTax ero B03-

HHKHOBeHHA;

6. 3aIIHTa ryTeil 3BaKyaUHH H QOCTYIOB Dui 6opb6bI C nowapoM;

7. rOTOBHOCTb cpeCTB no)KaPOTyiueHHA K 6biCTpoMy npHMeHeHHIO;

8. CBeaeHHe K MHHHMYMY BO3MOIKHOCTH BocnuaMeHeHHS napoa nerKOBOcnnaMeunOljwxcA

rpy3oB.
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I7paeuwro 3. OnPEaEnJ1EHIIR

Jjis iteiiefl HaCTOstun rlaBbI, eCJIH cnellHan1JbHO He npeayCMOTpeHO HHoe:

1. <HeropjoqHft MaTepHaji eCTb MaTepHaJI, KOTOpbIA npH HarpeBaHHH AO TeMnepa-

TYpbi npH6JIH3HTeCrbHo 750*C He rOpHT H He BbiCJIReT roplOqHX ra3OB B KOJIHieCTBe, nOCTa-
TOqHOM ARA nx caMOBocniiaMeHeHHH, qTO onpeelenReTcA no yAoBieTBopiumeg AZIMHHHCT-

paumIo YCTaHOBDeHHOfk MeTOAHKe HcnbITaHHIA*. BCIKH HHOR1 MaTepHan CLIHTaeTCI

roptOqHM MaTepHanoM.

2. <<CTaHxtapTHoe HcnblTaHHe Ha orHeCTOflKOCTb)) eCTb TaKoe HcnbITaHHe, nIpH KOTO-

pOM o6pa3uE, COOTBeTCTByOIuHx nepe6opoK Him nany6 noABepraIoTcR Harpeay B
HCnbITaTelbHOR neqH npH TeMnepaTypax, npH6IH3HTejibHO COOTBeTCTBYIOIIIHX CTaHaapT-

HOtt KpHSOtl <<BpeMa-TeMnepaTypa)). O6pa3eu gojixceH HMeTb lUIOWab nOBepXHOCTH,

nODBepraowefI c HarpeBY, He MeHee 4,65 M 2 
H BbICOTY (HnH nHHY nany6bl) 2,44 M, KaK MO-

)WHO TOqHee COOTBeTCTBOBaTb 3anpOeKTHpOBaHHOA1 KOHCTPYKUHH H HMeTb, rme 3TO yMeCTHO,

no MeHmIeIl Mepe ORHO coeaIHHeHHe. CTaHaapTHaA KpHBaH ((BpeMsi-TeMnepaTypa)) eCTb
IIJIaBHa KpHBal, npoxogmuaS qepe3 cneAyloIuHe TO4KH TeMfepaTypbl, OTKJIa~bIBaeMble OT
nepBoHaqabHOfl TeMnepaTypbi ne4H:

- B KOHue nepBbiX 5 MHHyT, 556°C
- B KOHue HepBbIX 10 MHHyT, 659"C
- B KOHUe nepBbIX 15 MHHyT, 718*C
- B KOHue nepBb x 30 MHHYT, 821"C
- B KOHue nepBbIx 60 MHHYT, 925°C

3. <<lepeKpb[THa Knacca 'A')> eCTb nepeKpblTHq, o6pa3yeMbe nepe6opKaMH H

nany6aMH, KOTOpble OTBeqaloT CJIelYIOWUHM Tpe6OBaHHRM:

1. OHH aOl)KHbI 6bITb H3rOTOBieHbi H3 CTaJIH HJIH npyroro paBHOlueHHoro MaTepHaria;

2. OHH ZIOJI)KHb HMeTb COOTBeTCTBYIOIuHe 3iieMeHTbI )KeCTKOCTH;

3. Hx KOHCTpYKUHA AOJI)KHa o6ecneqHBaTb npeztOTBpaIueHHe npoxo)KteHHA XbiMa H

nraMeHH AO KOHUa OAHoqaconoro CTaHDaPTHOrO HCnbITaHHA Ha orHeCTOAlKOCTb;

4. OHH OJI)KHbi 6bITb H3OJIHpOBaHbl Oao6peHHbIMH HeropioqHMH MaTepHaiiaMH TaK,

qTo6bI cpeaHHR TeMnepaTypa Ha CTOpOHC, npOTHBOnOnIO)KHOtl orHeBOMY BO3,ueflCTBHIO,
He nOBbluaiiacb 6onee qeM Ha 139'C no cpaBHCHHIO C nepBOHaqauIbHORl TeMnepaTypoAl H

qTO6bI HH B ODHOfk TOqKe, BKJ1OqaM coeDHHeHHq, TeMnepaTypa He nOBb.IUaJiacb 6onee
qeM Ha 180'C no cpaBHeHHtO C nepBOHaqanbHOft TeMnepaTypOrt B TeteHHe yKa3aHHOrO

HH)Ke BpeMeHH:

- Knacc <<A-60)), 60 MHHYT
- ,nacc (A-30>), 30 MHHYT
- Knacc (A-15, 15 MHHYT

- Knacc <(A-0>>, 0 MHHYT

5. AaMHHHCTpauHRi Mo)KeT nOTpe6oaaTb HCnbITaHHR IpOTOTHna nepe6opKH HiH nany6bi,
MTO6bI y6eaHTbCR, qTO OHH OTBeqaIOT yKa3aHHbIM BbIIC Tpe6OBaHHAM B OTHoLIIeHHH

orHeCTOAlKOCTH H nOBbIIeHHR TeMnepaTypbI*.

4. <FIepepbITHi xnacca 'B')> eCTb nepeKpbITHl, o6pa3yeMbIe nepe6opzaMH,

nanIy6aMH, nOaIBOIOKaMH HJIH 3aIUHBKaMH, KOTOpbie OTBeqaIOT CICeaYIOIHM Tpe6OBaHHRM:

1. HX KOHCTPYKUHR aOj)KHa o6ecneqHBaTb npeOTBpaLueHHe Hpoxo)KzIeHHR qepe3 HHX

IUIaMeHH 4O KOHua nonyqacoBoro CTaHztapTHOrO HCnbITaHHH Ha OrHeCTORKOCTb;

2. OHH D[OJIKHbI HMeTb TaKylO H3OIIHUIHIO, qTO6bi cpeaHAMH TeMnepaTypa Ha CTOpOHe, npo-

THBOnOJIO)KHOIR OrHeBOMy BO3DaefiCTBHIO, He fOBbIUIalacb 6onee qeM Ha 139'C no cpaB-

* CM. FlepecMOTpeHHylO peKOMeHflaaHIo no MeTOZIHKe HcnblTaHHl cynOCTpOHTeJubHbIX MaTepHaHOB Ha
HeropioqeCTb, rIpHH3RTyIO pe3oumoUHeA A.472(XII) OpraHH3aUHH.

** CM. PeKOMeHniauHIO n1O MeTOnlHKe HCnbITaHHfl Ha orHeCTOlKOCTb nepeKpb]THfl KnaccOB (A)> H <B)), fpHHRsTyIO
pe3oniof0XMH A.163(ES.IV) H A.215(VII) OpraHH3auHH.
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HeHHIO C nepBoHaqaJIbHOfI TeMIIepaTypOtl H qTO6bI HH B OAHO1 TOqKe, BKJIIOqas

coeXaHHeHHR, TeMnepaTypa He noBblianaicb 6onee qeM Ha 225*C no CpaBHeHHIO c
nepBoHaqaibHOf TeMnepaTypoA B TeqeHHe yKa3aHHOrO HH)Ke BpeMeHH:

- Knacc «<B-15, 15 MHHYT
- icnacc <<B-0 , 0 MHHYT

3. OHH ROJIlX(Hbi 6b1T H3rOTOBJIeHbl H3 ogo6peHHbIX HeropIoqHx MaTepHaJIOB, H Bce
MaTepHaJIbI, HCHOJIb3yeMbie alnA H3rOTOBJIeHHA H YCTaHOBKH nepeKpbITHfI, aIOJI)KHb1

6bITE HeropIOqHMH, 3a HCKJuO'IeHHeM rOplotOeif O6JIHtIOBKH, IlpHMeHeHHe KOTOpOIR MO-

xceT 6bITi pa3peiueHo, lpH YCJIOBHH qTO OHa OTBeqaeT IpyFHM Tpe6OBaHHAIM Hac-

ToHIefk rIiaBbI;
4. AaIMHHHCTpaLIHR MO)KeT nOTpe6OBaTb HCIbITaHHI rlpOTOTH1Ia nepeKpbITHR, qTO6bI

y6eLIHTmCsI, qTO OHO OTBeqaeT yKa3aHHbIM BbIm~e Tpe6OBaHHIAM B OTHOIUIeHHH orHeCTOIR-

KOCTH H IIOBbuIIeHHA TeMIIepaTypbI*.

5. <<flepeKpbITHt Kacca <C eCTb nepeKpbITHA, H3rOTOBJIeHHbie H310 oo6peHHblX

Herop1oxiHX MaTepHaJIOB. OHH MOrYT He OTBeqaTb Tpe6OBaHHAM B OTHOUIeHHH IIpoxoxeHHRI

aIbIMa H nJiaMeHH, a TaIoie orpaHHqeHHAM B OTHOmueHHH fIOBblIeHHA TeMnepaTypbI.

Pa3pemaeTcA HpHMeneHHe ropOqegi o6JIHIUOBKH, flpH YCJIOBHH qTO OHa OTBeqaeT apyrHM

Tpe6OBaHHAM HaCTonweAi rJiaBbI.

6. <<HenpepbiBable HOABOJIOKH HYrH 3aIHBKH Knacca <<B> eCTb TaIHe HOaBOrIOKH HRH

3aIIHBKH Knacca <<B, KOTOpbie 3aKaHqHBatOTCRI TOJIbKO y nepeKpblTHli KuIacca <<A HnH <<B .

7. <<CTanb HAMH apyroft paBHOLueHHbMfk MaTepHaji>A. TaM, rge BcTpeqaIOTCR cnoBa

<<CTab HAH pyrofk paBHOIIeHHbIIf MaTepHaO.A, opaBHOUeHHbIl MaTepHajI o3HaqaeT nio6oit

HeroploqHfl MaTepHan, KOTOpbIit cam no ce6e HuH 6narogapA nOKPbIBaIOLUetL ero H3OI.-IAHH

o6nazaeT B KOHuIIe npHMeHHMOrO orHeBorO BO3,uefICTBHA 11PH CTaHaapTHOM HCIbITaHHH Ha

orHeCTOAiKOCTb KOHCTpYKTHBHbIMH CBORlCTBaMH H orHeCTORKOCTbIO, paBHOIIeHHbIMH CTajiH

(HanpHMep, arIOMHHHeBbIfi CIrlaB C COOTBeTCTByOIeft H3OJIAUHel).

8. <<MeztuieHHoe pacnpoCTpaHeHHe nnaaMeHH 03HaqaeT, qTO noBepXHOCTb, xapaK-

TepH3yeMa$ noaO6HbIM o6pa3oM, B ROCTaTOqHOr CTenieHH orpaHHqHBaeT pacnpocTpaHeHHe

nnaMeHH, 'ITO onpeaeiAeTC HO YAOBAeTBOpRtouefLt AzMHHHCTpauHIo YCTaHOBneHHOR

MeTOAHKe HcrIb1TaHHAI.

9. «<rJlaBHbie BepTHxaJIbHbIe 30Hbl>> eCTb 3OHbI, Ha KOTOPbie KOpnyc, HaaCTpOrIKa H

py6G cynaa pa3xaieiei nepeKpbITHRMH Knacca <<A>. CpenHJA =IHHa TaKOiR 30HbI Ha rio6oi

nauiy6e, KaK npaBHJIO, He npeaMuaeT 40 M.

10. <)KHnble IIOMeueHH>> eCTb HoMeIHeHHA, HCnOrlb3yeMble KaK o61ueCTBeHHbIe

rnoMeIueHHHI, KOpHAOpbl, Tya.reTbI, KaIOTbi, Ka6HHeTbI, rOCIIHTaAIH, KHHO3aJrbl, KOMHaTbI

AR Hrp H pa3BeieqeHH , napHKMaxepcKHe, 6ybeTHbIe, He coaepKauxHe o6opyaoBaHHs ZInu

npHrOTOBeHHA roptqeg nmH, H apyrHe noao6HbIe nOMelueHHA.
11. <<O61ueCTBeHHbIe rIOMeLeHHA>> eCTb Te H3 )KrbIX nOMeLIeHHfi, KOTOPbIe HCIIOfIb-

3YIOTCI KaK 3aJIbI, CTOJIOBbIe, C.aIOHbI H LIpyTHe nogo6Hble IIOCTORHHO BbIrOpO)KeHHBIe

nOMeIueHHA.

12. <CnIy)Ke6HbIe nOMeLUeHHR)> eCTb fOMeiueHHR, HCnOJlb3yeMbie KaK KaM6y3bl,

6ydeTHbie, cogepxKanHe o60pyaoBaHHe IAR npHrOTOBneHHA ropm'el nHI, WIKatlmi,

nOMTOBbie OTuieneHHR, KJIaaOBbie ueHHOCTeRi, rpoqHe KJIaIOBbIe, MaCTepcKHe, He

>BJARiOULHc C qacTblO MaIIHHHbIX IlOMeIeHHI, H aIpyrHe flOAO6Hbie IOMewIeHHA, a TaKwe

suaXTi, BeLyIUHe B 3TH noMeuIeHHH.

13. <<rpy3OBbie IOMeILeHH>> eCTb Bce nOMeLieHHR, HCnOJIb3yeMbie LIRl lepeBO3KH

rpy3oB (BICuJoIqaA rpy3OBbie TaHKH ZjflR HebTH), a TaKwte IuIaXTbl, BeaymHe B 3TH IOMeLueHHA.

* CM. PexoMennaUhino O MerofallKe HCnblTaHHfl Ha OrHeCTOI KOcTb lepCKpbrTHtl KJracCoB <(A) H <<B>, I1HHHTylO
pe3oJIIOUHRMH A.163(ES.IV) H A.215(VII) OpraHr3aww.

Vol. 1371, A-18961

1984



1984 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait~s 221

14. O'py3oBbie IOMeLueHHR C rOpH3OHTaJIbHbIM cnoco6oM norpY3KH H BbirPY3KH>>
eCTb noMeiueHHx, o6biqHo He pa3aejleHHbie KaKHM-11H6O o6pa3oM Ha OTceKH H npOCTH-
paioLtHecA Ha 3HaqHTeJlbHyIO qaCTb JIH60 Ha BCIO AnIHHY CYAHa, B KOTOpble rpY3bl (B Tape HIH

HaBaJIOM, HaxoaIIHeC B )iene3HOZOpO)KHbIX BaroHax HnH Ha aBToMo6HnX, Ha TpaHcnopT-

HblX cpeaCTBax (sKntoqaq aBTOMo6HJlbHbie H )Kene3HOaOpO)KHbIe UHCTepHbl), Ha Tpeftnepax,

B KOHTeflHepax, Ha noxinoHax, B cbeMHbIX TaHKaX, nH6o nepeBO3HMbie noao6HbMH

yKpynHeHHbIMH MeCTaMH HJIH B apyrHx eMKOCTAX) MOrYT O6biqHO 3arpy)KaTbCq HuH Bbirpy-

)KaTbCA H3 HHX B ropH3OHTanJbHOM HanpaBjieHHH.

15. <<OTKpbITble rpY3oBwe noMetueHHA c rOpH3OHTanbHbIM CnOCO
6

oM norpY3KH H

BbiFpY3KH>> eCTb rpY3OBbie noMeIu.eHHA C ropH3OHTaJlbHbIM cnoco6oM norpY3KH H BblrpY3KH,

OTKpblTbie C O60HX KOHIAOB HJIH OTKPblTbie C OaHoro KOHua H CHa6)KeHHbie 4OCTaTOqHOIf

eCTeCTBeHHOtt BeHTHJIIUHefI, 3("eKTHBHOfl no Bcefk HX AnHHe, qepe3 noCTOAHHbIe OTBepcTHm

B 6opTOBOfl 06HBKe HJIH HOaBOJIOKe, OTBeqaiotuetk Tpe6OBaHHqM AgMHHHCTpaUHH.

16. <<3aKpbITbie rpy3oBbie nOMetueHHA C ropH3OHTanbHbIM cnOco6oM norpY3KH H

Bbirpy3KH>> eCTb rpy3OBbie nomeIIIHHA c rOpH3OHTaJIbHbIM cnoco6oM norpY3KH H BbIrpy3KH,

He 31HOJRIouHecSI HH OTKpblTbIMH rpY3OBbIMH IIOMeieHHHMH C rOpH3OHTaJIbHbIM cnoco6oM

nOrpY3KH H Bbirpy3KH, HH OTKpblTbIMH nany6aMH.

17. <<OTIpbITaA nany6a> eCTb nany6a, IOJIHOCTbIO OTKpbITaR BO3,aeftCTBHIO OKpY-

aiomeft cpenbi CBepXY H He MeHee qeM C ZIByX CTOPOH.

18. (<-IoMeiieHH cnenHaJibHOf KaTeropHH>> eCTb Bbiropo)KeHHbIe noMeIeHHR, pacno-

JIo)KeHHbie HaA HnH non nany6ofl nepe60poK H npezxHa3HaqeHHbe anji nepeBo3KH aBTOTpaHC-
nopTa C TOrlIHBOM B 6axax anx nepeaIBH)KeHHH CBOHM XOAOM, B TaKHe noMeIueHHsI aBTO-

TpaHCnOpT MO)KeT Bne3)KaTb H Bbie3)KaTb H3 HHX CBOHM XOAOM H B HHX HMetOT aOCTyn

nacca)KHpbl.

19. <<MaIIHHHbIe IOMeiLeHHR KaTeFOpHH A>> eCTb TaKHe nOMeIueHHA H BeQywnHe B HHX

LwaXTbI, B KOTOpbIX pacnono)eHbi:

I. XBHraTeJIH BHyTpeHHero cropaHHR, HcnOjib3yeMbie KaK rJnaBHbIe MexaHH3MbI; HurH

2. aBHraTeJIH BHyTpeHHero cropaHHq, HCIIO]b3yeMbie He KaK rJaBHbie MexaHH3MbI, eCJIH

CyMMapHaR MOIJX-OCTb TaKHX aBHraTenefl COCTaBnAeT He MeHee 375 KBT; HInH

3. mo6otA KOTeni, pa60TalOIuHfl Ha )KHXIKOM ToIIJIHBe, HJIH YCTaHOBKa )KHAKorO TonuHBa.

20. <<MamIHHHIe nOMeIIeHH>> eCTb BCe MaIIIHHHbme IoMeLUeHHq KaTeropHH A H Bce

npyrHe noMeUeHHm, B KOTOpbIX pacnojionKeHbi rJIaBHbIe MexaHH3MbI, KOTJIbI, yCTaHOBKH
)KHiaKorO TOHInHBa, naposbie MaIIIHHbI, QBHraTeJIH BHyTpeHHero cropaHH, 3nieKTporeHepa-

TOPbI H OTBeTCTBeHHbIe 3JieKTPHqecKHe MeXaHH3Mbl, CTaHILHH npHeMa TonJIHBa, MeXaHH3MbI
XOJIOgHJIbHbIX yCTaHOBOK, yCnOKOHTeIelk KaqKH, CHCTeM BeHTHJIHUHH H KOHAHUHOHHpOBaHHA

BO39yxa, H apyrHe nogoHble noMeuieHHA, a TaK)Ke uIaxTbI, Beayuxue B TaKHe nIoMeueHHR1.

21. <<cCTaHOBKa KHAKOrO TORInIHBa>> 03HaqaeT o6opyaOBaHHe, HCIIOJIE3yeMoe xin
HIofrOTOBKH )KHaIKoOO TOnJIHBa nepen nouaqetl ero B KOTen, pa60Taiouxwt Ha wKHaIKOM

TOnIHBe, HlH o6opyAOBaHHe, HCnOJIb3yeMoe a nozirOTOBI(H noxnorpeToro TOnInHBa nepen

nonaqeil ero B IBHraTejiE BHYTpeHHero cropaHH.a, H BIKnio'aeT BCe TorUIHBHbIe HanOpHbIe

HacocbI, bIHubTPbI H noziorpeBaTeJlH, nouiroTaBnHBaoIHe TOInIHBO no iaBnealeM 6onee
0,18 H/MM

2
.

22. <<IocTbl ynpaBneHHla eCTb TaKHe IIOMeIIIeHHH, B KOTOPbIX pacnojio)KeHbi cyAoBoe

paaHoo6OpyaOBaHHe, HnH rnaBHoe HaBHraXOHHoe o6opyaOBaHHe, HJH aBapHRtHbIA HCTOq-

HHK 3HeprHH nH6o B KOTOPhIX cocpezioTOqeHbI cpeAcTna ynpaBneHHR CHCTeMaMH no)Kapo-
TyIueHHB HJIH CHrHaJIH3auHH o6Hapy)KeHHsl noxcapa.

23. <<I-oMeLueHHR, Me6enb H OTgeJIKa KOTOPbIX npeCICTaBntOT orpaHHteHHYEO no)Ka-
poonaCHOCTb>> AnsI uenett npHMeHeHHA I-paBHna 26 eCTb noMeIueHHR, Me6euIb H OTaneJKa
KOTOpbIX npeaCTaBu$I1OT orpaHHqeHHYEO no>KapoonaCHOCTb (6yzub TO KalOTbI, o6 uIeCTBeH-

Hbie noMeleHHs, Ka6HHeTbI HuqH )KHIme nOMeIueHH3I apyrHx THInOB), B KOTOpbIX:
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1. BCH qumqHaq Me6ernb, TaKaq KaK CTOJIbl, rapxaepo6bl, TyaJIeTHbie CTOJIHKH, 6
1Opo,

rmaTHHbie IIKadbI, IlOJIHOCTbIO H3rOTOBJieHa H3 oo6peHHblX HeropIoqHx MaTepHaJIoB,

OfHalKo pa6oqaq noBepXHOCTb TaKOA Me6ejiH MO)KeT HMeTb ropOqyto O6
nHUOBKy

TOJflHHOA He 6onee 2 MM;

2. BCA He3axpenneHHai Me6eJlb, TaKaA laK Kpeciia, IIHBaHbI, CTOflbl, H3rOTOBneHa C npHMe-
HeHHeM KapKacOB H3 HeroPIOqHX MaTepHaJIOB;

3. Bce alpaflHpOBKH, 3aHaBecH H apyrHe BHCIUme TKaHeBbIe H3ZlenHH IpOTHBOCTOT pac-

npocTpaHeHHlO UnnaMeHH He xy)Ke, no MHeHHIO AAIMHHHCTpauHH, qeM H3ztejHH ulepcTH
Maccol 0,8 Kr/M 2

*;
4. Bce f'OKpbITHH nany6 ripOTHBOCTOHT pacnpocTpaHeHHIO nnaMeHH He xyaKe, no MHeHHIO

ADMaHHHCTpauHH, qeM rlOKPbITH3H H3 paBHoIeHHoro uJepCTAHoro MaTepHana, HCnOnb-
3yeMoro AnA 3TOA 7Ke LejiH;

5. Bce OTKpbITbie nOBepXHOCTH nepe6opoK, 3aIIHBOK H rIOaBOJIOKOB HMeIOT xapaK-

TepHCTHKH MegineHHoro pacnpOCTpaHeHHA rilaMeHH; H

6. BcA o6HTaH Me6eJIb yfloBJeTBOpHeT Tpe6oBaHHtM A/nMHHHCTpaIHH B OTHoIJIeHHH CO-
HpOTHBjieHHH BOcnIqaMeHeHHIO H padnpocTpaHeHHio nhaMeHH.

24. <<fIany6a nepe6opoK>> eCTb caMaA BepxHRR nany6a, Axo KOTOpOlA aloBeaeHbI none-
peqHbie BO1oHenpOHHuaeMbIe nepe6opKH.

25. <<,aeABelT>> eCTb pa3HOCTb B TOHHaX MewKfly BOflOH3MeIJ-eHHeM CyAHa B Bozte rlIOT-
HOCTbO 1,025 no rpy3oyio BaTepInHHHIo, COOTBeTCTByOIIyIO Ha3HaqeHHOMy LieTHeMy Han-

BOAHOMy 6OpTy, H BOaOH3MeiUeHHeM CyAa nopoWKHeM.
26. <(BoiOH3MewteHne nopocHeM>> ecTb BOIOH3MeIueHHe cyAHa B TOHHax 6e3 rpy3a,

TOrInHBa, cMa3OqHoro Macnia, 6annaCTHOA, npecHoik H KOTenrbHOrI BOlbI B IIHCTepHax, cynRo-
BbIX 3anacoB, a TaKwe 6e3 nacca)KHpOB, 3KHnaKa H HX HMylueCTBa.

27. <<KoM6HHHpOBaHHoe cyntHO>> eCTb TaHKep, npeAHa3HaqeHHbfl aliH nepeBO3KH nIH6o
HedtTH HaJIHBOM, nx6o cyxIx rpy3OB HaBaJIOM.

28. <«CblpaA nedTb> eCTb nio6aA BCTpeqaiouaAcA B eCTecTBeHHOM Bae B Heapax 3eMJIH

HedfTb, He3aBHCHMO OT TOrO, o6pa6oTala OHa Hun HeT c uen.so o6nerqenA ee TpaHcnop-
THpOBKH, BKJfoqaA:

1. CbIpyIo HetITb, H3 KOTOpOA Mornll 6bITb yztanIeHbI HeKOTOpbie d4pauHH neperoHKI; H

2. cbipyio Hed)Tb, B KOTOPYIO MornI 6bITba o6aBnenbl HeKOTOpbie (bpaK HH neperoHKH.

29. <«OnacHble rpY3bl>> eCT rpy3bl, ynOMqHyTbIe B rlpaBane VII/2.

30. <<TaHKep-XHMOB03>> eCTb TaHKep, nOCTpoeHHbIA HflH npHcnoco6neHbll H HcnOnb-

3yeMbIfl A ri nepeBO3KH HaJIMBOM nio6oro >KHAKoro nerKoBOcnnaMeHHoLuerocA BeIeCTBa,
yKa3aHHOrO B Ta6nHue MHHHMaJIbHbIX Tpe6OBaHHRI KozteKca IIOCTpOAKH H o6opyzIoBaHHa
CyROB, nepeBo3HILXHX onaCHble XHMHiqeCKe rpY3bI HaJIHBOM, HMeHyeMoro ganee <<KoneKc
no XHMOBO3aM>), KOTOpbilA aonKeH 6bITb FIpHHHT KOMHTeTOM no 6e3onacHOCTH Ha MOpe

cornacHo rOnHoMoqHIo, npegcTaBneaHOMy AccaM6neefl OrpaH3auHH B pe3oJItOuHH
A.490(XII), c nonpaBKaMH, KOTOpble MOFYT 6bITb IpHHTbl OpraH3airieik.

31. «<Fa3oBO3)) eCTb TaHKep, nOCTpoeHHbflI HJIH npHcnoco611eHHblg H HcnE[OnIb3yeMblft

,IQn nepeBO3KH HaJIHBOM nio6oro c)K1)KeHHoro ra3a Hlna HeKOTOPbIX apyrHx nerKoBocnla-
MeHAHOUIHXCR BeueCTB, riepeqHcJneHHbX B FniaBe XIX KoaeKca niOCTpOKH H o 6opyIoBaHHq
CyZ[OB, nepeBo39JJIX c)KIDKeHHbie ra3bl HaJIHBOM, HMeHyeMoFO ganee <(KoneKc no
ra30BO3aM), nipHHHTOrO pe30nfOIIHef A.328(IX) OpraHa3auH, c nonpaBKaMH, KOTOpbie
6bina HnJH MoryT 6bITb fpHHiTb OpraHH3auaeI.

* CM. PeoMeHnxaumo no MeTOInHKe HCnbITaHH l aW" onpeleieHns orHeCTOKIOCTH BepTHKanIbHO noxiBeuJebHHX
TKaHeBblX M3flenUfl H renoK, lpHHJITYIO pe3oinotmeRl A.471(XII) Oprann3auln.
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J'paeuao 4. IO)IAPHblE HACOCbI, flO)CAPHblE MArI4CTPAjH4, KPAHbI H PYKABA

1. Ha Ka)KtOM CYHHe AOKHTHbI 6bITb npeayCMOTpeHbi no)KapHble Hacocbi, nowKapHbie
MarHCTpaJIH, KpaHbI H pyKaBa, OTBeqaotuHe, HaCKOJIbKO 3TO IlpHMeHHMO, Tpe6OBaHHIM

HaCTOsIuero 1-paBHJIa.

2. l'pou3eodume)bHocmb noxapHbIx Hacoco6

2.1. Tpe6yeMble no)KapHble Hacocbi HOnlKHbI o6ecneqHBaTb noaaqy BO~bi na 6opb6bl
C no)KapoM nOg yKa3aHHbIM B IyHKTe 4 XaBeHHeM B cJnegylolueM KOJIHqeCTBe:

1. HaCOChI Ha naccaKHpCKHX cyaax - He MeHee DBYX TpeTelft Toro KoHHqeCTBa, KOTopoe

o6ecnieqHBalOT OCYI.HTeJmHbie Hacocbi IlpH OTKaqKe BOlIbl H3 TpIOMOB; H

2. HaCOCbI Ha rpy3OblX cyfax, HHbie qeM HIo6oft aBapHflHblfl Hacoc, - He MeHee qeTbIpex

TpeTeAl Toro KOJ]HqeCTBa, KOTOpOe o6ecneqHsaeT CornacHo 1-paBHny 11-1/21 Ka)KL1blif
HC3aBHCHMLIi OCylUHTenbHbltk Hacoc IlpH OTKaqKe BOabl H3 TpIOMOB Ha naccaHpCicoM
CyzHe TaKHX wKe pa3MepOB, oziwaKO HeT HeO6XOflHMOCTH, qTO6hI o6IuaA Tpe6yeMaA npo-
H3BOnHTeJbHOCTb no(apHbIX HacOCOB Ha KaxoM-J1H60 rpY3OBOM CyAHe npeBbluiana
180M 3

/q.

2.2. -pOH3BOaHTejibHOCTb Ka)KLoro H3 Tpe6yeMbIX flO)KapHblX HacOCOB (HHblX qeM

Hno6ofk aBapHflHbIfl Hacoc, Tpe6yeMbllf HyHKTOM 3.3.2 XUnA rpy3OBblX CyaOB) AOnXHa 6bET1 He

MeHee 80 InpoueHTOB o6tefl Tpe6yeMol ripOH3BOXIHTejbHOCTH, IIeCJIHHOfl Ha MHHHMaJIbHoe
KOjrHqeCTBO Tpe6yeMblx noxcapHlX HacOCOB, HO B ruo6oM cnyqae He MeHee 25 M3/q; KaxKclbflk

TaIoi Hacoc B mo6oM cnyqae aOJ1)KeH o6ecneqHBaTib nonaqy no MeHbuefl Mepe ABYX
Tpe6yeMbIx CTpy BOnbl. 3TH no)KaPHble HaCOCbl iaOJI)KHbI o6ecneqHBaTb noaaqy BOabI B nO-

)KapHytO MarHCTpaJIb rlpH Tpe6yeMbIX yCflOBHIX. ECHH KOJIHqeCTBO YCTaHOBjeHHbIX HacOCOB
npeBbxnaeT Tpe6yeMoe MHHHMaJIbHOe KOJIHqeCTBO, TO rlpOH3BOAHTejbHOCTb TaKHX AnOJI-

HHTeJIbHbIX HacOCOB AOJDKHa OTBeqaTb Tpe6OBaHHHM AzLIMHHHCTPauHH.

3. Mepbt, C6A3aHHbte C noqCaPHbMU nacocamu u noxcaplbMU Maeucmpamu

3.1. Ha cyxax ,On)KHbi 6bITb HpezyCMOTpeHbi nowapHmle HaCOCbl C HC3aBHCHMBIMH

HpHBOXaMH B cJeCy|OmeM KOjiHqeCTBe:

1. Ha nacca)KHpcKHX cyaax BaJIOBOfk BMeCTHMOCTbIO 4 000 per.T H 6ojiee: no MeHbIefkl Mepe

TPH

2. Ha nacca)KHPCKHX cynax BanOBOfl BMeCTHMOCTbIO MeHee 4 000 per.T H Ha rPy3OBbjX CYax

BaJIOBOfl BMeCTHMOCTbMO 1 000 per.T H 6onee: no MeHbLuefl Mepea Ba

3. Ha rpy3OBE.X cygax BaJOBOR BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 000 per.T: B COOTBeTCTBHH C
Tpe6oBaHHSIMH AIMHHHCTpanHH

3.2. CaHHTapHbie, 6aJuIaCTHbie, OCYI.IHTejibHbIe Hacocbi HuH Hacochi o6uiero Ha3-
HaqeHI MOryT pacCMaTPHBaTbCA KaK fIOKapHble HacocbI IpH yCJIOBHH, qTO O6blIuHO OHH He
HCrIOJHb3ylOTCR AJlSI nepeKaqKH TOnJIHBa, a eCHfH HHoraa HX HCIOJIb3YIOT AJIH nepegaqH HflH Ie-

peRaqKH TOnJHa, TO AOJ1KHb| 6bIT16 [peYCMOTpeHII COOTBeTCTBYIOwHe nlepemKm1o4ao~e
yCTpOflCTBa.

3.3. PacnonomeHHe IpHeMHbIX KHHrCTOHOB, noxcapHblX HacOCOB H HX HCTOqHHKOB
3HeprHH AOJDKHO o6ecneiHBaTb, qTO6bI:

1. Ha nacca2KHPCKHX cyxm BaJIOBOIl BMeCTHMOCTbIO 1 000 per.T H 6onee noxcap B JIO
6 OM

OAIHOM OTceKe He Mor BbIBeCTH H3 CTPOA Bce no)KapHble HaCOCbI;

2. Ha Fpy3ObIX cyaax BaJIOBOfk BMeCTHMOCTbIO 2 000 peF.T H 6onee, eCCiH noKap B nflO
6

OM

OAHOM OTCeKe Mo)KeT BbIBeCTH H3 CTpOA Bce Hacocbi, HMeJIOCb apyroe CpeCTBO, CO-
CTOnIuee H3 CTaLuHOHapHorO aBapHtlHorO Hacoca c He3aBHCHMbiM flpHBOROM, KOTOpbIlA

AOn)KeH o6ecneqHBaTb nonaqy aBYX CTpyf1 BOJIW B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHH$RMH An-
MHHHCTpaIUHH. 9TOT Hacoc H ero pacnOJIO)KeHHe AOJI)KHbI OTBeqaTI, CjieayioI.HM Tpe6o-
BaHHH1M:
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2.1. npOH3BOaHTeIbHOCTb Hacoca A1J(Ha 6blTb He MeHee 40 flpoueHTOB o6.eft flpoH3-

BOZ(HTeJIbHOCTH no)KapHbIX HacocoB, Tpe6yeMofl HaCTO3LUHM I-paBHJROM, H B

JIO6OM cnymae He MeHee 25 M
3
/q;

2.2. B cjiyqae, eCJIH Hacoc noaraeT KOJIHqeCTBO BOZIbl, Tpe6yeMoe IIYHKTOM 3.3.2.1,
naaneHme B JntO6

OM KpaHe lOn)KHO 6bITb He MeHee MHHHMaJIbHOrO aaBneHHA,

yKa3aHHOrO B nyHKTe 4.2;

2.3. no6ofl HCTOMHHK 3HeprHH C 1AH3ejfbHbIM npHBOAIOM, HHTaIOllHIfl Hacoc, IOj)KeH

6bITb Cnoco6eH jierKO 3aIlyCKaTbCA BpYqHytO H3 XOJIOaHorO COCTOAHRH BInIOTb ZIO

TeMnepaTypbl 00 C. ECjiH 3TO npaKTHqeCKH HeBO3MO)KHO HJIH ecnH npeanonaraeTca

BO3MO)KHOCTb 6onee HH3KHX TeMnepaTyp, Heo6xoaHMo pacCMOTpeTb BO3MO-
)KHOCTb yCTaHOBKH H 3KCIIyaTaUHH npHeMIeMbIX xuia ALIMHHHCTpauHH cpeziCTB

nonorpeBa, o6ecneqHBaiowIJHx 6biCTpbIlI flYCK. ECJIH pYqHOR flYCK rIpaKTHqeCKH

HeBO3Mo)KeH, AaIMHHHCTpaIHM Mo)KeT pa3peuIHTb IpHMeHeHHe pyrax cpeACTB

nycKa. 3-ni cpexicTBa IOnX(Hbi 6aITb TaKHMH, qTO6bi HCTOqHHK 3HeprHH C AIH3eJnb-
HbIM HpHBOZIOM Mor 3aflyCKaTbCg no MeHbiuel Mepe ineCT pa3 B TeqeHHe 30 MHHYT
H no MeHbmueA Mepe £IBawKabl B TeqeHHe nepBbix 10 MHHyT;

2.4. mo6aA pacxoaiHaA TOHnIHBHaA ULHCTepHa UOJI)KHa Coaep)KaTh aOCTaToqHoe KOJIH-

qeCTBO TOrnH1Ba, o6ecneqmaioiee pa6oTy Hacoca ipH nOJIHOIl HarpY3Ke B TeqeHHe

no MeHbneAi Mepe Tpex qacoB; 3a npexgenaMH nOMeLUeHHH rJIaBHblX MexaHH3MOB

IIOf)KHbI HMeTbCA aOCTaTOqHbie 3anacbl TOIInHBa, o6ecneqHBaioU4e pa6oTy
Hacoca npH nOniHOtl Harpy3Ke 1OIIOfHHTeJibHO B TeqeHHe 15 qacoB;

2.5. npH Bcex yCJIOBHAX KpeHa H aHll~tqepeHTa, KOTOpbIe MOrYT BO3HHKHYTb B npouecce
3KCnJIyaTaIHH, o6I/aA BidCOTa BcacbIBaHHA Hacoca He lOJI)KHa npeBbIUIaTb 4,5 M, a

BcacbIBaiOIHII Tpy6onpoBoQ IOjI)KeH HMeTb KOHCTpyKUHIO, CBOflSUItYIO K MHHH-

MyMy IOTepH Ha BcacbIBaHHH;

2.6. orpaHHqHBaioulHe KOHCTPyKuHH noMei.ueHH , B KOTOpOM HaXOAHTC31 no)KapHbItl

Hacoc, ZIOJl)KHbI 6TE H3OYIHpOBaHb1 B COOTBeTCTBHH CO CTaHaapTOM KOHCTpyK-
THBHOft npOTHBono)KapHotl 3a=IHTEI, 3KBHBaJIeHTHbIM TOMy, KOTOpbl Tpe6ye'TCA

IpaBHIOM 44 UIHa HOCTa ynpaBneHHs;

2.7. He ZIoIycKaeTc3 Ha.JHqHeaXOCTyIa HenocpeaCTBeHHO H3 MaIIJHHHoro fIOMeUeHH3 B

noMeueHHe, B KOTOPOM HaxOaRTCI aBapHIlHbIA fIO)KapHbItf HaCOC H ero HCTO4HHK
3HeprHH. B cnyqatx, Korga 3TO npaKTHqeCKH HeBO3MO)KHO, AaIMHHHCTpaIuHH MO-

)KeT aOnYCTHTb TaKoe pacnonoKeHHe, npH KOTOPOM XOCTYfl OCyIIeCTBJIeTC3[

qepe3 TaM6yp, o6e IBePH KOTOpOro SBJIAIOTCH caMO3aKpbIBaiowtHMHCA, J1H60 qepe3
BOZIOHenpOHHuaeMyio IBepb, ynpaRuie1He KOTOPOII BO3MO)KHO H3 IlOMeUIeHHH, KO-

Topoe yaarieHo OT MaIIHHHoro noMelUeHHH H noMeUeHHA, rite HaxOAHTCA aBapHit-

HbItt Hacoc, H KOTOpOe BepOHTHO He 6yaeT OTpe3aHO B cnyqae noKapa B 3THX no-

MeUieHHIX. B TaKHX ciyqaax fOJIKHO 6bITb npeIYCMOTpeHO BTOpOe cpeACTBO

XOCTyna B noMemueHHe, B KOTOpOM HaXOAIATCA aBapHilHbiR rlowKapHbIt HacOC H ero
HCTOqHHK 3HeprHH;

2.8. BeHTHJIHLIHq nOMeILIeHH5H, B KOTOpOM HaXOJIHTCA He3aBHCHMbII1 HCTOqHHK 3HeprHH

aBapHAlHoro flo)KapHorO Hacoca, JI0!KHa IlpeaOTBpaIxaTb, HaCKOJlbKO 3TO npaK-

THqeCKH OCyIJ.eCTBHMO, BO3MO)KHOCTb IIPOHHKHOBeHHA HrIH BCaCbIBaHH3R B 3TO
noMeItueHHe zibiMa B cnyqae noKapa B MaUIHHHOM noMeLIueHHH;

3. Ha nacca HpCKIX cyIax BaIOBOrl BMeCTHMOCTbiO MeHee 1 000 per. T H Ha rpy3oBIX cynax

BaTIOBOR BMeCTHMOCTbIO MeHee 2 000 per.T, ecIH noxKap B mO6 OM OIIHOM OTceKe MOKeT
BblBeCTH H3 CTpOH Bce HacoCbi, HMeJIHCb ApyrHe cpeaCTBa noaaqH BOabl zIA 

6
opb

6
bl c

noKapoM, OTBeqaiOuIHe Tpe6OBaHHRM AaMHHHCTpauHH;

4. KpOMe TOrO, Ha rpy3OBbIX cyaax, Ha KOTOPEIXapyrue HaCOCbI, TaKHe KaK HaCOCbi o6mero

Ha3HaqeHHAI, OCyIIIHTeJIbHbie, 6anunaCTHbwe H T.RI., pacroIo)KeHbI B MaUIHHHOM

noMetueHHH, 6blnH rpHHATbI Mepbi, o6ecneqHBaioujme, qTO6bi nO MeHbLIefl Mepe OAHH
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H3 3THX HacocoB, HMeOWLH npOH3BOflHTejIbHOCTb H zIaBJeHHe, Tpe6yeMble nyHKTaMH
2.2 H 4.2, MOr flaOaBaTb BOflY B no)KaPHYtO MarHCTpaJnb.

3.4. MepmI, o6ecneqHBaouHe HOCTORHHyO rOTOBHOCTb K noaaqe BOlbi, aflOJKHbI:

1. Ha naccaKHpCKHX cyaax BaJIOBOI1 BMeCTHMOCTbO 1 000 per.T H 6oanee 6bITI TaKHMH,
qTO6bi OT ji'o6OrO no)KapHoro KpaHa BO BHyTpeHHHx nOMeUeHHRX MO)KHO 6~bliO
HeMeneHHo OaaTb na MeHbLuel Mepe OaHy 3ebjbeKTHBHytO CTPYIO BOabi H qTO6bi 6blila
o6ecneteHa HeflpepbIBHaA noaaqa BOabl nyTeM aBTOMaTHqecKorO nycKa Tpe6yeMoro no-
)KapHoro Hacoca;

2. Ha Hacca)KHpCKHX cyaax BaJOBOl BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 000 per.T H Ha Fpy3OBbIX cyaax
OTBeqaTb Tpe6oBaHHAM AatMHHHCTpaUHH;

3. Ha rpy3OBbIX cyaax, Koraa HX MaIuHHHbie noMeweHHRi HMeIOT nepHoaHqeCKH 6e3BaXTeH-
Hoe 06cny)KHBaHHe H.IH Koraa ARAs HeceHHH BaXTbl Tpe6yeTcR TOJIbKO OAHH qenoeK,
a6ecneqHBaTb HeMegneHHyO noaaqy BOflhi OT noKapHofl MarHCTpaJIH noa COOTBeT-
CTBYIOIXHM laaBjieHHeM nH6o nYTeM AHCTa-IHHOHHOFO nycKa OAHOrO H3 rfJaBHbIX no-
)KapHbIX HacOCOB c xOaOBOrO MOCTHKa H C noCTa ynpaBjieHHA CHCTeMaMH no-
)KapoTyineHHR1, ecnH TaKOBOR HMeeTcS1, uIH60 nYTeM nOCTOAHHOrO nogAep)KaHHA

naaBneHHR B flO)KapHofl MarHcTpanH OAHHM H3 rJIaBHbIX nO)KapHbIX HacOcOB, KpoMe
cnytqaeB, Koran AaMHHHCTpaUHH MoKeT OTKa3bIBaTbCA OT BbI'OJIHeHHA 3TOrO
Tpe6oBaHHA Ha rpy3OBbIX cyaax BajiOBOk BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 600 per.T, ecH pacno-
jio)KeHHe aOCTyna B Ma1nHHHae nOMewueHHe aenaeT 3TO H3JIHI.IHHM;

4. In.r Iacca)KHpCKHX CyaOB, eCflH HX MaIIHHHbie nomeeHHA B COOTBeTCTBHH C lpaBH IOM
11-1/54 HMeIOT n1epHOIHqeCKH 6e3BaxTeHHoe 06CjiyKHBaHHe, AaMHHHCTpatHA ajn)KHa
onpeneJIHTb Tpe6OBaHHA, KacatoUIlHec CTaUHOHapHoal CHCTeMbi no>KapoTyeHHA BOaOt
Ar1 TaKHx noMeIueHHII, 3KBHBaJIeHTHbie Tpe6OBaHHAM, flpeRI-ABJIqeMbIM K CHCTeMe aIju
MaIHHHbIX nOMeweHHA c O6blqHORt BaXTA.

3.5. ECJIH noKapHble Hacocal MOryT Co3,aaBaTb aaBneHHe, npeBblimaioee gaBneHHe,
Ha KOTOpOe paCCqHTaHbl Tpy6onpOBOabl, KpaHbI H pyKaBa, TO Bce TamCe Hacoch1 AOfJKHbI
HMeTb npeaoxpaHHTenbHble malaHbl. Pa3MeIueHHe H peryniipoBKa TaKHX KIaIlaHOB nxOI-
)KHbi npeaOTBpaluaTb B03HHKHOBeHHe qpe3MepHoro laBjeHHA B mio6ojj qaCTH no)KapHofl
MarHCTpaJIH.

3.6. Ha Ta-Kepax, c uenblO coxpaHeHHH ueJlOCTHOCTH n)KapHOlR MaFHCTpaJIH B
cnymae no)Kapa HiH B3pblBa, Ha naoapHalR MarHcTpajIH OJ KHbi 6bITb yCTaHOBjleHbl
OTceqHbIe KnanaHbI B HOCOBOAI qaCTH IOTa B 3aIUHleHHOM MeCTe H Ha nany6e rpy3oBbiX
TaHKOB C HHTepBanaMH He 6onee 40 M.

4. ,Iluamemp noxapHoa Maeucmpafiu u c)amneHue e Heu
4.1. ,AHaMeTp noaKapHoA MarHCTpaJIH H ee OTPOCTKOB XaorjiKeH 6bITb rlOCTaTOqHbIM

niA 34ldeKTHB-OrO pacnpeaeleHHa BOabi nPH MaKCHMaribHOf Tpe6yeMof nonaqe nyx OHO-
BpeMeHHO pa6oTaiouHwx no)KapHblX HacocOB; OaHaKO Ha rpy3onbIX cynax aOCTaTOqHO,
qTO6bI TaKOfl aHaMeTp 06ecneqHnaa noaaqy TOJIbKO 140 M

3
/q.

4.2. ECnH nBa Hacoca OaiHOBpeMeHHO nOaaOT qepe3 yKa3aHHbIe B HyHKTe 8 CTBOJbI
KOjlHqecTnO BOabI, yKa3aHHOe B nYHKTe 4.1, qepe3 Jno6ble cMe)KHbie KpaHbI, TO BO Bcex
KpaHaX ROJI)KHO nIODAep)KHBaTbCa cneAyouee MHHHMaJnbHOe aaBeHHe:

- naccaKHpcKHe cyna:

- BaIOBOf BMeCTHMOCTbIO 4 000 per.T H 6onee: 0,31 H/MM
2

- BaJOBOfk BMeCTHMOCTblO 1 000 per.T H 6onee, HO MeHee 4 000 per.T: 0,27 H/MM
2

- BaJIOBO BMeCTHMOCTb}O MeHee 1 000 per.T: B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHH3IMH AaMHHH-

cTpatuHH
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- rpy3OBbie cyaa:

- BaJ)OBOA BMeCTHMOCTbiO 6 000 per.T H 6onee: 0,27 H/MM2

- Ba.nOBOlR BMeCTHMOCTbIO 1 000 per.T H 6oniee, HO MeHee 6 000 per.T: 0,25 H/MM2

- BaJIOBOfI BMeCTHMOCTbIO MeHee I 000 per.T: B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHMH AaMHHH-
CTPaUHH

4.3. MaKCHMaJibHOe zaBIeHne B mno6OM KpaHe He flOJDKHO npeBblIuaTb IaBfleHHH, nPH
KOTOPOM BO3MO)KHO 3f4teKTHBHOe ynpaajieHne nO)KapHbIM pyKaBOM.

5. Ko.quqecmao u pa3MeuleHue KpaHoe

5.1. KOJIHqeCTBO H pa3MelueHHe KpaHOB aIOJI)KHbi 6blTb TaKHMH, TO6b ino MeHbIeA1
Mepe xtBe CTpYH BOaIbI OT par3HbIX KpaHOB, oaHa H3 KOTOpbIX nogiaeTwl no UeJlbHOMY PYKaBY,

ROCTaBaim zo jio6ofl qIaCTH CyrHa, O6blqHO XtOCTylIHORl XInJ faccaY)xHpOB HH 3KHnanxa BO
BpeMR nJIaBaHHR, H io njo6ofl qaCTH mIO6oro flOpO)KHero rpy3oBoro noMeIuIeHH , jito6oro
rpy3oBoro nOMeILeHHSI C ropH3OHTalbHbIM cnoco6oM florpy3KH H BblrPY3KH HfIH J1lO6oro
nOMelieHHI cneIIHanbHOA KaTeropHH, lpHqeM B iOCiiezHeM cnyqae ao nio6oft qaCTH TaKoro

nOMeleHHR iOJDKHbI LtOCTaBaTb 4tBe CTPYH, niozaBaeMbie no uenibHbIM pyxaBaM. KpoMe
Toro, TaKHe KpaHbI aOJDKHbl pacnonaraTbcH Y BXOaiOB B 3aHiumaeMbie noMeileHHR.

5.2. Ha nacca cHpcxix cynax KOJIHqeCTBO H pa3MeueHHe KpaHOB B )KHJqbIX, cjiy)Ke6HbIX
H MaIIHHHbiX niOMeiteHHX RiOJI)KHbi 6bITb TaKHMH, qTo6bI MO)KHO 6blrlO BBInOJIHHTb

Tpe6OBaHHA niYHKTa 5. 1, Korna Bce EtOBHOHenpOHHiaeMbie HBepH H BCe iABepH B nepe6opIax
rnaBiblx BepTHKaJbHbIX 30H 3aKpbITbI.

5.3. EcJni Ha nacca)KHpCKoM CYAHe B MaIHHHoe noMeiueHHe KaTeropHH A npeaycMa-
TpHBaeTCH AOCTYn Ha HH)KHeM YpOBHe H3 rlpHMbIKaIOtIero TYHHejiA rpe6Horo Baia, TO BHe

MaIIIHHHoro noMeitueHHH, HO B6JIH3H OT Bxoaa B Hero, AonWro 6bITb6 npeAyCMOTpCHO itBa

KpaHa. ECJri TaKofl iOCTYr IpeAYCMOTpeH H3 ipyrHX noMeteHHA, TO B OLIHOM H3 3THX HOMe-
IueHHlA y BXotaa B MaIHHHoe noMeuieHHe IaTeroprni A iaonKcHo 6bITb IpeayCMOTpCHO itBa
KpaHa. 3 TO Tpe6OBaHHe Mo7KeT He npHMeHHTbC31, eCniH TyHHeIb HuH CMe)KHbie niOMetUeHH

He REIJIOTCH qaCTbIO HYTH 3BaKyaImHH.

6. Tpy6onpo6oc~bl u KpaHbl

6.1. J 's H3rOTOBreHH1 no)KapHbIX MarHCTpaJIel H KpaHOB He AOJDKHbI HCHOJlb3O-
BaTbCA MaTepHanbi, ierKo Tep~mio e CBOH CBOfiCTBa HpH HarpeBe, ecnH OHH He 3aUXHLUeHb

HaInewauKaLM o6pa3oM. Tpy6onpoBOAnbl H KpaHb! AOiI)KHbl 6bITb paclonoKeHbl TaK, 'ITO6bI

K HHM MO)KiHO 6bijio nerKo npHcoeaiHHHTb6 rioKapHbie pyxasa. PacnionoKeHHe Tpy6onlpoBO-
AIOB H KpaHOB ZIOIIKHO HCKjloqaTb BO3MO)KHOCTb 3aMep3aHHA. Ha cynax, KOTOpbIe MOrYT
nepeBO3HTb nany6Hb i rpy3, pa3MeItueHHe KpaHOB AOflKHO o6ecneqHBaTb fOCTORqHHbIft
flerKHAA ZOCTyrl K HHM, a Tpy6olpOBOtbIa iOJ)KHbi 6blTh nIpojIo)KeHbi, HaCKOJbKO 3TO npaK-
THqCKH BO3MO)KHO, TaK, qTo6bi H36e)KaTb onaCHOCTH HX noBperieHMl TaKHM rpY3oM. ECJIH

Ha cyxtHe pyKaa H CTBOJI npeaiyCMaTpHBaOTCA He ItJI Ka)KAorO KpaHa, TO tOJVKHa 6blTb o6e-
cneqeHa norJIHaI B3aHMO3aMeH~eMocTb COeAiHHHTeJbHbiX rOJIOBOK pyKaBOB H CTBOnOB.

6.2. Anx O6Cny)KHBaHMr a)Ktoro flo)KapHoro pyKaBa AonIKeH 6bMTb fpeiayCMOTpeH
KiianaH, C TeM qTo6bi J7Io6oAt fo)KapHbltl pyxaB MO)KHO 6bEno OTCoeaHHiTb npH pa6o-
TaIOUIHX Hacocax.

6.3. Pa3o6UIHTeIbHibie KnallaHbi AflM OTKJIOeHHq yqaCTKa nowapHOlA MarHcTpaI,

pacnoro)KeHHorO B MaIHHHHOM noMeiuleHriH, B KOTOpOM HaXoitHTCR rmlaBHbilf no)KapHbIf

HaCOC IHnH HacocbI, OT OCTaJnbHOR qaCTH no)KapHorl MarHCTpajIH aOflHCHbI yCTaHaBjIHBaTbCA

B JIerKOaOCTYrIHOM H yzio6HOM MeCTe 3a npezienaMH MaHIHHbIX noMeeriHl. PacnonoKeHHe
no)KapHoR MarHCTpaJIH iAOJDKHO 6bITb TaKHM, qTo6bI HPH 3apbIlTbIX pa3o6XHTebHbrIX KjIa-

naHax KO BCeM CYAOBbiM KpaHaM, KpoMe Tex, KOTOpbie pacnojio)KeHbl B BbI.IeynoM HyTOM
MaIUIHHHOM noMeiueHHM, Mornia nogiaBaTbCR Boiga OT noxKapHorO Hacoca, pacnonO)KeHHoro
3a npeiaejiaMH 3Toro MaIIHHHoro noMeIueHHH, no Tpy6onpoBoaaM, npoxoAMslItHM BHe 3TorO
noMeieHHI. B nopsK/te HCKriIOqeHHm AMHHHCTpaH3 MO)KCT aOYCTHTb, qTO6bl KOPOTKHe

Vol. 1371, A-18961



1984 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Trait~s 227

ymaCTKH BcacbIBatoLero H HanopHoro Tpy6onpOB09OB aBapHilHoro noKapHorO Hacoca npo-

XOflHJIH 'tepe3 MaIHHHOe noMewueHHe, eCJIH npoK1IaflKa HX B O6XOD MaUHHHOro IoMeiueHHR

npaXTHqeCKH HeBO3MO)KHa, HpH yCJIOBHH qTO uIejOCTHOCTb flO)KapHOt MarHCTpaniH 6yxieT

o6ecneqeHa nocpe/aCTBOM noMeLueHHA Tpy6onpOBOZIOB B npOqHbIfI CTaJIbHOrl KO)Kyx.

7. FloicapHbie pytaea
7. 1. 'o)KapHbie pyKaBa aOJlDKHbI H3rOTaBJIHBaTbCR. H3 oo6peHHoro AaMHHHCTpa-

uHeft MaTepnajia, a HX XInHHa nOJIKHa 6bITb ZIOCTaTOqHOf1 aIIR noaaqH CTpYH BOabi B nio6oe
H3 noMeeHHl, B KOTOpbIX Mo)KeT nroTpe6oBaTbCl HX npHMeHeHHe. HaH6onbuaa filiHa

pyKaBOB OJI)KHa OTBeqaTb Tpe6oBaHHqlM AatMHHHCTpauHt. Kawnblil pyKaB ton)KeH 6blTb

CHa6)KeH CTBOJIOM H Heo6xoIHMbIMH cOeaHHHTefIbHbIMH roJIOBKaMH. PyKaBa, Ha3bIBaeMbie B

HaCTOIIluetI FnaBe <«O)KapHb[MH pyKaBaMH>>, BMeCTe CO BCeMH Heo6XOaHMbIMH npHHazIreK-

HOCTRMH H HHCTpyMeHTaMH IOJI)KHbI HaXO.UHTbCH Ha BHaHbIX MeCTaX B6JIH3H KpaHoB HflH

coeHeHH1 B IOCTOAHHOtk rOTOBHOCTH K HcnIOnb3OBaHHIO. KpoMe Toro, BO BHyTpeHHHX

IOMeIeHHIX nacca)KHpCKHX CYROB, nepeBo3ItLHX 6onee 36 naccaxKpOB, no)KapHbie pyKaBa

IOJI)KHbI 6bITb IOCTOIqHHO noacoejLHHeHEl K KpaHaM.

7.2. Cyna lOJn)KHbi 6bITb CHa6)KeHbl no)KapHbIMH pyKaBaMH, KOnjlqeCTBO H XHaMeTp

KOTOpblX IOnI)KHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHIM AXIMHHHCTpaItHH.

7.3. Ha nacca)KHPCKHX cyaX Ha Ka)Klbil KpaH, Tpe6yeMbIil rlYHKTOM 5, nonxjieH6bITb

npelYCMOTpeH no MeHbmefl Mepe OAHH nowKapHbIAl pyKaB, npHqeM 3TH pyKaaa rlOJI)KHbI HC-

nOJIb3OBaTbCA TOJIbKO lMIH uejiefl no)KapoTYiueHHR HJIH nlpOBepKH aIeICTBHI fpOTHBOfO-

)KapHbIX YCTPORCTB flpH yqe6HbIX no>KapHbIX TpeBorax H OCBHfleTeJIbCTBOBaHHqx.

7.4. 1. Ha rPY3OBbIX cyXWaX BaJIOBOfl BMeCTHMOCTbIO 1 000 per.T H 6onee KOJIHqeCTBO

fIO)KapHbIX pYKaBOB onpeentecs H3 pacqera, qTO Ha Ka)KabIe 30 M =IHHbi cyHaa noJDKeH

6bITb npeaDYCMOTpeH OXIHH pyKaB; KpoMe TOrO, ,oji)KeH 6bITb npelyCMOTpeH OaHH 3anaCHofl

pyKaB. ORHaKO B mio6oM cny-4ae o6uee KOjIHqeCTBO no)KapHbix pyKaBOB IOJl)KHO 6bITb He

MeHee HITH. B 3TO qHCrIO He BXOAAT nmo6ble pyKaBa, Tpe6yeMble B MaIIHHHbIX HJIH

KOTenbHbIX OTzlejeHHqX. AaMHHHCTpaLIHA MOw*eT yBejIH'lHTb KOJ!HqeCTBO Tpe6yeMbix

pyKaBOB, C TeM qTO6bI Bceraa 6blno o6ecneqeHo AIOCTaTOqHOe Ko.'HqeCTBO AOCTYfHbIX

PyKaBOB C YqeTOM THna cyDHa H xapaKTepa nepeBo30K, KOTOpbIMH OHO 3aH$ITO.

7.4.2. Ha rpY3OBbIX cyaiax BarIOBO1l BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 000 per.T KOJIHqeCTBO no-

)KapHbIX pyKaBOB OJI)KHO OTBeqaTb Tpe6OBaHHM AIMHHHCTpaUlHH.

8. Cm6oAbt
8.1. 1A ienerl HaCTOAleri FnaBbI CTaHaLapTHbie aHameTpbI HacaarOK CTBOJ1OB gOJn-

3KHbI paBHRTbC3l 12 MM, 16 MM H 19 MM 15111 6bITb KaK MO)KHO 6onee 6JIH3KHMHI K 3THM pa3-

MepaM. no YCMOTpeHHIO A.UMHHHCTpaUHH MOrYT 1OrYCKaTbCI HacaIH 6onibmero gna-

MeTpa.

8.2. B )KHJlIX H Cjny)Ke6HbIx nOMeLueHHHX HeT Heo6xo11HMOCTH rpIHMeHATb HaCaLIKH

LIHaMeTpoM 6onee 12 MM.

8.3. B MawiHHHIX noMeLueHHRX H Ha OTKPbITbIX nany6ax 1HaMeTp Hacaa1OK aof)KeH

o6ecneqiHBaTb nonaqy MaKCHMajrbHO BO3MO)KHorO KOJIHqeCTBa BOflbl IiBYMA CTYMH OT

Hacoca HaHMeHbwefI nlpOH3BOIIHTeJIbHOCTH IO1 naBieHHeM, yKa3aHHbIM B IYHKTe 4, nlpH

3TOM HeT Heo6xoIHMoCTH pIIMeHMHTb HacazLKH 1HaMeTpoM 6onee 19 MM.

8.4. Bce CTBOnIbl IOn1KHbi 61,Tb ono6peHHoro KOM6HHHpOBaHHorO THna (T.e. naioiune

pacnbIjIeHHyIO/KOMHaKTHytO CTpyIO) H CHa6)KeHbI 3anOpHEIMH BeHTHIHnMH.

9. Paeeuleiue u ycmatoeKa 6o56AHblx acocoe u m.d., npeOHa3Ha~teHblX Os 0qpyOux
cucmem nocapomyueHuA

Hacocbl, Heo6xoaHMbie A1nA noaaqiH BOnbi K apyrHM CICTeMaM no)KapOTyIeHH,

Tpe6yeMbIM HaCTomutenl FnaBorl, HX HCTOqHHKH 3HeprHH, a TaK)Ke HX opraHbI ynpaBjaeHH

AOJIKHbI yCTaHaBJ IHaTbCA 3a npenenaMH nomeeHHA HJIH noMeueHHfl, 3atumHaeMbX

TaKHMH CHCTeMaMH, H pacnojiaraTbCA TaKHM o6pa3oM, 'ITO6bI B cnyqae no)Kapa B
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3aLutmLmaeMOM noMeuLeHHH Himn noMelueHHAX mo6aa TaxaA CHCTeMa He 6buila BbBiaeeHa H3
CTpOH.

Rlpaeualo 5. CTAU1nOHAPHblE rA3OBblE CHCTEMbi nO)KAPOTYWEH43

1. 06uue noaocenuR
1.1. He aonycKaeTcA npHMeneHHe orHeTyiiaiuero BeLuecTBa, KOTOpoe, no MHeHHIO

AnMHHHCTpaUHH, caMo no ce6e Hmn B npeanonaraeMbix yCJIoBHqx npHMCHeHHR BbiaemeT
TOKCHqHbie ra3bl B onaCHOM =IJA qenoaeKa KOnHqeCTBe.

1.2. Ha Tpy6ax, Heo6xoaHMbix Ia nonaqH orHeTyiuantero BeiuecTBa B 3amnJHaeMble

noMeLueHHR, aOf)KHbI 6bITb ycTaHoBjieHhl 3anopHhe KilanaHbM, HMeioiuHe MapKHpOBKy, aCHO

YKa3bIBajoiyIO noMemteHHa, B KOTOpbIe 3TH Tpy6bi HnyT. 2OJDKHbI 6bITb npHHITh! COOTBeT-

CTByIOllt~e MepbI nfl npenOTBpauenHHA BO3MO)KHOCTH cjiyqaflHoro nycKa orHeTywaiuero

BeLUeCTBa B Kaxoe-nH6O noMeleHHe. Ecin rpy3oBoe noMeuLeHHe, 060pynOBaHHoe ra3oBofl
CHCTeMOft no)KapoTyueHHA, HCnOnb3yeTCH B KaqeCTBe facca)KHPCKoro, TO Ha ace BpeMA

TaKoro HCrIOJI'3OBaHHH1 3TOrO noMeueHHJI Tpy 6 bi, nOn(BoaUHe ra3, fnorDKHbi 6bITb
3arjyIyleHbi.

1.3. Pacnono, eHHe pacnpenejiHTenbHoro Tpy6onpoaa orHeTyiualuero BeuieCTBa H

pa3MetUeHHe BblIyCKHblX coneJ naOJ'KHbi 6bITb TaKHMH, qTO6bl o6ecneqHBanocb paBHOMep-

Hoe pacnpeneneHne orHeTyiualuero BetuecTBa.

1.4. JOI)KHbi 6bITb npezxycMOTpeHbl cpeAcTBa 3aKpbITHH Bcex OTBepcTHAl, qepe3

KOTOpble B 3aLuHluaeMoe noMeImeHHe MO)KeT nOCTyaTb BO3AYX HilH H3 3aIuHiuaeMoro

noMeiueHHR MO)KeT BbIXOnHTb ra3.

1.5. EcjIH o6feM CBo6OAHorO Bo3nyxa, coaep) KaerocH B Bo3naYXOXPaHHTeJIHX

mno6oro noMetIeHHH, TaKOB, TO ero BbIHYCK B 3TO noMeueHHe npH nowKape cepbe3HO
HIOBJIHtl 6bl Ha 34J4IeKTHBHOCTb CTauHOHaPHOA CHCTeMbi noKapOTyIeHHS, AnIMHHHCTpauHH

AOJKHa nIoTpe6OBaTb o6ecneqenHA onojHTejnbHorO KOJIHqeCTBa orHeTyiualuero BelieCT-
Ba.

1.6. a0On)KHb 6blTb flpeXyCMOTpeHbI cpencTBa aBTOMaTHqeCKOfl nonaqH 3BYKOBOFO

CHrHaJla, npenynpewgaioiuero o nycKe orHeTylIaIuero Be1IeCTBa B JIEO6oe noMelueHHe, B
KOTOpOM o6blqHO pa6oTaeT HuIH B KOTopoe HMeeT AOCTyn nepcoHan. CHrHaJI nOflKeH

noaaBaTbCA B TeqeHHe noCTaTOqHoro nepHozia BpeMeHH nepeg IIYCKOM BeiutecTBa.

1.7. CpeacTBa ynpaBjIeHa imo6oil CTauHOHaPHoft ra3oBoA CHCTeMoft nowa-

pOTyLUeHI nOi)KHbI 6bITb nerKoAOCTynHbIMH, IIpOCTEIMH B 3KCInyaTaUHH H 6blTb cocpeao-
TOqeHbl B BO3MO)KHO MeHbuIeM KOJIHqeCTBe MeCT, KOTOPbie BCPOTHO He 6yAYT OTpe3aHbI
Io)KapoM B 3auInHlIfaeMoM noMeIIeHHH. B Ka)KaOM MeCTe nOJI)KHbl HMeTbCA qeTKHe HHCTpyK-
LIHH, KacaioIuHeCH 3KCnJlyaTaUHH CHCTeMbi C yqeToM 6e3onacHOCTH nepcOHaJna.

1.8. ABTOMaTHqeCKHf nycK oraeTyllaiero BeIueCTBa He ioJI)KeHonyCKaTbCH, KpoMe

cny~qaeB, xorna 3ro pa3pelnaeTca flyHKTOM 3.3.5, H cnyqaeB npHMeHeHHA MeCTHbIX aBTOMa-

THqecKHx yCTaHOBOK, YIlOMAlHYTbIX B HyHKTaX 3.4 H 3.5.

1.9. ECnH orHeTyifamuee BeiueCTBO Tpe6yeTCA AnA 3aIuHTbI 6oj'ee qeM OaHOrO

noMelieHHR, TO HeT Heo6xOnHMOCTH, qTO6bi ero KOJIHqeCTBo 6bInO 6onbmue MaKCHMaJibHO

Tpe6yeMoro =3i no6oro 3auiiruaeMoro TaKHM o6pa3oM noMeieHHH.

1.10. KpoMe cnyqaeB, Korna nyHKTaMH 3.3, 3.4 HnH 3.5 pa3peiuaeTcH HHoe, pe3epBy-

apbi non uawieHeM, Tpe6yeMbIe =3i xpaHeHHM orHeTyuiaIuero BeLueCTBa, HHOrO qeM nap,

XtOJI)KHbl pa3MewaTbcA 3a npeneuiaMH 3aIultaeMblX noMemueHHAl B COOTBeTCTBHH C RyHK-

TOM 1.13.
1. 11. OJIKHbi 6blTb npenyCMOTpeHbl cpencTaa inn 6e3onacHoi npOBepKH 3KMina)KeM

KOJIHqeCTBa BeIueCTBa B pe3epByapax.

1. 12. Pe3epByapbl AJIf xpaHeHH31 orneTywiuaero BeIueCTBa H OTHOCRuHcCH K HHM

3uieMeHTbI non faBrleHHeM AOJDKHbI 6,bITb cnpOeKTHpOBaHbl B COOTBeTCTBHH C KOaeKcaMH
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fpaKTHKH a.fI3 COCYaOB noa ]aBieHHeM, OTBeqatomIHMH Tpe6OBaHHiM AAMHHHCTpaIHH, c

Yx(eTOM HX pacnojio)KeHHR H MaKCHMaJlbHOA TeMnepaTypbl OKpyaionteftl cpeabi, npea-
nonaraeMofl B 3KCHIlyaTaUHOHHbIX YCIIOBH5IX.

1.13. B cnyqaAx, Koraa orHeTyiuawee BetUeCTBO XpaHHTCA 3a npeaeiaMH 3auiuae-

MOrO IOMeIUeHH, OHO XIon)KHO xpaHHTbCH B IIa1OBOt, pacnojio)KeHHOf B 6e3onaCHOM H
JnerKOAOCTynHOM MeCTe H HMeowief 3cIMIeKTHBHyIO BeHTHJIAlUHIO, OTBeqalOLLXYIO Tpe6oBa-
HHS1M AaMHHHCTpaUHH. fIio6ofk BXOAI B TaKyIO KjialoBYIO OjineH 6bITb IIpeIIOqTHTejIbHO C

OTKpbITOfl naJny6bi H B nio6oM cnyqae 6bITb He3aBHCHMbIM OT 3aUHuLaeMoro nOMeLeHHa.
BXOnHbie aBepH lOJ)KHbI OTKpblBaTbCR HapywKy, a nepe6opKH H naJIy6bm, BKJIOqax ABepH H

npyrHe cpeACTBa 3aKpbITHN no6oro OTBepCTHI B HHX, KOTOpbIe o6pa3ylOT rpaHHUbi Me)Kay
TaKHMH K1IaZIOBbIMH H HpHMbiKatIoiHMH K HHM BbIrOpOIKeHHbIMH nOMeIueHHAMH, flOJDKHbI

6bITb ra3oHenpOHHuaeMbiMH. A[nmi ueneftl npHMeHeHHA Ta6nHU OrHeCTOflKOCTH, npHBOaH-
MbIX B rlpaBHJIax 26, 27, 44 H 58, TaKHe KnaaOBbIe pacCMaTpHBaOTCI KaK nOCTbi ynpaBJleHHn.

1.14. 3anacHble iaCTH flr~n CHCTeMI biOJI)KHbI xpaHHTbC. Ha 
6

OpTy CYaHa H OTBeqaTb

Tpe6OBaHHRM AIMHHHCTpaUHH.

2. CucmeMbl y2AeKucomHoeo myweluw

2. 1. aia rpy3oBbIX noMeiueHHtl, ecniH He HpeyIyCMOTpeHO HHOe, KOJIHqeCTBO HMelOule-

roca yrneKHCfloro ra3a aOrnKHo 6bITEm OCTaTOqHbIM =ZIR nOJIyqeHHA MHHHMaJIbHOFO o6feMa

CBO6OxIHOrO ra3a, paBHOrO 30 HpoueHTaM BanOBoro o6eMa HaH6OnbuIerO rpy3oBoro no-
MeuCHHA cyaIHa, 3atuHiuaeMorO TaKHM o

6
pa3oM.

2.2. aJIA MaiIHHHbIX HOMeIcHH1 KOJIHqeCTBO HMeiolLerocR yrnexcinoro ra3a nOnVHO
6bITb zxOCTaTOqHbIM ZUrl nOflyqeHHI MHHHMajIbHOrO o6 eMa CBO6OIHOrO ra3a, paBHoro

6ojmIEIeMy H3 cneyouxHx o6beMOB:

1. 40 npoueHTOB BajIOBOFO 06IfeMa HaH6oniumero MaImHHHoFO nOMeIu.eHHH, 3aummaeMoro
TaKHM o6pa3oM, 3a HcKJIOqeHHeM of6eMa qaCTH IuaXTbI, pacnonowKeHHOfl BbiIe

yPOBHa, Ha KOTOPOM jiUOI1uagb rOpH3OHTa'hHOFO ceqeHHI LJaXTbI paBHa HJIH MeHbIIIC 40
npouLeHTOB HmOtuagH rOPH3OHTaJIbHOrO ceqeHHH caMoro noMelueHHA, H3MepeHHO1
nOCpeaHHe Me)K EY HaCTHJIOM BToporo Ha H HH3OM UIaXTbI; HJIH

2. 35 1poueHTOB BajoBoro o6IeMa HaH6oni~iuerO 3awIHtlfaeMoro MaiuHHHorO nOMeieHHa,

BKJlOtla1 IaXTy.

OaHaKO gnm rpy3oBbIX CYXIOB BajIOBOfA BMCCTHMOCTMlO MeHee 2 000 per.T BbuueYKa3aHHbIe

ipouIeHTbI MOFYT 6bITb CHH>KeHbI 6o 35 H 30 IpOueHTOB COOTBeTCTBeHHO; KpoMe TOrO, eCj1H
ABa HfiH 6oniee MatIHHHbIX IIOMeiIeHHH He IOJIHOCTbIO OTaeneHbl npyr OT npyra, TO OHH pac-

CMaTPHBaEOTC31 KaK o6pa3youHe OAHO riOMeeHHe.

2.3. aEnA nenefl HaCTOAIuero HYHKTa O6IeM CBo60RHoro yrIeCKHcJnoro ra3a aoji)KeH

onpeen5TbCa H3 pacqeTa 0,56 M 3
/Kr.

2.4. CHCTeMa CTauHOHaPHblX Tpy
6

onpOBOUlOB MaIIIHHHbIX HOMeUeHH1 aOJI)KHa
o6ecneqHBaTb notay B nomeiueHHe 85 HpoueHTOB ra3a B npegenax 2 MHHYT.

3. Cucmema myuwieHu ea, ououpoeaHHbIMU yeneodopooamu

3.1. nIpHMeHeHHe raJIoHIHPOBaHHbIX yrneBOaOpoaOB B KaxieCTBe orHeTyIauulx
BeI.eCTB AOnYCKaeTCA IHIH, B MaIHHHbIX nOMelUeHHsRX, HaCOCHbIX OTxaeJIeHHIX H B rpy3OBbIX

nOMeUleHHRX, npeAHa3HaqeHHbIX TOJnbKO fR I HeeBO3KH TpaHcnOpTHbIx cpeACTB 6e3 rpy3a.

3.2. B cnyqaqx, Korxia rajiOHAHPOBaHHbIe yrjieBOaIOpoabI npHMeH2IOTCA B KaqeCTBe or-

HeTylnaUHX BeIueCTB B CHCTeMax o61eMHOrO TyIueHHA:

1. CHCTeMa aOn)KHa npezyCMaTpHBaTb jnHULU pyqtoe BKjlloqeHHe npHBoga nycKoBoro

YCTpOACTBa;

2. ecmnu Tpe6yeTcmi, qTo6bI 3anac ra.IOHHpOBaHHOrO yrneBogopoga o6ecneqHBaJI 3aiHTy

6onee qeM OoRHOrO HOMelueHHq, TO yCTPOIACTBa iiiia ero xpaHeHHA H nyCKa oROJIXCHbI
6bITm TaKHMH, qTO6b o6ecneMHBajioCb BhbnjHeHHe Tpe6oBaHHfl nYHKTOB 3.2.9 H

3.2. 10 COOTBeTCTBeHHO;
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3. nOJI)KHbi 6blTb I peayCMOTpeHbl cpeACTBa aBToMaTHqecKog OCTaHOBKH BceX BeH-

THJRSTOPOB, o6cnyKHBa]OIUHX 3aLuHwlaeMoe noMeuieHHe, nepen nIYCKOM orHeTywa-

iuero BeiuecTBa;

4. AOfl)KHbi 6blTM npelycMOTpeHbl cpeZICTBa 3axpbITHH BpyqHyIO Bcex 3acJiOHOK B CHCTeMe

BeHTHJIHqUHH, o6cjfY)KHBalOI1Ietg 3anuiHuaeMoe noMelueHHe;

5. KOHCTpyK1HH yCTpOIICTBa afn noJaaqH orHeTywaLuero BetecTBa 2IOJKHa 6blTb TaKOA,
qTO6bI MHHHManlbHoe KOJIHqeCTBO Be~ueCTBa, Tpe6yeMoe ztmi rpy3oBb[X HnH MaIIIHHHbIX

nOMeIueHHI IJYHKTaMH 3.2.9 HflH 3.2.10 COOTBeTCTBeHHO, Morno 61ITb B OCHOBHOM

ao1aHO B apeaeJiax HOMHHaJqbHoro nepnoxia BpeMeHH 20 ceKyHA, HCXOIRq H3 TOrO, qTO

BelUeCTBO noaaeTCi B )KHAKOM COCTOAHHH;

6. KOHCTpYKIIHA CHCTeMbI aOJDKHa npeayCMaTpHBaTb ee pa6oTy B npeuenax TeMnepa-

TypHOrO DHaria3oHa, OTBeqaioIero Tpe6oBaHHxM AaMHHHCTpaUHH;

7. noaaqa orHeTyIaIuero BeIIeCTBa He aODKHa CO3ziaBaTb onacHOCTH unRi nepCoHaJia,

3aHgTorO TeXHHieCKHM o6cnyKHBaHHeM o6opyaoBaHHrn HUH Hcnonb3oyOero o6bIq-
HbIe Tpanbi, BeayIUHe B nioMeiueHHe, Hni nIYTH 3BaKyaUHH H3 Hero;

8. lOl)nHbi 6blTb npeaYCMOTpeHbl cpeaCTBa ZiMA 6e3onacHoft npoBepKH 3KHna)KeM

,aaBJIeHHI B pe3epByapax;

9. KOfIHqeCTBO orHeTyatuero BeItecTBa ani rpy3OBbIX noMemeHHAt, npeaHa3HaqeHHbIX

TOJrlKO XUISI nepeBo3KH TpaHcrIOpTHbIX cpeaCTB 6e3 rpy3a, ROJIDKHO pacCtIHTbiBaTbCA B

COOTBeTCTBHH C Ta6&Huer 5.1. 3TO KoJIHqeCTBO OIIn)KHO OCHOBbIBaTbCA Ha BaJIOBOM

o6feMe 3aLuHLuaeMoro noMeIleHH. KOunHqeCTBo rajioHa 1301 H rarloHa 1211 aOx KHO

pacCqHTbIBaTbCA Ha OCHOBe COOTHoineHHI o61eMOB, a ajni rajioHa 2402 3a OCHOBY

6epeTcA Macca orHeTyinaIero BeIl1eCTBa Ha eHHHUY o61eMa;

Ta6auqa 5. 1

FaAoH MumuMyM MaxcwyM

1301 5 npoueHTOB 7 npoueHTOB
1211 5 npoueHTOa 5,5 nPOLIeHTa
2402 0,23 Kr/M

3  0,30 Kr/M
3

10. KOJIHqecTBO orHeTynlaiuero Bemecuaa aii MamUHHHbIX noMeIueHHl ZIOJ)KHO pac-

CqHTbIBaTbCA B COOTBeTCTBHH C Ta6nHuel 5.2. 9TO KOJIHqeCTBO ROJIKHO OCHOBbIBaTbCA

Ha BanIoBoM o6,eMe noMewIIeHHH, BKInotiaR LaXTy, HCXOAA H3 MHHHMaunbHOfI KOHLeH-

TpauHH, H Ha qHCTOM o61eMe noMelueHHH, BK IIOqal InaXTy, HCXOJIH H3 MHHHMaJIbHOA1

KOHIeHTpaHH. KonIHqeCTBo rajionHa 1301 H raJioHa 1211 OJXCKHO paceqIHTbIBaTbCA Ha

OCHOBe COOTHOweHHA o6feMoB, a nuim rajioHa 2402 3a OCHOBy 6epeTca Macca

orHeTywaiero BewecTBa Ha eHHHIY o61,eMa;

Ta6nuua 5.2

Faaoh MumUMyM MaKCyW

1301 4,25 npoueHTa 7 IIpoueHTOB

1211 4,25 npoueHTa 5,5 npoueHTa
2402 0,20 Kr/M

3  0,30 Kr/M
3

11. nuI uenefl nyHKTOB 3.2.9 H 3.2.10 o6LM rajioHa l3Ol foIKeH onpeeIiTbC aH3 pacqeTa

0,16 M 3/Kr, a o6ieM rajioHa 1211 - H3 pacqeTa 0,14 M3/Kr.

3.3. B 3almHnlaeMoM Ma1HHHOM noMelIeHHH Mo)KeT xpaHHTbCH nu4ib ranoH 1301.
Pe3epByapbi ROI)KHbi 6bITb pacnpeieleHbi no OIHOMy no BceMy 3TOMY noMeLueHHIo; FpH

aTOM fJOlKHbl BbInouIHTbCA ciieyoumne Tpe6OBaHHi:

1. aOJDKHo 6bvTb npeayCMOTpeHo pyqHoe BKJ]IOqeHHe npHBoga nycxoBoro YCTpOflCTBa c

MecTa, pacnoioKeHHoro 3a npeaeiaMH 3alHuIuaeMoro noMeilueHHsi. anJI nycxa

orHeTylaIuero Beu.eCTBa aOJV)KHbl 6EITb npegyCMOTpeHbl ay6JIHpoBaHHble HCTO4HHKH
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3HeprHH, pacnono)KeHHble 3a npenejiaMH 3aumiuaeMoro noMeLueHHA H Haxozmi'ilHecs B
HeMenJeHHOfl rOTOBHOCTH, onHaKO B cniytae MaIUHHHbIx noMeueHHfk OnHH H3 HCTOqHH-

KOB 3HeprHH MO)KeT pacnojiaraTbCR BHYTPH 3aulHutaeMoro noMeLUeHHA.

2. aOjnIKeH OcyuIeCTBnITbC31 KOHTPOJIb 3nIeKTPHqeCKHX ueneit, BenYUIHX K pe3epByapaM, c

uenbio o6HapyKeHHs HeHcnpaBHOCTetk H noTepH nHTaHHH. JI)nHa 6bITb npeaycMo-

TpeHa CBeTOBaA H 3BYKOBal cHrHanH3aUHR, yKa3bao~uas', Ha TalHe HeHcnpaBHOCTH H

noTepio nHTaHHA.

3. IHeBMaTHqecKHe HJIH rHnpaBnHqecKHe nycKOBbie Tpy6onpoBOnbI, Benyllwe K pe3epay-
apaM, 1O1n)KHbi 6bITb ny6InHpOBaHH6IMn. J4OJ)KeH ocyLteCTBJIJ9TbC KOHTpOJ7b HC-
TOqHHKOB aBieHHi ra3a HJIH )KHnKOCTH c uejIbio o6Hapy)KeHHs nalieHH naBmeHHs'.

JaOnKHa 6bITb npenyCMOTpeHa CBeTOBas' H 3BYIOBas' CHrHaJnH3aIHs', yxa3biBaaoIa Ha
naneHHe zxaBjieHl.

4. B npeaenax 3allf HuaeMoro noMeLueHHA 31ieKTPHqecKHe uenH, Heo6xonHMbie nwI's nycKa

CHCTeMbi, nOJI)KHbI 6bITb BblnOIHeHbI TepMoCTORKHMH Ka6ens'MH, HarlpHMep Ka6esIAMH

C MHHepaJibHOfl H30JIqLHeAl nH paBHoueHHbIMH HM. Tpy6onpoBOnbl, Heo6xonHMbIe nI's

rHnpaBJIHqecKoro HiH nHeBMaTHieCKOrO nycKa CHCTeMbI, nOJI2KHbI H3rOTaBJIHBaTbCRI H3
CTaJIH HflH npyroro paBHoueHHorO TepMOCTOfAKOrO MaTepHania, OTBeqaioinero Tpe6oBa-

HHHM AnMHHHCTpaUHH.

5. Kanbft pe3epByap non aaBJieHHeM aojiKeH 6bITb o6opylIOBaH aBTOMaTHqeCKHM

BbIIIYCKHbIM YCTPORCTBOM, KOTOpOe nIpH IIoBbIIueHnH naBreHHi 6e3oIacHO BbInyCKai.lO

6bl coaep)KHMOe pe3epByapa B 3aiiHwmaeMoe IIOMelueHHe B cjiyqae, eciH pe3epByap OKa-
2IeTCA non Bo3ReftCTBHeM OFHsI nIPH He BBeaeHHOI! Ba nelCTBHe CHCTeMe.

6. Pacnojio)KeHHe pe3epByapoB, 3JieKTpHqeCKHX Ka6eiieft H Tpy6onpoBOnOB, Heo6XOAHMbIX

niis nycKa nmo6ofl CHCTeMIbi, AOJD'KHO 6bITb TaKHM, qTO6bI B cjiy-qae nOBpe)KneHHs' JIlO-

6oro OnHoro nyCKOBorO Tpy6onpOBoAa HJH Ka6eJIA B Pe3YnJbTaTe noapa HiH B3pbIBa B

3aI.tHIuaeMoM noMeIeHHH, T.e. B cnytiae eAHHHqHOrO OTKa3a, no MeHbIiiefl Mepe nBe
TpCTH KoJIHqeCTBa orHerytualuero BeL.IeCTBa, Tpe6yeMoro nuA 3Toro noMeiueHHs'

nyHKTaMH 3.2.9 nH 3.2.10, Morio Bce we 6bITb nonaHo C yqeTOM Tpe6OBaHHs' 0 PaBHO-

MePHOM pacnpeneneiHHH BeueCTBa no BceMy noMeIueHHIO. PacnoiloKeHHe pe3epByapoB,
Ka6enefl H Tpy6onpOBOnOB CHCTeM ni=.q noMeuteHHAl, Tpe6ytouHx fIHIlb OaHorO HriH nByX

pe3epByapoB, ZOJI)KHO OTBeqaTb Tpe6oBaHH'M AflMHHHCTpauHH.

7. Ha mno6oM pe3epByape noa aaBneHHem AOJDKCHO HMeTbCI He 6onee naByx BbInyCKHbIX

conen, a MaKCHMaJnbHOe KOIHqeCTBO orHeTyuiauiero BeueCTBa B Ka)KaOM pe3epByape

nIOiKHO OTBeqaTb Tpe6OBaHHxM ADMHHHCTpaUHH C yqeTOM Tpe6OBaHH31 o paBHOMep-

HOM pacnpeneneHHH BelueCTBa no BceMy noMeiueHHIO.

8. gonIeH ocyiWeCTBJIs'TbC5I KOHTPOJIE, pe3epByapoB C ienwbo o6Hapy)KeHHs' naneHHqa naB-

jieHHA B pe3YJbTaTe YTeqKH H BbInyCKa. B 3aiuHlLtaeMofl 3OHe H Ha XOiOBOM MOCTHKe HIH

B noMeIL.eHHH, B KOTOPOM cocpenoToqeHbl cpencTBa ynpaBjieHH51 CHCTeMaMH no)KapOTy-

iueHH3', nonsela 6bITb npeaycMoTpeHa CBeTOBas' H 3BYKOBaA CHrHa.IH3aIHs', yKa3bIBaouJm

Ha naneHse naBneHHA B pe3epByapax; OnHao B cnyqae rpy3OBbIX noMetueHHtt CHrHaiiH-

3aUHH Tpe6yeTC s i'HLnb Ha XOnOBOM MOCTHKe WnH B noMeuieHHH, B KOTOPOM cocpenoTo-

qeHbI cpenCTBa ynpaBJneHH CHCTeMaMH no)KapOTyueHHs'.

3.4. B nonoJIHeHHe K nmo6ol Tpe6yeMoft CTaUHOHapHol CHCTeMe nowKapOTYueHHA H

He3aBHCHMO OT Hee MOryT 6blTb nonyiieHb MeCTHbie aBToMaTHqecKHe CTaIuHOHaPHbie

yCTaHOBKH no)KapoTyiueHHls, conep)KaIUHe rajiOH 1301 H rajiOH 1211, YCTaHaBnHBaembie B
BblropoICeHHbIX 3oHaX BbICOKOfI nO)KapoonaCHOCTH B npenenax MaIuHHHbIX noMeltueHHAl, npH

YCJIOBHH BbinOJIHeHHsI ciienyoIIHx Tpe6oBaHHil:

i. foMewueHHe, B KOTOpOM npenycMaTpHBaeTcs TaKal nOIIOJIHHTejIbHaA MeCTHas' 3a-

ttUTa, nOJIKHO npennIOTHTenbHO pacnoniaraTbcA Ha ODHOM pa6oqeM YPOBHe H Ha TOM

we ypOBHe, Ha KOTOPOM pacnoio)KeH nOCTyn B 3TO noMeueHHe. 110 yCMOTpeHHIO A9-
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MHHHCTpauiHH Mo)KeT aolyCKaTbCA 6onee ORHoro pa6oqero YPOBHA, IIPH YCJIOBHH qTO
AOCTyII lIpeayCMaTPHBaeTCq Ha Ka)KaoM ypoBHe.

2. Pa3Mep nOMetueHHR, a TaioKe pacnono>KeHne ZIOCTYIIOB B Hero H HaXOaIUflHXCR B HeM
MexaHH3MOB flOJI)KHbI 6bITb TaKHMH, qTO6bI H3 nio6of TOqKH noMemueHHA ero MO)KHO
6bilO nOKHHYTb He 6onee qeM 3a 10 ceKyHat.

3. CHapY)KH y Ka)KaOrO fOCTyna B MaIHHHoe noMeiueHe, a TaK)Ke Ha XOflOBOM MOCTHKe
HnIH B noMe.IIeHHH, B KOTOpOM CocpeZIoTOqeHbI cpeaCTna ynpaBneHHA CHCTeMaMH nO-
)KapOTyIueHHA, AOJIKHa 6bITb npeaiyCMOTpeHa CBeTOBaRq H 3ByKOBaA CHFHaJIH3aIHA,
yKa3biBaIOIUaA Ha cpa6aThlBaHHe jIo6ofl yCTaHOBKH.

4. CHaPY)KH y xa)Kaxoro flOCTyna B 1OMeiueHHe flOJI)KHO HMeCTCA flpeaynpe)KgteHHe 0 TOM,
TO B IIOMeIeHHH HaXOAHTCI ozHa HiH 6ojnee aBTOMaTHqeCKHX YCTaHOBOK no-

)KapOTyIneHHA, C yKa3aHHeM HCnOJb3yeMoro OrHeTyuauxIero BeuieCTBa.

5. abiflyCKHbie cona a10n)KHbl pacnonaraTbca TaKHM o6pa3OM, 4TO6b1 noaqa
orHeTyimainero BeIuieCTBa He co3aaBaia oIaCHOCTH JIIA nepcOHa~na, HCfOJ b3yoiluero
o6biqHbIe TpanbI, BeaytuHe B HOMeIueHHe, H nYTH 3BaKyauHH H3 Hero. UOJDK)tHbl TaI)Ke
6blaT UPHHRITII Mepbl ARIAI 3aIJHTbl nepcOHaIa, 3aHITOrO TeXHH4eCKHM o6cny-
)KHBaHHeM MexaHH3MOB, OT clyaikHOAl noxiaqH orHeTyiuaiuero BeiiueCTBa.

6. KOHCTPYKUHR YCTaHOBOK no)KapoTyiueHH AOJ1,KHa npeltycMaTpHBaTb HX pa6oTy B
npeztenax TeMnepaTypHoro aHana3oHa, OTBeaiouero Tpe6oBaHHHM AaIMHHHCTpaUHH.

7. aOJDlKHbl 6blTb npeAyCMOTpeHbl cpeaCTBa XIJn 6e3onacHOA npoBepKI 3KHna)KeM

XIaBnieHHI B pe3epByapax.
8. O6wee KonHqeCTBO orHeTyiattwero BeiueCTBa B MeCTHbIX aBTOMaTHqeCKHX YCTaHOBKaX

RIOJI KHO 6bITb TaKHM, qTO6bl npH TeMnepaType 20'C KOHuLeHTpatuq rajioHa 1301 He
npeBblimana 7 InpoUeHTOB, a KOHueHTpatHA raniOHa 1211 He npeBbituaJna 5,5 npoueHTa,
HCXOflR H3 qHCTOFO o6IbeMa BiIropo)KeHHOrO noMeiLeHHsl. HacTogluee Tpe6oBaHHe

ripHMeHReTCA npH cpa6aTbIBaHHH nH6o MeCTHOtl aBTOMaTHqeCKOIA yCTaHOBKH, nH60
CTauHoHapHOi CHCTeMbi, yCTaHOBieHHOII B COOTBeTCTBHH C HyHKTOM 3.2, HO He npH HX
COBMeCTHOM cpa6aTbIBaHHH. O67,eM ranoHa 1301 aon)KeH onpeaIenaTbCq H3 pacqeTa
0,16 M3/Kr, a o6teM ranoHa 1211 - H3 pacqeTa 0,14 M3/Kr.

9. YCTaHOBKa 1IOJKHa pa3pA)KaTbCR B TeqeHHe 10 ceKyHI HJIH MeHee, HCXOIA H3 Toro, qTO
orHeTynaluee BeeCTBo noniaeTCA B )KHAKOM COCTORHHH.

10. Pacnono)KeHHe MeCTHbix aBToMaTHqeCKHX YCTaHOBOK I1O)KapOTyIUeHHAa Il)KHO 6bITb
TaKHM, qTo6bj HX nycK He IPHBOAHn x npeKpaimeHo noaaqH 3jieKTpO3HeprHH HIIH K

CHH)KeHHIO MaHeBpeHHbIX KaqecTB CYAHa.

3.5. B aOlIOIHeHHe K nio6oiA Tpe6yeMoIt CTaLHOHapHO1 CHCTeMe no)KapOTylIeHHA H
He3aBHCHMO OT Hee MOrYT 6blTb lorfyutteHbl aBToMaTHqeCKHe YCTaHOBKH no)KapoTyleHHA,
oH'HCaHHbie B rlYHKTe 3.4, yCTaHaBniHBaeMbie B MaIIIHHHbIX HOMeUxeHHAX Haa o6opyztOBaHHeM
C BblCOKOA1 no)KapoonacHoCTblO, npH YCJIOBHH BbinfonHeHHA Tpe6oBaHHfl IYHITOB
3.4.3-3.4.6, 3.4.9 H 3.4.10, a TaKe ciegiytoIuHx Tpe6OBaHHAl:

I. KOhIHqeCTBO orHeTyIiaiuero BeieCTBa B MeCTHbIx aBTOMaTHtiecKHx YCTaHOBKaX AIOJKHO
6bTb TaKHM, qTo6bI IlpH RX OaHOBpeMeHHOM CBa6aTbIBaHHH KOHueHTpauHA nIapOB B
BO3ayxe flpH TeMnepaType 20'C He npeBbuuaina 1,25 npoueHTa, HCXOLa H3 Ba.IOBoro
o6fteMa MaIIHHHoro noMeIeHHA.

2. O6feM ranoHa 1301 naoj)KeH OlpeaeJITbC H3 pacqeTa 0, 16 M
3
/Kr, a O6fteM raJIoHa 1211 -

H3 pacqeTa 0,14 M 3
/Kr.

4. Cucme.bt napomyueNu
KaK npaBHuo, AIMHHHCTpauIHAI He aonxcHa aonycKaTb HpHMeHeHHA napa B KaqeCTBe

orHeTyiuaiuero BeIeCTBa B CTauLHOHapHbIX CHCTeMax rlO)KapOTyUieHHH. ECJIH Ke npHMeHe-
HHe napa zIOIIyIUeHO AIMHHHCTpaUHe f, TO OH XIoj1rKeH npHMeHHTbCA TOIIbKO B orpaHHqeH-
HbIX 3OHaX B gonoiHeHHe K Tpe6yeMoMy orHeTyiuaueMy BeilieCTBy, npHqeM naponpoH3BO-
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nHTejibHOCTb KOTJIa HiH KOTJIOB, o6ecneqHBaloLuHx noaaqy napa, aon)KHa 6blTb He MeHee
1,0 KF B qac Ha Ka>Knbie 0,75 M

3 
BaJIOBOFO o61,eMa HaH6obIJLerO H3 3aLUHLUaeMbIX TaKHM

o6pa3OM nOMetueHHRl. B onOnHeHHe K BbliueyKa3aHHb[M Tpe6OBaHH31M 3TH CHCTeMbI BO Bcex
OTHoujeHH3XAOnKHbi 6bITb TaKHMH, Kax onpenejlHT AAMHHHCTpaUHRi, H OTBeqaTb ee Tpe6o-
BaHHRM.

5. ,Lpyeue ea3Oeble cucmeMbi nox apomyueHu.
5.1. ECnH B KaqeCTBe orHeTymaLuero BeueCTBa Ha CYlHe Bblpa6aTbIBaeTCA H

npHMeHeTcA ra3, HHOt1 qeM yrjieKHCJIblA ra3, ranoHRHpOBaHHbie yrneBOnOpOXbI HnH nap,
xonyCKaeMbIA nYHKTOM 4, TO OH aoje)KeH 6bITb ra3oo6pa3HbIM npOyKTOM cropaHHA
TOnnHBa, B KOTOPOM coaepKaHHe KHCJIOpozia, OKHCH yrnepona, KOppo3HOHHbIX 3jIeMeHTOB H
KaKHX-jH60 TBepnbIX ropioqHx qaCTHU CBeaeHO K onIYCTHMOMY MHHHMYMY.

5.2. ECiH TaKOl ra3 npHMeHReTCR B KaqecTBe orHeTywiualero BeIIueCTBa B CTaluHOHap-
HOgl CHCTeMe no)KapoTyIneHHA n=q 3aIltHTbl MaIHHHbIX noMemLeHHAl, TO OHa AOMKHa
o6ecneqiBaTb 3aIuHTy, paBHOueHHYIO TORl, KOTOpam o6ecneqHBaeTca CTaUHoHapHOfl CHCTe-
MOft, HCnOnb3ylOmeAl B KaqeCTBe orHeTyinaiitero BeuIeCTBa yrneKHCnbIfl ra3.

5.3. EcnIH TaKOll ra3 npHMeHleTCA B KaqeCTBe oraeTyilantero BeulecTBa B CTaIIHOHap-
HOll CHCTeMe no)KapOTyuIeHHA NIAI 3aULHTbi rpY3OBblX noMeIeHHll, TO aOjI)KHO 6bITI
o6ecneqeHo KoJIHqeCTBO ra3a, nOCTaTOqHOe API nojiyqeHHA e)KeqaCHO Ha npOTAKeHHH 72
qacOB o6feMa CBO6OnHOrO pa3a, paBHoro no MeHbneftl Mepe 25 npoIeHTaM BanIOBoro o6feMa
HaH6oJlbIJero H3 3aiuHwaeMbIX TaKHM o6pa3oM noMeleHHfl.

I7paeuno 6. OrHETYIHTEnI

1. Bce OrHeTYI1HTenH nIOJI)KHbi 6bITb ono6peHHbIx THnOB H KOHCTPYKIIHA.

1.1. BMeCTHMOCTb Tpe6yeMbIx nepeHOCHbIX )KH LKOCTHbIX orHeTyUIHTeNelA aOnKHa
6bITb He 6onee 13,5 n H He MeHee 9 n. apyrHe orHeTYIlHTejIH AOnKHbI 6bITb no MeHbueRl
Mepe TaHMH Ke nepeHOcHbIMH, KaK )KHAKOCTHbI orHeTYLUHTeiib BMeCTHMOCTbIO 13,5 ni, H
o6niamaTb 3toeKTHBHOCTblO, no MeHbIel Mepe paBHoueHHORl 3cM3eKTHBHOCTH KHaKOCTHOFO
orHeTyWHTenA BMeCTHMOCTblO 9 n.

1.2. PaBHOueHHOCTb OrHeTyluHTenefl onpeaeJISeTCA AnMHHHCTpaItHtef.

2. KonHqeCTBO npenycMaTpHBaeMblX 3anacHb x 3apAnOB nOJfKHO COOTBeTCTBOBaTb

Tpe6OBaHHAM, yCTaHaBjiHBaeMbIM AaIMHHHCTpaIIHef.

3. He AonYCKaeTc IpHMeHeHHe orHeTymHTeneft c orHeTyUaIUHM BeIueCTBOM, KOTO-
poe, no MHeHHIO AaMHHHCTpaIIHH, CaMO no ce6e HnH B npennonaraeMblx YCnOBHRX npMeHe-
HHA BbineXIAeT TOKCHqHbIe ra3bl B onaCHOM nJI qenIoBeKa KOnHtieCTBe.

4. flepeHOCHOR flCneHHbI KOMnjieKT aoji)KeH COCTOATb H3 neHoo6pa3ylOUIero CTBOua
3)KeKTOPHOrO THna, nOaKuioqaeMorO K no)KapHol MarHcTpaJIH C nOMOUIIjO nio)KapHoro
pyKaBa, nepeHoCHoll eMKOCTH, conepKaiuel He MeHee 20 n neHoo6pa3OBaTes1, H OAHORl
3aIaCHOlR eMKOCTH. CTBOJn aoji)KeH o6ecneqHBaT o6pa3oBaHe 30eKTHBHOft neHbI, IlpH-
rOnHOl nnIR TyIeHHR ropAmetl He?)TH, H HMeTh npOH3BOAHTenbHOCTb no MeHbElefl Mepe
1,5 M 3

/MHH.

5. OrHeTYIHTenH aOn)KHbi nepHonHqeCKH OCMaTpHBaTbCst H nOnABepraTbCst HCnbITa-
HHSIM, KOTOpbIX Mo)KeT nOTpe6OBaTb AaMHHHCTpaIHA.

6. OnHH H3 nepeHOCHbIX orHeTyUIHTeneAl, npeAHa3HaqeHHblX ZMA npHMeHeHHA B KaKOM-
m16o noMeLieHHH, Xoni)KeH 6hITb yCTaHOBJIeH y Bxona B 3TO noMeiueHHe.

7. )KInnbie H cny)Ke6Hbue noMelieHHA, a TaKwKe nOCTbl ynpaBieHHA AOflKHbl 6bITb
cHa6,KeHbI AOCTaTOqHbIM KOnHqeCTBOM nepeHOCHblX orHeTyWHTeneil COOTBeTCTBYIOLU!X
THnOB, OTBeqaIoIHX Tpe6OBaHHIM AaMHHHCTpaUHH. Ha cynax BaJiOBOIR BMeCTHMOCTbIO
1 000 per.T H 6onee aOnnKHO HMeTbCA no MeHbmueg Mepe nAT nepeHocHbIX orHeTyWHTenel.
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JUpa6uio 7. CPEACTBA nO)KAPOTYlIEHHI B MAIIMIHHbiX nOMEIIIEHMX

I. HomeuleHuw, 6 KOO~blX pacnoloxceHbi KOmiTbI, pa6omamuoue Ha xcudKom mon-
a uee, unu ycmanoKu YCuCO)KOZO monJ7uea

1.1. MaluHHHbie noMeueHtA KaTeropiH A, B KOTOpblX pacnoiio)KeHbl KOTJIbl,
pa6oTaoRue Ha )KH/KOM TonIHBe, HIH YCTaHOBKH 2KHIKOrO TonIHBa, xxoItKHbi 

6 bITb
o6OpylaOBaHbl OAHOft H3 cneyoiLux CTaLuHOHapHbIX CHCTeM no)tKapOTylleH I:

1. ra3oBotl CHCTeMofl, OTBeqaiomefl nonoKeHHM flpaBHjia 5;
2. CHCTeMOft TyuIeHHRI BbICOKOKpaTHOfl neHofl, OTBeqaloIuefk noJio)KeHHaM npaBaHna 9;
3. CHCTeMoft BoIuopacnbuIeHHA, OTBemaomefl noJIo)KeHHRM IlpaBHJIa 10.
B Ka)KgoM cJIytlae, eChIH MaIIHHHOe H KOTejibHOe OTenJIeHHA He IIOJIHOCTbiO OTgtenIeHbl Dpyr

OT apyra HJim eciH )KHLKoe TOIUIHBO H3 KOTeJIbHoro OTeIeHHH MO)KeT nepeTeKaTb B MaIHH-
Hoe OTnefeHHe, TaKHe MaIIHHHoe H KOTenbHoe OTaeDCeHHq cneayeT paccMaTpHBaTb KaK ORHH

OTceK.

1.2. B KaKAOM KOTejIbHOM OT~eIeHHH aOfltKeH HMeCbCR no MeHbeftl Mepe OAHH
nepeHOcHofl neHHbIl KOMIUIeKT, OTBeqaiouHfl nOnO)KeHHHM FlpaBuna 6.4.

1.3. B KaKaOM KOTeJrbHOM OTaeeHHH y Ka)t{oro TonoqHoro d)pOHTa H B KaKgOM
noMeIueHHH, B KOTOPOM HaXoAHTCA KaKast-jnH60 qaCTb yCTaHOBKH xKHaKOFO TonIHBa, IIl-
)KHO HM ebCq no MeHbwUefl Mepe aBa nepeHOCHbIX neHHbIX orHeTyl.HTeInA HnH paBHOUeHHbIX
HM. B KawKaOM KOTeJrbHOM OTaeC1eHHH aIOJI)KHO HIVeTbCR He MeHee oxlHoro oao6peHHoro neH-
HOrO OFHeTYlIHTeJH BMeCTHMOCTbIO no MeHbuIel\Mepe 135 n1 nH paBHoLIeHHoro eMy. 3T
orHeTyIHTeJIH tOII)HbI 61bTb CHa6)KeHbI pyKaBaMH, HaMOTaHHbIMH Ha BbIOIIKH H 103-
BOJrlIIIUJMH ROCTaBaTb o rno6oro MecTa KOTeJIbHoro OTaejieHHAs. Ha rpy3OBbiX cyztax Az-
MHHHCTpauHmI MoIKeT cMItrqHTb Tpe6oBaHHH HacToilero nyHI(Ta B OTHoneHHH KOTJIOB,
npeAHa3HatteHHblX RRn XO3.IqlCTBeHHbIX HY)tn, MOIUHOCTE1O MeHee 175 KBT.

1.4. Y Ka)KorO TonoqHoro tIpoHTa aoi)KeH HaxOXIHTbCHl RIIIHK C neCKOM, npo-
nHTaHHbIMH COao1t onInKaMH HuH n pY4rUM oao6peHHbM CyXHM MaTepHaJiOM B KOIHqeCTBe,
oTBeqaiougeM Tpe6oBaHHM AaMHHHCTpauHH. B3aMeH 3Toro Mo)KeT 6bIT npeayCMOTpeH
oao6peHHbIlf nepeHocHofl orHeTyIUHTenb.

2. FlomeueHU., 6 KOmOpblX pacnoiloxeHb! deuzameflu eHympeHHeeo c¢opaHu)
B MaiuHHHbIX IoMeueHHqX KaTerOpHH A, B KOTOpbIX pacnono)KeHbl aBHFaTenH

BHYTpeHHeFO cropaHHxl, ROJD)KHO 6bITb npeaycMOTpeHo cnenyiouee:

1. OaHa H3 CHCTeM no)KapoTy~ueHHsI, Tpe6yeMbilx IYHKTOM 1.1;

2. no MetbuIefI Mepe OIHH nepeHOCHOl neHbI1 KoMHIreKT, OTBeqaiomuifl nojo)KeHHM

npaBna 6.4;

3. B Ka)KAoM TaxOM noMeweHHH - ono6peHHbie neHHbie orHeTyIllHTeiH BMeCTHMOCTblO
no MeHbineft Mepe 45 Jl Ka)Kabiftl HJH paBHOueHHbIe HM B KonuHqecTBe, AOCTaTOqHOM =A1I11

Toro, qTO6bi MO)KHO 6hEno noaT neHy H41 paBHOUeHHoe efl orueTyiuawee aelUeCTBO
Ha nmo6ypo qaCTE ToInHBHOIA CHCTeMbi H CHCTeMbI CMa3KH noD DaBIeHeM, Ha lHpHBOjbI
H upyrHe no)KapoonacHbie o6,eKTbI. aonoJIHHTenbHo ROJIXKHO 6bITE, IpeYCMOTpeHo
ztocTaToqHoe KoJIHqeCTBO nepeHOCHbIX neHHbIX orHeTymUITeneftl u11 paBHOueHHbIX HM,
KOTOpble AOJTKHbl pa3MeUaTbCS TaK, lTO6bi OT no6ofIl TO qKH noMelIeHHq 110

orHeTY1UHTen Tpe6oBanocb npOIRTH He 6onee 10 M H qTo6bl B KaxKIwoM TaKOM
nIOMeIeHHH HMenOCb no MeHbtuetk Mepe aBa TaxHx orHeTyIIHTeiR. Ha rpy3oBbix cygax
ADaMHHHCTpaIHR MoIKeT CMqrqHTb 3TO Tpe6oBaHHe 13111 noMeIueHHfl MeHbmero
pa3Mepa.

3. I7omeeuieHuA, 6 KOmOpblXpacnoAO3CeHbl napoeble myp6uHbl uiu napoabteMawUlnbI
3aKPbtmo0o muna

B noMetueHHRtx, B KOTOpbIX pacnonoeHbi napoBble Typ6HHbI 1nnt napOBbie MaUHHbi
3aKpblTorO THna, HCnOJlb3yeMble KaK Fnal-ble MeXaHH3Mbl I,14rlH , pyfHX .itejierl, ec.ti cyM-
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MapHaai MOIUWHOCTb TaKHX Typ6HH HJnH MaIJ.IHH COCTaBhIReT He MeHee 375 KBT, ,OJDKHO 6bITb

nlpe.yCMoTpeHO cneiyoulee:

I. oao6peHHbIe neHHbie orHeTYUHTeJIH BMeCTHMOCTbIO nO MeHbmLeft Mepe 45 ni xaxsnbifl
HIIH paBHOueHHbie HM B KOJIHqeCTBe, lIOCTaTOqHOM XIIA TOro, 4TO6bj MO)KHO 6bllo

nonaaTb neHy H.IH paBHOtLeHHoe etl orHeTyua~uee BeI1ueCTBO Ha nIo6yo qaCTb CHCTeMbl

CMa3KH ioaaaeHweM, Ha jmo6yo qaCTb KO)KYXOB, 3aKpbiBatOtlJX CMa3biBaeMbie non

naBJIeHHeM qaCTH TYp 6 HH, ZIBHraTeJneft H CBst3aHHbIX C HHMH IlpHBOAOB, H Ha mno6ble
npyrHe noKapoonaCHble o61beKTbl. OnHaKO TaKHe OrHeTYU1HTeJIH He Tpe6yOTCA, eCJ1H B
TaKHx nOMeuxeHHtX 3aIXHTa, no MeHbtlefl Mepe paBHoueHHaA Tpe6yeMoft HaCTO51UHM
noInYHKTOM, o6ecneqHaaeTcA CTaIHOHapHoAt CHCTeMoik no>KapoTylueHHs, yCTaHoBJieH-
HOtt B COOTBeTCTBHH C rIYHKTOM 1. 1;

2. aOCTaToqHOe KorIHqeCTBo nepeHOCHbIX fleHHbIX orHeTylJlHTejietI HIH paBHOueHHbIX HM,

KOTopbie ,nof)KHbI pa3MetLuaTbCRI TaK, qTO6bi OT jIio6ofk TOqKH nOMeIWeHHH i o orHeTy-

mUHTenIf Tpe6oBanocb npOATTH He 6onee 10 M H qTo6bI B Ka)KAOM TaKOM noMetueHHH
HMenoCb no MeHbmefl Mepe aBa TaKHX orHeTyuIIHTeJIR. TaKHe orHeTyIHTeIH He AOMDKHEl

Tpe6OBaTbCl B aoOIOHeHHe K IpeaYCMOTpeHHbIM B COOTBeTCTBHH C nYHKTOM 1.3;

3. OnHa H3 CHCTeM no)KapOTyiueHHt, Tpe6yeMbix HyHKTOM 1. 1, eCiH TaIme1 noMeiueHHA
HMelOT nepHonHecmH 6e3BaXTeHHoe o6cIyXCHBaHHe.

4. CpeOcmea noxiapomywue~u 8 npo4ux mauUHHblX noMeuieilux

EciH4, no MHeHHIo AtMHHHCTpauHH, CyIueCTBYeT no)KapHaA onaCHOCTb B KaKOM-J1H60
MaIWIHHHOM noMeI.eHHH, Anit KOTOpOFO B HyHKTaX 1,2 H 3 He npennHCblBaeTC3t HHKaKHX

cnei.HaJibHbIX Tpe6OBaHHfl K cpeCTBaM no)KapOTytIeHHR, TO B 3TOM noMeILeHHH HJIH

B6jIH3H OT Hero XIOflKHO 6blTb IpeaYCMOTpeHO TaKoe KOIHqeCTBO ono6peHHblX nepeHOCHbIX

orHeTyIMiTenetf 111tH apyrux cpeaCTB no)KapOTyeHH51, KaIoe anMHHHCTpauHI CoqTeT
AOCTaTOqHbIM.

5. CmaquoHapnbte cucmeMbi noxapomyueHu., ue mpe6yeMbie HacmouieUi Fqaaori

EcJnH YCTaHaBIHBaeTcH CTauHOHapHai CHCTeMa no)KapOTyweHHA, He Tpe6yeMa HaCTO-
muefl rFaBott, TO TaKaA CHCTeMa aoJn)KHa OTBetaTb Tpe6OBaHHiM AztMHHHCTpaUHH.

6. MauiHbie nomeuienuf Kameeopuu A Ha naccacupcKux cydax

Ha naccaiuHpcKIIx cynax, nepeBo3.qunx 6oiee 36 nacca)KHpOB, Ka)noe MaIHHHoe
noMeHueHHe KaTeropHH A nOnIHo 6bITb CHa6)KeHO no MeHbtmefl Mepe ZXBYMR COOTBeTCTBy-

IOIUHMH npHCTaBKaMH n o6pa3OBaHHi BOAAHOrO TyMaHa*.

Hpau~Ao 8. CTALHOHAPHbIE CHCTEMbi IO)KAPOTYIIIEHHA HH3KOKPATHOIA nEHOfl
B MAUIIHHHbiX fIOMEmIEHH1X

1. ECrIH B KaKOM-JtH6o MaIJIHHHOM noMeIIteHHH B DOHOJIHeHHe K Tpe6oBaHHtM

I-pawmna 7 yCTaHOBnleHa CTaLIHOHapHaSI CHCTeMa rIo)KapoTyuIeHHAt HH3KOKpaTHOtt neHOAt,

TaKast CHCTeMa aoft)KHa o6ecneqHBaTb noaaqy qepe3 CTaUHoHapHbIe BbIyCKHbie OTBepCTHA
He 6onee qeM 3a IhqTb MHHYT KontHqeCTBa neHbl, nOCTaTOqHoro An rIlOKpbITHA CjioeM

TOnII.HHOfk 150 MM HaH6onbtueft enHHOAt IOBepXHOCTH, no KOTOpOIA MO)KeT pa31iHTbC5I

)KHgKoe TOInHBO. CHCTeMa atOJXKHa o6ecneqHBaTb Bbipa6OTKy neHbl, npHroHOA niA'sI

TyImeHHHi ropsiweik He4bTH. nO1KHbi 6bITb npezyCMOTpeHbl cpeaCTBa nIa 34bbeKTTHBHOit

nonaqH neHbI tiepe3 CTaIHOHapHyIO CHCTeMY Tpy6onpoBOnoB c pacnpeelHTejlbHbMH
KiianaHaMH HRH11 KpaHaMH K COOTBeTCTBYIOLWHM BbInyCKHbIM OTBepCTHRM, a TaKwKe ZInIn

3tIXIeKTHBHOrO HanpaBjIeHHA neHbI tepel CTaUHOHapHbIe paCHbItHT~TeH Ha/]pyrHe OCHOBHbae

no)apoonaCHbIe o61eKTbl B 3aummaeMoM noMeueHHH. KpaTHOCTb neHoo6pa3oBaHHa He

AOJI)KHa npeBblmaTb 12: 1.

* IIpHCTaBxa wan o6pa3oBaHHA BOn HorO TyMaHa Mo2KeT npeiACTaBniTb co6oft MeTaJInHmecKyo L-o6pa3HyIO

Tpy6y, AllfIHHoe KojieHO KOTOpOR flnIHHOII oKno 2 M npHcnoco6neHO aRA noflcoeeHH. K no)KapHOMY pyKaBy, a

KOPOTKOe eanHHOfl OKojlo 250 MM O6opyoBaHO cTalJH0HapHOf HacaiaKofl nui o6pa3oeannn BoflRHorO TyMaHa H114 rlP"-

cnoco6neHo An npHcoeHIHeHHe Bn1oopacnblnH~aaoleft HacaaKH.

Vol. 1371, A- 18961



236 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait~s 1984

2. CpeaICTBa ynpaBJeHHl JUIo6blMH TaKHMH CHCTeMaMH 2OnKHbi 6blTb .IerKOOCTyn-

HbIMH, IIpOCTblMH B 3KClI-ryaTalXHH H 6blTb COCpeA1OTOteHbI B BO3MO)KHO MeHbIIIeM KOJIHLeCTBe

MeCT, KOTOpbie BepOlTHO He 6yIyT OTpe3aHbi Ilo)KaPOM B 3aullHlaeMoM IIoMeteHHH.

J7pasu./o 9. CTAHOHAPHblE CHCTEMbl nO)KAPOTYWEHHSI BbICOKOKPATHOI1
f'EHOAI B MAWIHHbX nOMEInlEHHASX

1.1. lho6aA Tpe6yeMam CTauHOHaPHaI CHCTeMa no)KapOTytueHHR BbicOKOKpaTHOfl

fleHOtt B MaIIHHHbIX HOMeiueHHX XIOflKHa o6ecne4HBaTb 6blcTpyo rioaaqy qepe3 CTauHOHap-
Hbie BbIflYCKHbie OTBepCTHl KOJlHteCTBa neHbl, aOCTaTOqHOrO ZXIr 3anOJIHeHHI HaH6oJibIwerO
3aujjtwaeMoro noMeiUeHHi, C HHTeHCHBHOCTbIO, o6ecneqHBaioueft o6pa3OBaHHe 3a OflHY

MHHYTY CJIOl IeHbl TOJIUIHHOR He MeHee 1 M. KOJIHqeCTBO HMeiOLueFOCA neHoo6pa3OBaTeiR

ZDOJD4KHO 6bITb ZlOCTaTOqHbIM .iJ BbIpa6OTKH reHbl B o6feMe, paBHOM IIRTHKpaTHOMY
o6beMy HaH6OjiIb.erO 3alimutaeMoro nOMemUeHHn. KpaTHOCTb HeHoo6pa3OBaHH31 He ZOJDKHa

npeBbiIaTb 1 000: 1.

1.2. AUMHHHCTpaUH1 Mo)KeT LOIIYCTHTb npyrre YCTPOflCTBa H HHTeHCHBHOCTb llO/aqH
nefHbl, eCJfH OHa y6elcaeHa, qTO iipH 3TOM o6ecneqHBaeTcl paBHOueHHaAl 3atIlHTa.

2. KaHaim noaqH rieHbl, BO3flyxo3a6OPHHKH neHoreHepaTopa H KOJIHqeCTBO neHore-

HepaTOpHbIX yCTaHOBOK XIOJI'CHbl, 11o MHeHHIO ALIMHHHCTpaUIHH, o6ecneqHBaTb 3cjx)eKTHB-
Hbie Bblpa6OTKy H pacnpeaejreHe rieHbI.

3. PacInojioeHHe BbIXOXIHbIX KaHajioB neHoreHepaTopa 110.J1KHO 6bITb TaKHM, qTO6bi

1O)Kap B 3alUILaaeMOM nOMeUIeHHH He Mor rIOBpeA1HTb rieHoo6pa3yoalee o6opYxloBaHlie.

4. FleHoreHepaTop, ero HCTOqHHKH 3HeprHH, nleHOO6pa3OBaTelib H cpe1CTBa yripaBne-
HHA CHCTeMOlZ XIOJI)KHbl 6lTb JIerKOA1OCTyrIHblMH, FlpOCTblMH B 3KCI1lyaTaIHH H 6bITb
cocpeJIOTOqeHbl B BO3MO)KHO MeHb.IeM KOnIHqeCTBe MeCT, KOTOpble BepOJITHO He 

6
y1YT

OTpe3aHbI iowapoM B 3awHuluaeMOM 11OMel.IeHHH.

Hlpaeuiao 10. CTAUHOHAPHbIE CHCTEMbl fO)KAPOTYIIEHI BOR1OPACIbIlEHIIEM

B MAII4HHbIX flOMELUEHH1X

1. ho6as Tpe6yeMaA B Mal.HHHbIX 11OMetteHHSAX CTaUHOHapHaA CHCTeMa no)KapOTy-

IIeHHA BOaOpaCribIIeHHeM AO1)Ha 6bITb CHa6wCeHa pacibIIHTeIlIMH olo6peHHOrO THna.

2. KOJIHqeCTBO H pacnoioKeHHe pacnbInHTeeflt IOJDKHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHtM A4i-
MHHHCTpaIHH H o6ecneqriBaTE 3cIXeKTHBHOe pacnpeaeneHe B 3aImHIaeMbiX noMoeueHHAX

BOAMbI C HHTeHCHBHOCTbIO noaa4H B cpeIHeM He MeHee 5 fl/M 2 
B MHHYTY. EcnH npH3HaHO Heo6-

XOXIHMbiM yCTaHOBHTb 6onee BbICOKYIO HHTeHCHBHOCTh nozlaqmi, TO OHa AOflKHa OTBeqaTb

Tpe6OBaHHSmI AzIMHHHCTpaLtIHH. PaCnblJIHTeJIH a1OJIhCHbl yCTaHaBiHBaTbCI Ha1 JibhSIaMH,
HaCTHJIOM BTOpOFO I-la H a1pyrHMH MeCTaMH, 11O KOTOpbIM MO)KeT pa3.IHTbC3R )KHIKOe
TOIIJIHBO, a TaKwe Hail ApyrHMH oco6o nowapooniacHbiMH 06,eKTaMH B MaluHHHbIX

noMemleHH5iX.

3. CHCTeMa Mo3KeT 6bITb pa3ileneHa Ha ceKtIHH, pacnpeaenITenbHbie KianaHbI
KOTOpbIX UOfDKHbI ynpaBJIATbCAl H3 JieFKO11OCTYIIHbIX MeCT BHe 3aiuHImaeMbiX nOMeIlleHHAl,
KOTOpbIe He 6yAyT 6bzCTpO OTpe3aHbI nOxcapOM B 3auHLLaeMoM noMelueHHH.

4. CHCTeMa £[OJKHa 6b1T rlOCTOAlHHO 3anOJIHeHa BOaOfl no Heo6xoAHMbIM ilaBJe-

HHeM; Hacoc, IHTaIOIuLIHA ee BOaOfi, ofil)KeH BKiIOqaTcsi aBTOMaTHiqeCKH IIpH IIazeHHH ala-
BIeHHBl B CHCTeMe.

5. Hacoc lolT)xeH o6ecneqHBaTb nonaqy BOilbI 11o Heo6xODHMbIM naBneHHeM OAHOB-

peMeHHO BO Bce CeICHH CHCTeMbI B .rIo6oM O1IHOM H3 3aIuHuaeMbIx noMetleHHRt. Hacoc H ero
opraHbi ynpaBjieHHA 11OJKHbI yCTaHaBJIHBaTbCI BHe 3auiHuijaeMoro noMeCLeHH1 HJIH 1O-
MeuLeHHtl. AOJDKHa 6mIT1 HCKJItoqeHa B03MOKHOCTb BbIXOa H3 CTPOI CHCTeMbI BO.Uopac-

nbmeHHAl B pe3Y.JbTaTe noKapa B 3aIIIHLIaeMOM CHCTeMOft IIOMeIIIeHHH HrH IOMeileHHjqX.

6. Hacoc MO)KeT HMeTb ripHBOa OT He3aBHcHMOro ABHraTenIi BHyTpeHHerO cropaHHA,
HO eciH OH 3aBHCHT OT 3HeprHH, BbIpa6aThIBaeMotl aBapHIHbIM reHepaTOpOM, yCTaHOBJIeH-
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HbIM B COOTBeTCTBHH C nojio)KeHHRMH FlpaBHna 11-1/44 HnH flpammua 11-1/45, B 3aBHCH-
MOCTH OT cjiyqas, TO TaKofk reHepaTop Roin)KeH aBTOMaTHqeCKH BKJHiOqaTbCS npH npe-
KpaleHHH nHTaHHS OT OCHOBHOFO HCTOqHHKa 3jieKTpO3HeprHH, C TeM qTO6bi HeMealfeHHO

o6ecneqHTb 3HepronHTaHHe Hacoca, Tpe6yeMoro NyHKTOM 5. EcIH Hacoc HMeeT npHBOfl OT
He3aBHcHMOFO nBHraTeIl BHyTpeHHero cropaHH, TO OH HOJ)KeH pa3MemaTbCH TaK, qTO6bi
npH nowcape B 3atunmuaeMoM nOMeLeHHH He yXyAUIaJIOCb nOcTynieHHe Bo3nyxa K
uiBHraTenJO.

7. AOmKHbi 6bITb IpHHSTbl MepbI rpeaOCTOpO)KHOCTH ann npexIOTBpa~ueHHR 3acope-

HHS paenbJHTeiefl coaepwatueficS B BOne rplI3bIo HnH npOZYKTaMH KOPpo3HH Tpy 6 ,
pacnbInHTenefl, KfranaHOB H Hacoca.

Hpaeuao 11. CnEUIIAJbHblE MEPbI B MAIIHHbiX nOMEIEHHI.IX

i. -oio)KeHHR HaCTOiujero npaBHma npHMeHS OTCR K MaWIHHHbIM nOMeWeHHRM KaTe-

FOpHH A H, eCnIH ALIMHHHCTpauiR CqHTaeT 3TO )KelaTenbHbIM, K apyFHM MaUIHHHbIM

nOMeuIeHHstM.

2.1. KOjIHqeCTBO CBeTOBbIX JIIOKOB, aBepefl, BeHTHJIRStHH, H apyrHX OTBePCTHfk B
MaIIIHHHbiX nOMeteHHRX AOJI)KHO 6bITb CBeaeHO K MHHHMYMY, OTBeqatOlueMy nOTpe6-

HOCTSM BeHTHISHUHH H HaaJneKaluef H 6e3onacHOil 3KCnniyaTaUHH CyAHa.

2.2. CBeTOBbIe JIIOKH AOIX(HbI 6bTbH3 CTarIH H He HMeTb CTeKIHSHHbIX naHenen. J4on-

)KHbi 6hITb npeayCMOTpeHbl COOTBeTCTBYIOLuHe Mepbl, o6ecneqHBatoujLHe BbITyCK abIMa H3
3ainmwaeMoro nomeueHHSl B cnyqae no)apa.

2.3. Ha nacca)lHpCKHX cyAax aBepH, 3a HcKJIOqeHHeM BOJIOHeIpOHHuaeMbIX ABepefl c

nPHBORIOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH, .O]I)KHbl 6blTb YCTpOeHbl TaK, qTO6bi o6ecneqHBajocb HX
Haxe)KHOe 3aKpbITHe B cjiyqae noKapa B nOMeIeHHH rIpH nOMO1H 3aKpblBalOxi.uX YCTPOrICTB

C nIpHBOAOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH HJIH nIYTeM YCTaHOBKH caMO3aKpbIBamIotxCs aBepeik,
CnOco6HbIX 3azpKbBaTbCR npH HaKJiOHe 3,5' B CTOpOHy, npOTHBOOJIO)KHyio 3aKpbIBaHHIO, H
HMe}OUWiX 6e3OTKa3Hoe yaepcHBamIuee YCTPOflCTBO, OCBO6o0KaaeMoe c nOMOubEO AHCTaH-

IXHOHHO ynpaBnleMOrO MeXaHH3Ma.

3. YCTpOICTBO OKOH B KOHCTpyKUHRX, orpaHHqHBaiouiHx MaIIHHHbie nOMeiueHHS, He

aonyclaeTcR. 3TO Tpe6OBaHHe He fpenITCTByeT HCrIOjIb3OBaHHIO CTeKna B nOCTaX
yflpaBneHHsi, pacnloIO)KKeHHbIX B npeaenax MaI.IHHHbIX nOMeI~eHHl.

4. aOJI)KHbi 6bITb IlpezIyCMOTpeHbi cpeAcTBa ynpaBieHHA ARA:

1. OTKpbITHS H 3aKplITHS CBeTOBbIX JIHKOB, 3aKpbITHR OTBepCTHIA B jbIMOBbIX Tpy6ax,

qepe3 KOTOpble O6biqHO OCyWleCTBJIlIeTCH BbITITKHaA BeHTHIS.uHq, H 3aKpbTHA BeHTH-
JIRSIHOHHbLIX 3aCJOHOK;

2. o6ecneqeHH BbinycKa ibIMa;

3. 3aKpblTH iaBepeft c pHBOZXOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH HJIH npHBezieHHA B XtefkCTBHe Mexa-
HH3Ma OCBO6oKneHHH uBepeft, He SBillOI.HXCH BOZIOHenpOHHuaeMbIMH gBepMH C flpH-
BOJIOM OT HCTOqHHKa 3HeprHH;

4. BbIKnjIOqeHHA BeHTHJISTOpOB; H

5. BbIKJ]OqeHHR HarHeTaTeibHblX H BbITR2KHbIX BeHTHJIRTOPOB, TOnnHBonepeKaqHBaIO.LHX

HacocoB, HaCOCOB YCTaHOBOK )KH/KOFO TOnJIHBa H apyrHx nono6HbIX TOWJIHBHbIX HaCO-
COB.

5. CpeAcTBa ynpaBneHHH, Tpe6yeMbie nYHKTOM 4, a TaK)Ke lpaBHOM 15.2.5, nOJI)KHbI

pa3MeMaTbCA 3a npegenaM O6cny)KHBaeMoro HMH NomeiuHHA B TaKOM MecTe, rile OHH He
6yxQyT OTpe3aHbI B cny'ae noKapa B nom IOMeLueHHH. Ha InaCCaXKHPCKHX cyxax TaKHe cpeA-
CTBa ynpaBneHHs, a TaKe cpeACTBa yipaBjieHHR rno6ofl Tpe6yeMoil CHCTeMOR no)Kapo-
TYIIeHHS DOJI)KHbI pa3MeiuaTbCA B OAHOM MeCTe HrIH 6bITb cOCpeaIOTOqeHbi B BO3MOWKHO
MeHbuieM KOJIHqeCTBe MeCT B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHRMH AHMHHHCTpauHH. K TaKHM
MeCTaM aojuKeH 6bITb o6ecneqeH 6e3onacHbMfl nocTyn C OTKpbITOIA naJIy6bi.
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6. EcJiH aOCTYI1 B nio6oe MaIIIHHHOe noMemUeHHe KaTeropHH A H3 flpHMblKaIOUlerO

TyHHeJnI rpe6Horo BajIa npeaycMaTpHBaeTcR Ha HH)KHeM YpOBHe, TO B TyHHeJIe rpe6Horo

Baja y BOxAOHenpOHHuaeMofl ZIBepH XIOJI)KHa 6bIT1 rlpeaYCMOTpeHa jierrai CTaJbHa IIPOTH-

BOHO)KapHaA ZIBepb-3KpaH, OTKpbIBaeMaAJ c o6eHX CTOpOH.

7. Ha rpy3OBbIX cyaaX B cnytae MaIUHHHbIx IIOMeIeHHfl C nepHOAHqeCKH 6e3BaXTeH-

HbIM O6CnyIrHBaHHeM AaMHHHCTpauHH XIOJIRKHa o6paluaTb oco6oe BHHMaHHe Ha o6ec-
neqeHe OrHeCTOlKOCTH MaIHHHbIX flOMeIeHHfl, pacofloio)KeHHe H cocpeaoToqeHHe cpeaCTB
yIpaBJIeHHA CHCTeMaMH no)KapoTyUJeHHA, o6ecneqeHHe Tpe6yeMbx OTKnloqaiousx

YCTPi CTB (HanpHMep, XIJiR BeHTHJlIUHH, TOIIJIHBHbIX HaCOCOB H T.'a.) H MO)KeT noTpe6OBaTb
,OrOJIHHTenbHbIX cpe/iCTB noxcapoTyueHHH, Lpyroro InpOTHBOno)KapHOro o6opyaoaaHHs H
2AbiXaTeJ~bHbiX annapaToB. Ha nacca)KHpCKHX cyaiaX 3TH Tpe6oBaHHl ROXrKHbi 6blTE- no
MeHbueft Mepe paBHOUeHHblMH TeM, KOTOpbie npHMeHHlIOTCR K MaIuHHHbIM noMeIijeHH3HM C
O6btmHOft BaXTOtl.

8. [CTaiHOHapHaAI] CHCTeMa CHrHaiIH3aiHH o6HapyxreHHA nowapa, OTBeqaOIoLiaA

IOj1O)KeHHliM IpaBHJna 14, 1AOJDKHa yCTaHaBnHBaTbCA B rno6oM MaIIIHHHOM noMeieHHH:
1. B KOTOpOM B3aMeH IIOCTORHHOtl BaXTbl aIOHYCKaeTCq yCTaHOBKa CHCTeM H o6opyxloBaHHAl

C aBTOMaTHqecKHM H Z(HCTaHUHOHHbIM yrIpaBJeHHeM; H

2. B KOTOpOM rmaBHbie MexaHH3MbI H o6cnyirHBaiouJe sx MexaHH3MbI, BKJltOqaAi OCHOB-

Hbie HCTOqHHKH 3jIeKTpo3HeprHH, B pa3JIHqHOtl CTenCfHH O6OpYAoBaHbil cpeCTBaMH aB-

ToMaTHqeCKoro H)IH flHCTaHUHOHHOO yIIpaBJieHHAl H HaXORIATCA no IOCTOAIHHbIM Ha-

6IIIOneHHeM BaXTbI, oCyueCTBJI~eMbIM C ueHTpaJIbHoro nOCTa yrIpaBreHH3I.

Ilpaeuao 12. ABTOMATH'ECKHE CHPHHKJIEPHbIE CHCTEMbi nO)KAPOTYIEHHAI
m cmrHAj43AuHH OEHAPY)KEHMI3 1IO)KAPA

I.1. ho6ai Tpe6yeMaR aBToMaTHqecKai CIIpHHKnepHa CHCTeMa no)KapOTyIeHHR H
CHFHaJIH3aUHH o6Hapy)KeHHR noapa AOnl3KHa 6blTb Bcerzia rOTOBa K HeMeICHHOMy cpa-
6aTblBaHHIO H IIpHBO,!HTbCg B aleRCTBHe 6e3 KaKoro-nH60 BMeILuaTenibCTBa 3KHIa)Ka. OHa
AOnJ)KHa 6b1mI 3anoJIHeHa BOflOtt, HO ee He6ojnbiuHe Hapy)KHbIe yqaCTKH MOrYT He 3aI1Ol-
HHTbC3I BOaOfl, ecJIH, no MHeHHIo AIMHHHCTpautHH, 3TO ABJIHeTCA Heo6xoaHMoft Mepoil lpe-

AOCTOPO)KHOCTH. J-o6bIe qaCTH CHCTeMbl, KOTOpbme npH 3KcIUqyaTaIIHH MoryT nOnBepraTbC
BO34e]lCTBHIO OTPHuaTejbHbIX TeMnepaTyp, AOJ)KHbI 6bITb COOTBeTCTByIOUIHM o6pa3oM

3auIHIueHbl OT 3aMep3aHHA. B CHCTeMe AOJIKHO OOCTOHHHO rIO/Xgep)KHBaTbCH HeO6XOaHMOe

glaBrleHHe, H AOrKHbl 6blTb npHHHTbI MepMi, o6ecneqHBaiouie HeipepbIBHOe CHa6)KeHHe ee
BOn aO B COOTBeTCTBHH C Tpe6oBaHHnMH HaCTOflIJwero r-panina.

1.2. Kairna CeKLHm CnpHHKnepoB AOJI>rHa HMeTb cpeaICTBa 11tH aBToMaTHqeCKofl

nonaaqH CBeToBoro H 3BYKOBOrO CHrHarIOB Ha OaHOfl FMH HeCKOJnbKHX naHensx cHrHanIH3aIJH
npH cpa6aTbIBaHHH nto6oro H3 CNpHHKCJIepOB. TaHe CHCTeMbi CHrHaJIH3aIuHH zOJIDHbI 6blTb

ycTpoeHbl TaK, qTO6bI OHH yKa3bIBaJiH Ha nmo6yIo HeHcInpaBHOCTb B CHCTeMe.

1.2.1. Ha naccaxrHpcIKix cyxtax TaKHe naHenT 11OJIHbl o6ecneqHBaT CHrHarIH3auHIoO
nmo6oM nowape H MeCTe ero BO3HHKHOBeHHA B rno6oM o6cny>cHBaeMoM CHCTeMOft
nOMeLeHHH. OHM ZXOfI)KHbi 6bITb cocpeaOTOqeHbl Ha XOgOBOM MOCTHKe HnH B IIeHTPaJrbHOM

o)KaPHOM HOCTY, KOTOPbMC IOlt)KHbi 6bITb CHa6fteHbl nlepCOHajioM -IH o6opyaoBaHbI TaK,

qTo6bi o6ecneqHTb HeMeznjneHHoe rIpHHITHe OTBeTCTBeHHbIM qIneHOM 3KHnaxa rno6oro Hc-
xonamero OT CHCTeMbI CHrHana.

1.2.2. Ha rpy3oBbIX cyaax TaxIKe naHelIaOJ)KHbl yKa3bIBaTh, B IaIcol CeKIHH noMe-

uIeHHIR, o6cjnyxrHBaeMbix CHCTeMOft, BO3HHK no)Kap. OHH oJi>rHb 6bITb cocpeZXOTOx1eHbl Ha

XOROBOM MOCTHKe, H KpOMe Toro, CBeTOBbIe H 3BYKOBbIe CHrHaJIbI OT naHenil CHrHaJIH3auHH

flOI)KHbI 6bITb BbIBeDeHbI B npyroe MeCTO, HIOMHMO XOUOBoro MOCTHKa, C TeM qTo6bi o6ec-

neqHTb HeMeaneHHoe IIpHHATHe 3KHnaxreM crHalna o no)Kape.

2.1. CnpHHKnepbl XlOf3HbI 6blTb crpynnlpOBaHbl B OTXIe iHMbe ceKuHH, B KariKaOfl H3

KOTOpbIX1OnJ)KHO 6bITb He 6onee 200 CnpHHKnepOB. Ha nacca)rHpcKHx cynax mno6aA ceKUHA
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cnpHHKniepOB aOrn)KHa o6cjIy)KHBaTb He 6onee aByX najiy6 H pa3MemuaTbCH TOrIbKO B OAHOtl
rniaBHOlR BepTHKajibHOfl 30He. OxtHaKo AQIMHHHCTpaUHR MO)KeT pa3peluHTb, qTO6bI TaKax
CeKUHR cnpHKnepOB o6cny)iHBaia 6oniee aByX nany6 HRIH pa3MeluanacEb 6onee qeM B OAHOfk
rmaBHoR BepTHKaJnbHOtt 3OHe, ecIH OHa y6exKaeHa, qTO 3TO He npHBeeT K ocna6iieHto npo-
THBOnO)KapHOfR 3aJ.tHTbI CyAHa.

2.2. Ka xnaR CeKIIH CnPHHKh1pOB AODKHa OTKJnOqaTbCR TOJIbKO OZIHHM 3anopHbIM
KnanaHOM. 3anOpHblA KanaaH KawKaOft CeKUHH aOJI)KeH 6bITb nlerKo(OCTynHbIM, a ero MeCTO-
noJIo)KeHHe AOJI)KHO 6blTb qeTYO H nOCTORHHO o603HaqeHo. JIOJI)KHbi 6bITb npHHRTbI Mepbl,

He In03BOJIHIOIHe JlHtLaM, He HMeioLUHM Ha TO pa3peueHHt, yrpaBnIRTb 3anOpHbIMH Kiiana-
HaMH.

2.3. Y KawaorO 3anOpHoro KJIanaHa CeKUNH H Ha uteHTpaJIbHOM TOCTY floj)KeH 6blTb
npeAyCMOTpeH MaHOMeTp, noIca3biBaIOIuiHf DaBneiHHe B CHCTeMe.

2.4. CnpHHKnepbi AOJIKHbi 6bITb CTOItKHMH K KOPPO3HH B YCDOBHRX MOpCKorO B03-

nayxa. B )KHIhIX H cnyxKe6HbX IIOMeUteHHRX CnPHHKJIpbI DOJI)KHbI cpa6aTblBaTb B aIIana3oHe
TeMnepaTyp OT 680 AO 79*C, OAHaKO B TaKHx noMeIlteHHHX, KaK CyIInbHbIe, me BO3MO)KHa
BhICOKaA TeMnepaTypa BO3flyxa, TeMnepaTypa cpa6aTbIBaHHA CHHHKjIepOB MO)KeT 6bITb
yBenHqeHa AO TeMnepaTypbl, npeBblTmaloluett MaCKHMaJIbHyIO TeMnepaTypy y noAIBOAOKa He

6onee qeM Ha 30'C.
2.5. Y Ka)Kaofk naHeJIH CrHarIH3aUHIH ROJI)KHbl 6 blTb BbIBeIIeHbi nepeqenHI HAIM cxeMa c

yKa3aHHeM noMeueHHtf H 30H, O6cjiyKHBaeMbIX Ka)KaOfk CeKiHefl. UOJDTKHbI HMeTbCH
COOTBeTCTByOIiHe HHCTPYKIIHH no npoBepKe H TeXHHqeCKOMy o6Cny>KHBaHHIO CHCTeMbi.

3. CnPHHKnepbI aOJIKHbl yCTaHaBnHBaTbCR B BepxHefl qaCTH noMeIIueHHR H pa3Me-

tUaTbC TaK, qTO6bI o6ecneqHBaTb noaaqy BOAhI Ha O6CnyKiHBaeMyIO HMH HOMHHaJIrbHyIO
nnoulaab co cpegae HHTeHCHBHOCTbIO He Menee 5 A/M

2 
B MHHYTy. A4tMHHH-

cTpauHA Mo)KeT, oaHaKO, pa3pemBuTb npHMeHeHHe cnpHHKJiepoB, o6ecneqHBatouxHx noaaqy

xpyroro KOAiHqeCTBa BOb! npH ee COOTBeTCTByIOiCM pacnpeaeneHHH, eCnIH OHa y6eKxeia,
'ITO CHCTeMa nipH 3TOM 6

yiteT He MeHee 30IieKTHBHOAl.

4.1. QoJIKHa 6bITb npegycMOTpeHa HanopiaA UHCTepHa O6ieMOM, paBHbIM no
MeHbilekl Mepe yZIBoeHHOMy 3aIacy BOII, YKa3aHHOMY B HaCTOMUleM nOflnyHKTe. a IIHCTepHe

gon)KeH HMeTbCR nIOCTORHHblI1 3anac npeCHORl BOfbl, paBHbIrl KOJIHeCTBY BOabl, KOTOpOe
Mor 6ml nolaaTb B MHHYTY Hacoc, yKa3aHHbIfl B nyHKTe 5.2. AOJIKHbi 6bITb npeaYCMOTpeHbi
cpeZICTBa aIR nolepKaHHA B IlHCTepie TaKoro AaBjieHHR BO3ayxa, KOTOpOe nocile H3pac-
XODtOBaHHA nOCTOHHOrO 3anaca npeCHofl BOaJ B UHCTepHe o6ecnetHiBanO 6b aBJ]eHe He
HHxKe, qeM pa6oqee iaBneHie cnpHHKnepa nnioc naBnieHHe CTo16a BOhI~h, H3MepeHHoro OT

YpOBHA tnHa UHCTepHbl aO YPOBHR HaH6onee BbICOKO pacnoJIo)KeHHoro cnpHHKnepa CHCTeMbI.
JoJI)KHbi 6bITb npeAyCMOTpeHb COOTBeTCTBYIOwHe cpeACTBa aIxAI nonoJIHeHHR C)KaTOrO
BO3lAyxa H 3anaca npecHofk BOA,. am yKa3aHiH Hy)KHoro YPOBHR BOabI B UHCTepHe aOnl(HO
6
bITb npexxyCMOTpeHo BOIOMepHoe CTeKJIo.

4.2. AOOImKHbi 6bITb npelyCMOTpeHbi cpeflCTBa AI npeaOTBpaIuenA nonaaHiH 3a-
6

opTHOfl BOAbI B UHCTepHy.

5.1. LIonKeH 6blT npeayCMoTpeH He3aBHcHMbIIt Hacoc, npeAHa3HaqeHHbItlHCKJrHO'I-

TeJIbHO anx o6ecneqeHHH HenpepbBHotk aBToMaTH'{eKofI noXaaqi BOIjbI qepe3 cnpHHKJIepbI.
Hacoc XOn)KeH BKJIOqaTbCH aBTOMaTHqeCKH npH naaeHHH laBJIeHHst B CHCTeMe 9o TOrO, KaK

lnOCTOIHHbIlf 3anaC npeCHofk Ob B HanOpHOA IIHCTepHe 6yzieT nOAHOCTbIO H3pacxOAOBaH.

5.2. Hacoc H CHCTeMa Tpy6onpoBOAOB AOJIKHbI o6ecneqHrBaTb noep)KaHHe HeO6-
XOziDMOrO gaBieHHR Ha YPOBHe HaH6ojiee BblCOKO pacnoio)KeHHoro cnpHHKnepa, C TeM

TO6bi o6ecne'iHTb HenpepbiBHyo nonay BObI B KOJIHiqeCTBe, AOCTaTOqHOM r OAIHOBpe-

MeHHOrO OpOmeHHA nnIOWaADH He MeHee 280 M
2

, npH HHTeHCHBHOCTH nogtaqIH, yKa3aHHOfl B

nyHKTe 3.

5.3. Ha HanOpHOiA CTOPOHe Hacoca aoie)KeH 6lTb YCTaHOBneH npo6HbIIfl KAanaH c
KOpOTKOtl BbInyCKHOfk Tpy

6
ol, HMetoIweAl OTKpbITbIlf KOHeU. -]one3Ha njioLuatb ceqeHHi

Vol. 1371. A-18961



240 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Trait~s 1984

KianaHa H Tpy6bI aIOJIKHa 6blTb ROCTaTOqHOAIl ZUA Toro, qTo6bi nponycKaTb BOaY B
KOnHqeCTBe, COOTBeTCTBytOiueM Tpe6yeMOl npOH3BOflHTeJIbHOCTH Hacoca, ipH noaigep-
)KaHHH B CHCTeMe aaBJIeHHH, yKa3aHHorO B nyHKTe 4. 1.

5.4. KHHrCTOH flfl5 Hacoca, Korla 3TO BO3MO)KHO, iojfKCeH HaXOaHTbC3H B TOM we
nOMe.weHHH, qTO H Hacoc, H 6bITb YCTpOeH Tax, TO6bI IIPH 3KCriyaTaULHH CyAHa He 6bijio
Heo6XOAHMOCTH nepexpbBaTb flOCTynIUeHHe 3a6OpTHOtl BOaIbl K Hacocy no KaKOfk-JIH6o
flpHqHHe, 3a HCKJloqeHHeM nIpOBepKH H.nH peMOHTa Hacoca.

6. Hacoc H UHCTepHa~ CpHHKJIepHofl CHCTeMb IOJUKHbl pa3MeIIIaTbCH B MeCTe, ,IOCTa-
TOqHO yaajeHHOM OT mo6oro MatHHHoro nOMeIueHHR KaTerOPHH A, H BHe noMeiUeHHi,
Tpe6ytoIU4X 3aUHTbI cnpHHKfiepHOl CHCTeMOft.

7. 1. Ha nacca)KHpcKHx cynax IOJIKHO HMeTbCA He MeHee ABYX HCTOqHHKOB 3HeprHH
zIa Hacoca 3a6OpTHOA BOIbI H aBToMaTHiecKofi CHCTeMbi CHrHaJIH3aLIHH o6HapyweHHx no-
wapa. ECJIH HaCoc HHTaeTC1 OT HCTOqHHKOB 3nleKTpO3HeprHH, TO TaKHMH HCTOqHHKaMH floji-
)KHbI 6bITb rnaBHbIlR reHepaTop H aBapHrlHblti HCTOqHHK. rIHTaHHe Hacoca IOlIHO ocyIueCT-
BJIATbCA OT rnaBHoro pacnpenenHTenbHoro IUHTa H OT aBapHifHoro pacnpeaeJIHTenbHoro

UHTa no OTeJIbHbIM Ka6enIM, npeaHa3HaqeHHbIM TOJIbKO aJI1 3TOk uejiH. Ka6enH XOJ1)KHbI
6bITb npojio)KeHbl B o6XOn KaM6y3OB, MaIIHHHbIX noMeLueHHft H IpyrHX BbIropo)KeHHbIX
noMeUeHHfl C BbICOKOR no)KapoonaCHOCTbIo, 3a HcKJmoqeHeM cJIyqaeB, Korxia Heo6xoIHMo

npOH3BeCTH nomKJiIoqeHHe K COOTBeTCTBYIOUIHM pacflpezleIHTeibHbIM IJ4HTaM, H aOJD)KHbI
6bITb flOflBeeleHbI K aBTOMaTHqeCKOMy nepeKJnoiqaTento, pacnoio)KeHHOMy B6jiH3H
CrIPHHKnepHorO Hacoca. 3TOT nrepeKntOqaTenblOn)KeH o6ecneqHBaT nHTaHHe 3HeprHefl OT
rnaBHoro pacnpeztelIHTenJbHoro I1HTa flO Tex flop, noKa 3HeprHA 6yaeT nOCTynaTb OT Hero.
IlepeKntoqaTenb aojiOJeH HMeTb TaKyIo KOHCTPYKLLHIO, qTo6bI flpH npeipaiu.eHHH nOCTy-

nIneHHA 3HepFHH OT rnaBHOro pacnpezienHTenbHorO ILIHTa OH aBTOMaTHqeCKH nepeKJnoqani
Hacoc Ha nHTaHHe OT aBapHAHoro pacrIpeae-iHTenbHOrO IIHTa. BbliJItoqaTenH Ha rjIaBHOM H
aBapHRHOM pacnpeaeylHTenbHbiX UIHTaX aOJI)KHbI 6bITb qeTKO o603HaqeHbi H O6bIqHO
3aKpbITbI. HHKaKHX ApyrHx BbIKnIJOqaTenetl Ha 3THX Ka6eniJX He nonyCKaeTC5I. OgHHM H3
HCTOqHHKOB 3HeprHH XIlSI CHCTeMbi CHrHaJIH3aIIHH o6Hapy>IeHHI no)Kapa aOn)KeH 6bITb
aBapHrHbIg HCTOqHHK. ECjiH OAIHHM H3 HCTO

1
IHHKOB 3HeprHH RIq Hacoca IBJlAeTCA ABHraTejIb

BHYTpeHHeFO cropaHHA, TO OH aoji)KeH, HOMHMO COOTBeTCTBHH nojio)KeHHAM HYHKTa 6,
pa3MeLuaTbC3H TaK, qTO6bi npH noape B KaKoM-JIH6o H3 3aui1HUaeMbIX nOMeUleHHfl He yxy-
XII8aJIOCb IOCTyILIeHHe BO3ZIyxa K ABHraTemIO.

7.2. Ha rpy30BoIX cynax nOJI)KHO HMeTbCA He MeHee RBYX HCTOqHHKOB 3HeprHH A31H
Hacoca 3a6OpTHOfR BO.QbI H [CTauHOHapHOft] CHCTeMhI CHrHajiH3aUHH o6Hapy)KeHHA nowKapa.
ECJIH Hacoc HMeeT 3JneKTPHqeCKHft flpHBOa, OH ziOmxKeH 6bITb IKoIJIIOqeH K OCHOBHOMY HC-
TOqHHKy 3jieKTpO3HeprHH, nHTaHHe KOToporo AOJIKHO nIpOH3BOZXHTbCI no MeHmIeR Mepe OT

LIByX reHepaTopoB. Ka6enH ZXOJI)KHbi 6IITb lpojio)KeHbi B o6xoa KaM6y3OB, MaUHHHbIX
noMelmeHHtA H apyrHX BbIropo)KeHHbIX nOMeiueHHft C BbICOKOR no)KapoonacHocTbo, 3a
HcKmioieHHeM cnymaeB, Korga Heo6XOAHMO HpOH3BeCTH IoaKnjoqeHHe K COOTBeTCTByiOIuHM
pacrpe/aejiHTejibHbIM IJHTaM. OXIHHM H3 HCTO'4HHKOB 3HeprHH ZIJlI CHCTeMbi cHrHaJIH3auHH
o6HapywceHHH noxKapa aonieH 6bIT aBapHAtHbIA HCTOqHHK. EcnH OX[HHM H3 HCTOqHHKOB
3HeprHH AJl Hacoca BJISleTCA ABHraTenb BHYTpeHHerO cFopaHHA, TO OH XIOJDKeH, HIOMHMO
COOTBeTCTBHM nonio)KeHHIM nyHKTa 6, pa3MeItuaTbCA TaK, qTo6bI flpH nowcape B KaKoM-1lH60
H3 3auLHmIaeMbIx nOMeIueHHri He yxyaiaiocb flOCTyfLheHHe BO3ayxa K aBHraTenio.

8. CnpHHIKiepHai CHCTeMa noJI>KHa coeaIHHRTbCA C CYaOBOfi flo)KapHotl MarHcTpaIbTio
qepe3 3anHpaeMbliA HeBO3BpaTHbIfI KrIanaH C BHHTOBbIM IUTOKOM, npeaOTBpauaIoiuHm

o6paTHoe noCTynjieHHe BOfbI H3 cnpHHKnepHOrI CHCTeMbI B flo)KaPHYfO MarHcTpab.

9.1. ) nrI Kaxxcioti CeKUHH cnpHHKnepOB nojnKeH 6bITb rlpeYCMOTpeH npo6Hbii KJlanaH
RIi npoBepKI cpa6aTbIBaHHIA aBTOMaTHqeCKOft CHFHaJIH3aILHH nyTeM BbIHYCKa BOabl B

KOJ1HqeCTBe, paBHOM BbIfyCKaeMOMy fpH cpa6aTbIBaHHH OaHOrO cnpHHKInepa. FIpo6HbrI
KnianaH Ka)KaoR CeKIWtH IojIPKeH pacnonaraTbc5i OKOnIO 3anopHOro KnanaHa 3TOl CeKJJHH.
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9.2. QJDoKHbI 6bITb nlPeRYCMOTpeHbl cpea1CTBa AnR1 nflpOBepKH aBTOMaTHqeCKOrO

BKJIjoqeHHA Hacoca npH nazXeHHHa aBneHH B CHCTeMe.

9.3. Ha OAHOl H3 naHeneA CHrHaj1H3auHH, yllOMS1HYTbIX B flyHKTe 1.2, QOJI)KHbi 6b1Tb

HPeXYCMOTpeHbl nepeKJHoqaTeJIH, n3BOJIl[OmLXHe npOBepHTb cpa6aTbiaaHe CHrHaH3aUHH H

11ef1CTBHe HHAHKaTOpOB Ka)Kao1 ceKUHH cnpHHKiepOB.

10. J'[nA KaxKaofk ceKUHH cnpHHKJoepoB 11OJ)KHbi 6bITb npezlyCMOTpeHbl 3anacHble

CflpHHKJiepbl B KOJIHqeCTBe, OTBeqatoLueM Tpe6OBaHHRM AIMHHHCTpaUHH.

J-paeuno 13. CTAIHOHAPHbIE CHCTEMbl cirHAAH3AUtiI- OHAPYKEHHa fIO)KAPA

1. 06uWue mpe6oanuA

1.I. JYlo6ast Tpe6yeMaR CTaLHOHapHaA CHCTeMa CHFHaJI3aIIH14 O6Hapy)KeHHl noKapa

C PYL[HbIMH H3BeujaTeniMm AOJKHa 6bITb B nOCTOSIHHOfl rOTOBHOCTH K HeMezUeHHOMY cpa-

6aTbIBaHHio.

1.2. JIOn)KeH ocyIueCTBJnITbC3 KOHTPOJIb 3a HCTOqHHKaMH nHTaHH H 3jieKTPHieCKHMH

ueIIMH, Heo6XOD1HMbIMH an111 pa6OTbI CHCTeMbi, C uejIbIO o6HapyKeHHs nOTepH nHTaHHa

H11 HeHcnpaBHOCTei, B 3aBHCHMOCTH OT cnlyqaa. BO3HHKHOBeHHe HeHCnPaBHOCTH zxOI)KH0

BbI3bIBaTb noaaqy Ha CTaHUHH CHrHaJrH3auHH o6HapyxceH4 no)Kapa CBeTOBOrO H 3BYKOBOFO

CHFHaJ1OB 0 HeHcnpaBHOCTH, xapaKTep KOTOpbIX 11o0DKeH 6bITb OTJIHqHbIM OT cHrHa1a o no-

)ape.

1.3. iin 3jneKTpHqecK4X npm6opOB, nIpHMeH~eMbIX B CHCTeMe CHrHaJIH3autHH o6Hapy-

)KeHH nowKapa, RO)KHO 6bITb 1Ipe1yCMOTpeHO He MeHee ZIBYX HCTOqHHKOB 3HepriHi, OAHH H3

KOTOpbIX OJDKeH 6bITb aBapHfiHbIM. -IHTaHHe ZIoDKHO OCytueCTBJIqTbCq Ho OT1erlbHbIM

Ka6entM, ipeaHa3HaqeHHbIM TOIbKO 11A 3TOfl UenH. TaKHe Ka6enH on)KHbi HaTH K aBTOMa-

THqeCCKOMy nepeKtoqaTeJIIo, pacIO11O>KeHHOMY Ha CTaHIHH cHrHaJ1H3aUHH O6Hapy)KeHHa no-

,Kapa 111 B6111H3H OT Hee.

1.4. ABTOMaTHqeCKHe H pyqHbie H3BetuaTeH aO1rl1KHb 6bITb crpyflIlHPOBaHbl B JyqH.

Cpa6aTbmaHHe nio6oro aBTOMaTHqeCKoro 11H PYqHOFO H3BeiLuaTedJ1S UOOI)rKHO Bb13BaTb

nollaqy Ha CTaHHHH CHrHaJ1H3aUHH H Ha naHeJIfx cHrHaJIH3aIHH CBeTOBOFO H 3BYKOBOFO

CHFHaJIOB a noape. EcIH B TeqeHHe flBYX MHHYT 3TH cHrHaJibl He InpHBJ1eKYT BHHMaHHHi, TO

BO Bcex )1(HjibIX IOMeIaeHHAX 3KHna)1a H cnlyxKe6HblX niOMeleHHSIX, B nOCTax ynpaBjieHH, a

Taj Ke B MaIIIHHHbIX nOMeiueHHAX KaTerOpHH A aBTOMaTHtieCKH aoj-KeH fio11aBaTbCl

3ByKOBOA1 CHFHaJI TpeBorH. HeT Heo6xOztHMOCTH B TOM, qTO6bi CHCTeMa noalaqH TaKoro

3ByKOBOrO cHrHania TpeBorH 3HBJ1RnaCb COCTaBHOfl qaCTbIO CHCTeMb O6HapyKeHH noxapa.

1.5. CTaHUH3 CHFHailH3auHH OJ)KHa pacnojiaraTbC. Ha XO11OBOM MOCTHKe H1H B LIeH-

Tpa1bHOM nio)KapHOM iOCTy.

1.6. rlaHenH CHrHa1H3aIUHH AOJD1KHbl yKa3bIBaTb flyq, B KOTOPOM cpa6oTa-I aBTOMa-

THqeCKHl 14rIH pYqHOfk H3BeIaTeJib. no MeHbiflCel Mepe O11Ha H3 niaHenetl OflKHa 6bITb pac-

nono)KeHa TaK, qTO6bl OHa Bceraa 6blna JierKO OCTyInHa 111I1 OTBeTCTBeHHbIX qjieHOB 3KM-

na)Ka fipH HaXO)K1eIHHH CyLIHa B Mope H1H B flOpTy, KpOMe CflyqaeB, Koraa CYAHO BbIBeeHO H3

3KCrilyaTauHH. ECJIH CTaHIIH CHFHaJIH3auHH pacnono)KeHa B ueHTPaJbHOM rO)KaPHOM

HOCTY, O11Ha H3 naHe1etl CHFHaJIH3aIHH ZI1oJ)tHa HaXO.UHTbCq Ha XOaOBOM MOCTHKe.

1.7. Ha Kaaofrlol naneii CHrHaJIH3aiHH H1H B6iH3H OT Hee 1OfI)KHa HMeTbCI tqeTKaA HH-

(IopMaUHA o6 O6cny)KHBaeMbix IIoMeIIeHH3X H o pacrio1o)KeHH ny'el.

1.8. 06b.IqHO He O1KHOaon oycKaTbCA o6c11yKHBaHHe KaKHM-n1H60 niyLoM 6onee qeM

O11HOAl nahly6bl B npeaeniax )K1HJbIX H cjiy)Ke6HbiX floMeueHHA H rOCTOB ynpaBIeHHq, 3a

HCK11iOqeHHeM nyqa, o6cny>KHBaiouwero BbirOPOZIKY Tpana. Bo H36e)KaHHe npoMeJneHHR B

yCTaHOBieHHH HCTOqHHKa nowapa KOJ1HqeCTBO BblFOpo)KeHHbIX noMeueHIA, o6cny)KKBae-

MbIX Ka)KtbIM IlyqOM, 11Of>KHO 6bITb orpaHqeHO B COOTBeTCTBHH C Tpe6oBaHH51MH AaMHHH-

CTpauHH. B nio6OM cjiyqae He aOnycKaeTC,9 O6cny)KHBaHHe KaKHM-n1H60 Iy-qOM 6onee 50

Bbiropo)1eHHbiX nOMeuleHHfl.
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1.9. Ha naCCaKHpCKHX Cynax OflHH H TOT Ke flyq aBTOMaTHqeCKHX H3BeIluaTeJlet He
noJ)KeH o6cny)KHBaTb noMeiIeHH.a, pacno1owKeHHbie no o60HM 60pTaM CynHa HiH 6onee
qeM Ha OnHoir nany6e, H He Aoji)KeH pacnonaraTbcs 6onee qeM B OnHOtR BepTHKaIbHO1 3OHe.

OuIHaKO AIIMHHHCTpauIHn MO)KeT pa3peIIHTb o6cniy3xHBaHHe OAHHM rlyqOM aBToMaTHqeCKHx

H3BeulaTeneft nomexeHHtf Ha 0 6 0Hx 6OpTax CYnHa H 6onee qeM Ha OnWOl nany6e, ecim OHa
y6excneHa, qTO 3TO He lHpBeneT K ocna6neHHIO npOTHBoflo)KapHofR 3aII!HTBI CynHa.

1.10. JIyq aBToMaTHqeCKHX no>KapHbIX H3BemuaTenefl, O6cnyKHBaIo~UHi IOCT ynpa-
BjieHHA, cjiy)Ke6Hoe nOMeileHHe HJIH )KHjioe noMeueHHe, He non KeH o6CIy)KHBaTb MaIHH-

Hoe noMeWeHHe KaTerOpHH A.
1.11. ABTOMaTHqeCKHe H3BeluaTenlH nOJI)KHbl cpa6aTlBaTb non BO3JteItCTBHeM TerIIa,

lbiMa HAIH npyrHx nponyKToB ropeHHA, InaMeHH HuIH o6oro coqeTaHHAl 3THX 4baKTOpOB.
AnMHHCTpaI.HR MO)KeT pacCMOTpeTI, BO3MO)KHOCTb UpHMeHeHHR aBTOMaTHqeCKHx

H3BelaTeJeft, cpa6aTIBaiouIHx non Bo3nfCTBHeM npyrHX tIbaKTOpOB, yKa3bIBaIOIJHX Ha
BO3HHKHOBeHHe no)Kapa, npH YCJIOBHH qTO OHH 3BJIAIOTCA He MeHee qyBCTBHTeClbHbIMH, qeM
H3BeRuaTeJIH, cpa6aTbIBalOiwne non BO3IIelCTBHeM yKa3aHHbIX Bime 4IaKTOpOB. CBeTOBBIe

H3BeluaTeJIH AOJ)KHbI IIpHMeHATbCA JIHUIb B aonOJIHeHHe K abIMOBbIM HJIH TeIJIOBbIM

H3BeuiaTeJI3M.

1.12. QOJI)KHbi 6bITb 'IpeYCMOTpeHMl COOTBeTCTByiOLUHe HHCTPYKUHH H 3anaCHbIe
qaCTH, Heo6XOnHMbie JnI HpOBeeHH HCIbIlTaHHAt H TeXHHxIeCKoro o6cny)KHBaHHA.

1. 13. Pa6oTa CHCTeMbI o6Hapy)KeHHA UOJI)KHa nepHOaHqeCKH IpOBepHTbCH B COOTBeT-

CTBHH C Tpe6OBaHHIMH AnMHHHCTpauHH C rJOMOUlbIO YCTPOfkCTB AII nojiyeHHM rop~qero

BO3JIyxa COOTBeTCTByIOLueA TeMnepaTypEi, J1H6o abIMa HJIH a3po3oJIH, HMeOIU.HX COOTBeT-

CTByIOUIifH nHana3oH nIrOTHOCTH HJRH pa3Mepa qaCTHII, JIH6o pyrx 3JIeMeHTOB, CBA3aHHbIX

C BO3HHKHOBeHHeM no)apa, Ha KOTOpbie DoJI)KeH pearHpoBaTb aBToMaTHeCKHfk

H3BeIlaTejib. Bce aBTOMaTHqeCKHe H3BeLuaTeJIH OJIKHbI 6BITb TaKoFo THna, qTO6bl OHH

MOriu HCIlITbIBaTbCA Ha npaBHJIbHoe cpa6aTIBaHHe H B03BpaI1LaTbCA B peKHM HOpMaJIb-

HOIJ pa6oTbI 6e3 3aMeHbI KaKHx-nH6o 3neMeHTOB.

1.14. CHCTeMa o6HapyxKeHHA noKapa He RnOJKHa HcnOJIb3OBaTbCA nna KaKOrI-jIH6o

npyroR ueJIH, 3a HCKJnoqeHHeM Toro, qTO CO CTaHuHH CHrHaniH3auHH Mo)KeT IoIyCKaTbCq 3a-

KpbITHe IPOTHBOHO)KapHbX nBepefl H BbinonHeHHe npyrHx noao6HblX d4YHKUHt1.

2. Tpe6oauaf K ycmaHoore
2.1. PyqHbie H3BeIuaTeJH AOJIKHbI yCTaHaBnIHBaTbCA B )KHJIbIX H CJIy)Ke6HbIX

nOMeIeHHAX H B noCTax ynpaBJneHIA. Y Ka)Knoro BbIxoaa nOJ)KHO pacnonaraTbcA no on-

HOMY PY4HOMY H3BeIuaTeJuo. PyqnbIe H3BeiaTenIH AOJ)KHbI 6bITb nerKo DOCTyrIHb B KOpH-

naopax Ka)KEIOft nany6bi, TaK qTo6bI HHKaKa$[ qaCTb KOPH9opa He HaxoaHmacb 6onee 4eM B

20 M OT pyqnoro H3BeIxaTenH.

2.2. 1bIMOBbe H3BeiaTeJiH OJDKHbI YCTaHaBJ1HBaTbCR Ha BCeX Tpa'IaX, BO BceX KOpH-

naopax H Ha Bcex nYTAX 3BaKyauHH B npeneniax )KHn IX noMeiueHHA. Aojn>KeH 6bITb pacCMo-

TpeH BOnpOC o6 YCTaHOBKe cneHIIaHjHbIX abIMOBbIX H3BeuaTenCefC B BeHTHJIAIUHOHHbIX KaHa-

nlax.

2.3. ECulH CTaoHapHaM CHCTeMa CHrHarIH3aIIHH o6Hapy)KeHHi noKapa Tpe
6

yeTCA

arIR 3aMItHTbI noMeiLeHHfl, HHbIX 4eM yKa3aHHMe B HYHKTe 2.2, B Ka)K OM TaKOM noMeuieHHH

aonKeH 6bITE YCTaHOBJneH no MeHbmuef Mepe OnHH aBToMaTHqeCKHfl H3BeIUaTeJIb, OTBeqaIo-
Hnfl Tpe6OBaHHAM IIYHKTa 1.11.

2.4. ABTOMaTHqecKHe H3BeIuaTeJIH aOJDWH]1 pa3MeIuaTbCR TaKHM o6pa3OM, qTo6bi

o6ecneqHBanacb Hx OriTHManbHa 3IbIbeKTHBHOCTb. Heo6xOAHMO H36eraTb MecT, pacnono-

)KeHHbIX B6JIH3H 6HMCOB H BeHTHJIUHOHHbIX KaHaJlOB, HJIH npyrHx MeCT, xapaKTep B03-

aYIfJHbIX nOTOKOB B KOTOPblX Mor 6bi OTpHixaTenIbHO nOBJIHHTb Ha pa6oTy H3BueIaTenel, a

TaKwe MeCT, B KOTOpbIX H3BeiLaTeJIH MOrYT 6bITb IOBpe)KzteHbI B pe3YJIbTaTe ynapoB HJIH

npyrHx BO3NteACTBHt1. KaK npaBHAO, H3BetaTenIH, YCTaHOBreHHIe Ha nOaBOJIOKe, IOJDKHbI
OTCTOSITb OT nepe6opOK He MeHee qeM Ha 0,5 M.
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2.5. MaKCHMaJibHbie nnolaa H paCCTORHiH D1nR YCTaHOBKH aBTOMaTHqeCKHX H3Beula-

Teneft AOJDKHbl COOTBeTCTBOBaTb IIpHBO1HMO1 HH)Ke Ta6JIHLue:

MUKcuMOafboal n/o-

u40ad naAy6M, o6- MaKcumaAbhoe MaxcumanbHoe
Tun u3ee- c,1yxuBaeMaa oOHum paccmoAHue paccmoANue
utameAR u36eujarnenem mexOy yeumpamu om nepe6opo

TennoBofl 37 M
2  9 m 4,5 M

,bIMOBOA 74 M 2  
11 M 5,5 M

A1MHHHCTpauIZH MO)KeT noTpe6oBaTb HuJH pa3peinHTb npnMeHenHe 1pyrHx nnowaaett H

paCCTOAHHA Ha OCHOBaHHH xapaKTepHCTHK H3BeI1aTef-efk, noflyqeHHbiX npH HCnbITaHHH.

2.6. 3neKTponpoBolKa, COCTaBnffloua qaCTb CHCTeMbi, 1OnKHa 6bTb npono)KeHa B

o6XO11 KaM6y3oB, MaIJHHHbIx noMe~leHMl KaTerOpHH A H pyrHX BbIrOpo)KeHHbiX noMe-

WLeHHiA C BbICOKOAt no)KapoonaCHOCTbIO, 3a HCKJIIoqeHHeM cnyqaeB, Korna Heo6xo11HMO

o6ecneqHTb o6Hapy>KeHHe no)Kapa HX1H CHrHaiIH3aLtHIO 0 nowcape B TaKHx IIOMeIeHHRX JIH6o

HpOH3BeCTH nOAKJ OCHHe K COOTBeTCTBytoLueMy HCTOqHHKy 3HeprHH.

3. Tpe6o6aHuw K KoHcmpyKYuu

3. 1. CHCTeMa H o6opy11oBaHte 11OMIKHbl HMeTb COOTBeTCTBYIOIUYIO KOHCTPYKIUHIO,

CTOfkKYIO K BO3XteAlCTBHRqM KOnIe6aIHItm HaHpSDKeHHA IHTaHHM H nepexo1HbiX pe)KHMOB, H3Me-

HeHHIA TeMnepaTypbl oKpyKaIOItile cpeziI, BH6paUHH, Bna)KHOCTH, COTpRCeHHtt, y1apOB H

KoppO3HH, KOTOpbIe o6biqHO HMelOT MeCTO Ha cyatax.

3.2. aOnKHo 6bITE XtOKyMeHTaJIbHo nO1TBep)K1eHO, qTO 11bIMOBbie H3BeLIaTeJ]H, Tpe-

6yeMbie IIYHKTOM 2.2, cpa6aTbIaaIOT 21O TOrO, KaKI HJIOTHOCTI, 1bIMa fOCTHFHeT BeJIHqHHbl,

nIpH KOTOpOfl ocna6neHHe CBeTa IIpeBbICHT 12,5 npouLeHTa Ha MeTp, HO He paHblue, qeM nuOT-

HOCTb XabIMa AOCTHrHeT BeJIHtHHbI, FIpH KOTOpOfi ocna6neHHe CBeTa IpeBbICHT 2 npoueHTa

Ha MeTp. JIbIMOBbIe H3BeiUaTeIH, yCTaHaBJIHBaeMbie B gpyrHx nOMenleHHRx, fIOJl)KHbl cpa6a-

TbIBaTb B ZXHana3oHe T4YBCTBHTeJIbHOCTH, OTBeqalOieM Tpe6OBaHHqM AaMHHHCTpaLIHH, C

yqeTOM HeO6xOZIHMOCTH H36eraTb nIOHH)KeHHOl HnH nOBbliueHHOfl qyBCTBHTenbHOCTH

H3BeIllaTeeflt.

3.3. aOJI'CHo 6bITba OKyMeHTaJbHO noaTBep)KaeHO, qTO TerInOBble H3BeIuaTeJIH cpa-

6aTbIBalOT AO Toro, KaK TeMnepaTypa npeBblCHT 78'C, HO He paHble, qeM TeMnepaTypa

npeBbICHT 540C, flpH pocTe TeMnepaTypbl 1o 3THX npea1enOB CO CKOpOCTbIO MeHee P0C B MH-

HYTY. npH 6obmHx CKOpOCTRX pocTa TeMnepaTypi TenInOBOl H3BemuaTenb on)KeH cpa6a-

TbiBaTb B npeztenax TeMnepaTypHoro nana3OHa, oTBeqatotuero Tpe6OBaHHRM ADMHHH-

CTpauHH, c yeTOM Heo6xO1HMOCTH H36eraTb fIOHH)KeHHOtt HH nOBbIuueHHOrI qyBCTBHTejIb-

HOCTH H3BemtaTeneft.

3.4. Io YCMOTpeHHIO A1MHHHCTpaUIHH 21O'YCTHMaA TeMnepaTypa cpa6aTbIBaHHqI Te-

nJIOBbIX H3BeIaTeneft Mo)KeT 6blTb yBeuHqeHa o TeMnepaTypEI, npeBblmaloiJefl Ha 30'C

MaKCHMaJ1bHYIO TeMiepaTypy y Ho1ZBOJIOKa B CYIUIHJbHbIX H upyrrIx nO6Hbix noMelUeHHiix,

rme o6blqno 6bIBaeT BIICOKaR TeMnepaTypa BO33yxa.

I-pa6uIzo 14. CTAUHOHAPHblE CHCTEMbI CHrHAJIH3AtHH OBHAPY)KEHHRI nO)KAPA 211IR MAIHHHblX

nOMELItEHHfl C FEPHOaHLECKH GE3BAXTEHHbIM OECJIY)KHBAHHEM

1. B MaHIHHHbIX rOMeI.eHH1X C nlepHO1HqeCKH 6e3BaXTeHHblM O6c iy)KHBaHHeM 0n-

)KHa 6bITE yCTaHOBjieHa CTaLLHOHapHaA CHCTeMa CHrHaJ1H3aIxHH o6Hapy)KeHHA no)capa, OT-

BeqatouiaH COOTBeTCTByiOUI4M flOjiO)KeHHRM -paliina 13.

2. 3Ta CHCTeMa O6HapyKeHHx no)Kapa 11on)KHa HMeTb TaKY1O KOHCTPYKUHIO, a aBTO-

MaTH'ieCKHe H3Bei.aTeri1H 1OJ1IKHbi 6bIT pacnonlo)KeHbI TaKHM o6pa3OM, qTo6bi o6ecneqm-

BaTh 6blCTpoe o6Hapy)KeHHe BO3HHKHOBeHHI noxKapa B uio6ofl qaCTH 3THX noMeteHiHtI npH

nuo6bIX HOpMajibHbIX pe)KHMax pa6OTbI MexaHH3MOB H H3MeHeHHIX pe)KHMa BeHTHJIAIIHH,

Tpe6yeMblX BO3MO)KHbIM 1HaIa3OHOM TeMniepaTypbI OKpy)Katouwett cpenbl. CHCTeMbI o6Ha-

pyKeHHR, B KOTOpbIX HCrOJIb3YIOTCR TOJIbKO TenJIOBbIe H3BeuaTejIH, 2OnTyCKalOTC31 IIHIhb
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AnHsI noMeweHHAl, HMeOIHx orpaHHLeHHyIO BbICOTy, HJIH Mr flOMeILeHHI, B KOTO~blX HX

HpHMeHeHHe oco6o onpaaaaHo. CHCTeMa o6Hapy)KeHHuaOJI)KHa BbI3blBaTb nogally 3ByKO-

BElX H cBeTOBbIX CHrHaJIOB TpeBOrH, OTJ]HqHbIX OT 3BYKOBbIX H CBeTOBbiX CHrHaJIOB uiio6oft

xipyroft CHCTeMhI, He yKa3bIBaioiuefI Ha BO3HHKHOBeHHe nowapa, B aOCTaTOqHOM KOIHqLeCTBe

MeCT, C TeM qTO6EI OHH 6bIIH ycubIibaHhl H 3aMeqeHbl Ha xOflOBOM MOCTHKe, a TaKwe

OTBeTCTBeHHbIM MexaHHKOM. FIpH OTCYTCTBHH BaXTbI Ha XOROBOM MOCTHKe 3BYKOBO1

CHrHanr fOJlKeH noaaBaTbCR B MeCTe HeceHHH BaXTbI OTBeTCTBeHHbIM qJIeHOM 3KHIlawKa.

3. flocne YCTaHOBKH CHCTeMa XOflKHa 6bITb npoBepeHa npH pa3IHqHbiX pe)KHMax pa-

60TI ABHraTeInefI H BeHTHJIAIHH.

flpaeuio 15. MEPbl, CBI3AHHblE C KHIKHM TOfJ'IHBOM, CMA3O4HbIMH4 MACJIAMH

14 PyrHMH BoCnJIAMEHR3IOIHMHCA HE4'TEfPOaYKTAMH

1. OepaHumew* npu ucnoalb3oaHuu neg5menpodyKmoe 6 Kauecm6e monnuea

f'pH HCnOJIb3OBaHHH HeTenpOIyKTOB B KaqeCTBe TOIUIHBa IpHMeHqI]OTC.9 cneylyotume

orpaHHqeHHH:

I. ECIH HaCTORIU4M IIYHKTOM He aOIIyCKaeTCA HHOe, )!HaKOC TOnWIHBO C TeMnepaTypoA

BCflbIUIKH HHHKe 60*C He IOji)KHO HcrIOJlb3OBaTbCA.

2. B aBapHRtH61X H3enIb-reHepaTopax Mo)KeT HCIIOJlb3OBaTbCR )KHIKoe TOflJIHBO C TeMnIe-

paTypoti BCInbl]IKH He HHHKe 43 0 C.

3. AaMHHHCTpauHI MoHKeT pa3peMiITb o6Iee HCIIOJIb3OBaHHe )KHaKOFO TOIIJIHBa C TeMfie-

paTypoft BCIIblUKH HH)xe 601C, HO He HHwKe 43°C, npH YCJIOBHH CO6jitOaeHHA TaKHX [O-

rIOJIHHTeulbHbIX Mep IIpeZIOCTOpO)KHOCTH, KaIHe OHa COqTeT HeO6XOaIHMbIMH, H ripH

yCJIOBHH, qTO MaKCHMaJIbHa$I TeMnepaTypa BO3,ayxa B riOMeUeHHH, B KOTOPOM XpaHHTCA

HJIH HcnOJIb3yeTcA TaKoe )KHIAKOe TOIIJIHBO, Ha 10 0 C HHIKC TeMilepaTypbI BCnbIIIIKH )KHAI-

xorO TOnuIHBa.

4. Ha rpy30BEJX cyatax MOxceT aIOryCKaTbCA HCnOJ~b3OBaHHe TOIIJIHBa C TeMinepaTyPOti

BCIIhIUKH HH)Ke yKa3aHHOfk B HaCTORIIeM IIyHKTe, HaripHMep CbIpOt HecbTH, rpH

yCJIOBHH, qTO 3TO TOIrIHBO He 6yzxeT xpaHHTbCH B MaIHHHbIX nOmeiuHH .X H qTO YCTa-

HOBKa B jeJ OM 6yieT oao6peHa AaMHHHCTpa[HeA.

TeMnepaTypa BCIIIUIIKH HeFTelnpOayKTOB aOJ)KHa onpeIeJlTbCg B 3aKPbITOM THrune no ozio-
6peHHOti MeTOAIHKe.

2. Mepbl, ceA3aHHble C 3CUI)KUM moflluom

Ha cyJIHe, HCIIOJIb3yIOLleM ,KHIKOe TOrIrHBO, MepmL no ero xpaHeHHIO, pacnpeleueHHIO H

HCIOJIb3OBaHHIO ZIOJI)KHbl1 o6ecneqHBaT 6e3onacHoCTb CyJIHa H HaxoI5IuIHXCA Ha HeM JIHU H

OTBeiaTb no MeHbIuieftl Mepe CJIiCyIou-HM nOJIo)KeHHqM:

I. HaCKOJbKO 3TO IIpaKTHleCKH BO3MOHKHO, y4aCTKH TOIUIHBHOAi CHCTeMbi, coziepwaiuHe

nOOrpeToe TOrI"HBO flOa gaBjIeHHeM, IIpeBbIUIaOIUHM 0,18 H/MM2, He AOJIDKHbI pacno-

naraTbCA B TaKOM 3aKpbITOM MecTe, re HeJIb3sl 5bICTpO 3aMeTHTb, rOBpe)KaeHHA H

YTe'IKH B CHCTeMe. B 3OHe TaKHX yqaCTKOB TOIrIuHBHOIA CHCTeMbi MaIIIHHHbie IIOMeIeHH

,ofli)KHbi HMeTb AOCTaTOqHOe OCBeI.eHHe.

2. lpH Bcex HOpMaJ'hHbIX YCJIOBHaX BeHTHJIA.H$1 MaUIHHHbIX fIOMeu.eHHi aOJI)KHa 6bITb

AOCTaTOqHOf lAn i npeaOTBpaICeHH CKOIUreHHi napoB He4bTenpOaIyKTOB.

3. HaCKOIbKO 3TO IIpaKTHqeCKH BO3MO)KHO, TOrMJHBHble L.HCTePHbI OJDKHbI COCTaBhI I5;TE

qaCTb KOpnYCHOR KOHCTpYKUHH CyQHa H pacnoiaraTbcA 3a npeaeiaMH MaIIHHHblX

nOMeLueHHfl KaTerOpHH A. ECJIH TOIjIHBHbIe LIHCTepHbI, 3a HcIKruoneHHeM UHCTePH ABOti-

Horo I -a, B CHnY Heo6xOaHMOCTH pa3Meiueibi P31Z[OM Hn1H BHYTPH MaIIIHHHbIX noMewe-

HHR KaTerOpHH A, TO nO MeHbmUeri Mepe OZIHa H3 HX BepTHKaJIbHbIX CTeHOK JI)onfKHa rIpH-

MbIKaTb K nepe6opKe MaIflHHHOrO noMeiueHHR H, nlpenIOqTHTelbHO, HMeTb o61tyio

rpaHHUY C LHCTepHaMH aBOftHOrO ZIHa, a fiflOIuaa1b CTeHKH UHCTepHbi, o6wefl C MawIHH-

HbIMH IOMeLUeHHHMH, IO)DKHa 6bITb MHHHMaJIbHOr. EcjiH 3TH UHCTepHbl pacnono)KeHhi
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BHYTpH MaIHHHbIX noMeLiueHHIIt KaTeropHH A, B HHX He AODKHO co1ep)KaTbC4 TO1rlHBO C
TeMnepaTypofl BcnblIUKH HH)Ke 600 C. KaK npaBHno, HeO6XOaHMO H36eraTb Ip1HMeHeHH

BaIla3IHbIX TOrJIHBHbIX UIHCTepH. B cjiyqae IHDMeHeHHA TaKHX 1jHCTePH aIOJIKHO 6blTb 3a-

npeluieHO HX pa3MeuIeHHe B MaLiUHHHbX lOMelUeHH%4X KaTerOpHH A nacca)KHpCKHX Cy11OB.
ECji HDonycKaeTc14 npHMeHeHHe BKJIa1HbIX TOriIHBHbIX IHCTepH, OHH 1OJIXKHbi yCTaHaB-
nHBaTbC4 Ha HernpOHHuaeMOM MIR114 TO11HBa flOAOHe xlOCTaTOqHoro pa3Mepa, HMeIOIIeM

Haaiewauylo CTOqHy1O Tpy6y, Bb1Be1eHHylO B CTOqHYlO UHCTepHy COOTBeTCTByIOLHX

pa3MepOB.

4. HH O1AHa TOnl1HBHa UHCTepHa He 11OJ)KHa pa3MeiuaTbC54 TaM, re pa3J1HB H1H yTeqKa
TO1U1HBa H3 Hee MoryT Co3AaTb OnaCHOCTb B pe3yJIbTaTe nonagaHH31 TOnJIIHBa Ha Harpe-

Tbie nOBepXHOCTH. AOJTKHb 6bITb npHH[TbI MepbI npeaOCTOpO)KHOCTH 111114 npeaOTB-

pauxeHwtH oflllaaHH5 Ha HarpeTbie IIOBepXHOCTH TOIHIHBa, KOTOpOe MO)KeT 6bITb BbI-
6polneHo noa xaBeHHeM H3 Kal(oro-J1H6O Hacoca, djH1bTpa HnH noxorpeBaTe1R.

5. Kaxnabflt TOnJIHBHblgl Tpy6onpoBoI, 'IoBpe)KaleHHe KOTOpOrO Mo2KeT Bbl3BaTb YTeqKy

TOnhHBja H3 3anaCHoAl, OTCTOtlHOtk HIH pacxOAHOfl UHCTepHbI, pacnonlo)KeHHOfk BbIIue
ABOlHorO lHa, X10i)KeH 6bITb o60pyZOBaH KpaHOM Hr1H KIanaHOM, yCTaHOB11eHHbIM He-
1IocpeXICTBeHHO Ha UHCTePHe, KOTOpbIA B cuiyqae no)Kapa B IoMeIleHHH, re pacnono-

)KeHbl TaKHe lIHCTepHbl, Mo)KeT 
6 bITb 3aKpbIT c 6e3onacHoro MeCTa BHe aaHHoro no-

MelueHH$. B oco6blx c1lyqax, Korea aIHnTaHKH paCfO1IO)KeHbl B TYHHene rpe6Horo Banla,

B TYHHeJie Tpy6OHpOBOOB H1H B atpyrom nIOo6HOM noMeneHHH, KjIanaHbI ]IOrDKHbI

6bITb YCTaHOB11eHbI Ha flHIITaHKaX, OHaKO Ha criylaft noxKapa AOJnKHa 6bITb npegycMo-

TpeHa BO3MO)KHOCTb ynpaB1eHH51 C HOMOUbIO aOOJIHHTJTIbHOrO KilanaHa, yCTaHOBneH-
HOFO Ha Tpy6onpoBoae 1RH Tpy6onpOBoIax BHe TYHHe1Ii H1H zipyroro noao6Horo no-

MeIueHHA1. ECJIH TaKOif 1lOflOIHHTej1bHblfI KManam YCTaHOBJieH B MaIU1HHHOM nOMeIleHHH,
TO ynpasB1eHHe HM 10I)KHO OCy~ueCTBJI4TbC4 C MeCTa BHe 3TOrO noMeueHHA.

6. aOJDKHbi 6bITb npez1yCMOTpeHbi 6e3onacHbie H 34XdIeKTHBHbie cpeaCTBa AJln1 3aMepa

KorIH'ieCTBa )KH]AKOFO TOIUIHBa, coaep)KaLueroC.9 B juo60fl TOH1IHBHOfl UHCTepHe. Bepx-
HHe KOHIbI H3MepHTeJibHb1X Tpy6oK He a101l)KHbl BbIBOZXHTbC4 B KaKoe-11H60 noMelueHHe,

rt e Mo)KeT BO3HHKHYTb onaCHOCTb BOCnIIaMeHeHH4 yTeqeK H3 H3MepHTeJ]bHbIX Tpy6oK.
B qaCTHOCTH, OHH He aOJDKHbI BbIBO]tHTbC4 B nacca)KHPCKHe flOMeIIeHH3[ H11 HO-
MeILeHH34 3Knna)Ka. MoryT 6bITb IOfyIueHbl AipyrHe cpegcTBa 1111 3aMepa KOJIHteCTBa
)KHXKOrO TOnJIHBa, coaepKawerocH B uo60A TOfnlHBHOft UHCTepHe:

6.1. Ha niaccaCHPCKHX cynax - ecIH AR TaKHX cpe]ACTB He Tpe6yeTC1 gelaTb OTBep-
CTH4 HH)Ke BepxHeflt rLIOCKOCTH ItHCTePHbI H npH yCnoB1H, TO 14X nOBpe)KDeHHe 1'IH
niepenHB UHCTepHbl He npnBeAYT K yTeqe TOn'1HBa;

6.2. Ha rpY3oBbIX cyitax - nIpH YCJIOBHH, qTO noBpe)KieHHe TaKHx cpe]aCTB H1H nepenIH
IZHCTePHbI He npHBeIYT K yTe'xIe TonIHBa. -IpnMeHeHHe 1-tHJIH1pHqeCKHX CTeKOJI B

yKa3aTen11x YPOBHA 3aripeiuaeTcH. AAMHHHCTpau14M MO)KeT pa3peiuHTb lnpHMe-
HeHHe yKa3aTenefl YPOBH4 TOnIHBa C IIIIOCKHMH CTeKxnaMH H CaMO-

3aKpbBaiOiuHMHCx K1anaHaMH, YCTaHOB1ieHHbIMH Me)K11y yKa3aTel1MH YPOBH4 H
TOIUIHBHbIMH UHCTepHaMH.

TaKHe npyrHe cpeaCTBa 011DKHbI 6bITb rlpHeM1reMbIMH jal14 AaIMHHHCTpauI4H H aOrl)KHbI

HOXLtep)KHBaTbCl B Haaie)KauWM COCTORHHH C ueibiO o6ecneqeHHq1 HX 6ecnepe6oflHOflt H
TOqHOtI pa6oTmI B npoutecce 3KCn1ryaTauHH.

7. aOJDKHBi 6bIT IIPHI'4TbI Mepbl 111114 HpeaOTBpaluCeHHA BO3HHKHOBeHHA H36bITOqHOrO

11aBneHH3 B nIO601 TOHI1HBHOfl UHCTePHe H1H B nlo6ofl qaCTH TO1HBHOfk CHCTeMbl,
BKRI1'oqa HanO1HHTeJlbHbIe Tpy6bi. fhO6ble npeaoxpaHHTe1bHbie K1anaHbI H B03Zayl.f-

Hbe H1H nlepeIHBHbie Tpy6bi 11OJf)KHbI IpOH3BO11HTb CJIHB B TaKoe MCCTO, KOTopOe, no
MHeHHIo AXIMHHHCTpaI.HH, 14BrI1eTC4 6e3onacHbIM.

8. TonuIHBHie Tpy6oIIpOBofbI, HX K1anaHbi H apMaTypa XI0n)KHEI 6blTb H3 CTaJIH HJIH 11pY-
roro oito6peHHoro MaTepHana, O11HaKO Mo)KeT 6blTb gonYIIeHO orpaHHqeHHOe npHMe-
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HeHHe rH6KHX InaHrOB B MeCTaX, rxe, ro MHeHHIO AIIMHHHCTpaUHH, OHH HeO6XOaHMbl.

TaxHe rH6KHe uIJIaHrH H HX KOHIueBble coeHHeHHR lOJIDKHbi 6blTb H3 ooO6peHHbIX orHe-

CTOfIKHX MaTepHanOB ZlOCTaTOqHofA nIpOqHOCTH H AOJI)KHb 6bITb H3rOTOBJIeHbl B COOT-
BeTCTBHH C Tpe6oBaHH3iMH AaMHHHCTpaJHH.

3. Mepbl, C6 3aHHbLe Co cMa3OlHbLMU MaCaaMu

Mephbi no xpaHeHHIO, pacnpenjeneHHlO H Hcnon]b3oBaHHIO CMa3O4HbIX Macen, npHMeHge-

MblX B CHCTeMax CMa3KH nOA AaBJICHHeM, AOJfDIHbI o6ecneqHBaTE, 6e3onacHOCTb cyIHa H Ha-

XOIS[IUHXCR Ha HeM JIHU. TaKe MepbI B MaIHHHbIX noMeIieHH1X KaTeropHH A H, Koraa 3TO
npaKrHiqeCKH BO3MO)KHO, B a1pyrHX MaILIHHHBIX noMeIJIeHHAX IOJDKHbI no MeHbnel Mepe
OTBeqaTb nOJIO)KceHHHM nYHKTOB 2.1, 2.4, 2.5, 2.6, 2.7 H 2.8, 3a HCKnIoqeHHeM Toro, NITO 3TO

He npenATCTByeT Hcnonb3oBaHHIO B CHCTeMax cMa3KH CMOTPOBbIX CTeKoJI npoToKa, eCJiH
HcrnblTaHASMH yCTaHOBjieHO, qTO OHH HMelOT aoCTaTOqHyIO CTeneHb orHeCTOlKOCTH.

4. Mepbi, cauaHfbte c 6pyeu.Mu eocnnaMeRouu.MucA He05menpoeyKmawu

MepbI no xpaHeHHIO, pacnpeaeneHHEo H Hcnon]63oBaHHIO ipyrHX BOCniiaMeHAI0OULXC1
HeqbTenpoZ(yKTOB, npHMeHReMbiX no1 aBIIeHHeM B CHCTeMax nepeaaqH 3HeprHH, B CHCTeMax

ynpaBieHH3H H nYCKa H B HarpeBaTeJIbHbIX CHCTeMax, AOJDKHbI o6ecnCqHHBaT 6e3onacHOCT
CyAHa H HaXOX I1UHXC1 Ha HeM flHU. B MecTax, re HMeIOTCA HCTOqHHKH BOCniIaMeHeHHH,

,a(He Mep~bl1OJIKHhI no MeHbUiefl Mepe OTBeqaTb HOnOKeHHM IYHKTOB 2.4 H 2.6, a B OTHO-

IeHHH npOqHOCTH H KOHCTPYKIJHH - nono)KeHHRM nYHKTOB 2.7 H 2.8.
5. Matuuhrnlibe noMeuleHUA c nepuo)utecKu 6e3eaxmeHHb M o6cAyxueaHuem

B gonO1IHeHHe K Tpe6OBaHHIM nIYHKTOB 1-4 ToIUIHBHaI CHCTeMa H CHCTeMa CMa3KH aolI-

)KHbI OTBeqaTb cIIeytoIHM nono)KeHHAM:

I. B cnyqae Heo6XOAHMOCTH Tpy6onpOBOalbI TOIIJIHBHO1 CHCTeMbI H CHCTeMbI CMa3KH lir-

)KHbi 6bITb 3KpaHHpOBaHbi HnIH 3auuILjeHb IapyIHM fIOIaXOflIuHM o6pa3OM, C TeM qTo6bi
H36eKaTh, HaCKOnbKO 3TO npaKTHieCKH BO3MO)KHO, pa36pbI3rBaHI UHxl yTeqKH He4frTe-
IIpOpYKTOB Ha ropAque IOBepXHOCTH jfH6o flOflaaHHI HX B BO3Iyxo3a6opHHKH MexaHH3-

MOB. KOjiHqeCTBO coeaHHeHHfl 3 TaKHX CHCTeMax Tpy6oHpOBOQOB DOJWIHO 6bITb CBeeHO
K MHHHMYMY, H, eCJIH 3TO rIpaKTHtieCKH B03MO)KHO, UOnl)KHbI 6b1T npeaYCMOTpeHl

c6op y'etex H3 TOIUIHBHbIX Tpy6olPOBOIOB BbIcoKoro xaB.JIeHHA H noaaqa aBapHAHO-
npenIynperHTeJbHoro CHrHana.

2. ECnH 3arIOJiHeHHe pacxOaHbIX TOflJIHBHbIX UHCTePH OCyueCTBJflfrTC aBToMaTHqeCKH
IH C nOMOuJ.biO AHCTaHIHOHHOro yIIpaBJIeHHI, aOJIX(Hbi 6bITb npeayCMOTpeHbl cpea-

CTBa zn31 npeaOTBpaieHHA pa3JIHBa TonnHBa B pe3yJnbTaTe HX nepenonHeHHA. Apyroe
o6OpyQOBaHHe, aBToMaTHieCKH o6pa6aTblBaloiee BOcrI-IaMeHAtO1UeCA )KHztKOCTH, Ha-
npHMep cenapaTopbl TOIUIHBa, KOTopble, Koraa 3TO IpaKTHqecKH BO3MO)KHO, DOl)KHbl

YCTaHaBjiHBaTbC3I B oco6oM noMeIueHHH, OTBeaeHHOM i3ni cenapaTopoB H IX nogorpe-
BaTenefl, QIOJ7lKHO HMeTb YCTPORCTBa DJIj npeaOTBpaIueHHI pa3JiHBa TOrniHBa B pe3yflb-
TaTe nepenIonHeHHst.

3. ECJIH paCxOAHbie TOniiHBHbie IHCTePHbI HJIH OTCTORHbIe UHCTePHbl o6OpyaOBaH]bi 1ROO-
rpeBaIoLuHMH yCTpOrICTBaMH H BO3Mo)KeH HarpeB TOIUIrHBa AO TeMflepaTYpbl, npeBbi-
muatouielf TeMinepaTypy erO BCIIbIUIKH, DOI)KHa 6bITb npenycMOTpeHa aBapH]RHO-npeay-

"IpeDHTeJIbHaA CHrHaJIH3aixHSi 0 BbICOKOR1 TeMinepaType.

]'paeuao 16. CHCTEMb BEHTH.IUIHH HA CYDAX, HHblX 4EM nACCA)KHPCKHE

CYAA, nEPEBO3IIUHE EOJIEE 36 IIACCA)KHPOB

1. BeHTHIAUHOHHbie KaHanIbl DOI)KHbI 6bIT1 H3rOTOBjieHbl H3 Heropioqero Ma-

TepHaJna. OiHaKo KOpOTKHe KaHanrbl, He npeBblIIuaiouHe, KaK npaBHjio, 2 M B ZnHHy, C
nnoiuagbio nonepeliHoro ceqeHHq He 6onee 0,02 M

2 
HeT Heo6XOAHMOCTH H3rOTaBJIHBaTb H3

Heropioqero MaTepHaiia rIPH Co6n oeHH cnepyioiu4x yCnoBHl:

1. 3TH KaHalbi AOJ3KHbI 6bITI, H3rOToBnIeHbl H3 MaTepHaila, KOTOpbIft, no MHeHHIO AIMH-
HHCTPaIUHH, npezicTaBnaleT HH3KyIO no)KapoonaCHOCTb;
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2 OHH MOFYT IpHMeHiTbCA TOJ'bKO Ha KOHueBOM ytiaCTKe BeHTHJIStHOHHOrO yCTpOfICTBa;

3. OHH OJIDKHbI HaXOnHTbCR9 Ha paCCTOIHHH He MeHee 600 MM, H3MepeHHOM BAOJ'b KaHajia,

OT OTBepCTHMl B HepeKpblTHH Klacca <<A) HXIH <<B), BKJrlOta HenpepblBHble HOaBOJIOKH

Knacca <<B .

2. Ecim BeHTHJflRUHOHHbCe KaHanrbi C IjIOLuanbO nonepeqHoro ceqeHHR B CBeTy 6onee

0,02 M2 xpOXODRT qepe3 nepe6opKH HJH nany6bl Knacca <<A>, B npoxoae AoJnDIKeH yCTaHaBJIH-
BaTbCHl cTaKaH H3 TOHKOJIHCTOBOR CTajIH, KpOMe CulyqaeB, Kora KaHaulbl, npoxonauJe qepe3
nepe6opKH H11 nasny6bi, B paROHe npoxona H3FOTOBneHbl H3 CTaJH; KaHaJ'bl H CTaKaHbl B

3TOtt qaCTH nOJ1)KHbl OTBeqaTb CnYeIyoWM yCJIOBHAM:

1. TOJIlMrHa CTaKaHOB nOJDKHa 6blTEm no MeHbweft Mepe 3 MM, a nIJIHHa no MeHbUIft Mepe
900 MM. nIPH npoxoxe qepe3 nepe6OpKH 3Ta AUnHHa noMnKHa 6bITb pa3naejieHa npen-
nOqTHTCJlbHO Ha yqaCTKH no 450 MM C Kaxcnoft CTOpOHBI nepe60pKH. 3TH KaHaJIBI HRH HX

CTaKaHbl AOJI)KHbI HMeTb npOTHBOnO)KapHYfo M3OHIIUHIO. 143onXlLH LiaOjuKHa o61aaaTb
no MeHbmeft Mepe TaKOfl Ke OFHeCTOIlKOCTbIO, KaK nepe6opKa HiH nany6a, qepe3 KO-
TOppyO nIpOXOnHT KaHajI. MOKeT 6bITb npenYCMOTpeHa paBHOuCHHa 3aIflHTa MeCT npo-
xona, OTBeqaioIIa Tpe6oBaHHM AnMHHHCTpaUHH;

2. KaHaim C nfllowabo nonepeqHoro ceqeHH a CBeTy 6oniee 0,075 M2 
nOjf)KHbl He TOjibKO

OTBeqaTm Tpe6OBaHHM nyHKTa 2. 1, HO H 6bITb CHa6)KeHbl npOTHBOno)KapHbIMH 3acjIOH-

KaMH. lIpOTHBOIIO)KapHaA 3acJIOHKa aOJI)KHa cpa6aTbIBaT aBTOMaTHiqeCKH, ODHaKO OHa
nOJ)KHa TaKme 3aKpbIBaTbCH BpYqHYtO c o6emx CTOPOH nepe60pKH HJH najiy6bl.
3acnOHxa AOJKHa 6bITb CHa6)KeHa yKa3aTeJieM, nOKa3bIBalOI.IIHM, OTKPITa OHa HJIH
3aKpblTa. O.iHaKo HpOTHBOHOxcapHbIe 3acJiOHKH He Tpe6yIOTCH, ecuH KaHaJIbI npOXOnisT
qepe3 nOMeLILeHHA, BbiropoweKHHbiC IepeKpbITHAMH Knacca <<A>, He o6ciy)KHBaA HX, npH

YCJIOBHH qTO 3TH KaHaib1 o61laaalOT TaKoft )Ke OrHeCTOfIKOCThiO, KaK InepeKpb1THs, qepe3

KOTOpbie OHH IPOXOJUIT.

3. KaHazrbi, ripenHa3HaqeHHbie n1J31 BCHTHrI$.HH MaIIHHHbiX nOMelueHHtt KaTeFOPHH A,
KaM6y3OB, nOMeLeHHIt aBTOMO6HJIbHOfk najry6bl, rpy3oBbix nOMeilueHHtl C FOpH3OHTaJIbHbIM
cnoco6oM noFpy3KH H Bblipy3KH H1lH 1nOMel.eHHfk cnreuHajbHOfR KaTerOpHH, He'IOf)KHbl npo-

XOnHTb qepe3 )KHJIbe H cJly)Kce6Hbie rOMeIlueHHR HJIH nOCTbl ynpaBjIeHHgl, KpoMe cyqaeB,
Korna 3TH KaHa.JIbI J1H60:
1.1. H3rOTOBneHbI H3 CTaIH TOJrI.U, HOft no MeHbELefk Mepe 3 MM 1PH IUIHPHHe HuH aHaMeTpe

KaHaiOB io 300 MM BKITOqHTeJIbHO HJIH TOJIUHHOfk 5 MM 1PH UHPHHe HXH [HaMeTpe Ka-
Ha.uon 760 MM H 6onee, a B cuyqae, eCnH IfHPHHa HJH lHaMeTp KaHajiOB 6oniee 300 MM,
HO MeHee 760 MM, TO H3 CTalH, TOJIIHHa KOTOpOR paccqrTaHa nYTeM HHTepnOjquSHHi;

1.2. COOTBeTCTBYIOIUHM o6pa3OM 3aKperJfeHbI H yCHuIeHbl;

1.3. CHa6eibl aBTOMaTHqeCKHMH rlpOTHBonO)KapHbIMH 3acJiOHKaMH, pacnoJnO)KCHHBIMH
OKOJIO OrpaHHqHBalOUIHX KOHCTpyKUHI, qepe3 KOTOpbie OHH npOXoDAT; H

1.4. H3OJIHpOBaHb1 no CTaH apTy (<A-60>) Ha yqaCTKe OT MaIIHHHbiX noMeeLteHHIl, KaM6y3OB,

noMelerHrfl aBTOMo6HJIbHOit laJry6bI, FpY3OBbIX nOMetueHHAl C ropH3OHTaj.IbHbIM CnO-
co6oM 1IOrpy3KH H BbIFpy3KH HuiH nOMetemiHi CneUHamlbHOAl KaTeropHH o TOqKH, pac-

noinO)KeHHOft no MeHbmuefk Mepe B 5 M 3a KaXKnOft npOTHBOno)KapHOlA 3aCnOHKOAt;

nIH6o

2.1. H3rOTOBnerbl H3 CTaJIH B COOTBeTCTBHH C 11YHKTaMH 3.1.1 H 3.1.2; H

2.2. H3OJIHPOBaHbI no CTaHnapTy <<A-60)> Ha BCeM CBOeM nPOT iKeHH B )KHJIbIX H CJiy)Ke6-
HbIX noMeIueHHRX HJiH nOCTaX yripaBeHMr;

OrIHaKo npH npoxoue qepe3 nepeKpblTHA 'rFaBHOIA 3OHbl KaHajibl nOJDKHbl TaK)Ke OTBeqaTb

Tpe6OBaHHM 11YHKTa 8.

4. KaHaibi, ipeHa3HaqeHbie nn11 BCHTHJIRAtHH KHJ'IbIX H cny)Ke6HblX IIOMeleHri1 H.IH

HOCTOB yripaBieHHH, He aOJI)KHbI npOXOaHTb qepe3 MaUIHHHble nOMeIIeHHH KaTerOpHH A,

KaM6y3bI, HOMeIeHH aBTOMO6HJ'IHOI1 laJny6bm, rpy3oBbae HOMeiUeHHA C FOpH3OHTaJnbHblM
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cr1ocO
6

OM flOrpY3KH H Bblrpy3KH HnH IIOMeIeHHRi cIeUHajibHOfi KaTerOpHH, KpOMe CflytaeB,
Korna:

1.1. KaHaurbi, TaM, rne OHH npOXOZ[RT qepe3 MaUIHHHOe noMenteHHe KaTerOpHH A, KaM6y3,

noMeiLLeHHe aBTOMO6HJIbHOft flanly6bI, rpy3oBoe noMeLueHHe c FOpH3oHTaIbHbIM CHoco-

6oM nOrpy3KH H BbirpY3KH HuH noMelijeHHe cfCUHejIbHOR KaTeroPHH, H3rOTOBJIeHbl H3
CTanH B COOTBeTCTBHH C nIyHITaMH 3.1.1 H 3.1.2;

1.2. aBTOMaTHqeCKHe flpOTHBOno)KaPHbie 3acnOHxH YCTaHOBjieHbI OKOJIO orpaHHqHBaoLnux

KOHCTpyKuHRl, Liepe3 KOTOPble npoXOZAT KaHaJbi; H

1.3. B MeCTax npoxoga KaHanOB qepe3 orpaHHqHBatoiuHe KOHCTPYKUIHH MaIWHHHOrO no-
MeIeHHla, KaM6y3a, nOMeieHHH aBTOMo6HJIbHOl rany6bi, rpy3oBoro noMelueHHA C ro-

PH3OHTa.bHbIM cnoco6oM I1OrPY3KH H Bbirpy3KH HflH rIoMeIueHHR1 cneIHarIbHOfl KaTe-

FOpHH o6ecneqHBaeTcl orHeCTOlKOCTb 3THX KOHCTPYKHr,;

HJ7H xorna:

2.1. KaHaJIbi, TaM, rge OHH IlPOXOMIT qepe3 MaIUHHHoe nOMeLweHHe KaTerOpHH A, KaM6y3,

noMeLuleHHe aBToMo6HIbHOfl nany6bl, rpY3oBoe 'IOMeIueHHe C rOpH3OHTanbHbIM CIOCO-
6 oM Iopy3KH H BbIrpy3KH HMrH HOMenxeHHe ceLUHaJIbHOA KaTerOpHH, H3rOToBJrIeHbI H3

CTaJIH B COOTBeTCTBHH C nYHKTaMH 3.1.1 H 3.1.2; H

2.2. OHH H3OnHPOBaHbI no CTaH,4apTy <<A-60)> B npeaeuax MaIIHHHOrO nioMeLUeHHR, KaM-

6y3a, noMeI.eHHi aBToMO6HJIbHoft rIaay6bl, rpy3oBoro IIOMeiueHHq C rOpH3OHTaIbHbIM

cnioco6oM norPY3KH H BbilpY3KH HHH rIOMetueHHA CHeUHaJIbHOAl KaTerOpHH; OzxHaIO 1IpH
npoxonae qepe3 nepeKpbITH rJnaBHol 3OHbl KaHaJnbi IIOnKHb TaKfKe OTBeqaTb Tpe6oBa-

HH31M nYHITa 8.

5. BeHTHJI.RUHOHHbIe KaHanii C nnoaLafbIo nonepeqnoro ceqeHH. B CBeTy 6ouee

0,02 M2 , npoxoamtwe qepe3 nepe6opKH Knacca <<B>, AOunHbi 6bTb CHa6)xeHbl CTaKaHaM H3
TOHKOHHCTOBOA CTaJIH JiIHHOIl 900MM, pa3aeieHHOl fpelIIOxTHTejibHO Ha yqaCTKH no

450MM C KaxKaOlt CTOPOHbI nepe6opoK, eCnH TOJIbKO KaHaln He H3fOTOBnIeH H3 CTaIH Ha 3TY

ZWHHY.

6. B OTHOIeHHH nOCTOB ynpaBeHHq, paCnoJIo)KeHHbIX BHe MauIHHHbIX noMeLueHHIl,
nORKHbl 6blTb IIpHHATbI Bee BO3MO)KHbie Mepbi x ms o6ecneqeHHa 6ecnepe6oflHOR pa6OTbl
BeHTHJIUIUHH, coxpaHeHHA BHAHMOCTH H OTCYTCTBH31 IbiMa, C TeM qTo6bl B cnyqae no)Kapa

pacnono)eHHbie B HHX MexaHH3MbI H o60pynOBaHHe MorH HaXORHTbC flnOA Ha6jHuoeHHeM H

npoaoDanH 3cf4IeKTHBHO pa6OTaTE. JIOl)KHo 6bIT- npeaYCMOTpeHO aIBa paBHOueHHbIX He-

3aBHCHMbIX cpeacTBa noaaqH BO3,ayxa, flpHeMHble OTBeICTH1 KOTOPbIX XOf)KHbl pacnoJia-
raTbC.R Tax, qTo6bI CBeCTH K MHHHMYMY oInaCHOCTb 3acacbimaHHSl zlbIMa OnHOBpeMeHHO qepe3

o6a OTBepCTHM. lo YCMOTpeHHIO AaMHHHCTpaIuHH TaKHe Tpe6OBaHHA MOrYT He npH-

MeHRlTbCA K nOCTaM yfpaB~ieHHa, paCHOHiOKxeHHbM Ha OTKpbITOA1 nany6e H HMeIOUJHM BbIXOzI

Ha Hee, HuH TaM, rue MeCTHble cpeaiCTBa 3aKpblTHA 3IBHISOTCA CTOJb )Ke 3Cf1teKTHBHbIMH.

7. ECH BbITA)KHBie KaHauibi OT KaM6y3HbIX flJIHT fPOXOLST qepe3 )KHJbIe IOMeLiueHH
HHH noMeLwIeHHSi, coaepKauiHe roploqHe MaTepHabi, TO OHH AOYVKHbI 6blTb H3rOToBIeHbi

Kax nepeKpbTH Knacca <<A>>. Kawigbifi BbITDKHOr1 KaHan IOji)KeH 6bITb CHa6AKeH:

1. )KHpOynOBHTeneM, jIerKo CHHMaeMbIM nI$ qHCTKH;

2. 1pOTHBOriO)KapHOA1 3acrIOHKOrl, pacnOnrOeKeHHOR B HH)KHeM KOHLe KaHajia;

3. cpeaICTBaMH BbIKJiOqeHH BbIT5VKHorO BeHTHJIRTOpa, ylpaBi[eMblIMH H3 KaM6y3a; H

4. CTaIHOHapHbiMm cpeaCTBaMaJT nAi TyIneHH3I no>Kapa BHYTPH KaHana.

8. ECH Ha naCCaKHpCKOM cyxuHe Heo6xozxHMo, 4To6b BeHTHJIIUHOHHbIil KaHajr npO-
XOA]Hnr qepe3 nepeKpblTHe rnaBHOfl BepTHKauibHOlA 3OHbl, y TaKoro nepeKpblTH1A OuDKHa 6bIlTb
yCTaHoBjieHa 6e3OTKa3HaA aBTOMaTHqeCKH 3aKpbiBaIotatcl npOTHBOnoKapHaA 3acuioHKa.
3acnOHKa AOXKHa TaKwe 3aKpbiBaTbCA Bpy'qHyIO C Ka)K /Iol CTOpOHbl flepeKpblTH31. MeCTO

ynpameHHl XIOJDKHO 6lTb jierKOXZOCTyHHbIM H OTMeqeHo KpaCHOff CBeToOTpKaioiueA

xpacKofl. KaHau Me)KXy nepeKpbTseM H 3aCnOHKOR aojiKeH 6bITb H3 CTajIH HuH zipyroro
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paBHOiteHHOrO MaTepHaJla H, eCJIH Heo6XO1HMO, ztOJ)KeH HMeTb H3OnAHHHO, OTBeqaloLUylo
Tpe6OBaHHRM lpaBnnia 18. 1. 1. Io MeHbmuefl Mepe c OAHOtt CTOpOHbi flepeKpbITHH 3acnOHKa
1OJ1)KHa 6bITb cHa6)KeHa xopoiio BHaIHMbIM yKa3aTeneM, nOKa3hIBaOLuHM, HaXOAHTC nH

OHa B OTKPblTOM nOnO)KeHHH.

9. AoJIKHa 6blTb npeyCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb 3aKPbITH rnaBHbIx IpHeMHbIX H
BbI'IyCKHbIX OTBepCTHtI Bcex BeHTHnHAUHOHHbIX CHCTeM H3BHe BeHTHJIHpyeMbiX flOMefleHHfl.

10. J On)KHa 6blTb rnpeaycMOTpeHa BO3MO)KHOCTb OTK3rIOqeHHR HCKyCCTBeHHOfI BeH-
THIRLIHH )KHJblX, cnyxKe6HblX H rpy3OBbIX nOMelueHHA, FIOCTOB yHpaB1eHHA H MaLLIHHHbIX
lOMetUeHHAt c nerKoAoCTylnHoro MeCTa BHe o6cny)KHBaeMoro nOMeiteHHR. B cnyqae no)Kapa

B o6cny)KHBaeMblx noMeiueHH5X AOCTYII K 3TOMY MeCTY He aOfl)KeH 6blCTpO OTpe3aTbCR.
CpeICTBa Jal5 OTKjIOqeHH q HCKYCCTBeHHOI1 BeHTHnIHHit MauIHHHbIx nOMe1teHHR flaOn)KHbl
6blTb COBepI1eHHO He3aBHCHMbIMH OT cpe1CTB, npe3Ha3HaqeHHbiX A11A OTKIjIIOtieHHR BeH-

THJIHUHH xtpyrix nOMewueHHl.

17paeuo 17. CHAPA)KEHHE nO)KAPHOrO
1. CHap)KeHHe no)KapHoro IOJIKHO COCTOATb H3:

1.1. .IHqHOro CHapA>KeHHA, B KOTOpOe BXOAST:

1. 3aUHHTHaA olewCKa H3 MaTepHania, 3aumamomero KOXKy OT Tenna, H3JIyqaeMOrO lpH rno-
Kape, OT o)KOrOB H ofnapBaHHH napoM. Hapy)Haa1 noBepxHoCTb a1OrnKHa 6bIT, BOZIO-

CTORKOI;

2. 6OTHHKH H neptaTKH H3 pe3HHbl HH apyroro MaTepHana, He npoBoasunero 3neK-

TpHtCCTBO;

3. )KeCTKHfk UHleM, o6ecneqHBatoujHt Hae)KHYIO 3a1UHTy OT yJapoB;

4. 6e3onacHaR 3neKTPHqecKa naMna (pyqHOt (DoHapb) ozxo6peHHoro THfa C MHHHMaIl-
HbIM nepHOZiOM rOpeHHs, paBHblM TpeM qacaM;

5. TOIOp, OTBeqaIoLtUHft Tpe6OBaHHHM AAIMHHHCTpaLHH.

1.2. AibIxaTenbHOrO annapaTa ogo6peHHorO THna, KOTOPblft MO)KeT 6blTb:

1. H60 abIMOBbiM uineMoM H3H XtblMOBOAt MaCKofl B KOMnheKTe C COOTBeTCTBYIOIUHM B03-

AYIIIHbIM HacoCOM H BO3YIIlIHbIM uhnaHroM XtnHHOAt, 31OCTaTOqHOft A11 TOFO, qTO6bl C
MeCTa Ha OTKpbITOft nany6e, pacno1o)KeHHoFO Ha 3OCTaTOqHOM paCCTORHHH OT IiOKOB
H11H RiBepelt, AIOCTHtlb rno6ot qaCTH TpIOMOB H3H MallHHHbIX noMeuteHHfl. ECnH Anl
BbinOIHeHHH1 Tpe6OBaHHA HaCToASLero nonYHKTa Heo6xO31HM BO3AyIJ1Hbfl IUmaHF 311H-
HOfl 6onee 36 M, To no peIJeHHjO AZIMHHHCTpauHH BMeCTO A1bIMOBOIR MaCKM HH iLrneMa
31H60 B zIonOrIHeHHe K HHM aOji)KeH 6blTb H peztyCMOTpeH aBTOHOMHbIfi fl1XaTenhHblJ an-
napaT;

2. 31160 aBTOHOMHblM 31bIXaTenJbHblM annapaToM, pa6oTatouM Ha c)KaTOM BO3ztyxe, 6anI-

IOHbIl KOTOpOFO On)KHbI co3ep)KaTb no MeHbmerk Mepe 1 200 n BO3,ayxa, H3H 31pyFHM
aBTOHOMHblM AblXaTeIbHblM annapaToM, CIOCO6HI6IM 31eCTBOBaTb B TeqeHHe no MeHb-
mefk Mepe 30 MHHYT. Ha CYH 3oJI)KHbI HMeTbCR 3anaCHbie 6aUIOHbI K npegyCMOTpeH-
HOMy annapaTy B KO3HqeCTBe, OTBeqamouheM Tpe6OBaHH3M AIMHHHCTpalIHH.

2. )IJIH KaxKoro ablxaTenbHoro annapaTa nKeH 6blTb npe3yCMOTpeH orHeCTORKHR
npeJIoxpaHHTejibHbIfl TPOC 1OCTaTOqHOA R4HHbl H lpOqHOCTH, npHKpenneMb~fk nocpe-
CTBOM Kapa6HHa K nHMKaM annapaTa HIH K OTg1en1bHOMy nOSCy, qTO6bi npH npHMeHeHHH
npeaoxpaHHTenbHOrO Tpoca npe31OTBpaTHTh OTCOe3HHeHHe 1bIXaTe3bHOrO annapaTa.

3. Ha Bcex cya1ax IOn)KHO HMeTbCR 1o MeHbmueft Mepe nBa KOMnneKTa CHap)KeHHR no-
)KapHoro, OTBelaKomIero Tpe6OBaHHRM IYHKTa 1.

3.1. KpoMe TorO, aOJ1)KHO 6JTb npelyCMOTpeHo:

1. Ha nacca)KHPCKHX cygax Ha KawgK1bie nOnHbIe HIH HenOIHble 80 M o6ueft 11JIHHbI Bcex nac-
Ca)KHpCKHX H cny)Ke6HbIX nOMeLueHHAI Ha naJiy6e, Ha KOTOpOR pacnono)KeHb TaKe no-
MelieHH51, Him, eCH TaKHX najny6 6onbiue qeM ORIHa, TO Ha nany6e, HMeotiefl Ham4-
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6obinylo ArIHHY yKa3aHHbiX flOMeIlueHHA, - Aa KOMIUIeKTa CHapl)KeHHR no)KapHorO H
aBa KoMnIjeKTa IHIqHOrO CHapx)KeHHA, rIpHteM B Ka)KzItEl H3 KOMHJIeKTOB JIHqHOrO
CHapA)KeHHA aOn)KHbl BXOfHTh npeaMeTbl, yKa3aHHbie B IIyHKTaX 1.1.1, 1.1.2 H 1.1.3;

2. Ha TaHKepax - nBa KoMnIIeKTa CHap)CKeHHA no)KapHOro.
3.2. Ha naccaxcHpCKHX cyaax, nxepeBo3mWHx 6onee 36 nacca iKHpOB, nu KaKno napbi

lbixaTe~JbHbIX annapaToB AOJDKHa 6bXTb rnpeayCMoTpeHa OAHa rpHCTaBKaa.iJi o6pa3OBaHHa
BOAAHOFO TyMaHa, KOTOpaA flOJDKHa XpaHHTbC! PSWOM C TaKHMH annapaTaMH.

3.3. A,£MHHHCTpaHA MO)KeT IOTpe6OBaTb ,lOflOJIHHTeJIbHb[X KOMIIJreKTOB JIHqHOro

CHapA)KeHHA H zibixaTeibHbIX annapaToB, AOJfDKHblM o6pa3oM YttHTbIBaA IIPH 3TOM pa3Mepbl

H THn CYnHa.

4. KOMILrieKTbl CHapxfKeHHI no)KapHoro HUH KoMIneKTbl .IH'lHOrO CHapH)KeHHI non-

)KHbI xpaHHTbCH B .rlerxoAOCTyIIHOM MeCTe H 6bITb FOTOBbIMH K HCnOJlb3OBaHHIO, a B cfiyiae,

Korna Ha cyaHe HMeeTCA 6onee OHorO KOMIUeKTa cHapA3KeHHA noKapHoro HnH 6onee on-
HOrO KoMIIJIeKTa nHqHoro CHapAEKeHHI, OHH ROJIDKHbl xpaHHTbCH B ynaJieHHbIX npyr OT npyra

MeCTax. Ha naCCa"HpCKHX cyaX B JnO6oM TaKOM MecTe QOJDKHO HMeTbCA no MeHbulIeft Mepe
naBa KoMnnIeKTa CHapASKeHHa noxapHoro H OanHH KoMIIieKT nIHI[HOrO cHapAKeHHA.

17paeu1o 18. PA3HOE

1.1. ECIIH nepeKpbITHA rnacca <<A>) HMeIOT BbIpe3b AJnn npoxona 3jneKTpHqeKHX Ka-
6enefl, Tpy6, LuaXT, KaHaJIOB H T.R. HIH AnuI KapJIHHrCOB, 6HMCOB H npyrnx KOHCTPYKTHBHbIX

3JIeMeHTOB, TO AOn)KHbi 6blT IIpHHRTbI Mepbl, npenOTBpaIuaiowHe HapyuieHHe orHeCTOfl-
KOCTH nepexpblTHfI, C yteTOM nono)KeHHt l-lpaBHna 30.5.

1.2. ECJIH nepeKpbITHH Knacca <<B> HMetOT BbIpe3bI nIlR npoxona 3JieKTPHqecrHX Ka-
6enefl, Tpy6, uMaXT, KaHaJIOB H T./U. HIH MIA YCTaHOBKH OHueBbIX BeHTHJIRUHOHHbIX

yCTpORlCTB, TO AOJfI)KHbI 6blTE, IpHH TE Mepbi, npegOTBpaiuaoine HapyiueHne orHeCTOft-
KOCTH InepeKpbITHti.

2.1. Tpy6bI, npoxoamume qepe3 nepeKPbITHR KJIacca <<A>> HH <B>>, OJIKHbI 6bIT H3
MaTepHana, Ono6peHHOrO AaIMHHHCTpaIxHeft C yqeTOM TeMnepaTypbl, KOTOpYIO AOJDKHbI

BbIep)KHBaTb TaKHe nepexpbTH.

2.2. EcuH AAMHHHCTpaHJI pa3pelnaeT npoxon qepe3 )KHJnbie H cny)Ke6Hbie no-

MeIIteHHHI Tpy6onpOBOAOB Anfl He(bTeHpOayKTOB H ropioqHx )KHaKOCTeI, TO TaKHe Tpy6o-
HPOBO~bI AOROKHbI 6bITb H3 MaTepHaJIa, o o6peHHoro ADMHHHCTpaIHef C yqeTOM noxca-
poonacHOCTH.

2.3. MaTepHajibi, JierKO TepIIOIfHle CBOH CBOfICTBa npH HarpeBe, He ROJIOIKHbi rpH-

MeHATbC ARA Hapy)KHbIX mTiHraTOH, CaHHTapHbIX H apyrHx OTIHBHbiX naTpy6KOB, pacnono-

)KeHHbIX OKOJIO BaTepJIHHHH, H TaM, re pa3pymeHHe MaTepHana B cuyqae no>wapa C03zajiO
6bi onacHOCTb 3aTOnUieHHA.

3. 3ueKTpHqecKHe rperIKH, ecuH OHH HcnOJIb3yOTCA, OJI)KHbl 6blTb 3aipenieHbI H H3-

FOTOBJIeHbI TaK, qTo6bi CBeCTH K MHHHMyMy onaCHOCTb BO3HHKHOBeHHA nowapa. HarpeBa-

Tejlbnbie 3leMeHTbI TaKHX rpeJIOK IO.I)KHbI 6blTb 3aKPITbIl TaK, '4TO6bI BbI/ejin eMoe HMH

TenIO He Morno HpHBeCTH K onieHHIO HJIH BOcnuaMeHeHHIO oAe)KAbI, 3aHaBeceft H npyrHx
noo6HbIX MaTepHanOB.

4. B KHHOYCTaHOBKaX He IOfl7KHbi npHMeHATbCA KHHOJIeHTM6 Ha HHTpOIeuIuiojiO3HOIt

OCHOBe.

5. Bce eMKOCTH uRi OTXOAOB ,OflUKHbI 6bITb H3rOToBueHbI H3 neropioqHx MaTepHauOB

H He AOJ)KHbI HMeTb OTBepCTHff B CTeHKax H alIHle.
6. I'oBepXHOCT H3OJIAUHH B HoMeIueHHqX, B KOTOpble BO3MO)KHO npOHHKHOBeHHe

He bTenponyKTOB, AOJ7[KHa 6biT, HeflpOHHuaeMofi f31 He4bTeIlpOnyKTOB H HX napoB.
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IlpaeuAGlO 19. ME)KYHAPORIHOE BEPEFOBOE COEaHHEHHE*

1. Cyaa BaJIOBOfl BMeCTHMOCTbIO 500 per.T H 6onee A1On)KHbi 6bITb cHa6)KeHbi no
MeHbtuetl Mepe OAHHM Me)K1yHapOXHb1M 6eperOBblM coeaHHeHHeM, OTBettaOou1M nono-
)KeHHxM nYHKTa 3.

2. Q!OJDKHml 6bITb nlePyCMOTpeHb! yCTpORCTBa, nIO3BOnmSHOIJUHe HpHMeHqTb TaKoe CO-
entHHeHHe Ha njo6oM 6opTy CYAHa.

3. CTaHapTHbie pa3Mepbi Fn.IaH eB Me KyHapOAHoro 6eperoaoro COeaHHeHHR non-
)KHbI COOTBeTCTBOBaTb HH ecneayotefl Ta6JlHue:

Onucamue Pamep

Hapy)KHblfl amaMeTp 178 MM
BHYTpeHHHR1 ZHaMeTp 64 MM

IHaMeTp OKpY)KHOCTH ueHTpOB OT-
BePCTHI1 non 6OnTLI 132 MM

lpope3H BO 4bnaHue 4 oTBepCTH nHaMeTpOM 19 MM, pacnono-
)KeHHbie Ha paBHOM paCCTOAHHH npyr OT
npyra no OKpy)KHOCTH ueHTpon OTBepCTA
non 6OnTbl BbfweyKa3aaHHoro nHamerpa H
npope3aHHble no HapY)KH0ft OKPY)KHOCTH

IjuaHla

TOnuJtHa 4ljnaHua MHHHMYM 14,5 MM
BOXITh! C raflKaMH 4 LiT., Ka)K31bltl nHaMeTpoM 16 MM Ma nnH-

HOll 50 MM

4. Coe1HHeHH0e ROJ'lKHO 6bITb H3 CTaIIH 1H11 pyroro noaxognuero MaTepHana H paccqi-
TaHO Ha pa6oqee axaBneHe 1,0 H/MM2

. (cfIaHeu C O1HOfk CTOPOHbl 3/OJ')KeH HMeTb nnocKylo no-
BepXHOCTb, a c zpyrotk Ha HeMa3OJKHa 6bTb nOCTOHHO 3axpenrieHa coe31HHHTeJIbHam rononKa,
iioZXxoAili.ia$1 K CYZOBbIM KpaHaM H pyKaBaM. COeaHHeHHe QO.ID)KHO xpaRHTbcsl Ha CY31He BMCTe
c npoKianxoft H3 rmo6oro MaTepHana, nprOnHoro nUA mCICOJ'Ib3OBaHHR npH pa6oxeM AaBJIeHHH
1,0 H/MM2, qeTbipbMw 6OnTaMH 3HaMeTpOM 16 MM H nJIHHOtA 50 MM H BoceMblo maft6aMH.

1-paeulo 20. CXEMbi lPOTHBOflO)KAPHOR 3AIIUHTbl

1. Ha Bcex cygax AnrI pyKOBO'CTsa nlHuL KOMaH3Horo COCTaBa AOJ])KHbLI 6b6IM HOCTO-
S1HHO BbIBeifeHbl cxeMbi o61uero pacnoJno)KeHHI, re 3Wrq KaxK]lOf nany6bi ziOJlKHbI 6bITb
qeTKO nOKa3aHbi nOCTbI ynpaBjeHHR, pa3J1HqHbIe no)KapHble CeKLXHH, Bbiropo)KeHHbIe nepe-
KPbITHIMH Knacca <<A>>, CeKIIH, BbIropo)KeHHbie nepeKpbITHlMH Knlacca <<B , BKnioqaA 3me-
MeHTbI CHCTeM CHrHaJIH3auHH o6HapyIxeHHl noKapa, CHpHHKnIepHOfk yCTaHOBKH, cpeaCTB
no)KapOTywIeHHl, IyTefi XXOCTYna K pa3JIHqHbIM OTCeKaM, naJIy6aM H T.., a TaK)we BeHTH-
JIRIUHOHHOIl CHCTeMbI, BmiIoxaa pacnojio)KeHHe nOCTOB ynpaBjIeHHH BeHTHJHTOpaMH H 3acjIO-
HOK, a TaK)we OTfIHqHTelbHyFO HyMepaIKO BeHTHJIsITOpOB, o6cjIy)KHBafOIIIHX Ka)K3ylo CeK-
IHIO. BMeCTO 3TOro HO YCMOTpeHHIO A31MHHHCTpaUHH BbIuIeyKa3aHHbie CBC3][HHi MOrYT
6blTb H3fIOKeHbI B 6yKeTe, no OAHOMY 3K3eMnIulpy KOTOporo 3On2HO HMeTbCA y Ka)KZIOrO
nHua KoMaHnHoro COCTaBa, H OHH 3K3eMnnup 1Oj1)KeH IOCTORlHHO HaXoaHTbCA B AOCTyIIHOM
MeCTe Ha CY31He. CxeMbi H 6yKneTbl 31OJDKHbI nOCTOAHHO O6HOBJIRTbCR, H IIO6bie H3MeHeHHR
31OJKHbI BHOCHTbCR B HHX B KpaTqafluHe CPOKH. Tam11e CXeMbi H 6yKneTbI 31OJDKHbI COCTa-
BJIATbCAl Ha [OrHUHanrbHOM A3bIKe rocynapcTBa dmnaral. Ec31H 3TOT R3bIK He JIBjiReTCA HH
aHr1HilCKHM, HH q)paHLIy3CKHM, TO OHH A101)KHbI Cogep)KaTb nepeBon Ha 01HH H3 3THX
R3blKOB. KpoMe TOrO, B OT3enbHOfIl nane, xpaH iueflCR B jerKo1ocTynHOM MeCTe, 31OJn)KHbi
HMeICAR HHCTPYKIXHH no TeXHHqeCKOMy o6cnyKHBamHIo H npHMeHeHHIo Bcex CY31OBbIX cpenCTB
H yCTaHOBOK TyIIeHHM H orpaHHqeHHA pacnpoCTpaHeHHH no)Kapa.

CM. PexoMemnauwNo, co2ep)Kawyiocl B npHHRTORfl OpraH~anwefl pe3omoumn A.470(XII), o3arnaBneHHOfl
oMe>xnyHaponHoe 6eperoBoe coenaHeHHe (6eperoiuon 4)naHeu)o.
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2. Ha Bcex cyax BTOPOfk KOMIUIeKT CXeM npOTHBOnO)KapHOfl 3aILUHTbI HJIH 6yKneT C
TaKHMH CxeMaMH, lpeAHa3HaqeHHblfl DAR HCnOnIb3OBaHHR 6eperoBofl no)KaPHOt KOMaHziOA,

aOJIe)KH IOCTOAHHO xpaHHTbCi B OTqeTJIHBO o603HaqeHHOM 6pbI3rO3auuIULeHHOM YKPbITHH,
pacnoJIo)KeHHOM CHapY)KH py6KH.

J]7paeu.O 21. rOTOBHOCTb HPOTHBOnO)KAPHbIX CPEACTB K HCHO.nlb3OBAHHIO

Ha Bcex cyuax IIpOTHBOnO)xapHbie cpeaCTBafOJ1)KHbI coaepKaTbC1 B HcIIpaBHOM COCTO-
HHHH H 6bITb rOTOBbI K HeMeaneHHOMY HCnOJrb3OBaHHIO B TeqeHHe Bcero peflca.

JlpaOl.aO 22. UOflYCTHMbIE 3AMEHbI

1. HacTo Iulee -paBHjTO HpHMeHHeTCR KO BCeM cygaM.

2. Korna B HaCTOR ueI FliaBe npeayCMaTpHBaeTCA onpeaeie8Hbf THu cpezICTBa, fipH-
6opa, orHeTyinamero BeiueCTBa HIH CHCTeMbl Ha Jo6oM CynAHe, MO)KeT 6bITb pa3pemeH nio-
6oit HHOtR THH cpeZCTBa H T.fl., ecnH AaMHHHCTpaUHR y6exneHa, qTO OH qBrIIeTCq He MeHee

3dt4qeKTHBHbIM.

LIACTb B. MEPbI f-O)KAPHOIA sE3OnACHOCTH HA nACCA)KHPCKHX CYAAX

'-paeunlo 23. KOHCTPYKLILR

1. Kopnyc, HaaCTpOfkKa, KOHCTpyKTHBHiie nepe6opKH, nany6bi H py6KH aOJDKHbl
6bITb H3FOTOBJIeHbI H3 CTaJIH HlH ipyroro paBHOueHHOFO MaTepHaJia. FIpH ripHMeHeHHH
Onpe/aeneHHA CTaJIH HAH upyroro PaBHOUeHHOFO MaTepHana, aHHOO B lIpaBHne 3.7, «fnpH-
MeHHMOe OrHeBOe BO3gtefICTBHe>> ZIOJDKHO COOTBeTCTBOBaTb CTaHaIaPTaM OrHeCTOAKOCTH H
H3OJIARHH, npHBeaeHHbIM B Ta6nHuax IpaBHJI 26 H 27. HanpHMep, eciH n=q TaKHX nepe-
KpbITHIR, KaK nary6bl HnH 6OpTOabie H KOHuIeBbie nepe6opKH py6oK, ,aOnycKaeTcj OrHeCTOfl-
KOCTh <<B-0>>M, TO «<HpHMeHHMOe OrHeBOe BO3flefkCTBHe>> ,OJKHO paBHHTbCH nony'acy.

2. OAHaKO ecinH KaKa-nIH6o qaCTb KOHCTpyKUHH H3rOTOBjieHa H3 aAIOMHHHeBoro

cninaBa, TO £IoArIHbl npHMeHgTbCA cneyiomnse noo)KeHHR:

1. 1430AIIHA H3rOTOBjieHHEIX H3 ajIOMHHHeBOrO criaBa zxeTanet flnepeKpbITHfl Knacca ((A>>
HunH <B , 3a HCKJIIOxieHHeM KOHCTpYKUHIg, KOTOpbie, no MHeHHIO AaMHHHCTpauIHH, He
$1BJIAIOTCH HecyuIHMH, aOJI)KHa 6ITb TaKOft, qTO6bi B nio6ofl MOMeHT ripHMeHHMOrO
OrHeBorO BO3aeftCTBHH fpH CTaHapTHOM HCnrbITaHHH Ha OrHeCTOAKOCTb TeMnepaTypa
OCHOBbI KOHCTPYKUHH He nOnbIlluanacb 6onee qeM Ha 200'C no cpaBHeHHIO C TeMnepa-
TYPOR OKpyKatomieftl cpeabi.

2. Oco6oe BHHMaHHe aOYDKHO 6bITb yneuieHo H3OJIHUHH H3rOTOBneHHbIX H3 aJI]OMHHHeBoro
cruaBazieTaneft KOJIOHH, riainepcoB H npyrHx KOHCTpyKTHBHbIX 3neMeHTOB, Cfly)K.u1Hx
oriopoft MeCT pacIOAOi)eHHR H criyCKa cnacaTenibHblX I.jnIOnOK H fluOTOB, MeCT iOCaIKH
B HHX H nepeKpbITHfk KnacCOB <<A> H <<B>>, Aim o6eneqeHHA TOrO, qTO6bI:

2.1. TaHe 3jleMeHTbI, cny~xauuie onopoft MeCT pacnofloKeHHq H cHycKa cnacaTeJIbHblX
lUIlIOfiOK H IIIOTOB, MeCT iOCflIIH B HHX H nepeKpbITHiR Knacca (<A>), OTBeltaJIH Tpe6O-
BaHHIO B OTHOIueHHH npeaeuia riOBbIiueHH5R TeMnepaTypbl, yKa3aHHOMY B HYHKTe
2.1, no HCTeqeHHH OaHoro qaca; H

2.2. TaxHe 3neMeHTbI, cny)Kaue onopofk nepeKpbITHl Knacca «<B>>, OTBeqanIH Tpe6o-
BaHHIO B OTHOumeHHH npeaiena nOBbIlUeHH31 TeMnepaTyphi, yKa3aHHOMY B nYHKTe 2. 1,
no HcTeqeHHH nonyaca.

3. BepxrHe HepeKPEITH H iuaXTbI MauIHHHbIX noMeIeHH]I KaTerOPHH A ZIOflKHbI
6bITb H3rOTOBjieHbl H3 CTarIH C COOTBeTCTByIOIIe1 H3onsllmtefl, a OTBepCTHH B HHX, ecnH OHH
HMeIOTCH, aOJI)KHbi 6bITb pacrioioKeHbI H 3awLHnleHbl TaKHM o6pa3oM, qTO6bI ripeaoT-
BpawaTh pacnpOCTpaHeHHe noxcapa.
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llpaeu./O 24. rF1ABHblE BEPTMKAJlbHblE 3OHbl H roPH3OHTAlbHbIE 3OHbl

1.1. Ha cynax, nepeBo3uwHx 6onee 36 naccaHpoB, Kopnyc, HaACTpOlKa H py6x HtOn-
)KHbi 6bITb pa3flejieHbl Ha rnlaBHble BepTHKanbHbie 3OHbi nepeKpbITHMH Knacca <<A >. Ko-
JIHqeCTBO yCTynOB H BbICTynOB (peuteccoB) LOJIKHo 

6
bITb MHHHMaJrbHblM, a TaM, rae OHH

Heo6xoXIHMbI, OHH TaKwKe IOJIDKHbi 6bITb BbInoIHeHbi epeKpbITHRMH Knacca <<A>>. 3TH nepe-
KPbITHI AOJI)KHbI HMeTb BeJrlHqHHy H3OJIAUHH B COOTBeTCTBHH C Ta6RHuaMH IlpaBHtIa 26.

1.2. Ha cyAax, nepeBo3auHx He 6onee 36 naccanKHpOB, Kopnyc, HaaCTPOilKa H py6KH B
paloHe pacIoj1o)KeHHRi )KHlbIX H C.y)Ke6HbIX noMeUeHHil !IO.)KHb 6bITb pa3aLeneHbl Ha
rnaBHbie BepTHKaJlbHbie 3OHbI flepeKpbTHMH Knacca (<A>>. 9TH nepeKpbITH ZLIOJDKHbI HMeTb
BenHqHHy H3OJI31UHH B COOTBeTCTBHH C Ta6JiHuaMH flpaBHJIa 27.

2. lepe6opKi, o6pa3ytoutHe rpaHHubi rnaBHbIx BepTHKalbHbIX 30H HaA1 nany6ol nepe-
6OpK, ALOJ)KHbI 6bITb pacnoiioKeHbl, HaCKOJbKO 3TO npaKTHqeCxH BO3MO)KHO, B OAIHOR Bep-
THKaJIbHOl nJIOCKOCTH C BOLAOHcnpOHHuaeMbMH nepe6opKaMn ztenieHHA Ha OTCeKH, pacnoo-
)KeHHbIMH HenoCpeALCTBeHHO noAI naniy6ol nepe6opoK.

3. TaKie nepe6opKH IOA)KHbI flpOCTHpaTbca OT najiy6bi go naJny6bl H IO o6mHBa
Kopnyca HnH ApyrHx orpaHHqxiBaiotHx KOHCTPYKIUHi.

4. ECJIH rnaBHaA BepTHKaJI]HaA 3OHa pa3,LeJleHa FOPH3OHTambHbIMH nepeKpbilTHAMH
Knacca <<A > Ha rOpH3OHTanbHbie 3OHbI, C TeM To6bI o6ecneHTb Ha]LeKalliyio nperpaay
Me)KAY 30HaMH CyIIHa, 3aIHLuUueHHblMH CnpHHKjIepHol CHCTeMOft H He 3aLUlIIIeHHbiMH elo, TO
TaKHe nepeKpblTHA IOJIKHbi 6bITb LIOBeaeHbI go 6.rHwalIunX nepe6opox rnaBHbiX BepTH-
Ka.lbHbIX 30H H o O6LUHBKH xopnyca HIM Hapy)KHbIX orpaHHqlHBaiOuIDX KOHCTpYKIHl cyAIHa
H H30IHpoBaHbI B COOTBeTCTBHH C BeAHqHHaMH H30ISlLnHH H OrHeCTOAKOCTH, yKa3aHHbiMH B
Ta6AHue 26.3 HIH Ta6nHue 27.2.

5.1. Ha cyaax, npegHa3HaqeHHbIX ZA cneUtHa.bHbIX uenel, TaKHx 1a aBTOMo6nib-
HbIe HuH )Keje3HOROpO)KHbIe napoMbI, rite yCTaHOBKa nepe6opOK rjiaBHblX BepTHKaJIbHbIX
30H npenATCTBOBajia 6E.1 HCnOnb3OBaHHIO CyAHa no Ha3HaqeHHnO, iOArKHbI 6blTb npetyCMo-
TpeHbl paBHouLeHHbie CPeAICTBa TyHweHHH H orpaHHqeHHA pacnpoCTpaHeHHA nowapa, oco6o
ono6peHnbie ALAMHHHCTpaimeIf.

5.2. OtHaxo Ha CYAHe c noMelueHHMH cfteuHaibHOl KaTerOpHH jio6oe Taxoe no-
MewlleHHeAIOJDKHO COOTBeTCTBOBaTb npHMeHHMbIM noAoKeHHM nlpaBHna 37, a B TOl Mepe,
B KaKOl TaOce COOTBeTCTBHe HeCOBMeCTHMO C BbflIOAIHeHHeM IpyrHX Tpe6oBaHHI# HaCToAluefl
qaCTH, npeHMyIueCTBeHHyIO CHJYr tOAIKHb1 HMeTb Tpe6OBaHHI fnpaBna 37.

Ipaeu~ao 25. HIEPEBOPKH BHYTPH rFABHOI BEPTHKAJqbHOI 3OHbI

1.1. Ha cyitax, nepeBo3Awx 6onee 36 naccaxnHpoB, BCe nepe6opKH, a OTHOIueHHH KO-
TOPbIX He Tpe6yeTCq, qTo6bi OHH 6bnH nepeKpblITHAMH Knacca (<A>>, nOnDKHbI 6bITb no
MeHbiefl Mepe nepeKpbTHAMH Knacca <<B>> Hn 0C , xaIC 3TO npegnncaHo Ta611HuaMH
npaBtna 26.

1.2. Ha cyaax, nepeBo3.iRUHx He 6onee 36 nacca)KHpOB, Bce nepe6opKH B )KHnbIX H cnIy-
)Ke6HbIX noMeIUeHHn$x, B OTHOUIeHHH KOTOpbIX He Tpe6yeTcRi, qTO6bi OHH 6bIn-H nepeKpblTH-
.RMH Kiacca «(A>>, AOnKHbI 6bITb no MeHbE-el Mepe nepeKpbITHAMH ,nacca «<B>> HJIH (C>, KaK
3TO npeAnHcaHO Ta6JIHuaMH lpaBna 27.

1.3. Bce TaxHe nepexKpbITHa MOyT 6bITb o
6

nHUOBaHbi roptOqHMH MaTepHaIaMH B
COOTBeTCTBHH C noArO)xeHHRMH IpaBna 34.

2. Bce nepe6opKH KOpHitOpOB, B OTHOICeHHH KOTOpbIX He Tpe6yeTCR, qTO6bi OHH 6bllH
cmacca «<A>, AOJ'IKHbI 6bITb nepeKpbITH.MH KAacca «B>> H aOrItKHbI lnpOCTHpaTEC[ OT
nary6bl no na-Iay6bl, 3a HCKAIOqeHHeM cnenyiowero:

1. xoria c o6eHx CTOPOH nepe6opKH yCTaHoBneHbI HenpephIBHble nOABOJOKH HIH 3aIIHBKH
Knacca «<B>>, qaCTEb nepe6opu 3a HenpepbIBHbIM nOABOIOKOM HJIH 3alwHBKOl lIOnDKHa
6bITE H3 MaTepHanra, KOTOphlf nO TOAIHHe H COCTaBy olnyCKaeTCR LIA H3rOTOBneHHA
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rnepeKpbITHAl acca <«B , HO KOTOpbA aOJi)KeH OTBeqaTb CTaH~apTaM OrHeCTOAlKOCTH

Knacca <B> JIHUb B TOl Mepe, B KaKOfk, 11O MHeHHiO ALMHHHCTpaixHH, 3TO RB'IeTcR ue-
jlecoo6pa3HEIM H nIpaKTHqeCKH BO3MO)KHbIM;

2. Korxa CYXHO 3aI.uHueHO aBTOMaTHqeCKOtk cnipHHKjiepHOfI CHCTeMOif, OTBeqalOueft norio-

)KeHHMM flpaBana 12, nepe6opKH KOpHAlOPOB H3 MaTOpHaJIOB Klacca <B>> MOYT OKaHqH-
BaTbCA y rIOABOJ1OKa KOpHfopa, npH yCJIOBHH qTO TaKoIf nORBOROK H3rOTOBJIeH H3 Ma-

TepHana, KOTOpbIft no TOnlwHHe H COCTaBy 1onYCKaeTCR 51111 H3rOTOBneHHai nepeKpbITHA1

Knacca <<B . HecMOTpR Ha Tpe6OBaHH flpaBHn 26 H 27, TaKHe nepe6opKH H nIIOBOIIOKH

IOJDKHbI OTBeqaTb CTaHflapTaM OrHeCTORKOCTH Kacca <<B fHaIb B TOtA Mepe, B KaKOfl,

no MHeHHIO AzXMHHHCTpaliHH, 3TO SBISeTC1 uenecoo6pa3HbiM H IIpaKTHqeCKH BO3MOK-

HbIM. Bce ABepH H paMbi B TaKHx nepe6opKax iOJnIKHbl 6bITb H3 HeropioqHx MaTepHaiOB;

OHH OJI)KHbI 6bITb H3rOTOBJIeHbI H yCTaHOBjleHbl TaK, qTO6bi o6ecneqHTb fOCTaTOqHylO

orHeCTOIKOCTb B COOTBeTCTBHH C Tpe6oBaHHqtMH ALMHHHCTpauHH.

3. Bce nepe6OpKH, B OTHOLueHHH KOTOPbIX Tpe6yeTCA, qTO6bi OHH 6blnH nepe-

KPITHRMH Kuacca <«B , 3a HCKnIOqeHHeM nepe6opoK KOpHAOpOB, AOJIKHbI npOCTHpaTEC¢ OT

najiy6iio naJiy6b H go o61uHBKH Kopnyca HuH gpyrHx orpaHHIqHBaOIHX KOHCTpYKUHf. Oit-

HaKo ecJIH c o6eHx CTOPOH nepe6opKH yCTaHOBJIeHbI HenpepbIlHbIe IIOABOjlOKH HH 3aIIHBKH

Klacca <<B>>, TO B 3TOM cnyqae nepe6opKa Mo)KeT OKaHqHBaTbCA y Henpep]lBHoro nOgBOjIOKa

HRH 3aIIHBKH.

f/paeua!o 26. OrHECTOKocTb iEPErOPOK H flAJIYB HA CYalAX. flEPEBO3AuIIIHX BOJIEE 36 riACCA)KHPOB

1. MHHHMajIlbHaRi orHeCTOAlKOCTb Bcex nepe6opoK H nany6 AOJDKHa OTBeqaTb He

TOJIbKO CneZHaJIbHbIM nlOjIO)KeHHAM, coaep)KaIIHMCI B gpyrHx l-paBHflaX HaCTO11ICIq 4aCTH,

HO TaK)Ke Ta6nHuaM 26.1-26.4. ECYIH H3-3a KaKHx-J1H60 KOHCTPyKTHBHbIX Oco6eHHOCTeit

CyJIHa 3aTpygIHHTenbHO onpeaejIHTb iO Ta6niHuaM MHHHMaJIbHyIO BenHqHHY orHeCTORlKOCTH

KaKOrO-niH60 nepeKpbTHA, TO TaKafi BenHxlHHa AOJDIKHa onpegenjlTbCH B COOTBeTCTBHH C Tpe-

6OBaHHRqMH AaIMHHHCTpauHH.

2. IpH noInb3OBaHtH Ta6JiHuaMH Heo6xOAHMO pyKOBOflCTBoBaTbCA cJ~e!yIOLIHMH Tpe-

6OBaHHhMH:

1. Ta6nHua 26.1 pHMeH eTCH K nepe6opKaM, orpaHHqHBaouwMM raBHbie BePTHKaIbHlb e

30HbIl HH rOpH3OHTaJI6bHbIe 30HbI.

Ta6nHua 26.2 flpHMeHReTCA K nepe6opKaM, KOTOPbIe He orpaHlqHBaOT rmaBHbie BepTH-

KaJIbHbie 3OH1I HJIH rOpH3OHTaBJbHbie 3OHbI.

Ta6nHua 26.3 npHMeHAeTCq K nany6aM, o6pa3yIOuHM YCTynbI B rJaBHbIX BepTHKanibHbIX

3OHaX H'H orpaHHqHBaiOUHM rOpH3oHTaJbHbIe 3OHbI.

Ta6nHua 26.4 IlPHmeHxCTCA K nauiy6aM, KOToplIe He\o6pa3yIoT YCTyIbI B riIaBHbIX Bep-

THKaJlbHbIX 30HaX H He orpaHHqHBalOT rOpH30Taj-ibmie 30HI6I.

2. [4IA] onpeaenieHHA COOTBeTCTBytOIUMX CTaHgapTOB trHeCTORKOCTH, npHMeHReMbiX K

orpaHHqHBaOluHM KOHCTPYKIZHAM MewKay - -e)KHbIH nOMeIueHHAMKH, TaKHe no-
MeiueHHA B 3aBHCHMOCTH OT HX riO)KapoonacHOCTH noaja3gefRAOTC Ha 14 KaTeropHfl,

IIpHBORIHMbIX HH3Ke. ECnH H3-3a cogep)KHMOrO it Ha3HaqeHHI nOMeLueHHA BO3HHKaIOT

COMHeHHAl OTHOCHTenbHO onpegeneHHA ero KaTer0pHH Aj neuierl HaCTOAmiero fIpaaBHa,
TO OHO AOJDKHO pacCMaTpHBaTbCR KaK noMe~ieHEi TOft kaTerOpHH, K KOTOpOil npeatbsB-

JISHOTCA 6onee )KeCTKHe Tpe6OBaHHH B OTHOIIeHH4 orpaHHqHBaOuHX KOHCTpyKIil. Ha-
3BaHHe Ka)KAOR KaTerOPHH RBJI[eTCA cKopee THrIOIMm, 'leM orpaHHqIHBai oIHM. HoMep B

CKO6Kax, npegweCTBY1OIIHiR Ha3BaHHIO KawKg0o KaTerOpHH, 03HaqaeT [COOTBeT-

CTByIOIUYIO KOJIOHKY HJIH CTPOKY Ta6IHU].

(1) -IOCTbI yllpaBjieHH3

- loMeuieHHA, B KOTOpbX pacnoflo)KeHbl \0BapHiHbIe HCTOqHHKH 3HeprHH H

OCBeIueHHH.

- PyneBa H UTypMaHCKaAJ py6KH.
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- IIoMeUeHHq, B KOTOpbIX pacnoJio)KeHO CYAOBOe paAHoo6opyQOBaHHe.

- CTaHUHH no)KapoTymeHHA, nOCTbI ynpaBjeHHR CHCTeMaMH no)KapoTyeHHR H

[nOCTbI] CHFHaJIH3aLtHH o6Hapy)KeHHA nowapa.

- LIeHTpaIbHbIfk nIOCT yIpaBfleHHA FIIaBHblMH MeXaHH3MaMH, ecii OH HaXOAHTCH

3a npe lieaMH noMetteHHA, B KOTOPOM pacnIoo)KeHbI 3TH MexaHH3MbI.

- U-IoMemeHHsi, B KOTOPbIX pacnono)KeHa LIeHTpaJrlH3OBaHHaA CHCTeMa OO-
BeIL eHHA o noxcape.

- -oMeIIeHHA, B KOTOPbIX pacnoJio)KeHbI LUeHTpaJibHbIlI nOCT H O6opyaoBaHHe

aBapHflHoft rpOMKOrOBopliuefk CBR3H.

(2) MewIiynany6Hbe cOO6IeHHR

- BHYTpeHHHe TpaIIbI, flHcFTbI H 3CKanIaTOpbI fIu IIacCa)KHPOB H 3KHfla)Ka (3a
HCKJIIOqeHHeM Tex, KOTOpbIe nOJIHOCTbIO HaXOflSITCR B MaIHHHbIX IoMeIueHHRX)

H HX BbirOpOaKH.

- B CBA3H C 3THM Tpan, KOTOPbIfI BbIrOpOpKeH TOJIbKO B ODHOM MewKaIynaIy6HOM

IpOCTpaHCTBe, XoJI)KeH pacCMaTpHBaTbC3[ KaK qaCTb HOMeIueHH , OT KOTOpOrO

OH He OTXejieH npOTHBOno)KapHOfl fBepbio.

(3) KopHaOpbI

- KopHaopbl H BeCTH61OJIH XUAI nacca3iHpon H 3KHnaa.

(4) MecTa nocaAKH B cnacaTeJIbHbie umnonKH H fl'lOTbl H HX cnycxa

- OTKpbITbie yqaCTKH nauiy6 H 3a~ipbITbie nporynoqHEie naJly6bi, o6pa3ytouxHe

MecTa nOCaaKH B cnacaTenbHbie ujfnoKH H niOTbI H HX cnYCKa.

(5) OTKpblTIe yqaCTKH nauy6

- OTKpbITIe ytIaCTKH niary6 H 3axIPbIThe nporynoqm e nany6bi, Ha KOTOPbIX HeT

MeCT 11OCaAKH B cnacaTenbHbie UmmOnKH H nJIOTbI H HX cnYCKa. [OTKpblTbie npo-

CTpaHCTBaj ([npOCTpaHCTBa] BHe HaICTpOeK H py6oK).

(6) )CHIble IOMeieHH31 MaJOft noKwapooHaCHOCTH

- KatOTbl, Me6eJIb H oTfenjKa KOTOpbiX flpeCTaBJI IOT orpaHH~eHHyMO no)Ka-

pOOHaCHOCTb.

- Ka6HHeTbI H aM6ynaTOpHH, Me6ejnb H OTfejiKa KOTOpbIX npeaCTaBimOT orpa-

HHqeHHyIo no)KapoonaCHOCTb.

- O6uecTBeHHbie noMeIueHHR, Me6etb H OTIejIKa KOTOpbIX npeaCTaBjISAOT orpa-

HHqeHHyIO noxKapoonaCHOCTb, c nomamb o najiy6bI MeHee 50 M
2

.

(7) )KHjIe fOMeIueHHA yMepeHHofk noKapooIIaCHOCTH

- I'oMeueHHR, nepeqHcjieHHbIe B KaTeropHH (6) Bbime, HO Me6ejib H OTlenKa KO-

TOPbIx rpeaCTaBJI3IOT rIo)KapoonaCHOCTb HHy1O, qeM OrpaHHqeHHaR nO)Kapoo-

naCHOCTb.

- O6IueCTBeHHbie IOMeIeHH1, Me6efib H OTIJIejKa KOTOpbiX rpeUCTaBjrIIOT orpa-

HHqeHHyiO nO)KapOOflaCHOCTb, c nIrOIJa.io nany6bi 50 M 2 
HJlH 6onee.

- OTXeJiIHIie UlKatdbI H He6ouimiHe KnXaAOBbie B )KHJibiX HOMeIuIeHHRX.

- ToproBbie KHOCKH.

- KHHO6yKH H IOMeCiWeHH JIna XpaHeHHA KHHOnIeHT.

- 4HeTHqecKHe KYXHH (6e3 1pHMeHeHHA OTKPbITOO nIJIaMeHH).

- lilKadhi gIIS y6opOqHOrO HHBeHTapH (B KOTOPbIX He xpaHTC1 BOCnilaMeHIIOlI-

Hec )KHAKOCTH).

- Jla6opaTOpHH (B KOTOPbIX He xpaHTC31 BOCnnjaMeHoH IOIHCR )KHXKOCTH).

- ArITeKH.

Vol. 1371, A-18961



256 United Nations - Treaty Series e Nations Unies - Recueil des Traitis 1984

- He6onibu.e CYIIHJIbHbie noMeueHHA (c flnoltua[bO naniy6bi 4 M2 
HnH MeHee).

- KJiazIOBbIe IxeHHOCTefl.

(8) )KHnbIe noMiuemHs HOBbIweHHOft no~xapoonacHocTH

- O61ueCTBeHHbie lOMeIueHH3, Me6eiIb H OTej]Ka KOTOPhIX IpeuCTaBrIiIOT nowa-

poonacHOCTb HnylO, qeM orpaHHqeHaA no)KapoonacHOCTb, c nnomuaijbio
najiy6bi 50 M2 HJIH 6onee.

- IIapHKMaxepCKHe H KOCMeTHqeCKHe CaIOHbI.

(9) CaHHTapHbIe H noao6HbIe HM noMeIeHHH

- O61ueCTBeHHbie CaHHTapHbIe noMeueHHA, ziyUeBbie, BaHHbie, TyaIeTbI H T.I.

- He6onbme npaqeqHbie.

- 3axpblTbIe nJiaBaTenbHbie 6aCcefIHbI.

- OnepaUHOHHbie.

- OTaejibHbe 6ybe'IHbie B )KHJibIX nOMeIeHHAX, He conepwawHe o60pyaoBaHH31
Jaimt rlpHFOTOBeHH ropaiqet nHUM.

- 4HaHBHayaJqbHbie CaHHTaPHbIe nOMeIIIeHHI ROMI)KHbI pacCMaTpHBaTbCq KaK

qaCTb noMeIueHH31, B KOTOPOM OHH pacnoIo)KeHbl.

(10) I.HCTePHbI, nYCTbIe HpOCTpaHCTBa H nOMeliueHHq BCnoMoraTeJibHbIX MeXaHH3MOB
Manofl noapoonaCHOCTH HuH HenowapoonacHbie

- BCTpoeHHbie BOAIAHbIe UHCTepHbl.

- 1lyCTIie npOCTpaHCTBa H KocfrjepaaMbI.

- r-oMeIeHHSI BcnoMoraTeJIbHbX MeXaHH3MOB, B KOTOpbIX HeT MeXaHH3MOB C CH-
CTeMOfl CMa3KH noa DaBJIeHHeM H B KOTOPBIX 3apeiiuIeHO xpaHeHHe ropioqHx
BeIueCTB, TaKHe KaK: HOMeIueHHAI c o60pyROBaHeM AJ151 BeHTHJ]IIL3HH H KOHAH-

UHOHHPOBaHHA BO3Ztyxa; HOMeIIHHe 6paI.ufflHs; pyMne$ibHoe OTaejieHHe; no-
MeI.eHHe o6OpyaOBaHHi yCflOKOHTeJflCA KaqKH; OTXICJIeHHe rpe6Hbix 3JIeKTpO-

ABHraTeneil; nOMeIueHHI C CeKI.HOHHbIMH 3jieKTPHqeCKHMH IUHTaMH H qHCTO
3JTeKTPHqeCKHM o6opygoBaHIeM, KpOMe MaCJIAHbIX TpaHCd)opMaTOPOB (MOIU-
HOCTbO cBbime 10 KB-A); TyHHeJIH rpe6HbX BanjOB H TYHHeJ-IH Tpy6onpoBoaoB;
noMmeICHHA ZI HacoCOB H XOflOnHJlbHbIX YCTaHOBOK (KOTOpbie He nepeKaqH-
BaIOT HrIH B KOTOPhIX He HpHmCHmIOTCH[ BOCnIIaMeHHIOIuIHeCI )KH.LKOCTH).

- 3aKPbITbie UiaXTbI, O6cfly)KHBatOWtHe BbIiIenepeqHcJIeHHbie nOMeIIeHH$.

- 2UpyrHe 3aKPbITbe uaXTbI, TaKHe KaK MUaXTbI 1nut Tpy6 H Ka6eneil.
(11) rlOMeiLeHHq BCnoMoraTejIbHbIX MeXaHH3MOB, rpY3OBbie UOMeIIeHHR, HOMeieHHqI

cneLIHaTIbHOIl KaTeropHH, rpY3oBbie TaHKH H InpoqHe UHCTepHbI 111lH He)TepOZIyK-
TOB H apyrHe nnoo&6bie rOMeleHHR yMepeHHOft noKapoonacHoCTH

- Fpy3OBbe TaHKH a11t He(TeipOXYKTOB.

- rpy3OBbie TpIOMbI, IUaXTbI H rI1OKH.

- XOJIOaHJTbHbie KaMepbI.

- I.HCTCpHbl )KHAKOrO TOIIjiHBa (ecuBH OHH YCTaHOBjIeHbI B OTaeJIbHOM HO-
MeuileHHH, B KOTOPOM HeT MeXaHH3MOB).

- TyHHeCJH rpe6HbIX BaIOB H TyHHenfH Tpy6onpoBoAIOB, B KOTOpbIX.IoriyCKaeTCA

xpaHCHHC ropioqHx BeeCTB.

- I-oMeLIeHHA BCHOMoraTeJIbHbIX MeXaHH3MOB, nepeqHcjieHHbie B KaTeropHH (10),
B KOTOPbIX pacnoio)xKeHbi MeXaHH3Mbl C CHCTeMOft CMa3KI 1Og 1awBieHHeM HuH B
KOTOPbIX pa3peeHo xpaHeHHe ropioqHx BeIIeCTB.

- CTaHUHH npHeMa TOnJIHBa.

- IIoMeWeHHA, B KOTOpbIX HMeIOTCI MaCJIAHbie TpaHCdFopMaTOpbl (MOIHOCTb6O

CBblIuJe 10 KB.A).
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- -oMeUeHHH, B KOTOPbIX pacnojIo)KeHbI BClnoMoraTenhHbie reHepaTopbl, npH-
BOflHMbie B aleRCTBHe Typ6HHaMH H lOpLUIHeBbIMH flapOBbIMH MaIIHHaMH, a
TaloKe He6ojibmlHe tBHBraTeIH BHYTpeHHeFO cropaHHA MOLUHOCTbIO ao 110 KBT,
IpHBOAUIHe B xeflCTBHe aBapHttHbIe reHepaTopEJ, Hacocbi cnpHHKIIepHofk CH-

CTeMbi, CHCTeMbi opouieHHR HH no)KapHble, OCYIIHTenlbHbie HaCOCbl H T.A.

- IoMeiueHHa cneUHanJbHOAl KaTerOpHH (K HHM 'pHMeHRIOTCR9 TOJIbKO Ta6lHUbl

26.1 H 26.3).

- 3acpbITbie wUaXTbI, o6cuIyKHBaIwHe BblImenepeqHCneHHbie HoMeueHHq.

(12) MaLUHHHbIe nOMeIleHHA H rnaBHbie xaM6y3bI

- OTaIejieHHA rJIaBHbIX MexaHH3MOB (3a HcKJiIOqeHHeM OT~ejieHHfl rpe6HhlX 3JeK-

TpHqeCKHX ABHraTeieft) H KOTejlbHbie OTaeneHHl.

- -loMelueHHs BcnomoraTeJIbHbIX MeXaHH3MOB, Kpome nepe4HcjieHHbIX B
KaTerOpHHX (10) H (11), B KOTOPbIX pacnonoKeHbl ABraTenH BHYTpeHHero

cropaHHsi HfIH apyrHe yCTaHOBKH, HCnOJlb3yiOutHe, noaorpeBaiome HnIH nepe-
xaqHBaiouIJHe )KHKOe TOfrIHBO.

- rnaBHbie KaM6y3bI H HX BCnoMoraTeibHble noMeIueHHR.

- .axTbI H npoXOJbI, o6culyxHBaioiuHe BblwenepeqHCJleHHbie noMemfeHHR.

(13) KnagoBble, MacTepCKHe, 6ydpeTHbIe, H T.A.

- FJIaBHbie 6y4beTHbie, He HBntouLHecsH qaCTMiO KaM6y3OB. IiaBHa npaqeqHaA.

- BOnbmHe CYlHJIbHbie nomeiueHHR (c nnomaabio nany6hi 6onee 4 M
2

).

- Pa3RHqHbie KunaXzoBbIe.

- floqTOBble H 6araKHbie OTaeJIeHHA.

- 'oMeuteHHA AJIA Mycopa.

- MacTepCKHe (He HBflHI1OHeCjI qaCTbO MaUlIHHHbiX IoMemeHHA, KaM6y3OB H
T.A.).

(14) nlpoqHe noMetUeHHH, B KOTOpbIX xpaHRTCR BocniamMH MHIoIeCA )KHAKOCTH

- (IoHapHbie.

- ManApHbie.

- KnaaOBble aim xpaHeHHR BocniaMeHAIOUJIIXCH )KHAKOCTegl (Bxzuloqai KpacKH,
MeAfHKaMeHTbI H T.A.).

- fla6opaTOpHH (B KOTOpbIX xpaHATCH BocIniaMeHIOlUHecH )KIKOCTH).

3. ECJIH xJi orpaHHqHBajOLuefk KOHCTPYKUHH MeKay zIByMA noMeIeHH[MH yKa3bIBaeTCH
OxiHa BeJIHqHHa orHeCTOtlKOCTH, 3Ta BeJIHqHHa aosnKHa IIpHMeHHTbC$I BO Bcex CjiyqaAx.

4. I-pH onpeaenieHHH npHMeHHMOrO CTaHIapTa orHeCTOflKOCTH orpaHHqHBalOIletl KOH-
CTPYKJHH Me)Kzy tByMq IoMeIgeHHHMH B npeaejiax rflaBHOfl BepTHKajIbHOiR 3OHbI HrIH
rOpH3OHTajIbHOfl 30HbI, KOTOpaR He 3aIuHiueHa aBTOMaTHqeCKOl cnpHHKuepHoAl CH-
CTeMofk, OTBeqailolueft IIflO)KeHHAM FlpaBBia 12, HuH MexKAy TaKHMH 3OHaMH, HH OIIHa
H3 KOTOPbIX He HMeeT TaKOfl 3a.UHTbl, OIAOKHa IlpHMeHATbCA 6onbuia H3 aByx BerlHqHH,
yKa3aHHbIX B Ta6nHuax.

5. lIpH onpeteuieHHH IpHMeHHMOFO CTaHflapTa orHeCTOiRKOCTH orpaHHqHBaIOuIel KOH-
CTPYKIHH Meway flByMA HOMeIeHHHMH B npegeiax rJlaBHOfl BepTHKaJlbHOfl 30HbI HiH

ropH3OHTarl6HOfk 30HbI, KOTOpaH 3a lHIumeHa aBTOMaTHqeCKOfl cnpHHKepHOfI CHCTeMofl,

OTBeqatoiuefl noJnoKeHHHM f'paBHna 12, HJIH MexCY TaKHMH 3OHaMH, Kaxca! H3
KOTOpbIX HMeeT TaKYIO 3a1UHTy, nOJDKHa npHMeHRTbCH MeHbI~laA H3 XtBYX BeIIHqHH,
yKa3aHHbIX B Ta6nHuax. Koraa B npeaeiax )KHJ7IIX H cny)Ke6Hbix noMei~eHHfl CXO) HTCR

3OHa, 3aWHtueHHaA cIIpHHKnepHOA CHCTeMOtt, H 3OHa, He 3aUxHLueHHaA TaKOfl CHCTeMOfk,

nift IIepeKpbITHA Me)KAy 3OHaMH UonIKHa IIpHMeHATbCq 6obamaA H3 aByX BejIHqHH,
yKa3aHHblX B Ta6nHflax.
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6. HecMOTpa Ha nojio)KeHHHfl paBHjia 25, He npeaIABJIqeTCA HHKaKHX cHeUHanElb~IX Tpe6o-
BaHHfk K MaTepHaJny HiH OrHeCTO1KOCTH orpaHHqHBaIOUXHX KOHCTpyKUHtk, eCjIH B Ta6nH-
Lax nOCTaBJIeH npoqtepK.

7. B OTHOneHHH rOMelueHHfi KaTerOpHH (5) AziMHHHCTpauHA 9OJDKHa onpeaeJIHTb, KaKaA
H3 Ta6nHu - 26.1 IH 26.2- AOJDKHa npHMeHHTbCA a fl onpeaeieHHit BeJIHqHHbI H30R11-

UHH KOHueBbiX nepe6opoK py6oK H HazCTpoeK H KaKaA H3 Ta6nHU - 26.3 Hm 26.4 -

AOlDKHa npHMeHATbCA Z31 onpegeneHHA BeJIHIIHHbl H3oJISTuHH OTKpblTbIx nany6. HH B
KOeM cnyttae yia3aHHbie B Ta6nmuax 26.1-26.4 Tpe6OBaHHq K KaTeropHH (5) He
o6.i3blBatOT BbiropaXHBaTb noMeImeHHIl, KOTOphie, no MHeHHIO AXIMHHHCTpaUHH, HeT
Heo6xO aHMOCTH BbIrOpa)KHBaTb.

3. HenpepbiBHbie IOZIBOJIOKH I111H 3alHHBKH KJacca (<B B COBOKyrIHOCTH C OT-
HOCRULIHMHCH K HHM naJIy6aMH H111H nepe6opKaMH MOrYT paccMaTpHBaTbCT KaK nOJIHOCTbIO
11111 qaCTHHO o6ecneqHBaioluHe Tpe6yeMbie H30 II UHIO H OrHeCTOIkKOCTb nepeKpblTHR.

4. nlpH Oao6peHHH aeTanefk KOHCTpYKTHBHOl npOTHBOHO)KapHo09 3aUHTbl ALIMHHH-
CTpauHA ZIOJIDKHa YqHThlBaTb oHaCHOCTb TeIjIOnIpOBOUHOCTH B MeCTaX nepeceqeHlA H
rpaHHqHbIX TOqKaX Tpe6yeMbiX KOHCTPYKTHBHbIX 3JIeMeHTOB C TelhIOBOAl H3oilluHefl.

flpaeui.o 27. OrHECTO KOCT16 nEPEBOPOK H fAIIYB HA CYAAX,
fnEPEBO3U3HX HE BOJ1EE 36 fIACCAKtIPOB

1. MHHHManrbHaT OFHeCTOIlKOCTb nepe6opoK H najiy6 aojDKHa OTBeqaTE He TOJlbKO
cneUHaJIbHblM onIOOKeHHRM, coepa)KEMMCq B apyriix flpaBHnax HaCTOSluefIt aCTH, HO
Ta~Ke Ta6IHuaM 27.1 H 27.2.

2. flpH nOJb3OBaHHH Ta6nHUaMH Heo6xOaHMO pyKOBOACTBOBaTbCH CJleRYIOUIHMH Tpe-
6OBaHHHMH:

1. Ta6nHubI 27.1 H 27.2 rpHMeHAIOTC3 COOTBeTCTBeHHO K nepe6opKaM H naJIy6aM, pa3-

2enAiOiuHM cMe)KHbe noMeLeHH31.
2. B uenjix onpeejieHHA COOTBeTCTByIOIX CTaHaapTOB OrHeCTOfkKOCTH, HPHMeH3[eMblX K

rIepeKpbITH31M Me)Kzly cMe)KHbIMH nOMemIeHH5TMH, TaKHe loMe1eHHH B 3aBHCHMOCTH OT
HX no)KapooIacHOCTH noaipa3aejisnOTCA Ha 11 KaTeropHrI, npHBO21HMbIX HHxKe.Ha3BaHHe

Ka)KOfIl KaTerOPHH SBJSieTC cKopee THIIOBbIM, LieM orpaHHqHBaouWHM. HoMep B
CKO6Kax, npeaiueCTBYIOUHt Ha3BaHHIO Ka)K1Orf KaTeropHH, o3HaqaeT COOTBeT-
CTBYEOIUIYIO KOJIOHKY HJRH CTPOKY Ta61Hu.

(1) 1IocTbI ynpaBneHHA

- IoMeiueHHH, B KOTOPbIX pacnono)KeHbi aBapHhiHbie HCTOqHHKH 3HeprHH H

OCBeIHeHet.

- PyneBa H IIITypMaHCKa py6KH.

- nloMetuteHHI, B KOTOpbIX pacnoio)KeHO CYAIOBoe paAHoo6opyatOBaHHe.

- CTaHUHH nO)KapOTyuIeHHI, IOCTbI yHpaB1eHHR CHCTeMaMH fO)KaPOTyu1eHHA H
flOCTbl CHrHaJIH3aUHH O6Hapy)KeHHA nowapa.

- IeHTpajrbHbIl HOCT ynpaBeHH rJaBHblMH MexaHH3MaMH, eCCIH OH HaxOZIHTCHt
3a npeienaiMH MaIUHHHOrO noMeiueHHA.

- [IoMelteHHAI, B KOTOPEIX pacnoIo)KeHa IxeHTpajIH3OBaHHaI CHCTeMa oo-

BeJ.eHHJq 0 nowape.

(2) KOpilnOphi

- KopwiOpbi H BeCTH61onH an1flIacca)KHpOB H 3KHna)a.
(3) )KHJlbIe noMelueHHA

- flOMeueHHA, onpeaeneHue KOTOPbIX ,aHO B FIpaBHne 3.10, 3a HCKJHKoqeHHeM KO-
pHZIOpOB.
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(4) Mewaynany6Hbie coo6eHmg

- BHyTpeHHme Tpanbl, flH(b)Tbl H 3CKaJlaTOpbl (3a HCKntoqeHHeM TeX, KOTOpbie
rIOJIHOCTbIO HaXORflTC5R B MawuHHHblX nOMeu.eHHRsX) H HX BblrOpOI1KH.

- B CBHl3H C 3THM Tpan, KOTOpblt BbIFOpO)KeH TOJrbKO B OXIHOM Me)Ka yaiy6HOM
npOCTpaHCTBe, a[Oji)KeH pacCMaTpHBaTbCA KaK qaCTb flOMeUIeHH3[, OT KOTOporo
OH He OT)IeeH npOTHBonOxcapHOfl XBep[bO.

(5) Cnywe6Hbie nomelueHa4 (HH3KoA no)HapoonaHoCTH)

- lIlKapbi H KJIiaALOBbie HnOWalbiO MeHee 2 M 2
, CYIIHJbHbIe noMeIueHHA H

npaqeqHble.

(6) MawHHHbie noMeiueHHq KaTeropHH A

- IoMeRieHHH, onpeaeneHe KOTOpbIX XaaHO Bn lpaBHne 3.19.
(7) IIpoqHe MaIHHHbae noMeueHHH

- IoMeiueHHH, onpexieneHlae KOTOPbMX gIaHO B lpaBHfle 3.20, 3a HCKlJHOqeHHeM
MaIIIHHHbIX nomelueHHfk KaTerOpHH A.

(8) Fpy3oBbie nomeiueHHa
- Bce IlOMeueHHHI, He HBJIf1OuHieCI flOMelIIeHHSMH CHetHaRIbHOAl KaTeropHH, HC-

nOJIb3yeMble aJI1i nepeBO3KH rpy3a (BJIoqa1 rpy3OBbie TaHKH ARA HecITeIpo-

XIyKTOB), a TaKwe maXTbI H J1OKH, o6cnyKHBajoiute TaKHe noMeieHHA.

(9) CnyKe6Hbie noMeLeHHA (BbICOKoI noKapoonaCHoCTM)

- KaM6y3bl, 6y 3eTHbIe, cogepwaume o60pyAoBaHe ZrnI npnrOTOBneHna ropH-
qefR nHLH, MaJlapHbie H (bOHapHbie, muabbI H KiiagoBe ninoilulaaio 2 M2 H1rIH
6onee H MaCTepCKHe, He HBJIIOiHecRi qaCTbIO MaIHHHbiX noMeIIeHHfl.

(10) OTKPbITble na1y6bl

- OTKPbITbie yqaCTKH najny6 H 3axpblTbie nporyrIOMHbIe nany6bl, He npeACTa-
BJIIOIIume noxKapHofl onaCHOCTH.

- OTKpbITie IPOCTpaHCTBa (npocTpaHCTBa BHe HaaCTpoeK H py6oK).

(11) rloMeiueHa cneuHaJIbHOfl KaTerOPHM

- -oMeuteHHA, onpejieeHHe KOTOPbIX aHO B fnpaBHne 3.18.

3. -PH oHpeaeneHHH HpHMeHHMOrO CTaHaapTa OrHeCTORKOCTH orpaHHqHBalOuefl KOH-
CTPYKUHH Me)Kay AtBYM51 IOMeIueHHMH B npelenax rnaBHOfl BePTHKaJIbHO1 3OHb HIH
rOpH3OHTaIbHOA1 3OHbl, KOTOpaA He 3au1UtteHa aBTOMaTHeCKofl CHPHHKJIePHOti CH-
CTeMOfi, OTBeqaioiueAl HOJiO)KeHHM rlpaBtma 12, Him Me)KAY TaKHMH 30HaMH, HH o)-Ia
H3 KOTOPLIX He HMeeT TaKOtl 3aIWMTbI, 2I()KHa HpHMeH4TICI 6ojibmuaA H3 ZtByX BeIHqHH,

yKa3aHHElX B Ta6JIHuax.

4. flp]H onpeaeneHHH IIpHMeHHMOrO CTaHaapTa OrHeCTOflKOCTH OrpaHHqHBaIOIfleAl KOH-
CTPYKIIHH MewKy AByMH nOMeLueHHIMH B npenenax rnaBHOfk BepTHKajbHOtI 3OHbI HJIH
rOPH3OHTaibHOrI 30Hb, KOTOpa 3anu4eHa aBTOMaTHqeCKoif CIIPHHKCIepHOt CHCTeMOtk,
OTBeqalouetlf 0 1nO1)KeHHM I-paBHna 12, H41 MeKaY TaKHMH 30HaMH, Ka)Kgla H3
KOTOPbIX HMeeT TaKY1O 3audHTy, 3Z0n)KHa IpHMeHATbC1 MeHbIIaA H3 11BYX Be1IHqHH, yKa-
3aHHbIX B Ta6nHtuax. Koraia B npegienax )KHJIEX H cny)Ke6HbIx IIOMeweHHAl CXOatRTCI
3oHa, 3aLuHI]AeHHaA CPHDHKJIepHOIr CHCTeMofl, H 30Ha, He 3aIuR1eHHaR TaKOfl CHCTeMbfl,

AIA IIepeKpbITHA Me)K XY 3OHaMH 4IOn)KHa rIpHMeH4TbCH 6ojbInau 13 XIBYX BeRHqHH, yKa-
3aHHbIX B Ta6IHIIax.

3. HenpepIBHbie IIO.BOJIOKH HJIH 3aIHBKH Kmacca <<B> B COBOKYIIHOCTH C OT-
HOCAIIUHMHCA K HHM lajiy6aMH HJ1H nepe6opKaMH MOrYT pacCMaTPHBaTbCA KaK lOrIHOCTbIO
HRH qaCTHqHO o6ecneqHBmaioume Tpe6yeMbIe H3OJIIMIHO H orHeCTORIKOCTb riepeKpbITHA.

4. Hapy)KHbie orpaHHqHBaiOUI KOHCTPYKUHH, KOTOpbIe cornacHo lpaBlfly 23.1 oin-
)KHbI 6bITb H3rOTOBneHbl H3 CTaBIH 1411H apyroro paBHOUHHOrO MaTepHaJia, MOrYT 6bITb
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TAUJHIUA 27.1 - OFHECTORKOCTb nEPEBOPOK, PA3ERA [I0HX CMEKHhIE HOMEMEHHR

omMeneHHR (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)

HOCTbI ynpasneHH (1) A-0
/
- A- A-60 A A- 15 A-6C A-15 A-60 A-60 * A-60

KopHgOpbl (2) C B-0
-/  

A0 1 'B-- A-60 A-C A-0 A-5 A-1
LB-0eJ A-O5 A

)Inmbie nOMeuaeHHR (3) C
e
- A-0a B-C- A-6C A-0 A-0 A-15 * A-30

LB-CU A-Cd
/! A-0Qd

Me~ynanyHble (4) rA-0C 'qI A-6C A-0 A-0 A-15 * A-15
coo6nLeHHn LB-OeJ LB-C A-0

d

Cnyxe6Hble noMe- (5) C- A-6 A-0 A-0 A-0 * A-0

iueHHA (HH3KOA

noxapoonaCHOcTH)

MaUnHHHie noMeige- (6) * A-60 A-0 A-60 * A-60

HHH KaTeropmH A

npoqHe MaMnHHHbie (7) A-C- A-0 A-0 * A-0

nomemeHIa

I'py3OB,-e noMeigeHHR (8) * A-0 * A-0

Cnyxe6Hble noMeue- (9) A-0
b

C
/ 

* A-30

HHH (BbICOKOA ilO-

xapoonacHOCTH)

0TKpbITble nany6 (10) - A-0

foMeigeHHA cneixH- (11) A-0
aJ1 bHO KaTerOpHH

17pu eqanuA: fpHMeHIOTCR K Ta6BIHuaM 27.1 H1 27.2, B 3aBHCHMOCTH OT cnyqaA.
a rl3is yTOlHeHH31 npHMeHHMOrO CTaHnapTa OrHCCTORKOCTH CM. flpaBHna 25 H 29.
b ECnH nomeHHA OTHOCATCR K OXIHOA H TOfk We HOMepHOfk KaTeropHH H npOCTalBneH HHaeKc b, TO nepe6opKa nm

nany6a nacca, yKa3aHHOrO B Ta6miHxaX, Tpe6yCTCA nHIIb B TOM cyqae, Korna CMe)KHble nOMeUeHH( HCOb3YIOTCR
angl pa3HbIX ueiiet, Kax, HaripHMep, B KaTerOpHH (9). lepe6opKcH MexcIzy ABYMA KaM6y3aMH He Tpe6yeTca, HO eCriH
KaM6y3 npHMbKaeT K Ma.IPHOB, Tpe6yeTCSI nepe6opxa Knacca <<A-)>.

c fepe6opKH, OTneln[iOIHe pyr OT npyra pyneBYIO H IUTypMaHCKyio py6KH, MOrYT 6bITB xnacca <<B-C)>.
d CM. nyHKTbi 2.3 H 2.4 HacToallero lpaBHna.

e . ni uenen flPHMeHeHHR rlpaHna 24.1.2 B Ta6JIHue 27.1 <B-C>, H 0C) o3HaqaIoT <A-0)>.
f pOTHBOnO)KaPHOIi H30 IHH He Tpe6yeTCR, ecnH MaLIHHHOe nOMeuxeHHe KaTeropHH (7), no MHeHHIO AIImHHH-

CTPaUHH, HMeCT MaJnyo no2KapoonaCHOCTb HJIH 1BJIHeTC HenOKapoonaCHbIM.
* B cjiy'laIx, OTMeeHHbIX B TafnHmax 3Be3IIO4Kofl, 1epeKpbTHe IOjI2HO 6bTb H3 CTaIH HiH ipyroro pa3HoueH-

Horo MaTepHana, OflHaxO He Tpe6yeTcR, tlTOfbI OHO 6bbO Knacca (<A>). na nejiefl npHMeHeHHA FlpaBna 24.1.2 3Be3-
]IOqKa B Ta6jiHue 27.2, 3a HCKJTiOqeHHeM KaTeropHfl (8) H (10), o3HamaeT (<A-C>).
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TABJ]ILLA 27.2 - OTHECTOgKOCTb fAJ]YE, PA3AEnIL0IIHX CMECHbE fOME[IEHHR

,lomMene HM fomenleHHe
no - HaA - (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)

nany6of nany6orI

locTbJ ynpasneHHR (1) A-0 A-0 A-C A-0 A-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

KopHAopbl (2) A-0 * * A-0 * A-60 A-0 A-C A-C * A-0

H~mie noMeneHHR (3) A-60 A-0 * A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
A-0d/

Mewgynany6Hbie (4) A-0 A-0 A-0 * A-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
coo6ateHHR

Cnyxe6Hwe nomeile- (5) A-15 A-0 A-0 A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
HHR (HH3KoA noa-
poonacHocTH)

Ma HHHbie noMeige- (6) A-60 A-60 A-60 A-60 A-60 * A-6C- ' 
A-30 A-6( * A-60

HHR KaTerOpHH A

IlpomHe MamHHHbie (7) A-15 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 A-0 * A-0
noMeteHHR

rpy3oBbie noMeigeHHR (8) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 * A-0

Cnyze6Hbje nomeigeNH (9) A-60 A-30 A-30 A-30 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-30
(BnCKono nozapoonac- A-0_/ A-04/ A-0

d
HOCTH)

0TKpbITbe nany6bi (10) * * * * * * * * * - A-0

abiomeKaTeropHHcne- (11) A-60 A-15 A-30 A-15 A 30 A-0 A-0 A-30 A-0 A-0

npope3aHbl ]RA YCTaHOBKH B HHX OKOH H HJIIOMHHaTOPOB, npH YCJOBHH qTO B gpyr~x flpa-
BHnax HaCTOIuefl qaCTH He COep)KHTCA TpC6OBaHHA, qTO6bl TaKHe orpaHHqHBaioxHe KOH-
CTPYKUHH HMeJIH orHeCTOkKOCTb Knacca <<A>. lIoIO6HbIM o6pa3OM, B TaKHx orpaHHqH-
BaOUHX KOHCTPYKILHAX, IAr KOTOPblX He Tpe6yeTCA HMeTb OrHeCTOfIKOCTb Knacca <<A>,
IBePH MOryT 6bITb H3rOTOBnieHbI H3 MaTepHajiOB, oTneqaioinx Tpe6OBaHHM ARIMHHHCTpa-

UHH.

flpaeuAo 28. IYTH 3BAKYAIHH

1. AOl)KHhI 6ITb npeaIYCMOTpeHbI Tpanbl, o6ecneqHBauoxHe nIYTH Amng 6bICTpOR
3BaKyaIHH Ha najiy6y nocaUKH B cnacaTenibe uImIOIKH H IInIOTbI H3 Bcex nacCa)KHPCKHx

nOMueiCHH, nOMetLeHHiA AUI 3KHna)Ka H HOMeLLeHHR, rge o6blqHO pa6oTaeT 3KHIa)K, 3a
HCKjIIOqeHHeM MaLHHHbIX IIoMeieHHIl. B qaCTHOCTH, lOTIDKHbI 6b1lT BbIIIOJIHCHbI CJlez-

yiole nonlO)KeHHR:

1. fIoA najry6of nepe6opoK IOJKHO 61bITb peaYCMOTpeHo nBa IlyTH 3BaKyaIHH H3 KaK-

ztoro BOoHerlpOHHuaeMorO OTceKa HiH gpyroro folon6HbIM o6pa3oM oFpaHHqeHHOrO
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IOMeLueHHA HJIH rpynnbi noMe~teHHfl, nPH 3TOM no MeHbuietk Mepe ODHH H3 nyTeBz Oll-
)KeH 6bITb He3aBHCHMbIM OT BOAOHenpoHHUaeMbiX DBepefk. B BHae 11cKnOqeHHA AIMri-
HHCTpaIHA Mo)KeT DOIIYCTHTb HaJIHqHe TOJIbKO ODHOFO nYTH 3BaKyaUHH, y'4HTbIBafl

IOJDKHbIM o6pa3oM xapaKTep H pacnoJno)KeHHe rOMeLUeHHfk H KOJIHqeCTBO nltogefl, KO-
Tophie o6bjqno MOrYT )KHTb HJIH pa6OTaTb B HHX.

2. Haz nany6ofl nepe60poK aOJlKHO 6b1mI no MeHbIeti Mepe DBa nYTH 3BaiyaUHH H3 Ka-
)KDo1 rnaBHOfl BepTKajlIbHOfk 3OHbI H11H apyroro noao6HbIM o6pa3oM orpaHHqeHHoro
nOMemeHHA Him rpynnbi rIoMeueHHfl, nPH 3TOM no MeHbLuetk Mepe ODHH H3 nyTefl Don-
)KeH o6ecneqHBaTba OCTYri K Tpariy, o6pa3yotueMy BepTHKaJrbHbIil nYTb 3BaKyaUIH.

3. ECnIH noMelueHHe paiHoTenerpad)HOfl CTaHLHH He HMeeT npAMOrO DIOCTyna Ha OT-
KpbITylO nany6y, TO UOJI)KHO 6bIT npeDYcMoTpeHo QBa nYTH 3BaKyaU1HH H3 Hero HH
ZIOCTyna K HeMy, ODHHM H3 KOTOPbIX MOwKeT 6bITb HJMIIOMHHaTOp HJim OKHO AOCTaTO1l-
HbIX pa3MepoB n1H60 pyrofl nyTb, OTBeqaIOrIHfk Tpe6OBaHH1RM AaMHHHCTpauJHH.

4. AJIHHa KOpHaopa JIH qaCTH KOpHzopa, H3 KOTOPbIX 11MeeTcAl TOJnbKO OZ(HH nYTb 3BaKya-
IIHH, He noJDKna npeBblUJaTb:

- 13 M zmA cyIOB, nepeBo35iuu x 6onee 36 nacca)K1pOB, H
- 7 M ZDIA CYDOB, nepeBo3AiHx He 6onee 36 naccaKipoB.

5. no MeHbmuefi Mepe OD1HH H3 nyTefk 3Baxyau HH, Tpe6yeMblX 1iYHKTaMH 1. 1 H 1.2, aoi)KeH
6bITb ierIKOOCTYnHbIM Bbiropo)KeHHbIM TpanoM, o6ecneInBaioLUHM HenpepblBHoe

YKPbITHe OT no)Kapa OT cBoero HH)KHero KOHuaa O COOTBeTCTByIOuUX naviy6 niocaaKH B
criacaTenbHbie IfJH~OIKH H nJIOTbl HIH o10 caMoro BbICOKOFO YPOBHI, O6cly)lHBaeMorO
TpanoM, CMOTPI IO TOMy, KaKofti H3 YPOBHefk Bbitne. ODHao ecnIH AzMHHHCTpaIHR
cornacHo nOJiO)KeHHAIM fiyHKTa 1. 1 O YCKaeT HaJIHqHe TOJI6KO OAHoro niYTH 3BaKyariH,
TO 3TOT HyTb noji)KeH o6ecneqHBaT 6e3onacHyIo 3BaKyauHtO B COOTBeTCTBHH C Tpe6o-
BaHHASMH ADaMHHHCTpaUHH. LlHpHHa, KojIHqeCTBO H HenipepbIBHOCTb Tpanon DOJIKHbI
OTBeqaTb Tpe6OBaHHAM ADMHHHCTpauHH.

6. 3aIUJTa flYTH cJieDOBaHHA OT BbiropODOK TparIOB K MeCTaM HOCaaKH B cnacaTeJibHbie
HUIIO'KH H ilrOTbI nDon2lla OTBeqaTb Tpe6OBaHHqiM AaMHH1HCTpaIHH.

7. Tpanbi, o6cny)KHBaioumue TOIIbKO KaKOe-n1H60 OHO ioMeIUeHHe H 6anKOH B 3TOM HO-
MeIueH1Hr, He DOfl)KHbI pacCMaTPHBaTbCA KaK ODHH H3 Tpe6yeMbiX nyTefl 3BaKyaIHH.

2.1. B nOMeIueHHX cneLliajiHOt KaTerOpHH KOJIHqeCTBO H pacnojio)KeHHe yTefl 3Ba-
KYaIUJH KaK nO , TaK H Haa nany6ofl nepe6opoK DOJDKHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHIM ADMHHH-
cTpaUHH, a 6e3onaCHOCT DOCTyna K iocaaoqHOfk nauiy6e, KaK npaBHJIO, DOJIKHa 6EITb no
MeHblnefl Mepe paBHOtjeHHOA1 Tpe6yeMol IIYHKTaMH 1.1, 1,2, 1.5 1 1.6.

2.2. ODHH H3 fiyTefl 3BaKyauHH H3 MaJIHHHbIX noMeI.eHHl, rne O6bIqHO pa6oTaeT
3KHria)K, He noj1)KeH HMeTb npAMoro DOCTyna B noMeiueHHA cneuHaJIh6oHl KaTeropHH.

3.1. 4OJDKHo 6bITb npeaycMOTpeHo aBa HYTH 3BaKyaHHH H3 Ka)Knoro MaIJIIHHoro no-
MeIueHHA. B qaCTHOCTH, DOJI)KHbi 6blTb BblnOJIHeHbI cneayoiiwe fionO)KeHH$:

1. EcJIH noMeiueHHe HaXOAHTCA HOD nany6ofn nepe6opoK, TO 3TH DBa riYTH 3BaKyauLHH11 olr-
)KHbI COCTO$[Tb:

1.1. 11H60 H3 ABYX KoMrineKTOB CTaJIbHblX TpanOB, yaajaeHHbIX KaK MO)KHO nambme Dpyr
OT Dpyra, BeDyIJHX K DMBPS1M B BepxHeft qaCTH rioMeIIIeHH1A, pacnojio)KeHHbIM Ha
TaKOM wCe yaaaieHHH APYr OT npyra, H3 KOTOpbIX npeDycMOTpeH DOCTYri Ha COOT-
BeTCTByiOiLuHe nany6bl nocaKH B cnacaTeibHbie JrIIOrKH H HjiOTbI. OD1Hi H3 3THX
TparOB DoJI)2eH o6ecneqmaTb HenpepIBHoe YKPbITHe OT no)Kapa OT HH)KHei qaCTH
noMeiueHH Dao 6e3onacHoro MeCTa 3a ero npeaenaMH;

1.2. 1I16o H3 OHOFO CTaJlbHorO Tpana, Be~yiLero K DBepH B BepxHefl qaCTH noMetueH1iSl,
H3 KOTOpOJI npeayCMOTpeH DOCTYn Ha iocaa OqHYO nany6y, H, KpoMe TOrO, CTaJb-
HOA DBepri, ynpaBJIAeMo c o6eHx CTOPOH, pacnonO2KeHHOrl B HH)KHeft qaCTH HO-
MeIueHHA Ha DOCTaTO'IHOM yaaJeHHH OT YKa3aHHOrO Tpana H o6ecneqHBaioiuefI
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aOCTyn K 6e3onacHoMy nYTH 3BaKyaUHH H3 HH)KHet qaCTH4 nomeH Ha no-
caaoqHyIo nany6y.

2. ECJIH noMemueH1e HaxO11HTCq HaR nany6ofl nepe6opox, TO 3TH aBa nYTH 3BaKyauH4 Aon-
)KHbl 6bITb yaaeHbi KaK MOXKHO aabw. e apyr OT apyra, a Riaepn, Be1yLuLHe 13 TaKHX
nyTeAl 3BaKyaUHH, aOflDKHbi 6bITb B TaKOM MeCTe, H3 KOTOpOro npeaYCMOTpeH aOCTYI1 Ha
COOTBeTCTByOLHe naJIy6bi nocaAKH B cnacaTeJnbHbie uWIOnK H nHlOTbl. EcJrn Ha TaKHX

nYTAiX 3BaKyauHH Tpe6yeTcRq Hcnonb3OBaHe TpanOB, TaKHe Tpanbl ROrI)KHbi 6b1Tb
CTaJIbHbIMH.

3.2. Ha cyaax BaiOBOfk BMeCTHMOCTbIO MeHee 1 000 per.T AaMHH1CTpaUHH Mo)KeT
gOnIyCTHTb HanHqHe TOJnbKO OnHOrO HyTH 3BaKyaUHH, yqHTbIBaS aOJ)KHbIM o6pa3oM UHPHHY
" pacnoo)KeHHe BepXHefk qaCTH noMeLeHHa; Ha cyzlaX BaJoBOfl BMeCTHMOCTbO 1 000 per.T
H 6onee AaMHH1CTpaUHR Mo)KeT ZtOnYCTHTb HaJIqH4e TOJnbKO OAHoro nYTH 3BaKyatuH H3
nio6oro TaKoro noMeLueHHq, yqHTbIBa aO1KHbIM o6pa3oM ero xapaKTep H pacnonoKeHHe,
a Tarce pa6oTaIOT 111 o6bIqHO B HeM 101oa1, npH YCJIOBHH qTO taaepb 144 CTaJnbHOAl Tpan
o6ecneqHBaeT 6e3onacHbflf nYTb 3BaKyaIIHH Ha nocaoqytHyo najny6y.

4. HH B KOeM cliyqae JItjTbI He AOJDKHbI paccMaTpHBaTbcs Kax OZ1HH H3 Tpe6yeMbix

nyTeil 3BaKyaUHH.

-lpaeunzo 29. 3AImHTA TPAnOB H J]140TOB B )KICJnbIX H CIY)KESHbiX I1OMEIUEHH1[X

1. Bce Tpanbi On)KHbI 14MeTb KapKaCbI, H3rOTOBjieHHbie 143 CTajIH, HcKjuo,4aA cJiyqaH,
Koraa AaMHHHCTpauH caHKtHOHHpyeT npHMeHeHHe apyroro panHoneHHoro MaTepHaJna, H
aOaI)KHbI 6blTb BblrOpO)KeHbi nepeKpblITHMH Knacca <<A>> CO cpeaCTBaMH npHHyaHTenrbHOFO

3aKpbITH5 Bcex OTBepCTHA. Oa-IaKo:

1. Tpan, coea1HHAIOWXlH TOJrbKO aBe nany6bi, MO)KHO He BbIrOpaKHBaTb, npH YCJIOBHH qTO
OrHeCTOAIKOCTb nany6bi o6ecnex4BaeTcsl Hazw1e)KauIHMH nepe6opKaMH 1n RBepjMH B
O]1HOM Me)Kaynanly6HOM npOCTpaHCTBe. ECnH Tpan BbirOpO)KeH B OaHOM Me-
wcaynany6HOM nPOCTpaHCTBe, TO 3Ta BbirOpOaKa aOR)KHa 6bITb 3ai LHiLueHa B COOTBeT-
CTBHH C Ta6nHUaMH znng naiiy6 B FlpaBHulax 26 1411 27;

2. B o6LuecTBeHHbIX nomelueHHRX TpanbI MorYT He HMeTb BbiropoaoK, InPH YCOB14H qTO
OHH rIOJIHOCTbIO pacloIO)KeHbl BHYTPH TaKHX nOMeL4eHHfk.

2. BbIrOpOAKH TpanoB ltO!)KHbI HMeTb Her1ocpezCTBeHHOe cOO6teHHe C KOpHaopaMH

H HmeTb HnOHltLanb, AOCTaTOqHyf0 3x11R npegOTBpaJlueHHA 3aTOpOB, YqHTbIBaf KOJIHqCCTBO
nioaefl, KOTOpbi MOryT BOCHOJIb3oBaTbCR TpanOM B aBapHrlHbIX clyqaqx. HacKonbjKo 3TO
npaKTHqecKH BO3MO)KHO, BbIlFOPOaKH TpanOB He ZIOJ)DKHbI HMeTb npAMoro aOCTyna B KaioTbl,
K cIy)Ke6HbIM uKa)aM 14n1 B upyrHe BbirOpo)KeHHbIe noMeIeHHI, conepwaunle ropioqHe

BeiueCTBa, B KOTOPbIX MO)KeT BO3HHKHYTb nO)Kap.

3. YCTpOiCTBO laxT 11H()TOB ]Ofl)KHO npeJOTBpaluaTb rPOHHKHOBeHH i ib1Ma H nna-
MeHH H3 OAHoro Me)KLynaJIy6Horo npOCTpaHCTBa B apyroe; OH14 111)KHbI 6bTb CHa6)KeHbI
CpeACTBaMH 3aKpbITHR, qTo6bI He aOIIYCTHTb TAT H HpOHHKHOBeHHA gbiMa.

Jlpaeu.ao 30. OTBEPCTHi B I1EPEKPbITHqX KJIACCA <<A>>

1. 3a HCKJI]OqeHeM JHOKOB Me)KAy rpY3oBbIMH noMeiueHHAMH, nomeCHHASMH cne-
uHaibHOfl KaTeropHH, KnaaOBbIMH H 6araKHbIMHt noMetueHHRMH, a TaKoKe Me)KaY TaKHMH
noMeJeHHHM14 H OTKpbITbIMH naniy6aMH, Bce OTBepcTRfl ROJI)KHhi 6bITb cHa6>KeHbI nIOCTO-

4HHO yCTaHOBneHHbIM14 cpeaCTBaMH 3aKpbITHA, KOTOpbie AOJI)KHbi 6bITb no MeHbmefl Mepe
TaKHMH )Ke OrHeCTORlKHMH, KaK H nepeKpbITHR, B KOTOpbIX OH14 yCTaHOB11eHbI.

2. KOHCTPyKUH31 Bcex aBepetl H aBepHbIX paM B nepeipbiT14RX Knacca <<A>> c yCTpOCT-
BaMH, yaep)KHBa oI.HMH HX B 3aKpbITOM COCTOSlHHH, ,ao0)KHa, HaCKOrbKO 3TO npaKTHeCKH
BO3MO)KHO, o6ecrleqHBaTb TaKyO )we orHeCTOIKOCTb H TaKyEO wKe HenpOHHltaeMoCTb aS1A
AbiMa H orHa, KaK H nepe6opKH, B KOTOpbIX yCTaHOB1ieHbI 3TH ABepH. TaKHe aBepH H aBepHbie
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paMbl ZOJI)KHbi 6 bITb H3rOTOBjieHbl H3 CTaJrH Hnu xipyroro paBHoueHHoro MaTepHania. Bozjo-
HenpOHHuaeMbIe ,IBePH MOrYT He H30.rHpOBaTbCI.

3. LOnxHa 6bITb o6ecneqeHa BO3MO)KHOCTb OTKPblTHR H 3aKpbITHR Ka)KOfk ,IBepH c
rno6ofl CTOpOHbi nepe6opKH TOJIbKO OAHHM qejIOBeKoM.

4. npOTHBono)KapHbieIBepH B nepe6opKax rFlaBHbIX BepTHKaJIbHbIX 30H H B BbIropoai-
Kax TpanoB, 3a HCKrIOqeHHeM BoaoHenpOHHuaeMbIx LBepefl C HpHBOIOM OT HCTOqHHKa 3Hep-
FHH H o6blqHO 3anepTblX ZBepefl, flOJ(HbI 6bITb caMO3aKpblBaloiuerocI THIlna H 3aKpblBaTbCI
npH HaKnOHe B 3,50 B CTOPOHY, rlpOTHBOHOJIO)KHylO 3aKpblBaHHlO. CKOpOCTb 3aKpblTHA
flBepeft, eCJIH 3TO Heo6xOaHMO, AOMKHa peryJIHpOBaTbCAl, C TCM qTO6bl HCKAIOqHTb H3JIH-
I1HIOIO onacHOCTb AXA .iozeft. Bce TaKHC LIBePH, 3a HCKJHOteHHeM o6bIqHO 3aKp[blTbIX, IOJI-
)KHbI OCBo6o)KaiaTbCA H3 nocTa ynpaBneHH 1i60 Bce OAHOBpeMeHHO, 11H60 no rpynnaM, a
TaKwKe no oTRneJlIbHOCTH C MeCTa y ZIBepH. OCBo6oniioIHft MexaHH3M aOj)KeH 6blTb
ycTpOeH TaK, qTo6bIi ZBepb aBTOMaTHqeCKH 3aKpbIBanJaCb B cniyqae noBpe3xcaeHHA CHCTeMbi
ynpaBIeHHH. OnHaKO onio6peHHbie BOZXOHenPOHHilaeMle zBepH C npHBOaOM OT HCTOqHHKa
3HeprHH pacCMaTpHBatOTCA KaK npHeMJeMble aJll 3TOilu eJIH. YCTPOftCTBa, ygep)KHBatOwHe
gBepb H He ocBo6o~xnaeMbie H3 nOCTa ynpaBieHHA, He ZIOnYCKaIOTCI. ECnH pa3peIueHbi aBy-
CTBOptiaTbie ABepH, OTKpbIBaoIIUeCg B o6e CTOpOHbI, TO OHH AOJIl(Hbl HMeTb 3aluenKH-
CTOfOpbl, cpa6aTbIBaouI1He aBToMaTHqeCKH rlPH BKJlIOqeHHH CHCTeMbi OCBO6o0KJeHH31
ABepefl.

5. ECJIH nOMetUeHHe 3aIflH eHo aBToMaTHqecKoft cnpHHK1lepHOft CHCTeMoft, OTBeqaio-
uefl nonio)KeHHRM IlpaBHna 12, H11 HMeeT HienpepwIBHbIft nOABOnOK Knacca <«B>>, TO OT-
BepCTHA B nanry6ax, He o6pa3youux YCTynbi B rnaBHb X BepTHIajmHbIX 3OHax H He orpaHHqH-
BaiOwjjHx rOpH3OHTaYlbHbIe 3OHbI, Z(OJI)KHbl HMeTIb IOCTaTOqHO nIlOTHble 3aKpbITHR H TaKHe
najiy6bI aOnDKHLI OTBeqaTb Tpe6OBaHHAIM B OTHOIneHHH orHeCTORaKOCTH Knacca <<A>> B TOR1
Mepe, B KaKoft, no MHeHHIO AAMHHHCTpauHH, 3TO uenecoo6pa3HO H npaKTHqeCKH BO3MO)KHO.

6. Tpe6OBaHHA B OTHOmeHHH orHeCTOAI OCTH Kiiacca <A>> ARA Hapy)KHbix orpaHHqH-
BalouHx KOHCTPYKUHflA CYZHa He HpHMeHAFOTCR K OCTeKjIeHHbIM nepe6opKaM, OKHaM H
HnIJlOMEHaTopaM. Tpe6oBaHHA B OTHoIueHHH OrHeCTOtKOCTH Knacca <A>> He IlpHMeHIOTC1
TaKwe K HapyxKHbIM ABepHM HalICTpOeK H py6OK.

FHpaeujo 31. OTBEPCTHR B nEPEKPIlTHAX KAIACCA (B >

1. 4BepH H IBepHbIe paMbI B nepeKPb1THAX Knacca <«B>> H YCTPOItCTBa, yaep)KHBaoHe
HX B 3aKpblTOM COCTORHHH, 1OIK1HbI, HaCKORhKO 3TO npaKTHqeCKH BO3MO)KHO, o6ecneqKnaT
OrHeCTOIlKOCTb, paBHOUeHHyIO OrHeCTOAlKOCTH nepeKpb|THRt, 3a HCKJIOqeHHeM Toro, qTO B
HH)KHerk qaCTH TaKHX ZIBepeif MOYT 6blTb, ztOlyUIeHbl BeHTHTlSIUHOHHbie OTBePCTHR. ECiiH
TaKHe OTBepCTH1 pacnoIo)KeHbI B ZIBepH HH no1 Heft, HX o611jaA none3aax nnoaJIaab He zio1-
KHa nlpeBbIlaTh 0,05 M

2
. Koraa TaHe OTBepCTHA Bb1pe3alFOTCA B ZIBepsx, 0HH IO I)KHbi 6bIT

CHa6)KeHbI peIeTKaMH H3 Heropioqero MaTepHajia. 4BepH 11OIKHbI 6bITb HeropoqHMH.
2. Tpe6OBaHHA B OTHOULeHHH orHeCTOtlKOCTH Knlacca (B> ZI11 HapyKHbIX orpaHHqH-

BaioIHX KOHCTPYKUHri CYIHa He npHMeHAIOTCA K OCTeK11eHHbIM nepe6opKaM, OKHaM H HrRIIO-
MHHaTOpaM. Tpe6OBaHHA B OTHoIneHHH orHeCTORKOCTH Knacca <B>> He npHMeHiOTCm TamoKe
K Hapy)KHbIM XBepAM Ha11CTpoeK H py6OK. Ha cyaax, nepeBo3RIUHx He 6onee 36 naccaxHpOB,
A1MHHHCTpauHfi MO)KeT pa3pelUHTb npHMeHeHHe ropioqHx MaTepHaIOB ZI11 H3rOTOBneHHA
ztBepefl, OT11enAfoUIHX KalOTbi OT HHaHBHIyaJIbHblX BHyTpeHHHX caHHTapHbix noMelueHHAl,
TaKHX xaKa ymeBbie.

3. ECRH YCTaHOB1eHa aBTOMaTHqeCKaR cnpHHKnepHaA CHCTeMa, OTBeqaIOifla1 11io10-
)KeHHAM rlpaaHna 12, TO:

1. OTBepCTHA B nany6ax, He o6pa3yiOuwx yCTynbI B rjlaBHbIX BepTHKaJIbHbIX 3OHaX H He or-
paHHqHBaIoInHx rOpH3OHTaJlbHble 30Hbl, ZOJ'DKHbl HMeTb ZIOCTaTOqHo njiOTHble 3aKpbI-
THA H TaKHe nany6bi ZIO1nKHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHRM B OTHoL eHHH OrHeCTOIRKOCTH
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Kmacca <<B>) B TORt Mepe, B KaKotk, no MHeHHIo AIMHHHCTpauHH, 3TO uenecoo6pa3Ho H
nipaKTHqecKH BO3MO)KHO; H

2. OTBepCTHHl B nepe6opKax KOpHAOpOB H3 MaTepHailoB Knacca <<B AOJVKHbi 6bITb

3aUHIIeHbl B COOTBeTCTBHH C nono)KeHH.9MH flIpaBHna 25.

Flpaeuao 32. CtiCTEMbi BEHTHIIJRUHI4

1. J7accaxcupcxue cyoa, nepeeo3qujue 6oaee 36 naccaxupoe
1.1. CHCTeMa BeHTHrIRUHH Ha nacca)HPCKOM cyflHe, nlepeBo3fueM 6oJee 36 nacca-

)KHPOB, ,OJIDKHa, B aonOnHeHHe K Tpe60BaHHIM 3TOIl qaCTH HaCToffitero f'paBHja, OTBeqaTb

Tpe6OBaHHIM [paeHna 16.2-16.9.
1.2. KaK flpaBHflO, BeHTHJIRATOpbIflOJI)KHbi 6blTb pa3MeIU~eHb TaK, qTo6b KaHarlb, Beay-

uHe B pa3nlHqHbie noMeIileHH31, OCTaBaJIHCb B npeaenax OltHOfl FJIaBHOIR BePTHKaJIbHOIl 3OHbi.

1.3. EcH CHCTeMbI BeHTHJIrHUHH npOXOAlRT qepe3 nanry6bl, TO B aOOJ1nHeHHe K MepaM
no orHeCTOIlKOCTH nany6, Tpe6yeMbIM lpaBHaMH 18.1.1 H 30.5, QonKHbI 6bITb npHHATbI
Mepbi npeAOCTOPO)KHOCTH anA yMeHbUeHHA BepOATHOCTH IpOHHKHOBeHHA AIbiMa H ropqHX

ra30B qepe3 TaKHe CHCTeMbI H3 O/HOrO MewKynaIy6Horo npocTpaHCTBa B npyroe. B nonon-

HeHHe K Tpe6OBaHHRM no H30n9UHH, H31IO)KeHHbIM B HaCTOHueM fnpaBHjie, BepTHKaJuHbie
KaHanlbi, ecnH Heo6xoztHMo, IOJDKHbI HMeTb H30JflqUIO, Tpe6yeMyO COOTBeTCTBYIOIIIHMH
Ta6nHuaMH FlpaBHna 26.

1.4. BeHTHIAtHOHHbie KaHaJqbI, 3a HcKnioiqeHeM KaHaJIOB rpY3OBbIX noMeuxeHHl,

AOJDKHbI H3rOTaBnHBaTbCA H3 cneyiouImx MaTepHaanOB:

1. KaHahibi C nnoiuagbuio nonepeqHoro celieHH He MeHee 0,075 M
2 

H Bce BePTHKaJbHbie Ka-

HaJII, o6cjiy)KHBatouIHe 6onee oZ(Horo MewKlynIany6Horo npOCTpaHCTBa, AOJI>KHbl 6bITb

H3rOTOBjieHbl H3 CTaJIH HiH pyroro paBHOueHHOrO MaTepHa~ia;

2. KaHanibl C llnoiaablO nonepeqHoro ceqeHHA MeHee 0,075 M
2

, KpoMe BePTHKajibHbIX KaHa-

.ROB, yniOMHHyTbIX B niYHKTe 1.4.1, aoji)KHbi 6bITb H3rOTOBjIeHbI H3 HerOOHX Ma-
TepHajIOB. EcJiH TaHe KaHaJnbI nPOXOIJRT qepe3 IepeKpbITHR Knacca <<A HJIH <<B , Heo6-

XOAIHMO yleJIRTb XOJI)KHoe BHHMaHHe o6ecneqeHHIO orHeCTOflKOCTH nepeKpblTHA;

3. KOpOTKHe yqaCTKH KaHaiOB IJIHHOfl, KaK flpaBHJiO, He 6onee 2 M, iOmlaab nonepeqHoro
ceqeHHa KOTOpbIX, KaK nipaBHJIO, He npeBbltuaeT 0,02 M

2
, He Tpe6yeTcA H3FOTaBjIHBaTb H3

HeroptoqHx MaTepHarIOB, ecnH CO 6nJoXafOTCA Bce HH)Kecj1eayoiuHe YCJIOBHA:

3.1. KaHaji H3rOToBrIieH H3 MaTepHajia c [HH3KOIA] no)KapoonaCHOCTbIO, OTseqato11ero
Tpe6oBaHHIM AUMHHHCTpaIIHH;

3.2. KaHal I1pHMeH$IeTCI TOJnbKO Ha KOHueBOM yqacTKe BeHTHJIRIHOHHOAl CHCTeMbI; H

3.3. KaHaI HaXOAHTC1 Ha paCCTOAHHH He MeHee 600 MM, H3MepeHHOM BIOJIb KaHaia, OT

OTBepCTHA B niepeKpblTHH KJIacca <<A HJIH <«B), BKJrIoqa$ HerpepbIBHbIe iOJI-
BOJIOKH Knacca «<B)>.

1.5. ECniH npeAyCMoTpeHa BeHTHJIR1HA BbiropOfaKH Tpana, TO KaHaJI HnH KaHaJIbI JIOJI-
)KHbI HATH OT IOMeiueHHR BeHTHJIATOPOB He3aBHCHMO OT apyrHx KaHaJIOB BeHTHfIIUHOHHOfl

CHCTeMbi H He JIOJI)KHbI o6cjiy)KHBaTb KaKoe-11H60 npyroe noMeueHHe.

1.6. BcR HCKYCCTBeHHaA BeHTHJILIHA, 3a HCKJIIoqeHHeM BeHTHJIRUHH MaInHHHbIx no-
MeLueHHfl H rpy3OBbIX nOMetueHHft H nmo6ofl 3aMeHioltuefl CHCTeMbi, KOTOPal Mo)KeT Tpe6o-

BaTbCA Ha OCHOBaHHH r-paBHna 16.6, onMKHa HMeTb opraHbI ynpaBieHHR, crpynnHpOBaHHbie
TaKHM o6pa3oM, qTo6bI Bce BeHTHrISITOPbI MoFrnH BbIKIHOqlaTbCI H3 mno6oro H3 AByX

pa3jIHqHbIX MeCT, KOTOpble IOJDKHbi 6bITb pacnojno>KeHbl KaK MO)KHO tanbIie AIpyr OT
npyra. OpraHbl ylpaBjieHHA HCKyCCTBeHHOIt BeHTHJIHuHefk MaIIIHHHbiX HoMeUeHHA TamoKe
0aOn1KHbI 6bITb crpynnHpOnaHbI TaKHM o6pa3oM, qTO6bl ynpaBneH e Morno oCyuIeCT-
BIIHTbCA H3 XIBYX MeCT, OAIHO H3 KOTOPblX ZIOJDKHO HaXOAHTbCA BHe TaKHx noMeLueHHtl. BeH-

THJISTOpbI, o6cny)KHBaioutme CHCTeMbI HCKyCCTBeHHORl BeHTHJHIRHH rPY3OBbIX noMeiueHHfl,

JIOJIKHbI BbIKJnoqaTbCR H3 6e3onacHoro MecTa BHe TaKHX noMeelH.l
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2. 1iaccaxupcKue cyOa, nepeeox3uue ue 6oaee 36 naccaxcupoe
2.1. CHCTeMa BeHTHJIRHHH Ha naccaKHpcKHX cygax, nlepeBo31JHX He 6onee 36 nacca-

)KHpOB, AIoflKHa OTBeqaTb Tpe6oBaHHRM FIpanmna 16.

Jlpaeuiio 33. OKHA H HJUIIOMHHATOPbl

1. Bce OKHa H HJIIIOMHHaTOpI B nepe6opKax B npenejiax KHJIbIX H CJIyxKe6HbIX

noMemIeHHAt H rlOCTOB yIpaBJmeHHA, 3a HCKJHo'4eHHCM Tex, K KOTOP16M rlpHMeHIIOTCI noio-
)KeHHa FlpaBHna 30.6 H flpaBHna 31.2, AOJIX(Hbi 6blTb H3rOToBJIeHbl TaK, qTO6bi
co6rnonaaHCb Tpe6oBaHHA no orHeCTORKOCTH nepe6opoK, B KOTOPbIX OHH yCTaHoBJIeHbl.

2. HeCMOTpJ1 Ha Tpe6OBaHHa Ta6IHJ IlpaBHji 26 H 27:
1. Bce OKHa H HJUIIOMHHaTopbI B Hapy)KHLIX nepe6opxax 2KHJrlIX H cIy)Ke6HbiX noMeiueHHift

H flOCTOB yIpaBJ'IeHHR OJI)KHbI HMeTb paMbl H3 CTaJIH HJiH npyroro noaxoj~aero Ma-
TepHaiia. CTeKna jAOJIXCHbI 3aKpenIInTbC MreTarHeCKHMH o60aKaMH HiH yFOJIbHH-

KaMH;

2. oco6oe BHHMaHHe OJ'DKHO 6bITb yaiejeHO orHeCTORlKOCTH OKOH, BbIXOI9HXEM Ha OT-

KpbITbie HJIH 3aKPbITbiC MeCTa 'oCaIKH B cIIaCaTefIbHbIe llflIOnKH H lIOTbl, H OKOH, Ha-

XOzt/flhHXCA nOAI TaKHMH MeCTaMH H pacIOio)KeHHbIX TaK, qTO pa3pyuieHHe HX npH ro-
gape noMeinajlo 6bi CHyCKy cnacaTeibHbIX uIrOHOK HRH [IJIOTOB JIH60 rocaAKe B HHX.

Jlpa6uao 34. OrPAHHIEHHE lPHMEHEHhMI ropioqmx MATEPHAJIOB

1. 3a HCKrItOqeHHeM rpy3OBbX foIMeiieHH1t, IIOqTOBbIX OTtenieHHIt, 6araxKHblX OT-

gIeJIeHHA H XOfIOaHJIbHbIX KjiraaIOBbIX cnry)Ke6HbIX rIoMeIueHHAl, Bce 3auIHBKH, o6peneTHHK,

IIOBOJrOKH H H30rIAUIHR AOIDKHb 6bITb H3 Heropioi.Hx MaTepHanOB. 4laCTHtIHbIe nepe6OpKH
HIH rlaJny6bi, IIpHMeHSIeMbE ejji pa3DeJIeHHH no OMeIlrH IO HpaKTHqeCKHM HRH 3CTeTHqe-

CKHM coo6paxeHHAM, TaI(KeQfOJ'KHbI 6bITb H3 HeropioqHx MaTepHaJuOB.

2. He Tpe6yeTcH, qTO6bI aHTHKOHgIeHcaTHbie MaTepHalbi H KJIeH, IIpHmCHeMble B

coqeTaHHH C H3OJ'IAIHeAt XOJIOIHbIX Tpy6oHpOBOIOB, a TaK)Ke H3OjiHuHH apMaTypbl 3THX
Tpy6opOBOaOB 6blJlH HeropIOqHMH, HO HX KOJIHtIeCTBO XAOJDKHO 6bIT CBeXIeHO K ipaK-
THqeCKH BO3MO)KHOMY MHHHMYMY, a HX OTKpbITbie HOBePXHOCTHIOJ'lKHbI o6riazIaTE, CoIpO-

THBJIeHHeM pacnpoCTpaHeHHIO rIuaMeHH, OTBeqalIM Tpe6OBaHH51M AIMHHHCTpaUHH.

3. CnIexyioiuHe flOBePXHOCTH OJDKHbl HMeTb xapaKTepHCTHKH Me1ieHHOrO pac-

npOCTPaHeHHM IraMeHH :*
1. OTKPbITbIe IOBePXHOCTH KOPHXIOPOB, BbIrOpORIOK TpaIIOB H nepe6opoK, a TaXmKe 3aIHH-

BOK nepe6opoK H fIOJaBOflOKOB BO Bcex KHimIX H cny)Ke6H], x IOMeLiCHHMX H HOCTaX

ynpaBneHHH;

2. CKpblTbIe HJIH Hea1OCTyrIHbIe MeCTa B )KHJ'IblX H CJiy)Ke6HbiX rlOMeiueHHqX H IOCTaX ynpaB-

.ieHHA.

4. 061i1l o6tbeM ropioqHx o61UHBOK, nienoK, zeKopauHA H O61HIOBOK B .ito6oM

)KHROM H cny)Ke6HoM noMeiWeHiH He aOnxKeH npeBbluaT, o6,eMa, paBHoro o6i,eMy o6uH-

IUOBKH TOJI]IUHHo1 2,5 MM 11O Bcefl moluamH nepe6opoK H IIOXBOJIOKOB. Ha cygax,

O6opYAOBaHHBIX aBTOMaTHqeCKoIA CnpHHKiepHORI CHCTeMof, oTBeqatomeft noJIoKeHHAM
rlpaBHfla 12, BbluIeyIIOMRIHYTbItt o61,eM Mo)KeT BKnioqaTb HeKOTOpOe KOIH'leCTBo ropioqero

MaTepHaJIa, HCfOJb3yeMoro nxI c6opIH riepeKPbITHfI Kacca <<C>>.

5. O611HUOBKa, IIpHMeHeMa A XUI OTaeJIKH IoBepXHOCTefl H 3aIuHBOK, Ha KOTOpile

pacnpoCTpaHIOTCA Tpe6OBaHHA flYHKTa 3, uonXiHa o6IaaaTna TeHJIOTBOPHOit CIIOCO
6

HOCTbIO

He Bblle 45 MaJK/M
2 

nOBePXHOCTH C yqeTOM TOJIIUHHbi 11pHMeHJeMOtg o6nHuIOBKH.

6. KOjIHqeCTBO Me6ejiH B KopHgopaX H BbIrOPOJIKax TpanOB flOlKHO 6bIT6 CBeaeHO K

MHHHMYMY.

* CM. PYKOBOZICTBO no onpexleneHKIo no>xapoonaHOCTH MaTepHaIOB, rlpHHRTOe pe3oniomefl A. 166(ES.IV) Op-
raHH3aIHH.
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7. KpaCKH, JlaKH H flpo0He OTaejOqHble MaTepHajibi, npHMeHHeMbIe Ha OTKPbITbIX nO-
BePxHOCTRX BHYTPH noMeLueHHit, He ZIOJI)KHbI BblaRIflTb qpe3MePHoe KOJ]HqeCTBO XIbiMa H
TOKCHqHbIX flpOlyKTOB.

8. f-epBHqHbie nany6Hble nOKpblTHR, eCClH OHH flpHMeHRIOTCH B KHJRbIX H cJlyxKe6HblX
nOMeLueHHRX H nOCTaX ynpaBIeHHA, lOJI)KHbi 6blTb H3 oo6peHHoro MaTepHaJa, KOTOpblI
He 5IBJInleTCl JnerKOBOCnIaMeHfllO]J.HMCR Him npeztCTaBJIRIOLlHM onaCHOCTb B OTHouIeHHH

BblaeIeHHR TOKCHqHbIX H1H B3pbIBOOaCHbIX BeLeCTB TIPH nonbleHHbIX TeMnepaTYpax*.

flpaeU.lO 35. JETAJ1H KOHCTPYKII4H

1. B )KHnbIX H cjiy)Ke6HbIx nOMeuieHHRX, nOCTax ynpaBneHHR, KOpHgopax H Ha Tpanax:

1. BO3AyW1Hbie nlPOCTpaHCTBa 3a nolBOJIOKaMH, naHejIIMH H1IH 3alIJHBKaMH IOJ)KHbI 6blTb
Hazlwe)KaUlMm o6pa3oM pa3aenieHbi nlJIOTHO IpHrHaHHbIMH npeaIOTBpaiua]OWlHMH Tstry
3aJIeJlKaMH, YCTaHOBJneHHbIMH Ha paCCTOSHHH He 6oiee 14 M Apyr OT gpyra;

2. B BePTHKaJlbHOM HanlpaBIeHHH TaKHe BO3flYUIHbie HpOCTpaHCTBa, BInlIOtaA nPOCT-

paHCTBa 3a 3aIHBKaMH TpanoB, IaXT H T.Xt., AOJI)KHbI 6bITb nepeKpbITbl y Ka)KLaotl
nany6bl.

2. KOHCTPYKUHR HOXIBOJIOKOB H 3alIHBOK aIOn)KHa 6bITb TaKoti, qTo6bI no)KapHbie

A103OPbi HMCI"H B03MOX(HOCTb, He Hapywa1i 3I4XteKTHBHOCTH flpOTHBOno)KapHoR 3aIfIXTbl,
o6Hapy)KHTb AbIM, HU1ZyUHA H3 CKpbITbIX H HeaoCTYIIHbIX MeCT, 3a HCKJIIOqeHHeMK cnyqaeB,
Korma, no MHeHHIo A1MHHHCTpaIUHH, He CyluIeCTByeT oIaCHOCTH BO3HHKHOBeHHH no)Kapa B

TaKHX MeCTaX.

J7pa6/ufo 36. ABTOMATH'4ECKE CnpHmHKEPHb[E CHCTEMbi fO)KAPOTYWEHHA ii CmrHAJIH3AUH4
OSHAPY)KEHHR fnO)KAPA H1114 [CTAUHOHAPHblE] CHCTEMbl cHrHAJIH3AUHH OBHAPY)KEHHI I'O2KAPA

1. Ha Ka)KIOM CYJIHe, K KOTOPOMy rlpHMCH3[OTCSI nojIo)KeHHR HaCTouletk LlaCTH, B Ka-
)KAOfi OT5enhHOti BePTHKanbHOft 11rlH rOpH3OHTaJIbHOfi 3OHe[,] BO Bcex HnHIX H cny)Ke6HbIX
noMeleHHsqX H, ecniH AaIMHHHCTpaUH CqIHTaeT 3TO Heo6xOUHMbIM, B nOCTax ynpaBneHHA, 3a
HCKJiIoqeHHem noMeweHHfk, KOTOpbie He npe'1CTaB.illOT CyIUeCTBeHHO I no)KapoonaCHOCTH
(TaKHX KaK nyCTbie npocTpaHCTBa, caHHTapHbIe nOMeIueHHH H T.A.), JoJDKHa 6bITb yCTaHOB-

neHa:

I. n1H60 aBTOMaTHqeCKaA CrlPHHKJiepHag CHCTeMa nO)KapoTyIueHHA H CHrHanH3auIHH

o6HapyxeHHa nowxapa oao6peHHoro THna, OTBeqaio1wasi nono)KeHHM f-paBina 12 H

YCTaHOBneHHaR H pacnoJIo)ieHHaR Tax, qTO6bi 3aIuUdlaTb TaKHe noMeUeHHR;

2. n1160 CTauHoHapHaA CHCTeMa CHrHanIH3auHH O6HapyweHHH rIo)Kapa oxto6peHHoro THna,

OTBeqatoLnaA nojIo)KeHHHM nlpaBana 13 H yCTaHoBJIeHHaA H pacnojnoIKeHHaa TaK, qTo6bi
o6HapyxKHBaTb nowap B TaKHX noMeIuIeHHIX; OX1HaKO HCT Heo6xo1HMOCTH npetycMa-
TPHBaTb 51bIMOBbie H3BeUiaTe"IH, Tpe6yeMble [paBHJIOM 13.2.2.

J7paeuiio 37. 3AII1HTA nOMEIREHIIfA C'EUHAlbHOR KATErOPiH4I

1. Honoxeju, npuMe-eMbie K nomeujeuJM cnequalbHiO Kameeopuu, pacnoao-

xCeHHbIM HaO u nod nany6oii nepe6opoK

1.1. O6uie nojno)KeHHR

1.i.i. . PHHUHn, Jie)Ka amHf B OCHOBe nojio)KeHHl HaCToAtuero IpaBHna, 3aKnoqaeTCR

B TOM, 4TO flOCKOJIbKY o6blqHoe ae1CeHe Ha rniaBHbIe BePTHKanbHbie 3OHbl Mo)KeT OKa3aTbCR

IpaKTHqeCKH HeBO3MO)KHblM B noMetUeHHRX CleIHa/ibHOfi KaTeropHH, paBHOUeHHaA 3auUHTa
TaKHX noMetueHHrfiAOJI)KHa o6ecneqHBaTbCR Ha OCHOBe IejieHHA CY51Ha Ha ropH3OHTanbHbie

30HbI H nocpeaCTBOM YCTaHOBKH 3tXbteKTHBHOAI CTaItHOHaPHOfi CHCTeMbl nO)KapoTyweHHH. B

* CM. 'lepecMOTpeHHoe BpeMeHHoe PYKOBOIRCTBO no MeTOAHKe HCnIbITaHHtk riepBHmHbiX rianly6HbIx fOKpblTHfl,

IIpHH3HTOe pe3oJ1ouHetl A.214(VII) OpraHMl3awrn.
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COOTBeTCTBHH C 3THM r5i1 nejiell HaCTointero f'paBHJna ropH3OHTalibHa$ 3oHa MowieT BKlRO-

qaTb rlOMemeHHm cne.Ha.IbHOfl KaTeropHIH, pacnonioKeHHbie 6onee qeM Ha OaHOAl nany6e,

rpH YCJIOBHH qTO o61la! BbICOTa B CBeTy AJIR TpaHCnOpTHbIX cpeaCTB He npeBblllaeT 10 M.

1.1.2. Tpe6oBaHHA nlpaBHJ7 16, 18, 30 H 32 OTHOCHTeJibHO o6ecneqeHHs orHecTotIKOCTH

BepTHKaJIbHbIX 30H paBHbIM o6pa3oM aOJIKHbi npHMeHqTbC3[ K niany6aM H nepe60pKaM, OT-

eR1ouImHM FOpH3OHTaJlbHbie 30Hb Apyr OT iapyra H OT OCTaIbHORt qaCTH CyAHa.

1.2. KOHCTpYKTUBHaA 3auRHTa

1.2.1. OrpaHHUHBaIoiute nepe6opKH noMeI.eHHk cfleulHajibHORl KaTerOpHH IOJIKHbI

HMeTI. H30JIRILHIO, Tpe6yeMyfiAO X noMeumeHHt KaTeroPHH (11) B Ta611Hue 26.1 HIH Ta6nHue

27. 1, a ropH3OHTauHbie orpaHnqHBaiouxHe KOHCTPYKUHH - H3OJI3IUHIO, Tpe6yeMylo AnsI no-

MeWCHHfi KaTerOpHH (11) B Ta6JlHJe 26.3 HRH Ta6JIHue 27.2.

1.2.2. Ha X0OBOM MOCTHKe AOflKHbi 6b1T IpezyCMOTpeHbl HHaHKaTOpbI, yKa3bi-

BaIoiume Ha 3aKpbITHe mo6ofl npOTHBOno)capHof0 BepH, BeXyiueft B noMeueHHA cne-

uHaibHOlR KaTeropHH HfIH H3 HHX.

1.3. CTaUHOHapHaA CHCTeMa noKapOTyweHHA*

KaxKaoe rioMeiweHHe cneuHaJ[IHOR KaTeropHH AOJ KHO 6bIm o60pyaoBaHO oao6peHHOtl

CTaItHOHaPHOR CHCTeMOA BOaopacnbjImeHHA C pyIHbI)M ynpaBIeHHeM, KOTOpaA aOJI)KHa

3axuflItaTb Bce y4aCTKH uo6ot najuy6bi H frlhOIuaaKH ArI TpaHCIOpTHiIX cpeXCTB B TaKOM

noMeIeHHH. OUHalXO AAMHHHCTpauHH MO]KCT pa3peHTb IIPHMeHeHHe Ito6o g pyrofl CTa-

IIHOHapHOR CHCTeMbI no)KapoTyIuIeHHA, eCuIH HaTypHhIMH HCIblTaHHRMH B yCJIOBHIX,

HMHTHIpytoI1HX ropeHHe pa3JIHBIuerOCH 6eH3HHa B IIOMeueHHH cnelLHaui]bHOR KaTeropHH,

6buioOKa3aHo, qO fplH 6opb6e C IIo)KapaMH, KOTopble MorYT HMeTb MeCTO B TaXOM H1O-

MeLueHHH, OHa RBuIteTCX He MeHee 3tbtIeKTHBHOR.

1.4. ao3opHaA cuyw6a H o6Hapy>KeHHe nowapa

1.4.1. B IlOMeli.eHHqX CIIUaJIbHOt KaTCropHH O I)KHa HeCTHCb 3tbdxeKTHBHaM Uo3op-

HaH ciiy 6a. B mo 6 OM TaxOM noMcIueHHH, B KOTOpOM 4o30PHaA cuiy)K6a HeCeTCA He B BHze

HOCTOIHHOI no0)KapHio BaXTbI Ha IIpOTE)KeHHH Bcero pefica, AOfKHa 6BITI6 HpeaYCMOTpCHa

[CTaIWOHapHaA] CHCTeMa o6HapyceHHm noKapa oao6peHHorO THna.

1.4.2. B rOMeIIeHHRX CneuHeajiHOfi KaTerOpHH, re 3TO HeO6xoflHMo, UaOjiKHbI 6h6ITb

npefYCMOTpeHbI py'lHbie H3BeLtaTeJH, rIpHqeM 1O OAHOMY H3BeiuaTejiIO aOJI)KHO 6bITb

yCTaHoBJIeHO y Ka)K oro BbIXOfa H3 TaKHX IoMeIeHHI.

1.5. HipOTHBonoKapHoe o6opyaoBaHHe H CHa6)KeHHe

B KaxKaOM rOMeIueHHH cHeIeHaJibHOIA KaTerOPHH AOJKHO 6bITb npeyCMOTpeHo:

1. He MeHee Tpex HpHCTaBOK AnAu o6pa3OBaHHR BoAgHorO TyMaHa;

2. OAtHH nepeHocHol rieHHbEIrl KOMlneKT, oTBeqatouflH nonoxKeHHAM I-paBHja 6.4, ipiH

YCJIOBHH WTO Ha Cy4He HMeeTCSI He MeHee flBYX TaKHX KoMHIneKTOB RII HCnOJIb3OBaHH31 B

TaKHX noMeIeHH31X; H

3. TaKOe KOJIHqeCTBO nepeHOCHbIX orHeTyIIHTeiefl, KaKoe A.UMHHHCTpaLHIIH COqTeT XOCTa-

TOqHbIM, IPH YCJIOBHH qTO no MeHbUIIe Mepe no ORHOMY nepeHoCHoMy orHeTytIHTe11o

yCTaHaBJIHBaeTCA y Ka)KIorO BXoga B TaIHC noMeweHHA.

1.6. CHCTeMa BeHTH 1IlHH

1.6.1. Au UOMeIeHHfl c11euHaIBHOrf KaTeropHH ZonInHa 6biTb npelyCMoTpeHa 343cjeK-

THBHa$1 CHCTeMa HCKyCCTBeHHoI0 BeHTHJIHU, o6ecneqHBam a no MeHbwerf Mepe 10 B03Ay-

xoo6MeHOB B qac. CHCTeMa BeHTHJILIHH TaKHX HOMeiLeHI uOuI)KHa 6bITb fOJIHOCTblO He3a-

BHCHMOI1 OT gpyrHX CHCTeM BeHTHJIIUIH H a1OJIKHa pa6OTaTb Ha rIpoTAAeHMH Bcero nepio=a Ha-

XOw)zeHHM B TaKHX rIOMeIeHHMX TpaHcnOpTHHblX CpeatCTB. AIMIHHCTPaJJma Mo)KeT RoTpe6o-

BaTh yBejIHqeHH KoJIH'qeCTBa Bo3Zyxoo6MeHOB B nepioR norpy3KH H BbIrpy3KH TpaHCfOpTHbIX

* CM. PexoMeHaImlO no CTauHoHapHbiM CHCTeMaM noxapOTyieHHK3 Zn noMeiueHHII cneumaibHOfl xaTeropHi,

InPHHSTyIO pe3onlouHefl A. 123(V) OpraHH3aMH.
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cpexaCTB. BeHTHIqUlHOHHbie KaHaJbi, o6cny)KHBaioul[e noMeiueHH[4 cneUHalbHOfl KaTe-
ropHH, KOTOpbie, KOTorbie MOryT 6bITb Haae)KHO 3aKpbITbl, aOJI)KHbi 

6 bITb OTaeJIbHbIMH
anu KawKaoro H3 TaKHX noMemeHrlA. AOJI)KHa 6bITb npeaycMoTpera BO3MO)KHOCTb
ynpaBneHHRH CHCTeMotl C MeCTa BHe TaKHX nOMeIleHHIf.

1.6.2. BeHTHnqJIHR lOuI)KHa o6ecneqtHBaTb paBHOMepHblA BO3XIyxoo6MeH H OTCYT-
CTBHe 3aCTOIIHblX 30H.

1.6.3. JI)OrKHo 6bITb npeayCMOTpeHO cpeLICTBO LJIY yKa3aHHH Ha XOzOBOM MOCTHKe Ha
nmo6oe flaJneHHe 111Th yMeHbweHHe Tpe6yeMofl flpOHd3BORHTenblHOCTHd CHCTeMbI BeHTH. IHI4H.

1.6.4. AOJI)KHbI 6bITb lpHHTbl Mepb zria 6biCTpOlA OCTaHOBKH H HaIe)KHOrO 3aKpbi-
THA CHCTeMbI BeHTHnIRUHH B cnytiae nowapa c y4eTOM noroaHbIx YCJIOBHR H COCTOjHHR MOpq.

1.6.5. BenTHniUHOHble KaHanbi, BKJioiaR 3acnOHKH, on aIKHbI 6bITb 3rOToBJleHbl 13
CTaJIH, a HX pacnoiio)KeHHe OJI)KHO OTBeqaTb Tpe6OBaHHAM AaIMHHHCTpaLHH.

2. 7onoAHumeabHbte noioxceHuq, npueHeMble monbKO K noMeuleHuAM cnequaab-
Hol4 Kameeopuu, pacnotoxceHHblM Had nany6o(i nepe6opoK

2.1. L~nHraTbl

YqHTbIBaA 3HaqHTejibHyIO noTepto OCTOri4HBOCTH, KOTOpaa MOKeT BO3HHKHYTb Bcjnen-
CTBHe CKOnIieHH.S 6onibuoro KOJIHqeCTBa BOfbI Ha nauiy6e Hmm nany6ax B pe3ynbTaTe pa6OTbI
CTaLIHOHaPHOfI CHCTeMbI BOaIopacnbIJIeHHR, lOJI>KHbi 

6
bITb yCTaHOBjleHbl IfnHraTbi, C TeM

qTo6b o6ecneqHTb 6bICTpbIfl CTOK TaKOAt BO/bI HenocpeCTBeHHO 3a 6opT.

2.2. Mepbl npeaOCTOpO)KHOCTR npOTHB BocnnaMeHeHH.9 nerKOBOCnjnaMeHIIUOIXCR
napoB

2.2.1. Ha nio6orl nany6e, Ha KOTOpOfk nepeBo3.qTCq TpaHCtIOPTHble cpeqICTBa H Ha KO-
TOPOR MO)KHO OwKHaaTb CKOILeHHR B3pbIBOOflaCHbX napoB, o6opyRoBaHme, KOTOpOe MO)KeT
CTaTb HCTOqHHKOM BOcnnraMeHeHH51 jierKOBOCrilJaMeHOiuIHXCn napoB, H B qaCTHOCTH 3jIeK-
TpOo6opyAOBaHHe H1 npoBOaKa, 1OJKHO YCTaHaBJ1HBaTbCR Ha BbICOTe He MeHee 450 MM OT
nany6bi. 3jieKTpoo6opyaloBaHe, YCTaHOBJneHHoe Ha BbICOTe 6onee 450 MM OT nany6bi, non-

WKHO 6bITb 3aKpbITOrO H 3aLIIHueHHOFO THIna, C TeM qTo6bi npe fOTBpaTHTb BbI6pOC HCKP.

O/nHaxo ecrnH AaIMHHHCTpauHq y6e)KaeHa, qTo nnq 6e3onacHoAl 3KCnJIyaTau1HH cyxHa Heo6xo-
AHMa yCTaHOBKa 3neKTpoo6opyaoBaHH1 H npOBOAKH Ha BbICOTe MeHee 450 MM OT nany6bl, TO
TaKHe 3J1eKTpOO6OpyRlOBaHHe H rlpOBORKa MOrYT yCTaHaBnrHBaTbCRfl p[H ycJ1OBHH, qTO OHH

OTHOCRTCRI K THIY, Ooo6peHHOMy lni pa6oTbI BO B3pbIBOOnaCHO1 CMeCH napoB 6eH3HHa H
BO3nyxa.

2.2.2. 3jneKTpoo6OpytOBaHne m npOBOAIKa, eciH OH[ yCTaHOBneHbI B BbITSDKHOM BeH-

THJIRI.IHOHHOM KaHane, ROMIKHbi 6bvTb THna, ozio6peHHoro zing pa6OTbI BO B3pbIBOOflaCHOI1
CMeCH napOB 6eH3HHa H Bo3nlyxa, a BbIXOIHOe OTBePCTHe rno6oro BbITDKHorO KaHana non-

KHO pacnoularaTbCq B 6e3onacHoM MecTe C ytieTOM Zpyrx BO3MOxKHbIX HCTOqHHKOB BOCina-
MeHeHH3H.

3. ,aonoaHumeiabHbie nootceHu, npumemnHeMbte mo/rbKo K nomeuieuAm cnequaj b-
Ho Kameeopuu, pacnoAoxeulibim no6 naiiy6o nepe6opoK

3.1. CHcTeMa ocymneHHJ H CIHBa

YqHTbIBaRq 3HaqHTeJIbHyiO noTepio OCTOI1qHBOCTH, KOTOpax MO)KeT BO3HHKHYTb acilea-
CTBHe CKOIneHHR 6oJIbWOrO KOJlHqeCTBa BOulbI Ha nany6e 11RH1 Ha HaCTHJIe BTOporo QnHa B
pe3yJbTaTe pa6oTbI CTauIHOHapHOtk CHCTeMbI BOtOpacnbineHHJt, AIMHHHICTpauHRi MO)KeT
IIOTpe6OBaTb £IOIOjiHHTejibHb[X cpeUlCTB OCyI.IeHHH H CJIHBa CBePX Tex, KOTOpbIe npealycMo-
TpeHbI Tpe6oBaHHRMH FIpaaHna 11-1/21.

3.2. Mepbl flpeztOCTOpO)KHOCTH lIpOTHB BOCnJIaMeHeHHRq jlerKOBocnraMeHlIIOIHXCI
napoB

3.2.1. 93neKTpoo6opynOBaHue H npoBoaKa, ecnlH OHM yCTaHOBjieHbl, aOJ )KHbi 6bT -
THna, npmroAHoro zmsl pa6oTbI BO B3pIBOOBnaCHO1 CMCcH napoB 6eH3HHa H Bo3ayxa. HHOe
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o6opyztoBaHHe, KOTOpOe Mo)KeT CTaTb HCTO4HHKOM BocnjiaMeHeHHA nerKoBocnnaMeHiO-
1JHXCA napOB, He AonyCKaeTcA.

3.2.2. 3neKTpoo6OpyaOBaHHe H npoBOztKa, eCJIH OHH yCTaHOBneHbl B BbITHDKHOM BeH-
THJI ItHOHHOM KaHaJne, IAOJI)KHbI 6bITb THna, oto6peHHOrO aJIn pa6OTbl BO B3pblBOonaCHOfI
CMeCH napOB 6eH3HHa H BO3,ayxa, a BbIXOXAHOe OTBepCTHe no6oro BbIT3[)KHoro KaHana zon-
WHo pacnonaraTbCA B 6e3onacHoM MeCTe c y'qeTOM xipyrHx BO3MO)KHbIX HCTO4HHKOB BocnIja-
MeHeHHR.

7paeuiro 38. 3
AIIIHTA rPY3OBb]X nOMEUREHHI, HE AB.1ROIHXCSm nOMEIUEHHIAMH CnEUHAIbHOI I KA-

TEroPHH H nPEAHA3HHAqEHbIXaLJ1 flEPEBO3KH ABTOTPAHCfOPTAC TOfJIIBOM B EAKAX fl nEPEZIBH.

)KEHHM CBOHM XOfaOM

Ka)s~aoe rpy3oBoe rlOMeUieHHe (He SBJI-SOLuteeCA noMeIueHHeM cneltHanbHO1 KaTeropHH),
B KOTOpOM HaXOAHTCA aBTOTpaHCHOPT C TOIUIHBOM B 6axax nnI nepe1BH)KeHHR CBOHM
XOAOM, ROIKHO OTBeqaTb CJIeZ(YIOWLXHM nojio)KeHHAM:

1. 06HapyceHue noxwapa
IOJIIKHa 6bIT, npeaycMoTpeHa ono6peHHaA aBTOMaTHqeCKaR CHCTeMa CHrHaJiH3auHH

o6Hapy)KeHH3[ noKapa. KOHCTPYKIJHA H YCTPOfACTBa 3TOIA CHCTeMbI aojI)RHb paccMaTpH-
BaTbCA C yqeTOM Tpe6OBaHHA K BeHTHIIRHH, H3no)KeHHbIX B nYHKTe 3.

2. Cpeccmea nocapomywe~u,

2.1. 4oJn(Ha 6bITb YCTaHOBJIeHa CTauHoHapHaA CHCTeMa no)KapOTylIeHHA, OTBeqalo-
iaR IOJIO)KeHHAM IlpaBHna 5, oXaHKO ecnH yCTaHaBIHBaeTCR CHCTeMa yrIeKHCnIOTHorO TY-
IeHHA, TO KOJIHqeCTBO HMejouLerocA ra3a AOJDKHO 6bITb no MeHbulett Mepe OCTaTOqtHbIM

ZIJ1 rOjIytIeHHA MHHHMajibHOrO o6IeMa CBO60RHoro ra3a, paBHoro 45 npoIeHTaM BanOBOrO
o6feMa HaH6onIbIero H3 TaKHX rpY3oBbIX nOMeitteHHfl, KOTopoe Mo)KeT 6

bITb nnIOTHO 3a-
KPbITO. Cpe'CTBa nOXKaPOTYLUeHH OJI)KHbl o6ecneqHBaT noazaqy no MeHblueft Mepe zwyx
TpeTefl KoJIHqeCTBa ra3a, Tpe6yeMoro aJnA COOTBeTCTByI0luero noMeIeHHA, B TeqeHHe 10
MHHYT. MoxKeT 6bITb YCTaHOBnIeHa mIo6ai zpyrai CTauHoHapHaA ra3oBaA CHCTeMa no)Ka-
POTyIeHHA HflH CTaItHOHapHa% CHCTeMa no)KapOTyUIeHHAl BblCOKOKpaTHOIA neHOfk, flPH yCJIO-
BHH qTO OHa o6ecneqHBaeT paBHOueHHYIO 3aUtHTY. KpoMe Toro, no6oe rpy3oaoe no-
MeIueHHe, npeflHa3HaqeHHoe JIHIUb ARAh nepeBO3KH TpaHCnOpTHbIX cpeXCTB 6e3 rpy3a, Mo)KeT
6bITb o6opyZOBaHO CTaUHOHapHbIMH CHCTeMaMH no>KapOTyIneHHA raJIoHIHpOBaHHbIMH
yrjIeBozIopoaaMH, KOTOpbie XIOJDKHbl OTBeqaTb nojio)KeHHM FIpaBHjIa 5.

2.2. BMeCTO 3Toro MoxceT 6bITs, yCTaHOBjieHa CHCTeMa, OTBeqaiLaA Tpe6oBaHHiM
rlpaBHna 37.1.3, npH YCJIOBHH qTO flpH 3TOM co6fliozialOTCHI TaK)Ke Tpe6OBaHHR I-paBHna
37.2.1 Hni 37.3. 1, B 3aBHCHMOCTH OT cJiyqaA.

2.3. aJI9 HCnOJlb3OBaHHR B no6OM TaKOM rOMelUeHHH lIOJDKHO 6EITb npeayCMOTpeHo
TaRoe KOjiHqeCTBO nepeHOCHbIX orHeTyIIHTeneit, KaKoe ALIMHHHCTpaLIHAI COqTeT aOCTaTOq-
HblM. flo MeHbmueft Mepe no OflHOMY nepeHOCHOMY OrHeTymHTeJIno atOnDKHO yCTaHaBJIH-
BaTbC5I y Ka>KZIOrO Bxozla B TaKHe nOMeIueHHR.

3. Cucmewa 6eimu.,wyuu
3.1. AonMHa 6bITb npezIyCMoTpeHa 3IIeKTHBHaA CHCTeMa HCKYCCTBeHHOrI BeHTHJIA-

IXHH, o6ecrieqHBaloiua no MeHbmeftl Mepe 10 BO3,RyXoo6MeHOB B qaC Ha cygax, nepeBo3uJ qX
6onee 36 InaccaJKHpOB, H 6 BO3,ayxoo6MeHOB B qac Ha cyaax, nepeBo3qiiiHX He 6onee 36 nacca-
)KHpOB. CHCTeMa BeHTHIRIUHH TaKMX FpY3OBbIX noMeueHHfl ROJDKHa 6bITb rlOJIHOCTblO He3a-
BHCHMOiR OT ipyrHX BeHTHJIAIUHOHHbIX CHCTeM H QlOfDKHa pa6OTaTb Ha npOTAxceHHH Bcero
BpeMeHH HaXO)KteHHH B TaKHX nOMel1ZeHHLX TpaHcnOpTHbIX cpeaCTB. BeHTHJn5iUHOHHbie
KaHajibi, o6cnyiKHBaouiHe TaKHe rpy30Bbie noMeiUeHHA, KOTOpbie MOrYT 6bITb HaaeXCHO
3aKpbITbI, lI0JDKHbI 6b1I OTaeibHbIMH ZIIIA KaxKaoro H3 TaKHX noMemeHHIR. aoJDKHa 6bITb
npeAyCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb ynpaBjneHHr3 CHCTeMot C MeCTa BHe TaKHX noMe1eHHt1.

3.2. BeHTHnUH S XII)KHa o6ecneqHBaTb paBHoMepHblIl BO3Ztyxoo6MeH H OTCYTCTBHe

3aCTOIHbIX 30H.
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3.3. J0IJKHo 6blTb HpeIyCMOTpeHO cpeICTBO aI' yxa3aHHJ Ha XOaOBOM MOCTHKe Ha

rno6oe najieHHe HTIH yMeHbI~ieHHe Tpe6yeMoft npOH3BOlHTeJIbHOCTH CHCTeMbl BeHTHJISUHH.

3.4. aOJI)KHbi 
6 blTb HpHHRTbI Mepbi anIA 6bICTpOfk OCTaHOBKH H HaaXe)KHOFO 3aKpblTHI

CHCTeMbl BeHTHJIRLHHH B cniyqae no)Kapa c yqeTOM noroiHbiX YCJIOBHfk H COCTORHHH MOpR.

3.5. BeHTHnAi.OHHble KaHaJIbi, BKnioqaql 3acJIOHKH, .OJ1)KHbI 6blTb H3rOTOBJ'eHbl H3
CTaJIH, a HX pacnoJto)KeHHe aOJI)HO OTBeqaTb Tpe6oBaHHIM AIMHHHCTpaHH.

4. Mepti npeOocmopocHocmu npomue eocnlmeueuua 7eeKOoocnAameuAioujuxcA

napoe

4.1. 3 'eKTpoo6opyaoBaHHe H npBOAKa, eCJIH OHH yCTaHOBneHbl, XAOJ')KHbi 6bITb

THIIa, flpHFOiHOrO annA pa6OTbl BO B3pblBOOnaCHOf1 cMeCH napoB 6eH3HHa H BO3tyxa. 14Hoe
o60pyAzOBaHHe, KOTpOe MO)KeT CTaTb HCTOqHHKOM BocH'IaMeHeHHR JIerKOBOcrnaMeHflIO-
IUIXCA napOB, He AOnyCKaeTcq.

4.2. 3neKTpOo6opyaoBaHHe H nPOBOaKa, eCnH OHH yCTaHOBJIeHbl B BbITDKHOM BeH-
THYII.IHOHHOM KaHane, ,AoJDlKHbi 6blTb THna, ogIo6peHHoro afl pa6OTbl BO B3pbIBoofaCHOft

CMCCH napoB 6eH3HHa H BO3zxyxa, a BbIXOAHOe OTBCPCTHe rno6oro BblTA)KHoro KaHaJna IOn-

WKHO pacnonaraTbcR B 6e3onacHOM MecTe C yqeTOM apyrHX BO3MO)KHbIX HCTOqHHKOB Bocnhna-

MeHeHHA.

4.3. iWiIiHraTbI He JIO0UKHbI BblBOAIHTbCH B MaInHHHble HnH apyrHe noMeieHHA, B KO-
TOpbIX MOryT HMeTbC3! HCTOqHHKH BOCIUIaMCeHeHH.

1-paeuAo 39. CTAUHOHAPHblE CPEJICTBA HO)KAPOTYUIEHHR9 B rPY3OBbIx flOMEIEHH lX

1. 3a HcKJIIoqeHHeM IIpeayCMOTpeHHOrO B nYHKTe 3, rpy3oBble noMeiueHHl CYROB BajIO-
BOfl BMeCTHMOCTbIO 1 000 per.T H 6onee QOJI)KHbi 6blTb 3auHieHbl CTaIUHOHapHoiI ra3oBOt

CHCTeMoft no)KapoTyiueHHA, OTBeqaioluel noJlo)KeHHAM flpaBHna 5, HiH CTaiIHOHaPHOIA CH-
CTeMOft no)KapoTylueHH BblCOKOKpaTHOft neHOfk, o6ecneqHBa1uefl paBHOeHHYiO 3auHTy.

2. B ciytlaAx, Korga K yxtOBneTBopeHHIo AIMHHHCTpauHH noKa3aHo, qTO CYAHO COBep-

tWaeT HaCTOnIbKO HenpoDonKHTeTbHie peglcbI, qTO npHMeHeHHe Tpe6oBaHHfl nYHKTa 1 66lno
63i Heuieniecoo6pa3HbIM, a TaKwe Ha CyJIaX BaJrOBOVl BMeCTHMOCTb]O MeHee 1 000 per.T cpezt-

CTBa HoKapOTyiueHHA B rpY3oBbix nOMelueHHRX flOf)KHbl OTBeqaTb Tpe6OBaHHlM AUmMHHH-

CTpaRHH.

3. fho6bie rpy3OBbie noMeIJeHHR CYAIOB, 3aHAqTbIX lepeBO3KOfk oIIaCHbIX rpY3OB, IOJI-
X(Hbl 6blTb o6OpyaoBaHbl CTauHoHapHoA ra3OBOft CHCTeMofl no)KapOTyweHHq, OTBeqaolUef

flOJIo)KeHHMM FlpaBHfla 5, HJIH CHCTeMofl no)KapoTyweHHA, KOTopax, no MHeHHIO AaMHHH-
cTpaUHH, o6ecneqHBaeT paBHOueHHYIO 3aLnHTy nepeBO3HMbiX rpy3oB.

)7paeuAo 40. aO3OPHAAl CJIY)KBA, CHCTEMbl OrHAPY)KEHHM nIO)fAPA,

cHrHArIH3AUHH H FPOMKOrOBOPA1RIER CBA3H

1. B )KHJIbIX H cjy)Ke6HblX noMeLneHHRX OJI)KHbl 6bITb YCTaHOBJIeHbl pyqHbe H3BeuIa-
TeJIH A JJ HeMeaneHHORt nepeaaqH CHrHania TpeBOrH Ha XOXIOBOf1 MOCTHK HJIH B ueHTpaxJ6Hb1

no)KapHblA nOCT.

2. aOnDKHa 6bITb npeaycMoTpeHa ozto6peHHaA CHCTeMa CHrHanM3auHm o6Hapy)KeHHA
nowxapa, KOTOpaR aBToMaTHteCKH nogaeT B OaHO MJIH HecKOllbKO COOTBeTCTBytOI[IMX MeCT

HiH IIOCTOB CHrHaJI 0 nowape HflH ero npH3HaKax H MeCTe ero BO3HHKHOBeHHR B .1rO
6
OM

rpy3OBOM nOMeIxeHHH, [BJIiIOIueMcA, no MHeHHIO AatMHHHCTpauHH, HegOCTynHBIM, KpOMe
cjiyqaeB, Koraa AI4MHHHCTpaijHA y6exKxeHa, qTO CYXIHO coBepmaeT HaCTOJIbIKO HenpoIoji-
)KHTellbHbie peflcbI, tITO npHMeHeHHe 3TOrO Tpe6oBaM 6bIno 61 HeteJecoo6pa3HbIM.

3. Bce cyaa B TetieHHe BcerO BpeMeHH HaXOx(taeHH B Mope HIH B flOPTY (KpoMe cjiymaeB
BbIBOXa H3 3KCnIyaTauHH) flOMIKHbi 6bITb CHa6)KeHbl nepCOHanOM HIH o6opyaIoBaHEbI TaK,
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4To6bl o6ecneqHTb HeMeIJeHHOe npHH3ITHe OTBeTCTBeHHbIM qJeHOM 3KHnla)Ka Rno6oro nep-
BoHaqaJIbHoro cHrHaJia o nowKape.

4. 41A c6opa 3KHnaKa no TpeBore QlOn)KHa 6blTb yCTaHOBjieHa cneuHa1bHaA cHrHa-
JIH3aLtH, ynpaBJIAaeMax C XOROBoro MOCTHKa HIH nocTa ynpaBIeHHl CHCTeMaMH no)Kapo-
TyLmeHHsl. 3Ta CHrHa1H3aUHm Mo)KeT 6bITb qacTbIO o61LuecyAoOBoA aBpajibHOfk CHrHaJ1H3aUHH,
OAHaKO ROJ)KHa 6blTb npeayCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb nogaqH ee 3BYKOBbIX CHrHaJIOB He3a-
BHCHMO OT CHrHaJ1OB, noaaBaeMbiX B Hacca)KHPCKHX noMeIueHHRX.

5. )Kx4wbe H cnyxe6Hiie fOMeueHH1 H nOCTbI ynpaBjieHH l fOJD)KHbl o6cny)KHBaTbCA
CHCTeMOfI rpoMKOrOBOp1UieIf CBJ93H HflH 1tpyrHMH 3fteKTHBHblMH cpeaCTBaMH CBJ13H.

6. Ha cyaax, nepeB3qimtx 6onee 36 naccapKHpOB, C uenwbo 6blCTporo o6Hapy)eHHA
BO3HHKHOBeHHI noKapa OJDKHa HeCTHCb 3OtIeKTHBHaA Ao3oPHaA cuyK6a. Ka)Knbift yqaCT-
HHK noKapHoro ao3opa Aon)IeH 3HaTm pacnonoKeHHe cyZIHa, a TaKwle pa3MeLmeHHe H pa6oTy
uno6oro o6opyAOBaHHlA, KOTOpOe eMy, BO3MO)KHO, 11pHneTCRi npHMeHATb.

-7paeuno 41. CnEEUHAJnbHbIE TPEBOBAHHA ALIA CY11OB, nIEPEBO3RIII4iX OnACHbhE rPY361

Tpe6OBaHHA rlpaBHna 54 B COOTBeTCTBYEOWHX Cflyqalx AOJnH16Hbl HpHMeHHTbCA K nacca-
)KHPCKHM cyaaM, nepeBo3HUU1HM onacHbie rpy3bl.

LIACTb C. MEPbi 1IO)KAPHOI EE3OflACHOCT4 HA rPY3OBblX CYQAX

(lpaBHjio 54 HaCToI.efk MIaCTH B COOTBeTCTByIOI.HX cjiyqaAx npHMeHHeTCA TaK)Ke K nacca-
)KHpCKHM cyaaM).

Hpaawro 42. KOHCTPYKUHR

1. C co6jIioaeHHeM nojIo)KeHHfi HYHKTa 4 KOpnyC, HaJ1CTpOfAKa, KOHCTpyKTHBHbIe nepe-
6OpKH, nany6bi H py6KH Z10oDKHbi 6blT1 H3rOTOBeHbI H3 CTa.iH HiH zpyroro paBHOueHHOFO
MaTepHania.

2. II3oIIUHR H3rOTOBreHHElX H3 aJItOMHHHeBOFo criana ZeTanieft nepeKpblTHA Knacca
((A)) IH <«B)>, 3a HCKIIOqeHHeM KOHCTpYKIIHIt, KOTOpmle, no MHeHH1O A.LIMHHHCTpauHH, He
5BJIIIOTCA Hecy.IjHMH, AOJ)KHa 6bIT6 TaKoft, To6bl B no6of MoMeHT npHMeHHMoFo
OFHeBorO BO3,aelCTBHA rlpH CTaHaapTHOM HCInbTaHHH Ha orHeCTO2KOCTb TeMnepaTypa oc-
HOBbl KOHCTPYKIHH He noBbIUmaJiacb 6onee qeM Ha 200'C no cpaBHeHH1O C TeMnepaTypOfI
oKpywaioweft cpegnm.

3. Oco6oe BHHMaHHe aOn)KHO 6bIT ynee~o H3OJIRLXHH H3rOTOBneHHEIX H3 aJIIOMH-
HHeBOro cnnaBa geTanefi KOJIOHH, lIH1iepCOB H apyrHX KOHCTPYKTHBHbIX 3JneMeHTOB, Cny-
)Ka11HX onoporl MeCT paCnowO)KeHHR H CnYCKa cnacaTen.HbiX 11LIOnOK H IIJIOTOB, MeCT no-
CaWKH B HHX H nepeKpbITHt KnaccoB <«A>> H «<B>>, =As o6ecneqeHHa Toro, qTo6bl:

1. TaKHe 3JleMeHTbl, cny>Kaue onopofl MeCT pacnojo)IeHHA H cnyCKa cnacaTeJnbHbIX
a.tnOIIOK H IIJIOTOB, MeCT nOCa.QKH B HHX H nepeKpbITHIR Knacca ((A>>, OTBeqaIrH Tpe6o-
BaHHIO B OTHoIJJeHHH npexiena nOBbIIueHHA TeMnepaTYPBI, yKa3aHHOMY B IYHKTe 2, no
HCTeqeHHH OlIHOFO qaca; H

2. TaKHe 3JieMeHTbI, cnyKaume onopofl nepeKpblTH Kiacca <B >, OTBeqajIH Tpe6oBaHHIO B
OTHOiueHHH npegena nOBblmIeHH51 TeMnepaTypb l, yKa3aHHOMY B nyHKTe 2, no HCTeqeHHH
nonyqaca.

4. BepxHHe nepeKpbiTH1 H IaXTbl MaI.uIHHHMlX noMeuleHH1i KaTeropHH A aOJI)KHbI
6bITb H3rOTOBneHbi H3 CTaJIH C COOTBeTCTByIIWett H3ojIIIIHC1R, a OTBepCTHjR B HHX, eCIH OHH
HMelOTCAl, aOji)KHbl 6bEIT pacnonoKeHbI H 3aIlHiueHb1 TaKHM o6pa3oM, qTo6bi npeAoT-
BpatLaTb pacnpocTpaHeHHe nowKapa.

5. B patroHe )KHnbx H cJy)Ke6HbIX noMeltueHHfI DoniKeH 6bITb npHHHqT OaHH H3 CJIeC1-

yiowUix cnoco60B 3aILWTbl:
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1. Cnoco6 IC: - BblnOJIHeHHe Bcex BHYTpeHHHX pa31eJIHTeJibHbIX nepe6opoK HeroptOqHMH
nepeKpblTHiMH Knacca (<B>> WrH (<C>, KaK npaBJnIO, 6e3 YCTaHOBKH B )KHJIbIX H ciy)e6-
HbIX IIOMelUeHHHX aBTOMaTHqecKoIl CnpHHKJIepHOtt CHCTeMbi flO)KapOTyuleHHR H CHr-
HaJIH3aUHH o6HapyKeHHA nowxapa, HO C cO6xnJoneHHeM Tpe6OBaHHn nflpaBina 52.1; HaH

2. Cnoco6 IIC: - YCTaHOBKa aBTOMaTHteCKOl cnpHHKirepHOfk CHCTeMbi no)KapOTylleHHq

H CHrHanH3aUHH O6Hapy)KeHHR noKapa, Tpe6yeMofl -IpaBHJIOM 52.2 n o6Hapy)KeHHA H
TylIeHHR nowapa, BO Bcex flOMeIeHHAX, B KOTOPbIX MO)KHO O)KHXaTb BO3HHKHOBeHHn
noKapa, KaK npaBHJIO, 6e3 orpaHHqeHH THna BHyTpeHHHX pa3naeJIHTejlbHbix nepe6opOK;
HflH

3. Cnoco6 IIIC: - YCTaHOBKa CTauIOHapHOR1 CHCTeMbI CHrHaIH3aIHH o6Hapy)KeHHn no-
)Kapa, Tpe6yeMofl 'paBHJOM 52.3, BO Bcex HOMeLteHH IX, B KOTOpbIX MO)KHO O)KHIaTb
BO3HHKHOBeHHRI no)Kapa, KaK npaBHJIO, 6e3 orpaHHqeHHA THna BHYTPeHHHX pa3geJlH-
TeJlhHblx nepe6opoK, 3a HCKrIIOqeHHeM TOrO, qTO nJlowanb io6oro IKHJioro HOMeUeHHR
HJIH nOMenieHHll, orpaHHqeHHbIx flepeKpblTHHMH Knacca <(A>> HfIH <B , HH B xoeM cnyqae
He flOJIKHa IlpeBbIwlaTb 50 M2

. AflMHHHCTpauHn Mo)KeT paCcMOTpeTb Bonpoc o6 yBejIH-
qeHHH 3TOtt HJ1OIua./IH njni O61eCTBeHHbix nOMeuleHHAl.

6. Tpe6OBaHHq OTHOCHTejIbHO HCnOJib3OBaHH HeroploqHX MaTepHanOB jafH H3rOTOB-
JIeHHJ H H3oJIlIHH nepe6opox, orpaHHqHBatOLjHIX MaIIIHHHbIe IIOMeLueHHn, nIOCTbI ynpaB-
neHHA, cJiy)Ke6Hhie IOMeIueHHq H T.AI., a Tax)Ke OTHOCHTenbHO 3aLIHTbl BbirOpOAOK TpanOB
H KOpHAOPOB RqBJISIOTCR[ O6IUHMH flJ1€ Bcex Tpex cnoco6oB, H3J1O)KeHHbIX B nyHIKTe 5.

]7paeu.ao 43. nIEPEBOPKH B fnPEEJIAX fKIJ-lblX H CJIY)KEBHblX FnOMEWUEHH

1. Bce nepe6opKH, B OTHoweHHH KOTOPbIX Tpe6yeTCsI, qTO6bi OHH 6bInH nepe-
KpbITHHMH Knacca <<B , AOJI)KbI npOCTHpaTbCn OT naiy6bi ao najiy6bi Hg o O6mHBKH Kopnyca
HJIH zipyrHx orpaHHqHBaIoliHX KOHCTPYKLIUH . OaHaKO ecsn c o6ex CTOPOH nepe60pKH yCTa-
HOBreHbI HenpepblBHble IIOfBOJIOKH HnH 3aIIHBKH Knacca «B , TO B 3TOM cnyqae nepe6opKa
MO)KeT OKaHqHBaTbCfl y HenpepbIBHOrO lOBOnOKa HJIH 3aIHBKH.

2. Cnoco6 IC: - Bce nepe6opKH, B OTHOweHHH KOTOpbIX HaCTOHIUHM IpaBHjOM HrH
Z1PYrHMH I-paBHjiaMH HaCToimetl IaCTH He Tpe6yeTcR, qTO6bi OHH 6binH IepeKPbITHMMH
Knacca (<A Him «B , AOJT)KHbI 6hITb no MeHbmefl Mepe nepeKpbITHHMH Knacca <<C .

3. Cnoco6 IC: - He OJI)KHb IIpHMeHnTbCR KaKHe- iH6oorpaHHqeHHR K KOHCTPYKUHH
nepe6opoK, B OTHOIueHHH KOTOPbIX HaCTOSIuIHM lIpaBHJ OM ilH alpyrHMH FIpaBHnlaMKH
HaCTOaquefl 14acTH He Tpe6yeTCd, qTO6bi OHH 6bljIH nepeKpbITHqMH imacca «(A>> HflH <<B>>,
KpoMe OTneJbHbIX cuyqaeB, Koraa cornacHo Ta6nHe 44.1 Tpe6yiOTC nepe6OpKII Knacca «(C>>.

4. Cnoco6 IJIC: - He nomi)ai flpHMeHAITbCn Karme-nH6o orpaHHqeHHA K KOHCTpyK-
IIHH nepe6opoK, B OTHOIeHHH KOTOPbIX HaCTowef l IaCTbIO He Tpe6yeTcH, qTO6bI OHH 6161JIH
nepeKpbTHAMH Knacca <A>> HiH ((B), 3a HCKRIOqeHHeM Toro, qTO nIOIUtani .o6oro x<Hrioro
nOMeIueHHA HJIH nOMewIeHHIA, orpaHHqeHHbIX HenpepbIBHbIMH nepeKpblTHqMH imacca <(A>>
HiH (B), HH B KOeM cnyqae He QonuKHa npeBbuuaTb 50 M

2
, KpOMe OTxenJbHbIX cuyqaeB, Korga

cornacHo Ta6nllue 44.1 Tpe6yIoTCH nepe6opKH Knacca <C . AaIMHHHCTpauHRi MO)KeT pac-
CMOTpeTb BOnPOC o6 yBenHqeHHH 3TOR nluaIllaH nsi O61IeCTBeHHblX noMeIneHHAI.

Ilpa6u.o 44. OrHECTOfKOCTb nIEPEFOPOK M nAlJIYB

1. MHHHMaRbHaRi orHeCTORtKOCTb nepe6opoK H nany6 AouDcna OTBeqaTb He TOJ1bKO
cnetHaJbHbIM nojoKeHH5M, coaep)KaiuMCq B apyrix FlpaBauax HaCTOmuIetl qaCTH, HO
Taxwe Ta6nniuaM 44.1 H 44.2.

2. I'lpl nOub3oBaHHH Ta6nHaMH HeO6xoaHMO pyKOBOACTBOBaTbCn cJIepyoIHMH Tpe-

6OBaHHRMH:

1. Ta6rnubi 44.1 H 44.2 npHMeHROTCR COOTBeTCTBeHHO K nepe6opKaM H naJiy6aM,
pa3geJ]aammUlM cMe)KHbie noMelueHHn.
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2. B ueJIRX onpegleieHHH COOTBeTCTBYIOWUHX CTaIHLapTOB OrHeCTOAlKOCTH, npHMeHleMbiX x
nepeKpbTHRM Me)Uy CMe)KHbiMH IOMeUleHH IMH, TamoKe lOMe.leHH3 B 3aBHCHMOCTH OT
HX IIOwKapoonaCHOTCH roapa3IxeRi~lOTCH Ha 11 KaTeropHtt, rlPHBOAIHMbIX HHKCe. Ha3-
BaHHe Kaxa Ofl KaTerOPHH RBJqeTCA CKopee THIlOBbIM, qeM orpaHHqHBaotMm. HoMep B
CKO6Kax, npeaIu1eCTByIOULfk Ha3BaHHIO KaxKlOft KaTeropHH, 03HataeT COOTBeTCTBy-
IOIUyIO KOJIOHKy HIH CTPOKY Ta611Hu.

(1) loCTbl yrpaBjieHHn

- loMeweHHi, B KOTOpbIX pacnoJioKceHbi aBapHAlHble HCTOqHHKH 3HePrHH H
OCBeLueHHAj.

- PyneBaa H uITypMaHCKa s py6KH.

- loMeIeHHsi, B KOTOPblX pacnoj1o)KeHO CYAOBoe paaHoo6opyaoBaHHe.
- CTaHUHH no)xapoTymeHHA, flOCTbI ynpaBjieHHA CHCTeMaMH rio)KapOTyweHHA H

HOCTbI CHrHaJIH3aItHH o6HapyxKeHtII nowapa.

- I-eHTpaIbHbIjA HOCT ynpaBjIeHHA rnaBHbIMH MeXaHH3MaMH, eCJIH OH HaXOAHTC5I
3a HpealeJIaMH MalIHHHOrO HOMeIUeHH$.

- loImeiuHHg, B KOTOphIX pacnonowKeHa LeHTpaJIH3OBaHHaA CHCTeMa OO-
BeIJteHHA o nowape.

(2) KopIaOpb

- KopIWopbl H BeCTH61oIiH.

(3) )KHjbie nOMetueHHA

- roMCeMUeHHA, onpeejieHHe KOTOpbIX AaHO B lpaBHne 3.10, 3a HcKrnoqeHHeM
KOPHAOPOB.

(4) MeKaynaiy6Hbie coo6eHHA

- BHYTpeHHHe Tpanm, JIH(DThI H 3cKaJIaTOpbi (3a HCKIotqeHHeM Tex, KOTOpbIe
nOJIHOCTbIO HaXOaISITC1 B MaIIIHHHbIX IIOMeueHHRX) H HX BbirOpOAKH.

- B CBA3H C 3THM Tpafl, KOTOpbIA BbIrOpOKceH TOJnbKO B OflHOM MexCmynaJIy6HOM
IIpOCTpaHCTBe, XAOjDKeH pacCMaTpHBaTbC KaK qaCTb nOMeiUeHHR, OT KOToporo
OH He OTXejieH nPOTHBoriO)KapHOfl IBepbIo.

(5) Cny)Ke6Hbie noMeiueHHA (HH3KOfI noIcapoonacHOCTH)

- JKawbbi H KjiaIOBbIe IuiOIxagbiO MeHee 2M2
, CyIUIHJIbie nOMeIgeHHA H

npaqeqHble.

(6) MaunHHHbie nomeiWeHHA KaTerODHH A

- r-oMenieHHI, onpeaeJleHHe KOTOPhIX aHO B IpaBHjie 3.19.

(7) UlpoqHe MaiuHHHbme nomeHHA

- 'omIeUeHH,1, oipeCneHHe KOTOPBIX flaHO B IpaBHfle 3.20, 3a HCK]IIOqeHHeM

MawIJHHHMIX rIOMeuLeHHfl KaTerOPHH A.

(8) rpY3o0bie nomeiCHHA

- Bce nOMeCWeHHn, HCnOnb3yeMbIe gin nepeBO3KH rpy3a (BKrnOqa.A rpy3oBbIe
TaHKH IIR HC4eTePOAYITOB), a TaKxce IJaXThI H JIIOKH, o6cny)u1BaiouAHe TaKHe
noIMeWeHH$1.

(9) Cnyxce6Hbie HOMeieHHA (BbICOKOtt no)KapoonacHOcTH)

- KaM6y3bl, 6yeDeTHble, coaepaiume o6opy,4OBaHe =AR npHrOTOBnieHHx rop-
Aqett iHIm, ManipHibie H 4bOHapHbje, wiabbi H KjiaaOBbie inouianibio 2 M2 HniH
6onee H MaCTepCCHe, He $BJIiIOuxHecI MaCThiO MaIIIHHHbiX nOMemeHHfl.
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TABJI LIA 44.1 - OPHECTORKOCTb IIEPEBOPOK, PA3RE11 1I4MX CME)KHWE
nOMEUIEHMH4{

tIoMemeHHH (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) 1) (11)

nOCTbI ynpaBneHHA (1) A-Ce A-0'A-60 A- A-15 A-60 A-15 A-60 A-60 * A-60

KopIopb, (2) C B-0 B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

inbie nomeuxeHHA (3) C B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-C * A-30
be / A-0C

Mexynany(5Hbe (4) B-0 B-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
coo6uleHHA A-0C A-0C

c, ci

Cnyzxe6Hbe noMele- (5) C A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
HHA (HHsKOA nooa-
oonIacHOCTH)

MamHHHbie noMeigeHHH (6) * A-0 A-0 A-6C * A-60
KaTeropm A --

rlpogHe MamHHHbie (7) A-Cd A-0 A-0 A-0
noMelxeHHa

rpy30Bbje noMeoxeHHA (8) * A-0 * A-0

Cnyze6Hbie noMeaxe- (9) A-0d * A-30
• iA (BalCoKon no-
xapoonacHOCTH)

0TKpbTbe nany6b (10) A-0

rpy3oabie noMeuIeHHA (11) *h/
C FOpH3OHTa.JbHbIM

Cnoco6OM norpyaKH
H BbirpysKH

lpwmeqaH " fIpHMeHshOTCJ K Ta6JIHuaM 44.1 m 44.2, B 3aBHCHMOCTH OT cnyia.
a flpH npHMeHeHHH CnIOCo6OB npoTHBOnoCapHOfl 3aUIJITbI IIC H IIIC HIKaHX cneuHaJbHbIX Tpe6oBaHRi K nepe-

6OpKaM He npeasBsnmCTCl.
b flpH npHMeHeHHH cnoco6a IIIC MeKiy noMeLIeHHSMH HBH rpynnaMH noMefeHHtI rolaalblo 50M

2 
H 6onee

IIODKHb npeayCMaTpHBaTbcs flepe6OpKH Knacca <<B)> c orHeCTOIKOCTbIO macca ((B-C>.
C t nA YTOqHeHHI npHMeHHMoro CTaHalapTa orHecToflKocTH CM. fpaama 43 H 46.
d ECunH noMeDeHH31 OTHOCHTCA K OA1HOR H TOR WC HoMepHORI KaTerOpHH H flpOCTaBjeH HHAeKCc d, TO nepe6opKa 111T

nany6a Knacca, yKa3aHHoro B Ta6nHuax, Tpe6yeTcS nH~ib B TOM cnyqae, Korna cMeCHbie noMCLIeHHS HCnO~lb3YIOTC
nsia pa3HbIX ueIeft, CaK, HaipHMep, B KaTerOpHH (9). flepe6opa MewCfy nIByMR KaM6y3aMH He Tpe6yercf, HO eCnH
KaM6y3 npHMblKar K MaslpHORl, Tpe6yerc. nepe6opKa macca ((A-0.

e flepe6opu, OTCeniqioIuie apyr OT ozpyra pyneBylo py6Ky, UTypMaHCKYEO py6Ky H panHopy6ty, MoryT 6bITb
macca oB-0.
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TABflHHLA 44.2 - OrHECTO2KOCT5 nAJYB, PA39EJLqIIUMHX CME)KHb1E nOMEWEHH5I

floMeueHHe rlomeigeHHe

nog - Han . (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10) (11)
nany6orii nany6oAI

rlOCTb! ynpasneHHR (1) A-0 A-0 A- A-C A-C A-60 A-0 A-0 A-0 * A-60

KopHgopb (2) A-0 * * A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30

)Knbje noMeneHHM (3) A-60 A-0 * A-0 * A-60 A-0 A-C A-0 * A-30

MevAynaniy6Hwae (4) A-0 A-0 A-0 * A-0 A-60 A-0 A-0 A-0 * A-30
coo6ileHHR

CnyXe6Hbie noMeale- (5) A-15 A-0 A-0 A-0 * A-60 A-0 A-0 A-0 * A-0
HHH (HH3 KOA no)ea-

poonacHocTH)

MaUIHHHble noMemeHHH (6) A-60 A-60 A-6C A-60 A-60 * A-60. A-30 A-60 * A-60
KaTeropHH A _ I

[IpomHe MamHHHie (7) A-15 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 A-0 * A-0
noMeEeHHII

fpy3oBbie noMeIIeHHR (8) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 * A-0

Cnyxe6Hbie noMenLe- (9) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 A-0 A-0C/ * A-30
HHR (BbICOKOA no-

xapoonacHocTH)

0TKpbNTbie nany6bi (10) * * * * * * * * * - ,

Fpy3oBbie noMeBLeHHH (11) A-60 A-30 A-30 A-30 A-0 A-60 A-0 A-0 A-30 * ,h/
c roPH3OHTaJlbHbM

CrIOCO6OM norpy3KH

H Bblrpy3KH

flpU.meawiU (npoOomicelue): IpHMeHOTCA K Ta6lHuaM 44.1 H 44.2, B 3aBHCHM0CTH OT cny'iaa.

f MoryT npHMeHRTbCR i nepe6opxH Knacca e<A-0>C, ecrn He npeanoaraeTcs nepeBO3HTb oInaCHbie rpy3bl HiH
ecnH TaHe rpy3bl yKJIablBalOTCH Ha paCCTOAHHH He MeHee 3 M no rOpH3OHTaJIH OT TaKHX nepe6opoK.

g K rpy3osbIM noMetueHH31M, B KOTOpbIX npezlnonaraeTcn nepeBo3HTb onaCHble rpy3m, ripHMeHAeTeC l-pa-
BHno 54.2.8.

r flepe6opKi H nany6bi, pa3nenmooaie rpy30aBie nOMeiueHHA C rOpH3OHTabHbIM CriOCO6OM norpy3KH i
Bbxrpy3KH, JnIKHbI HMeTb B aoCTaTOqHOfR creneHH ra3oHenpoHHiaeMbie 3aKpbITHM, H Tamre neICPKpbITHA flOnKHbI
o6najaTb 0rHOCTORKOCTbiO rluacca <<A>> B TOn Mepe, B KaKoft, no MHeHHtO AJaMHHHCTpaIAHH, 3TO RBlReTCH IeJecO-
o6pa3HIJM H npaxTHqeCKH BO3MO)KHbLM.

i lpoTHBono)KapHoR H3OIIJxH He Tpe6yeTcA, ecjiH MaIIIHHHoe HOMeuIxCHHe KaTeropH (7), no MHeHHIO AamH-
HHCTpaIIHH, HmeeT Manyio no)KapoOflaCHOCTb HuH KBjRgeTCA HenoxKapoonaHbM.

B cJiyMaJx, OTMeqeHHbIX B Ta~fHtax 3Be3lOqKoEB, nepeKpblTHe OIn)KHo 6blTb H3 CTaJIH H11H apyroro paBHOIeH-
Horo MaTepHauia, oIHaKo He Tpe6yeTCA, qTO6bl OHO 6bino Knlacca ((A>).
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(10) OTKpblTme nany6bi

- OTKpblTbie yqaCTKH najiy6 H 3aKpblTbie nporynoqHbie naJny6bi, He npeAcTaB-

jimoHe no)KapHOfl onacHOCTH.

- OTKpblTbie npocTpaHCTBa (npocTpaHCTBa BHe HaICTpoeK H py6ox).

(11) rpy3OBbie HOMeiueHHR C ropH3OHTaibHbIM cnoco6oM norpY3KH H Bb6lp3KH

- nloMelueHHq, onpeneneHHe KOTOPblX zaHO B -IpaBHJne 3.14.

- rpy3oBble noMetueHHA, npeuBHa3HaqeHHbie Ai nepeBO3KH aBTOTpaHcnOpTa C

TOHJIHBOM B 6aKax ztU i nepeAtBH)KeHHR CBOHM XOAOM.

3. HenpepbIBHlie nOZXBOJIOKH HJIH 3aIHBKH xnacca <<B0 B COBOKyIIHOCTH C OT-

HOCIIWHMHCR K HHM nany6aMH HnH nepe6opKaMH MOryT pacCMaTPHBaTbCA KaK HOJIHOCTbIO
HiH qaCTHtHO o6ecneqHBaiouwHe Tpe6yeMme H3OIUHIO H orHeCTOlKOCTb nepeKpbITHaq.

4. Hapy)KHbie orpaHHqHBaiottle KOHCTPYKLIHH, KOTOphie cornaCHo r-lpaBHny 42.1 g1On-

)KHbI 6bITb H3rOTOBJIeHbl H3 CTaJIH H31H apyroro paBHOueHHorO MaTepHana, MOrYT 6bmTb

npope3ati AJI3 yCTaHOBKH B HHX OKOH H HIInOMHHaTOPOB, npH yCnIOBHH qTO B LpyrHx lpaBH-
fiax HacTomluef IaCTH He Co0Iep)KHTC1 Tpe6oBaHHA, qTO61b TaKHe orpaHHqmaiouie KOH-

CTPYKIHH HMeIH OrHeCTOflKOCTb mnacca <<A . fnoao6HbM o6pa3oM, B TaKHX orpaHHqH-
BaIOULIHX KOHCTPYKIIHRX, UIHr KOTOpbIX He Tpe6yeTCA HMeTb oFHeCTOlKOCTb Knacca <<A>,

zLBepH MorYT 6bITb H3rOTOBJIeHbl H3 MaTepHaIOB, OTBeIaoIUIHX Tpe6oBaHHRM AIIMHHH-
CTpaIUHH.

I7paeunlo 45. IYTH 3BAKYALIIHH

1. aOni)KH 6blTb npeaXyCMOTpeHbI TpanbI, o6ecneqHBaoulze nyTH gnu 6bICTpOfl

3BaKyaUHH Ha OTKpblTyiO nauiy6y H ganee K cnacaTejibHhlM twnIOnKaM H fLJIOTaM H3 BCeX

)KHjnIMX noMelueHHfl H noMeutxeHHAl, rnie O6bIqHO pa60TaeT 3KHIa)K, 3a HcKJIoqeHHeM MauIHH-
HbIX noMeiUeHHtl. B qaCTHOCTH, zIOnYIHbi 6blm BblnOnHeHbl cnegyioiuRe o6tjte noJno)KeHHA:

I. Ha Bcex YPOBHX pacnoio>KeHH )KHJnbiX noMelueHHfl IOJDKHo 6bITb IIpeYCMOTpeHo no

MeHbweg Mepe gBa yJaJIeHHblX aIpyr OT aIpyra nYTH 3BaKyauHH H3 Kaxuoro orpaHHqeH-
Horo HOMeUCHHA HRH rpynni noMemLeHHl.

2.1. HHKe CaMOlR HH3KOr1 OTKpblTOl1 nany6bi rnaBHbIM IlyTeM 3BaKyaUHH DOn)KeH 6bITb
Tpan, a BTOpbIM nYTeM 3BaKyauIHH Mo)KeT 6blTb lnaXTa HJIH Tpan.

2.2. Bbule caMOtl HH3KOt1 OTKpblTOftl nany6b IIYTIMH 3BaKYal.HH AOJItCHbI 6bITb TpaHbi

HuIH lIBepH, BegIyuIHe Ha OTKpblTyiO nany6y, nIH60 Te H apyrHe BMeCTe.

3. B BHfe HCKjIIOleHHA AzMHHHCTpaUHI MoXKeT zDonyCTHTb HarIHqHe TOJIbKO OaHOrO HYTH

3BaKyauHH, YtlHTbIBaq AOJDKHbIM o6pa3oM xapaKTep H pacnoio)KeHHe nOMeIueHHtl H

KOJIHleCTBO mozIeR, KOTOpbIe O6b1qHO MoryT )KHTb HuIH pa6OTaTh B HHX.

4. He OnyCKaIOTCR TyHHEOBble KOPHaOpbI XUIHHOftI 6onee 7 M. TyHHKOBbfk KOPHIROP - 3TO

KOPHaop HnH qaCTb KOpHZfopa, H3 KOTOpbIX HMeeTCR TOJIbKO OLIHH nyTb 3BaKyaUHH.

5. Im[HPHHa H HenpepbIBHOCTE nyTefl 3BaKyauHH fII)IKHhl OTBeqaTb Tpe6oBaHHAM AXIMHHH-

CTpauHH.

6. ECJi-H ioMeLueHHe pafHOTenerpad)HOfl CTaHIIHH He HMeeT npRMOrO AOCTyna Ha OT-
KpbITyIO nany6y, TO fflH o6ecneqeHHA aBapHfRHOAt 3BaKyaIHH AOMKHHO 6bIT1 npegy-

CMOTpeHO ZIBa nYTH AOCTyna K HeMy H3IH Bbixofa H3 Hero, OXIHHM H3 KOTOpb1X MO)KeT
6bITb HJIlrIOMHHaTOp HuH OKHO 3OCTaTOqHbIX pa3MepOB JnH60 Apyrofl yTb, OT-
BeqaIoWHtt Tpe6OBaHHM AaMHHHCTpaIIHH.

2. Bo Bcex rpy3oBMX HOMeIeHHRX C ropH3OHTaJIbHbIM CIIOCO6 OM norpY3KH H
Bbirpy3KH, rne O6bjqHO pa6oTaeT 3KHHa)K, KOflHqeCTBO H pacnonoeHHe nyTefk 3BaxyaIIHH Ha

OTKpbITytO nany6y AOJIDKHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHM AIMHHHCTpauIHH, OAIHaKO B no6oM

cjiyliae AOJD)KHO HMeTbCA He MeHee aIByx ygLaneHHbIX apyr OT upyra nyTefl 3BaKyaIIHH.
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3. KpoMe cnyqaA, ipeaycMOTpeHHorO B nYHKTe 4, AOJr[KHO 6bITb npeXyCMOTpeHO iBa

IIyTH 3BaKya~U1H H3 xa)Kaoro MaWIHHHOro nomeCHHR KaTerOpHH A. B qaCTHOCTH, aOJI)KHO
6blTb BbinOJIHeHO ORHO H3 cneyioiHx nonoKeHHfl:

1. aBa KoMnJeKTa CTa.jIbHbIX TpanoB, yaarlJeHHbIX KaK MO)KHO DajbUe apyr OT lpyra,

BegiliUHX K ZIBepIM B BepXHefl qaCTH nomeCHHH, pacnonIo)KeHHbIM Ha TaKOM we

yXajireHHH npyr OT apyra, H3 KOTOpbiX npeAlyCMOTpeH RlOCTyI Ha OTKpblTylO nany6y. KaK
rnpaBHIO, OAHH H3 3THX TparIOB IIOn)KeH o6ecneqHBaTb HenpepbIBHOe yKpblTHe OT n o-
)Kapa OT HH)KHefl qaCTH nOMeUieHH no 6e3onacHoro MecTa 3a ero npezxejiaMH. OAHaxo
ALIMHHHCTpaIHs MO)KeT He Tpe6OBaTb Taxoro yKpbITHR, ecJIH B CBA3H c oco6eHHOCTIMH

pacnoio)KeHHR HiiH pa3MepaMH MaIIIHHHoro noMCIlcHHS o6ecneqeH 6e3onacHbll flyTb
3BaKyaUHH H3 HH)KHef qaCTH 3Toro IIOMCeUeHHA. TaKoe YKPbITHe iaO"I)KHO 6bITE
BbInOJ]HeHO H3 CTaJIH, HMeTb B Heo6xoIIHMbiX MeCTaX H3OJIRUHIO, OTBeqalOaUxyO Tpe6o-
BaHHagM AzMHHHCTpaIUIH, H 6blTb CHa6)KeHO y HH)KHerO KOH1a CTan1bHOl CaMo3aKpbI-

BaoueflcR ABepbio; HilH

2. ORHH CTaJIbHOIA Tpan, Be1yIHf1 K CBePH B BepXHej1 qaCTH noMeUleHHA, H3 KOTOpOR

HPelYCMOTpeH RlOCTyn Ha OTKPbITyiO nany6y, H KpOMe Toro, CTaJlbHaI iIBepb,
ynpaBjieMaI c O6eHX CTOpOH, pacnoio)KeHHaA B HH)KHeIA qaCTH HOMetUeHHA Ha JlOCTa-
TO.HOM yalaiCeHHH OT yKa3aHHOrO Tpana H o6ecneqHBaaiowa..sOCTyII K 6e3onacHoMy HYTH
3BaKya1HH H3.HH)KHe qaCTH nomeiueHH.R Ha OTKpbITyiO naniy6y.

4. Ha cyaax BajIoBOIt BMeCTHMOCTbO MeHee I 000 per.T AIMHHHCTpaIIHA Mo)KeT
AOIIyCTHTb HaJIHqHe TOJrbKO O11HOrO H3 nyTefA 3BaKyauHH, Tpe6yeMbix cornacHo HyHKTy 3,
YqHTblBaA JIOJDKHblM o6pa3oM pa3Mep H pacnojio)KeHHe BepXHef qaCTH noMeLLeHHA.

5. I'yTH 3BaKyaUHH H3 MaIHHHbIX HOMeiUeHHA, He ABntOUIXCA MaUIHHHbIMH nO-
MeiueHH5MH KaTerOpHH A, QOJI)KHbI npeyCMaTPHBaTbC B COO)TBeTCTBHH C Tpe6OBaHHJRMH

AflMI4HHCTpaUHH, yqHTbIBa xapaxTep H pacnojio)KeHHe nOMeleHHA, a Tax)Ke pa6oTaoT nH

o6bIqHO B HeM JI)O H.

6. J'IH(ITbl He IJIn)KHbI pacCMaTPHBaTbCH KaK 0111H H3 nyTeAi 3BaKyalIHH, Tpe6yeMbX
HaCTOI11IHM -IpaBHIoM.

lpaeu.,O 46. 3AUIHTA TPAnOB H IIIAXT 1H14TOB B )KHlHJbIX H CJY)KErHbX
nOMEIREHHAX ii nOCTAX YnPABJIEHHA

1. Tpanbi, npoxoa~auHe TOJIbKO qepe3 O1Hy najiy6y, 1oJDKHbI 6bITb 3aUHUIeHb no
MeHbtIefi Mepe Ha OAHOM YPOBHe KaK MHHHMyM nepeKpblTHflMH Knacca (<B-0>> H caMO3aKpbil-

BaIOuIHMHcH aBep3[MH. JIHtbTbl, npoxoaHuHe TOJIbKO qepe3 OHy najiy6y, ZIOJI)KHbi 6bITIb

Bblropo)KeHbI nepeKpbITHAIMH Knacca <<A-0>> co CTa.nbHbIMH IBepHMH Ha o6oHx ypOBHslX.
Tpanbl H LwaXTbI .IHbTOB, npoxonauie 6onee qeM qepe3 OHy naniy6y, ZlOnxKHbi 6bITb BlIrO-
po)KeHbI KaK MHHHMyM nepeKpblITH1MH Knacca <<A-0>> H 3aW1HIeHLI CaMO3aKpbIBaoIHMHCA

11BePAMH Ha Bcex YPOBH31X.

2. Ha cyaax, HMeiOU.IHX IKHnIIe nomeuCHH Ha 12 qenOBeK nH Menee, Korzxa TpanI
npoxoxuiT 6onee qeM qepe3 oHy nany6y H HMeeTCA n1o MeHbUIe Mepe naa HYTH 3BaKyaUlHH
HenocpeACTBeHHO Ha OTKpblTyIO nany6y Ha Ka)K0M YpOBHe pacnono)KeHHH )KHJIbiX noMe-

IfleHHf , AIMHHHCTpaILHA MO)KeT pacCMOTpeTh BOIpOC o CHHKeHHH Tpe6oBaHHA IIyHKTa I

OTHOCHTejbHO nepeKpbITHfl, C 3aMeHOl Knacca <<A-0>> Ha <<B-0>>.
3. Bce Tpanbi ZIOJfl)KHbl HMeTh KapKaCbi, H3rOTOBJ'ieHHbie H3 CTaJIH, HCKJIIoqaA CJIyqaH,

Korila AImHHHCTpaIaU CaHKI.HOHHpyeT npHMeHeHHe apyroro paBHOueHHoro MaTepHajia.

Flpaeuno 47. aBEPH B OrHECTORKHx nEPEKPb[THIIX

1. OrHeCTO~lKOCTb nBepeI, HacKoJIbKO 3TO npaKTqecKH B03MOKHO, 1On)KHa 6bITE pa-

BHOuCHHOIk OrHeCTOfRKOCTH nepeKpblTHA, B KOTOpOM OHH yCTaHOBjieHblI. aBepH H nBepHbie

paMbi B rIepeKpblITH3X Knacca <A>> 1JOI)KHbli 6bITb H3rOTOBjieHbl H3 CTa1H. aBePH B nepe-
KpbITHAX Knacca <B>>A OJ)KHbi 6bTb HeropIOqHMH. ABepH, yCTaHaBIHBaeMilie B nepe6opkax,
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orpaHHqHBalouHix MaIHHHbIe noMeiueHHH KaTeropHil A, QOJI)KHbi 6bITb B AoCTaTOqHOfl

CTeleHH ra3OHenpOHHijaemblMH H caMO3aKpblBaIOJHMHCRq. Ha cynax, IOCTpOeHHbiX B COOT-
BeTCTBHH Co cnoco6oM IC, AaMHHHCTpaHR Mo)KeT pa3petlHTb HCfoIIb3oBaHHe roploqHX
MaTepHaJIOB IAfl H3rOTOBqeHH3 iiBepet, OTXjienollIHx KaIOTbl OT HHAHBHAyajlbHbiX BHyTpeH-
HHX CaHHTapHbIX FioMeLI.eHHIR, TaKHX KaK gyIl.eBbie.

2. aBePH, B OTHOuieHHH KOTOpblX Tpe6yeTCJR, qTo6bl OHH 6blJIH caMO3aKpbBaILxH-
MHC1, He rOJl)KHbl HMeTb yep)KHBaloiuHx yCTpOtlCTB. OAHaKO MOrYT rpIHMeHqTbCA yaep)KH-
Batoame yCTPo~tCTBa, CHa6)KeHHbie AIHCTaHUHOHHO yrlpaBJlnReMbiM OCBo6omcialOIIHM Mexa-

HH3MOM 6e3oTKa3HorO THria.

3. B nepe6opKax KOPHfOpOB BeHTHflIHOHHbIe OTBepCTHJR MOrYT XIor1yCKaTbCA TOflbKO B

IBePRX H noa aBep9MH KaOT H o6ueCTBeHHbIx noMeL.[eHHfl. OTBePCTHr 2OJ)KHbI npeZIycMaTpH-
BaTbCR TOflbKO B HH)KHefk fll IOBHHe IBePH. ECJIH TaxHe OTBepCTH1 pacnoio)KeHbl B !IBepH HJIH
rolo Heft, Hx o6tuma noJne3HaR nnoiuau, He aIOJI)KHa npeBbiluaTb 0,05 M

2
. Korla TaKHe OTBepCTH1I

Bbipe3alOTCA B LlBepRX, OHH aOJ1DKHbI 6blTb CHa6)KeHbi peueTKaMH H3 Heroploqero MaTepHajia.

4. BooHenpoHmaeMble BepH MOrYT He H3ojiHpoBaTCHI.

IlpaeuAo 48. CHCTEMbl BEHTHILIH

CHCTeMbl BeHTHJIIHH rPY3oBbIX CYLIOB ,IOJ')KHbI OTBeqaTb nojiOX(eHHM lpaBHna 16, 3a
HCKi~oqeHHeM nYHKTa 8.

Flpaeujao 49. OrPAHmqEHHE rIPHMEHEHH ropliOqHX MATEPHA.OB

1. Bce OTKPbITbie noBepxHOCTH KOPHAOPOB H BbiropOOK TpanOB H noBepXHOCTH,
BKltoqaSi o6peine-rHK, B CKPbITbIX H He]LOCTyIIHbIX MecTax xmlbIX H CJIy)Ke6HbIX oMeL~eHHI H
nOCTOB ynpaBneHHq AOJrKHblI HMeTb XapaXTepHCTM MexuieIaoro pacnpoczpa~eHmq

ruiaMeHH*. OTKpbITbIe IIOBepXHOCTH HOIBOjIOKOB B KHnrIbIX H CrIy)Ke6HbIX flOMeIuxHHIX H nOCTaX
yrlpaBjIeHHR laOhI)KHbi HMCTb xapaKTepHCTHYH MeXIneHHoro pacnpoCTpaHeHHS nnaMeM.

2. KpaCKH, JiaKH H npoqHe OTlejIOqHbie MaTepHajibi, npHMeHReMbie Ha OTKpblTbiX nO-
BepxHOCTSX BHYTPH noMemleHHfk, He ROf)KHbI o6J1agaTb qpe3MepHolt, no MHeHHIO ALAMHHH-
CTpauHH, no)KapoonaCHOCTb]O H He AOD KHbl BblJIRflHTb qpe3MepHoe KOrnHqeCTBO ubiMa.

3. repBHqHbIe nany6Hnme noKpb!THH, ecIH OHH DpHMeHRIOTCA B )KHJIbIX H CJIy)Ke6HbIX
noMeUeHHRX H fOCTaX yDpaBjieHHI, AOJDKHbI 6blTb H3 oopeHHoro MaTepHana, KOTOPblAl
He nBJIxeTCM nerKOBOCnnaMeHRIOIUHMCR**.

17paeulo 50. AETAYIl KOHCTPYKUHH

1. Cnoco6 IC: B )KHbIX H cjiy)Ke6Hbx nomeIUeHHAX H noCTax ylpaBneHH Bce
3attaBKH, npeAlOTBpalaiol:He TAry 3aleJIKH, nOABOnOKH H OTHOCIRHC tCR K HHM O6peiueTHHK

,lOJrIKHbI 6blTb H3 Heropioqmx MaTepHaIOB.

2. CnOCO6b IIC u IIC: B KopHfopax H Bbiropoxax TpanOB, o6CiyHBaloMXa CHibie
H cyIyxe6Hbie IIOMeiueHHR H IIOCTbI yrpaBJieHH, noIBOJIOKH, 3aIHBKH, flpeAIOTBpalliOuj.He
TIqry 3azeJIKl H OTHOCmIIUM CJI K HHM o6peIueTHHX ZIOJKIHbi 6blTb H3 HeropioqHx MaTepHaJIOB.

3. Cnoco6bt IC, IIC u IIIC
3.1. 3a HCK"IOqeHHeM rpy3ObIx nOMeIueHHIf H XOJIOAHJIrlHbIX Krla4OBblX cnyxe6HblX

nOMeiueHHfk, H3OJRIUHOHHbIe MaTepHajib IOJIX(Hbi 6bITb HeroptOqHMH. He Tpe6yeTcR,
qTo6bI aHTHKOHaeHCaTHbIe MaTepHa~ibI H KneH, npHMeHMeMbie B cOqeTaHHH C H3oJIsiHefl xo-

IOZIHbIX Tpy6onpoaoBiOB, a Ta~oKe H30jnIuHa apmaTypbI 3THX Tpy6oHpOBoqlOB 6bIJIH H3 Hero-
ptOqHX MaTepHaJIOB, HO HX KOJIHqeCTBO AOJDKHO 6bITb CBeaeHO K npaIKTHqeCKH BO3MO)KHOMY

. CM. PyKoBoACTBo no onpenteleHHIO noxcapoonaCHocTH MaTepHanOB, npHHaTOe pe3Of lounefl A. 166(ES.IV) Op-
raHH3aIHH.

•* CM. rlepecMOTpeHHoe BpeMeHHoe pYKOBOACTBO no MerOIHKe HCIbITaHHR nepBHall'4X FlaJiy6HblX OKpblITHBl,
IlpHHAToe pe3onioUmefk A.214(VII) OpraHH3alnim.
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MHHHMYMY, a Hx OTKpblTbIe IIOBePXHOCTH aOJI)KHbl O6laLIaTb COHPOTHBJIeHHeM pacnpoCTpa-
HeHHIO rJiaMeHH, OTBeqaoIHM Tpe6OBaHHlM AUMHHHCTpaUIHH.

3.2. EcnH B )KHJIbIX H cjnyxKe6HbIx noMeitueHHAX YCTaHaBJIHBaIOTCH HeroploqHe ne-
pe6opKH, 3aIUHBKH H HOaBOJIOKH, OHH MOFYT HMeTb roptoqyio o6nHnOBKy TOJIIUHHOI He
6onee 2 MM B nio6oM TaKOM nfOMeUIeHHH, 3a HcKItiOqeHHeM KOpHAOpOB, BbirOpOIOK TpanOB H
f'OCTOB ynpaBneHHA, me TOJIIUHHa O6JIHIIOBKH He X1OJHa npeBbil1aTb 1,5 MM.

3.3. Bo3ymHbie IIPOCTpaHCTBa 3a nOlBOJIOKaMH, naHeinMH HJIH 3aIIIHBKaMH AlOJDKHbl

6blTb pa3naenieHbl nJIOTHO IpHrHaHHbIMH InpeXaoTBpaIuaIoLuHMH Tqry 3azteJIKaMH, yCTaHOB-
jieHHbIMH Ha paCCTOHIHHH He 6onee 14 M xpyr OT apyra. B BePTHKaJnbHOM HanpaBjeHHH TaKHe
BO3yIYHbie IlpOCTpaHCTBa, BKJIIOtlaI rIPOCTpaHCTBa 3a 3aIIIHBKaMH TparIOB, II~aXT H T.fl.,

DOfI)KHbi 6blTb IIepeKpblTbl y Ka)Ktofl naJIy6bI.

I7paeuiio 51. ME, CBA3AHHbIE C rA300PA3HblM TOnJniBOM.

MClOJlb3YEMblM UlIq XO3RflCTBEHHbIX HY)Ka

TaM, rge aiXfl XO3sCTBeHHbIX HY)KA HCIOJb3yeTCHI ra3006pa3Hoe TOIIJIHBO, MepbI io ero
xpaHeHIoHo, pacnpenejieHHIO H HCHOJIb3OBaHHIO aOJDKHbl o6ecneqHBaTb 6e3onaCHOCTb CynIHa
H HaXOAnRHXC31 Ha HeM JIHLI C yxieTOM flO)KapO- H B3pbIBOonIaCHOCTH, KOTOPYIo Mo)KeT

nlOBjieqb HCfIIO.b3OBaHHe TaKorO TOHJIHBa.

1-paeuio 52. CTA.1OHAPHbIE CHCTEMbl CHFHAJIH3AUHH OSHAPY)KEHHA nO)KAPA;
ABTOMATHIECK14E CHPHHKJIEPHbIE CHCTEMbl nO)KAPOTYIUEHH[ H CHI-AJIH3AIIH OrHAPY)KEH4A fl OXCAPA

I. Ha cyaax, Ha KOTOPhIX 'pHMeHHeTCR cnoco6 IC, AoriiHa 6bITb YCTaHOBJIeHa CH-
CTeMa o6HapyKeHHA no)Kapa c IIpHMeHeHHeM AbIMOBbIX H3BeuiaTenefl, OTBeqalouIaA COOT-
BeTCTBYIOI.WHM noJIo)KeHHiM l-IpaBHjia 13 H pacnonoxeHHaA TaXHM o6pa3OM, qTO6bi
3aLLxHWLaTb Bce KOpHAOpbl, Tpalbl H nyTH 3BaKyaluiH B pafloHe )KHIrbIX noMefljeHHfl.

2. Ha cyaax, Ha KOTOpblX npHMeHHeTC5 cnoco6 IIC, noJnIHa 6blTb YCTaHOBJIeHa aBTO-
MaTH'ieCKaA cnpHHKJiepHaA CHCTeMa no)KapOTyu1eHHH H cHrHaIH3atuHH o6Hapy)KeHHq no-
)Kapa ono6peHHoro THIna, OTBeqatoiflaR COOTBeTCTBYEOIuHM noJno)KeHHAM FIpaBHjia 12 H pac-
noJo1)KeHHaA TaKHM o6pa3oM, qTTO6bl 3aIIEHIIaTb )KHjabIe noMeIUeHHA, KaM6y3bl H apyrHe
cjiy)Ke6Hbie noMeLIeHH.R, 3a HCKIIO'eHHeM IIOMetIueHHAl, KOTOpbie He npeaCTaBJ7IIOT cyIueCT-
BeHHOIk Io)KapoonacHOCTH, TaKHX KaK nYCTbie rpOCTpaHCTBa, CaHHTapHbIe IIOMel.eHH H
T.zt. KpoMe TOFO, AOJDKHa 6blT1b yCTaHOBjieHa CHCTeMa o6HapyKeHHR noKapa c nIpHMeHe-
HHeM XbIMOBbIX H3BelulaTeneRt, OTBeqaioluafi COOTBeTCTByIOIHM noioH)KeHHAlM 1lpaBHiRa 13 H
pacnonio~xeHHaA TaKHM o6pa3oM, qTo6b 3aluHluaTb KOpHalopbl, Tpanbl H InyTH 3BaKyauHH B

paloHe )KHnEIX noMeuteHHiA.

3. Ha cynax, Ha KOTOPblX nipHMeHAeTCA cnoco6 IIIC,aOJDKHa 6bITE YCTaHOBjIea CTa-

LIHOHapHaA CHCTeMa cnrHanH3auHH o6Hapy)KeHnA no)iapa oao6penHoro THna, OTBeqaiowaa
COOTBeTCTBEOIUHM nonoKeHHM FnpaBHhIa 13 H pacnonioieHHafl TaKHM o6pa3oM, qTo6bi
o6HapyKHnaTb no)Kap HO Bcex KcHnbix H cJIy>Ke

6 HbIx noMemeHHHX, 3a HCKJToxle(HHeM no-
MemueHHA, KOTOpbIe He npeCTaBnJqIOT cy1uecTBeHHol no)KapoonacHoCTH, TaKHX KaK nYCTbie
rIpOCTpaHCTBa, CaHHTapHbe noMeuxeHH3 H T.A.

4. HecMOTpA Ha BblumeH3IoI)KeHHbie noflo)KeHHH, AAMHHHCTpauHq Mo)KeT He Tpe6o-
BaTb YCTaHOBKH H3BeiuaTejieI, Tpe6yeMbX cornaCHO nojio)KeHHqM FnpaB.na 13.2.2, ao 1
CeHTH6pg 1985 roaa.

flpaeuao 53. CPEICTBA rlPOTHBOflOKAPHOR 3AIHThI B rPY3OBbIx 11OMEIUEHHAX

1. 06ulue noitofcenun
1.1. Fpy3Obie nomeiueHHR cyfloB Ba.jioBolt BMeCTHMOCTbIO 2 000 per.T H 6onee, 3a

HCKJIIoxeHHeM rpY3OBbIX noMemleHHA, oxBaTbIBaeMbix nyHKTaMH 2 H 3, aOn)KHb 61-ITb
3auwiHheHbI CTaJUHoHapHO ra3oBot CHCTeMOft no)KapOTylUeHHA, OTBeqaloweAl nonoKeHHS[M
FlpaBHjia 5, HRH CHCTeMOft no)KapOTymueHHq, o6ecneqliatoeA paBHOfleHHyIO 3anUHTy.
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1.2. AaMHHHCTpauHHi MO)KeT He npHMeH5ITb Tpe6oBaHHq nYHKTa 1. 1 K rpY3OBbIM 10-
melueHHRM mio6oro cyztHa, nOCTpOeHHOrO H npeRfHa3HaqeHHOrO TOJIbKO zItji nepeBO3KH

PyblI, yrJIR, 3epHa, HeBblcylUeHHbIX lecoMaTepHanloB H HeroploqHx rPY3OB HJIH rpy3OB, KO-

TOpbIe, no MHeHHtO AaMHHHCTpaUHH, rnpea1CTaBnOT HH3KpyO no)KapoonacHOCTb. TaKHe

H31ATHA MOFyT npelOCTaBJlRTbCRl TOJIbKO B TOM cnytae, eCJIH CYaHO HMeeT CTaJIbHbie
JIIOKOBbie 3aKpbITHR H Hae)KHbie cpeRICTBa 3aKpblTHA Bcex BeHTHJIRUHOHHbIX H apyFHX OT-

BepcTHi, BCDIYUWX B rPY3OBbie noMetueHHR.

1.3. HeCMOTpRq Ha nOjIO)KeHHR flYHKTa 1.1, nmo6bie rpy3OBbie nOMeLUeHHR CYJIOB,
3aHslTbIx nepeBo3KOfk onaCHblX pry3oB, IOJIfKHbi 6bITb o6opylOBaHbi CTaUHOHapHoiI ra30BOfI

CHCTeMOI no)KapOTyweHHA, OTBeqaioet nOJIO)KeHHRM fnpaBHna 5, HJIH CHCTeMOi no)Ka-
PoTymueHHR, KOTOpas, no MHeHHtO AaMHHHCTpaLXHH, o6ecnieqHBaeT paBHOUeHHYEO 3aItHTY

nepeBO3HMbIX rpY3OB.

2. Fpy3Oebie nomeuieHu.I C OOPU3OHmaabHbM cnoco6oM nlOOPY3KU U 6bePY3KU

2.1. O6Hapy)eHHe no)Kapa

JIOJfKHa 6bITb npeaycMoTpeHa [CTaulHOHapHaA]i CHCTema CHrHaJIH3autHH o6HapyKeHH
nowiapa. KOHCTPYKIIHA H YCTPOiCTBa 3TOik CHCTeMbl IOflKHbI paccMaTPHBaTbCH C y'leTOM

Tpe6OBaHHfk K BeHTHRALUHH, H3no)KeHHbIX B HyHKTe 2.3.

2.2. CpeaCTBa no)KapOTyweHHR

2.2.1. rpy3OBble nOMeLueHHH C rOpH3OHTabHbIM cnOCO6OM nIorpy3KH H Bbirpy3KH,

KOTOpbie MOFYT 6bTb ~nOTHO 3aKpbITbl, IOn)KHbi 
6 blTb o6opyAOBaHbI CTaUHOHapHoA1

ra3OBOi CHCTeMOA1 no)KapOTyweHHa, OTBetiaiomeik 'OjIO)KeHH1M nlpaBuna 5, OaIHaKO:

1. ecIH yCTaHaBJIHBaeTC I CHCTeMa yFrieKHCJIOTHOFO TyUIeHH5l, TO KOIH,4eCTBO HMetoliierocA

ra3a QOJI)KHO 6bTb no MeHblUei Mepe AOCTaTOqHbIM AInsI nOJlyqeHHR MHHHMajIbHOrO
o6feMa CBO60aHOrO ra3a, paBHoro 45 npoUeHTaM BaIOBorO o61,eMa HaH6ojibmierO H3
TaKHx rpy3OBbIX nOMetUeHHA, KOTOpble MOrYT 6bITb nIOTHO 3aKpbITbl. CpeaCTBa no>a-

POTyUeHHH 2 >OKHbl o6ecneqHBaTb noaiaqy no MeHbineik Mepe ABYX TPeTeft Koj1H4eCTBa
ra3a, Tpe6yeMoro £UIq COOTBeTCTBytOtuero nomeLLLHHaq, B TeqeHHe 10 MHHYT;

2. CHCTeMa TyweHH1 FajIOHQHpoBaHHbIMH yrieBOztOpOlaMH MO)KeT HcnOJIb3OBaTbCR
TOlbKO B noMemueHHIsX, npeaHa3HaqeHHbIX nIHb AnR nepeBO3KH TpaHcrIOpTHblX CpeACTB

6e3 rpy3a;

3. Mo)KeT 6bITb yCTaHOBneHa njo6aa apyraA CTauHOHapHa ra3oBaa CHCTeMa noxKapo-

TyIIIeHHI H11H CTaLHoHapHaA CHCTeMa no)KapOTyweHHR BbICOKOKpaTHOfl neHOl, ecnH

AIaMHHHCTpauHH y6e>KaeHa, qTO OHa o6ecne4HBaeT paBHOueHHYIO 3aIUHTy;

4. BMeCTO 3TOrO MO)KeT 6bITb YCTaHOBjieHa CHCTeMa, OTBeqaIOiUaA Tpe6oBaHHlM FIpaBHna
37.1.3. OxRHaKO cpeaCTBa OCyUieHH5R H CJIHBa OnJ)KHbI 6mITb TaKHMH, XTO6bI npezxOT-

BpaiaTb o6pa3OBaHHe CBO60UHbIX ioBepXHOCTel. ECJIH 3TO HeBO3MO)KHO, TO QO f)KHO

y-qHTbIBaTbCI, B TOR CTeneHH, B KaKoIl AaIMHHHCTpauHR COqTeT 3TO HeO6XOaHMbIM lIpH

OI1o6peHHH eio HH(IbOpMaIuHH 06 OCTOItiHBOCTH*, OTpHuaTeJIbHOe BO3zjeACTBHe Ha OC-

TOiqHBOCTb JIfOOJIHHTejibHOFO Beca H CBO6OIHOf IIOBepXHOCTH BOAEbI. TaKHe CBeaeHHR
IOJDKHbI BKJIloqaTbCRi B HH4bOpMaIHIO o6 OCTOtkqHBOCTH, nepeziaBaeMyIO KaIIHTaHY
corJacHO Tpe6oBaHH$M lpaBma 11-1/22.

2.2.2. rpy3oBble noMeleHHA C rOPH3OHTajbJHbIM cnoco6oM noFpy3KH H BbIrpY3KH,

KOTOpbie He MOFYT 6bITb InOTHO 3aKpbITbl, IOJI)KHbI 6bITb o6opytOBaHbl CHCTeMOrl,
OTBeqaiouAtl Tpe6OBaHHRM flpaBHna 37.1.3. OAHaKo cpeICTBa OcyIeHHR H CnHBa AOJIX(HbI
6bITb TaKHMH, qTO6bi npexOTBpaulaTb o6pa3OBaHHe cBO6OatHbix flOBepXHOCTefl. ECYIH 3TO
HeBO3MO)KHO, TO IOJDI)KHO yqHTbIBaTbCs1, B TOil CTeneHH, B KaKOIl AIMHHHCTpauHR CO'LTeT

3TO HeO6XOZHMbIM HipH Oao6peHHH eio HHdIOpMaLIHH o6 OCTOflqHBOCTH*, OTPHulaTejbHOe

* CM. PeKoMeHaImo nO CTanlHoHapHbM CHCTeMaM 1oKapOTyieHHA £ulA noMexeHHi' cneiHa~nbHOn KaTeropH,
npHHRTyIO pe3anMomefl A. 123(V) OpralH3aum.
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BO3IaeitCTBHe Ha OCTOIlqHBOCTb aOnOIHHTenbHOrO Beca H CBO6OZHOI noBepXHOCTH BO/bl.

TaKHe CBeeHHA ZIOImibl BKJIIOqaTbC B HHcbopMaUHIO o6 OCTOflqHBOCTH, nepelaBaeMylo
KanHTaHy cornacHo Tpe6OBaHHAM IpaBHana 11-1/22.

2.2.3. JIM HCrIOnb3OBaHHA B mR)6
OM rpy3OBOM nOMeIeHHH c rOPH3OHTaJlbHbIM CflOCo-

6oM norpy3KH H BbIrpy3KH nODKHO 6bITb npezlyCMoTpeHo TaKOe KOIHqeCTBo nepeHOCHbIx

orHeTyUlHTenlefk, Kaxoe AaMHHHCTpaUHA COqTeT n(OCTaTOqHbIM. rio MeHbwefI Mepe no oxt-

HOMy nepeHOCHOMY OrHeTYIUIHTeJIIO aOJI)KHO YCTaHaBJIHBaTbCA y Ka)KziorO Bxo~a B TaIKoe rpy-
3oBoe noMeiueHHe.

2.2.4. Kaxcaoe rpy3oBoe noMeteHHe c rOpH3OHTanhHbIM cnoco6oM iorpy3KH H

BbIrpy3KH, npe[Ha3Ha'eHHoe anr nepeBO3KH aBTOTpaHCnOpTa C TOIUIHBOM B 6aKax rnA nepe-
ZIBH)KCeHHA CBOHM XOAOM, aofI)KHO 6bITb CHa6,KeHo:

1. no MeHbLuIeg Mepe TpeMl IIpHCTaBKaMH ans o6pa3OBaHHa BOaIAHOrO TyMaHa;

2. OaHHM riepeHOCHbIM HeHHblM KOMIUeKTOM, OTBeqaiOILHM noJIO)KeHH51M rlpaBHna 6.4,
npH YCJIOBHH qTO Ha CYAHe HMeeTCH He MeHee ZIByX TaKHX KOMIIeKTOB JIA HCHOjIb30-

BaHHRq B TaKHX rpy3OBbIX nomeiuHH5RX C rOPH3OHTaJ bHbIM cnoco6oM nolpY3KH H
BbIry3KH.

2.3. CHCTeMa BeHTHRIIHH

2.3.1. 3aKpI, Tbie rpy3oabie rIoMeieHHA c rOpH3OHTaJIbHbIM cnoco6oM nOrpy3KH H

BbirpY3KH aOJT)KHbI 6bITb o6opyaOBaHbl 3b(beKTHBHOft CHCTeMORl HCKyCCTBeHHO1 BeHTHJISI-
uHH, o6ecneqHBaloteftl no MeHbmefl Mepe uieCTb BO3,Iyxoo6MeHOB B qac, HCXOaI H3 o6feMa
nopo)cHero TpIoMa. IIPH HaXO)KaeHHH Ha 6OpTy CynHa TpaHcIOPTHbIX cpeiCTB BeHTH-

TIATOpbI, KaK npaBHTIO, XOJXDIHb pa6OTaT6 HenpepblBHO. ECnH 3TO IpaKTHeCKH HeBO3-
MO)KHO, OHH aOfI)KHbl pa6OTaTb e)xeIHeBHO B TeqeHHe orpaHHqeHHoro nepHona BpeMeHH,
Kornaa NO3BOJIAIOT nOrOaHbIe yCnOBHA, H B nIo6oM cnyae B TeqeHHe aOCTaTOqHOrO nepHoaa
BpeMeHH nepea BbIrpy3KOlR, nociie KOToporo rpy3oBoe nOMeueHHe C FOPH3OHTalHbIM cno-

co6oM flOrPY3KH H BhIpy3KH AOJTX(HO 6bITb r pOBepeHO Ha OTCYTCTBHe ra3a. anA 3TOfI LejiH

Ha CYZXHea OnDKeH HMeTbCA OZHH HJIH HeCKOJnbKO IepeHOCHbIX npH6OpOB IAR o6Hapy)KeHHR

roplO'IHx ra30B. CHCTeMa ZIoJn)KHa 66IT16 OJIHOCTbIO He3aBHCHMOfI OT apyrHx CHCTeM BeHTH-

flRHH. BeHTHnRHOHHbile KaHaJlbI, o6cny KHBaioI He rpY3OBbie nOMelueHHA C rOpH3OHTanlb-

HbIM cnoco6oM florpY3KH H BbIrpy3KH, KOTOpble MoryT 6bITb Hae>KHO 3aKpblTbl, aOn)KHbl

6bITb OTjeJIbHbIMH aII Ka~xioro rpy30Boro noMeiiieHH. AflMHHHCTpaRUHA MO)KcT noTpe6o-
BaTb YBeJIHqeHHA KoJIHtIeCTBa Bo3Ayxoo6MeHOB B nepHoa IIorpy3KH H Bbirpy3KH TpaHCnOpT-

HbIX cpeCTB. 4On)KHa 6bTI6 npeztycMOTpeHa BO3MO)KHOCTI ynpaBIeHHH CHCTCMoIl c MeCTa
BHe TaKHX nOMeJ.leHHtl.

2.3.2. BeHTHIUHAL aOJI)KHa o6ecnetHBaTb paBHOMepHbIfI BO3,yxoo6MeH H OTCYTCT-

BHe 3aCTOllHbIX 30H.

2.3.3. aOIn KHo 6blTE npeayCMOTpeHo cpeACTBOQ .l i yKa3aHHA Ha XOZIOBOM MOCTHKe Ha

nio6oe naaeHHe Tpe6yeMoft nIpOH3BOAHTeIbHOCTH CHCTeMbI BeHTHnAuHH.

2.3.4. AOJnKHbi 6bITE, IPHHTbIl Mepbi nni 6bICTpOl OCTaHOBKH H Hage)KHoro 3aKpb-

THA CHCTeMbI BeHTHriHUHH B cnyqae no)Kapa c yMeTOM noroA, ix YCYIOBHr H COCTORHHA MOpR.

2.3.5. BeHTHJISHIHOHHbie KaHaJIbl, BKJIIoqaA 3acnOHKH, OJI)lKHbI 6bITb H3rOTOBJleHbI H3

CTaJIH, a HX pacnoio)KeHHe IOJKHO OTBeqaTb Tpe6OBaHHAM A,4MHHHCTpauHH.

2.4. Mepx HpeOCTOpO)KHOCTH rpOTHB BoCJInaMeHeHHA ji.rKoBoCInIaMeHHIOLuHxCH
napoB

3aipb TIme rpy3oBbie noMetueHHR C rOpH3OHTanlbHbIM cnoco6oM norPY3KH H Bblrpy3KH,
B KOTOpbIX nepeBO3HTCA aBTOTpaHCnOpT C TOIrIHBOM B 6aKax anm nepeaBH)KeHHH CBOHM XO-

IOM, flOJKHbl OTBeqaTb cJIeayOLuHM 3OriOJHHTenIbHbIM riojio)KeHHAM:

1. KpoMe cniyqaH, npeIyCMOTpeHHorO B flyHKTe 2.4.2, 3nIeKTpoo6opyaOBaHHe H npoBo3Ka
flOJ)KHbI 66ITb THJIa, npHroaHoro ARA pa6OTEI BO B3pbIBOOriaCHOfI CMeCH napOB 6eH3HHa

H BO3.ayxa.
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2. Ha BElCOTe 6onee 450 MM OT nany6bi BMeCTO 3Toro DonyCKaeTCq YCTaHOBKa 3JIeKTpO-
o6opynUOBaHHn 3aKPbITOFO H 3aIHI~teHHorO THna, C TeM qTO6bi pIDeOTBpaTHTb Bbl6poc
HCKP, npH YCJ1OBHH qTO CHCTeMa BeHTHJ1S1UHH cnpoeKTHpOBaHa H 3KcnnyaTHpyeTCR9 TaK,
qTO6bi o6ecneqHBaTb BO BpeMR HaxO)KIaeHHR Ha 6opTy CYDa TpaHcnOpTHbIX cpeaICTB He-

npepblBHypO BeHTHJI1uHtO rpy3OBbIX noMeLUeHHRl C KpaTHOCTbIO, paBHOfl no MeHbwefk

Mepe feCCRTH BO3xtyxoo6MeHaM B qac.

3. IHoe o6opyioaaHHe, KOTOpOe MoIeT CTaTb HCTOqHHKOM BocnnaMeHeHH nerKoBacrnIa-
MeHIoiU]xcRi napoB, He AonycKCaeTc5C.

4. 3jneKTpoo6opyaoBaHe H rlPOBOflKa, YCTaHOBIeHHbIe a BbITH)KHOM BeHTHnRIUHOHHOM
KaHane, ZIOJI)KHbi 6blTb THna, oao6peHHoro ai.ra pa6TOl BO B3pblBoonaCHol cMecH
napoB 6eH3HHa H BO3,ayxa, a BbIXOaHoe OTBepCTHe fnO6OfO BbITI)KHOFO KaHaia 90On)KHO
pacnojiaraTbca B 6e3onacHoM MeCTe C yqeTOM atpyrHx BO3MO)KHbIX HCTOqIHHKOB BocnIa-

MeHeHHR.

5. IllnHraTbI He ZIOJIKHbI BbIBOZXHTbC3 B MawIHHHbIe HuH ipyrHe noMetueHH5R, B KOTOPbIX

MOrYT HMeTbCR HCTOHHKH BOCHJIaMeHeHHH.

3. "py3Obile no.AeujeNut, ,ieaea.,ouueca epy3OblMU noMeueHuAMu c eOpU3ohImallb-
HbIM CnOCO6oM nopy3KU U 6btepy3KU U npe6Ha3HaeHHbte 4).A nepe6o3Ku aemompancnopma

c monuo.m 8 6aKax ),A nepeduxeu ceoum xodoM

IoMeIueHHA, npeaIHa3HateHHbIe A11 nlepeBO3KH aBTOTpaHCflOpTa C TOIILIHBOM B 6aKax

nna nepenaHKeHHA CBOHM XOaIOM, AOrlKHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHRM nyHKTa 2, OflHaKO HeT
Heo6XouaHMOCTH, LTO6bi OHH OTBeqaIH Tpe6oBaHHqM FIYHKTa 2.2.4.

JHpaeuio 54. CnELrAJIbHbIE TPErOBAHHIRI Jlll CYROB, fEPEBO3AIUHIX OnACHblE rPY3bI

1. 06uiue nooxCeHuR
1.1. YnOMHmyTbie B nYHKTe 1.2 THnbI CYAOB H rpy3oBbie noMeiueHHA, npelCHa3HaqeHHble

fwR nepeBo3KH onaCHbIx rpy3oB, AOJDKHbl OTBeqaTb He TOJnbKO Tpe6OBaHHqM flpaBmna 53

Jall1 rpY3OBbIX CYAtOB H HIpaBHji 38 H 39 nnl5 nacca)KHpCKX CyaOB, COOTBeTCTBeHHO, HO Tal;4e
COOTBeTCTBylOUIHM Tpe6OBaHHAIM HaCTo$uIIero nIpaBHJna, KpOMe cnyqaea, Korija onacHbe
rpy3bl nepeBo39TC51 B orpaHHieHHbIX KOHHqeCTBax*, ecJi TOJIbKO OHM y)Ke He OTBeqaIOT
TaKHM Tpe6oBa-HHAM B pe3YJlbTaTe BbInOnIHeHHR9 Tpe6OBaHHfk ipyrHx IIpaBHJn HaCTO-
aRefl InaBbI. THnl CYAOB H cnOco6bi nepeBO3YH onacHbiX rpy3oB yKa3aHbi B flYHKTe 1.2 H Ta-

6nnIle 54. 1, B BepxHeAl CTPOKe KOTOpOR YKa3aHBl6 HoMepa, noA KOTOPbIMH OHM nepeqncienbi B

IYHKTe 1.2.

1.2. B OCHOBe npHMeHeHHJ9 Ta6nHt 54.1 H 54.2 ie)KaT cleyioume THIIbI CYAtOB H

rpy3oBbie nOMeWueHHA:

I. cyala H rpy3oBbie noMeuteHndR, KOTOpbie He qBJIJI OTCJ9 cneuHaJibHo CKOHCTpyHpOBaH-

HbIMH nUl5 nepeBo3KH KOHTeflHepOB, HO npeaIHa3HaqeHbIaJul nepeBO3KH onaCHbIX rpy3o3

B ynaKOBKe, BKuloqaA rpY3bl B KOHTeflHepax H c'beMHbX TaHKaX;

2. cieuHanbHo nOCTpOeHHbIe KOHTerlHepOBO3bI H rpy3oBbie nOMeiLeHH, npeaHa3HaqeHHbie

ARA nepeBO3KH onacHbix rpy3oB B KOHTelIHepax H CbeMHbIX TaHKaX;

3. cyzta H rPY3oBbie noMetUeHH51 c rOpH3OHTaJlbHbIM cnoco6oM norpY3KH H blry3KH, npeZI-

Ha3HaqeHHbie Ja nepeBo3KH onlaCHbiX rpy3oB;

4. cyaia H rPY3oBbie nOMeLtueHHR, npegHa3HaqeHHbie An niepeBo3KH TBepJIbIX onaCHbIX

rpy3oB HaBaJIOM;

5. cyga H rpy3oBbie nOMeIeHHR, npefiHa3aqeHHbie Jun5 nepeBo3KH onaCHbIx rPY3oB B

CYJIOBbIX 6ap>wax, KpOMe )KHAKOCTel H ra3oB, IepeBO3HMbIX HaJHBOM.

OTHOCHTenbHO onpezxejeHnR TePMHHa <(orpaHlqeHHbie KOJIHqeCTBaO> CM. Pa3aen 18 O6wero BBCeleHH,, MexAyHa-
POaIHoro Koneeca MOPCKOll nepeBo3KH onaCHbIx rpy3oB (MKMfOr).
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2. CnequaabHble mpe6oeaHu
EcnH He yKaaHo HHOe, B OCHOBe npHMeaeHHA Ta6JIHI 54.1, 54.2 H 54.3 npH ymna1xe

onaCHbix rpY3oB KaK Ha nany6e, TaK H flola nany6ofl ne)KaT lpHBOZlHMbie HH)Ke Tpe6oBaHH51,

KorHa Homepa HHwIeCne y ouHux 'YHKTOB YKa3aHbI B nepBOfA KOnOHKe Ta6nHU.

2.1. O6ecneqeHHe BOQOA

2.1.1. aOJI)KHbi 6bITb npHHHTbI MepbI K TOMY, 4TO6bl o6ecneerHTb HeMeXIeHHyIO no-

nay OT nowapHork MarHCTpaJIH BO[ba flOXI Tpe6yeMbiM gIaBneHHeM J1H60 IyTeM f'OCTORH-

HOrO IOzUwep)KaHH IaBJ1eHHH B MarHCTpaIH, 11H60 C fOMOI.IbIO pacrioJIo)KeHHbIX B COOTBeT-

CTByIOIueM MeCTe yCTpOflCTB aJIq fHCTaHUHOHHOrO rlycKa no)KapHbIX HacoCOB.

2.1.2. KOIIHqeCTBO nOCTynaiotegi BOfI aOJ)KHO 6bITb XOCTaTOXIH1IM 1r151 HHTaHHq

qeTblpex CTBOJIOB C HacaaIKaMH, 1IHaMeTp KOTOPbIX yKa3aH B FlpaBsue 4, cnoco6ibIX noIIaTb

BOAY nOll fiaBnmeHHeM, YKa3aHHbIM B TOM )Ke FIpaBHne, B mio6yo qaCTb nOpO)KHero rpy3oBOrO

nOMemleHHA. 3TO KOJIHLieCTBO BOma l MO)KeT 6blTE rIoaaHO C nOMOUIbIO paBHOueHHblX cpeCTB,

OTBeqato=XHX Tpe6OBaHHqM AaIMHHHCTpauHH.

2.1.3. aIonKHa 6bITb IIpeaYCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb 3(M)eKTHBHOrO oxna>KaeHHR9

YKa~aHHOrO noaiany6Horo rpy3oBoro flOMettleHHR 6OIbUHM KoIHqeCTBOM BO1bI ni160 c nO-

MOLIObK) CTaIHOHapHbIX pacribIJIHBaIOttHX HacaaOK, 11H60 nyTeM 3aTOIIJeHHR rpy3oBoro no-

MeuxeHHA. [I- YCMOTpeHHIO AJIMHHHCTpaUHH B HeCOJbHx rpy3OBbIX ioMeieHHRX, a TaKwe

Ha He6ouLnuHx yqacTKax 6obuHx rpy3OBbIX nOMeI.eHHA X151 3TOfl LIeJIH MOrYT HCIOjib3O-

BaTbC31 pyKaBa. B mIo6OM cjiytae cpejtCTBa OCyiueHHq H CJIHBa AOJI)KHbI 6bITE TaKHMH, tITO6hI

npegOTBpaLaTb o6pa3OBaHHe CBO60AHbIX nOBepXHOCTefl. ECim 3TO HeBO3MO)KHO, TO 11OI-
WKHO yqHTbIBaTbC1, B TOI CTeIIeHH, B KaKoil AIIMHHHCTpaIHA COqTeT 3TO Heo6xOAHMbIM iPH

O11o6peHHH eio HH4bOpMaLIHH o60CTOfk-HBOCTH*, OTPHLaTeJbHOe B03LIefkCTBHe Ha OCTOltqH-

BOCTh gonOJIHHTe1bHOrO Beca H CBO6OIHOi HOBePXHOCTH BOUEIJ.

2.1.4. Tpe6oBaHHs 'IYHKTa 2.1.3 MOrYT 6bEIT 3aMeHeHbl Tpe6oBaHHeM 0 3a1OIHeHHH

yKa3aHHOrO nonranrIy6Horo rpy3oBoro noMeRieHH IapyrHMH nO11XOa5iuIHMH C'eIuHajrlHbIMH

BeI.ueCTBaMH.

2.2. I4CTOqHHKH BOCniiaMeHeHH5

3neKTpoo6opyAOBanHe H npOBOaKa He aOnl)KHbI YCTaHaBJIHBaTbC B Bb1ropo)KeHHIX

rPY3oBbIX riOMelueHH1X, Ha 3aKpbITbIX HR1H OTKpbITbIX yqaCTKax nariy6 aia nepeBO3KH TpaHC-

IOPTHbIX CpeaCTB, eciH TOJIbKO, 17o MHeHHIO AaMHHHCTpaUHH, 3TO He RBJ1ReTC.R Heo6xORH-

MbIM B 3KCnJyaTatUHOHHbIX ue1A1X. OHaKO eciH 3nieKTpoo6opy'lOBaHHe YCTaHOBj1eHO B

TaKHX MeCTaX, TO Ro01)KHO 6bITb AOKYMeHTaIbHO nOllTBep)KaIeHO, qTO OHO AB115eTCx 6e3o-

naCHbIM** 11IJl HCnOJIb3OBaHHi ero B OllaCHORi cpeae, BO311eCTBHIO KOTOPOi OHO MO)KeT r1o1-

BepraTbC5l, KpoMe cnyqaeB, Korna 3.1eKTpHqeCKaJI CHCTeMa MO)KeT 6bITb IOJIHOCTbfO OT-

KmoqeHa (nyTeM yIa.JIeHH3 nepeMbiqeI B CHCTeMe, He ABrIAIOIUHXC31 npezIoxpaHHTen51MH).

lpoxobI 1n5 Ka6eneil B nany6ax H nepe6opKax AO1)KHbj 6hITb yIlOTHeHbI, C TeM qTO6bl

IIpe11OTBpaTHTb rIpOHHKHOBeHHe ra3a 11n1 napoB. Ka6ernI, npoJno)KeHHbIe B rPY3oBbIX no-

MeiueHH51X, BK1IHOqaA TpaH3HTHbie Ka6eft , aonxmbi 6EITb 3afmliueHbI OT ygapOB. Jbo6oe

HHOe o6opyAOBaHHe, KOTOpOe MOxceT CTaTb HCTOqHHKOM BOcnniaMeHeHH1 JlerKOBocnJiaMe-

HmIOLUHXCA napoB, He aOnyCKaeTCA.

2.3. CHCTeMa O6Hapy)KeHHA nowapa

Bo Bcex BbIrOpO)KeHHbX rpy3oBbIX noMemeHH1X, BKJIoqaq 3aKpbITbIe yqaCTKH nany6

,am nepeBo3KH TpaHCrIOPTHbIX cpe1CTB, UOJI)KHa 6bITb YCTaHOBjieHa Olo6peHHaA CHCTeMa

CHrHaJIH3aHH O6Hapy)KeHH1 nowapa. ECJIH B CHCTeMe O6HapyxKeHH1 IIpOH3BOaHTC1 3a60p

npo6 BO3Dyxa H3 TaKHX rpY3oBblX nOMeueHHAi, aOJIKHI 6bITb IpHH51TbI MepbI 11I51 TOrO,

* CM. PeKoMeHaauHIO no CTaUHoHapHbIM CHCTeMaM no)KapOTyLueHHa.1ml nOMCeHHI cneuHajibHOil KaTeropHH,
nPHHRTYIO pe3oJIIouHel A. 123(V) OpraHH3auHa.

** CM. PeKOMeHimaHH, ony6n HKoBaHnble MeayHaponHofl 3neKTpOTeXHmqeCKOtl KOMHCCHefl, Ii B qaCTHOCTH
fly6nKawto 92 - 3j.eKTpHqecKHe yCTaHOBKH Ha cynax.
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qTO6bl B cnyiae YTeqKH rpy3a flpea1OTBpaTHTb nonanamie 3arpH3HeHHOrO BO3Xtyxa epe3 CH-
CTeMY 3a6opa npo6 B noMetueHie, B KOTOPOM pacnoJno)KeHa annapaTypa O6Hapy)KeHH. Y
3TOrO o60pyAiOBaHHS.UO OIKHO 6bITb rIOCTORqHHO BblBeweHo npelynpe)KIeHHe, yKa3biBaloutee
Ha TO, qTO npH nepeBo3Ke rpy3OB, BbIg1eJulJOItHX 51ROBHTbie napbl, npo6bl BO3,uyxaaXOn)lKHbI
OTBOIQHTbCX B aTMOcdpepy.

2.4. BeHTHnIHIR

2.4.1. B BbIrOpO)KeHHbIX rPY3OBbIX IOMeLeHHRX ZTOJI)KHa 6bITb npegyCMOTpeHa COOT-

BeTCTBYlOLUaA1 HCKYCCTBeHHaRI BeHTHJIH1UIHq. YCTPOfkCTBO BeHTHJInRlHH aOJIKHO 6bITb TaKHM,
qTObI o6ecrieqHBaTb B rpy3OBOM nOMeLUeHHH no MeHbtUeri Mepe WueCTb BO3Xayxoo6MeHOB B
qac, HCXOna H3 o6feMa nopO)KHero rpy3oBoro UoMeLueHHH, H ylaJllTb napbI H3 BepXHetl H1n
HH)KHet1 qaCTH rpy3oBoro noMeiJeHHA, B 3aBHCHMOCTH OT cjnyqaa.

2.4.2. BeHTiJlTOpbl XtOnDKHbI HCKJ7[oqaTb BO3MO)KHOCTb BoCnnaMeHeHHq nerKoBO-

cnlaMeHAIOuIIHXCA cMecetl ra3a H BO3,ayxa. I-pHeMHble H BbIXOQIHbIe BeHTHrIRUHOHHbie OT-
BePCTHI Z(OJDIKHbI 6bITb CHa6)KeHbl COOTBeTCTBYtOLLHMH 3aUIHTHbIMH npOBOjIOqHbIMH CeT-

KaMH.

2.5. OcyiUHTenbiHa CHCTeMa

EcnH B BbirOpo)KeHHbIx rpy3oBbIX nOMetUeHH5X npeionaraeTcH iepeBO3HTb Bocniia-
MeHHTOIuHeCH I1TH R IIOBHTbie )KHAKOCTH, KOHCTPYKUHR OCYIHTeJIbHOrI CHCTeMbI OJIDKHa
HCKj11oqaTb cJIy'afkHyo ripoKaqKY TaKHX )K11XKOCTefl qepe3 Tpy6onpOBoxabI MII HacOcbl Ma-

IUHHHOrO floMeLueiIHH. ECnH TaKHe )KHZlKOCTIH nepeBO3RTC9 B 
6
OJnbIHX KOJIHqecTBax, gonDeH

6bTb paCCMOTpeH BOripOC o6 YCTaHOBKe IOiOJIHHTebHIX cpeICTB OCyIueHHH 3THX rpy30-
BbiX noMetUeHHPlI. 3 TH cpeaCTBa IOJ71>KHbI OTBeaTb Tpe6OBaHH IM AaMHHHCTpauIHH.

2.6. 3aUMTa nepcoHana

2.6.1. B AOrOJIHeHHe K KOMrnieKTaM cHap)KeHIIR noKapHOrO, Tpe6yeMbIM l-paBH-
JIOM 17, XOMKHO 6bTb npeaycMOTpeHo qeTbIpe fiOnHbX KoMrIIeKTa 3aUXHTHOAt ogewK~bi,
CTOIRKOIR K XHM1IqeCKOMY BO3,XefACTBHIO. 3a=mTHaR oe)Kza Aon)KHa 3aKpblBaTb BeCb KO)KHblkII

iOKpOB, TaK qTO6bl HHKaKaR 'IaCTb Tena He OCTaBajiaCb He3aLI.HIeHHOIl.

2.6.2. AOnKHO 6blTb ripeaycMOTpeHo no MeHbluetl Mepe 2QBa aBTOHOMHbIX zjbixaTeb-

HbiX annapaTa B oinOnHeHHe K TeM, KOTOpbie Tpe6ylOTCR flpaBHrIOM 17.
2.7. -lepeHOCHbile OFHeTYI11TejiH

X.UTH rpy3Oblx nOMeI.eHHAl AOnl)KHbI 6bITb rpeayCMOTpeHbl nepeHOCHble OrHeTyILIHTeJIIH
o61uiel BMeCTHMOCTbIO no MeHblueft Mepe 12 Kr cyxoro iOpOLUKa Him pa1BHOueHibie HM. 3TH
OFHeTYIUHTeIH npeaIyCMaTPHBaIOTCI B AOnOJIHeHHe K 11O6biM apyrHM rIepeHOCHbIM OrHe-
TyIHTenIAM, Tpe6yeMbIM 1pyriMi4 IpaBlmaMH HaCToTmei riFaBbi.

2.8. I430IAUnT orpaHHqHBaoI.UIX KOHCTPYKIIH MaUIHHHbliX IOMelueHHfI

lepe6opKH, o6pa3yoiue rpaHHTUb Me)KEIy rpy3oBbIMH rOMeUeHH3RMH H MaIHHHbIMH
iOMeILelH4H MH KaTeropHH A, aOJIT)KHbi 6bITb H3OJIHPOBaHbI no CTaHDapTy <<A-60>>, KpOMe
cjjyqaeB, Koria onaCHble rPY3bI YKJaabIBaIOTCH Ha paCCTOHHHH He MeHee 3 M no FOpH3OHTajIH

OT TaKHX nepe6opoK. :pyrie orpaHHq'HBaIOLLiHe KOHCTPyKIXIHI Me)K Iy TaKHMH rOMeLueHH-
AIMH /OJT)KHbI 6bITb H3ojiHpOBaHbl no CTaHaapTy <<A-60>>.

2.9. CHCTeMa BOa1opacnbijieHHa

Ka)KAoe OTKPLITOe rpy3oBoe noMemneHie C rOPH3OHTanbHbIM cnoco6oM rOirpy3KH H
Bbirpy3KH, Haa KOTOPbIM pacnojio)KeHa niany6a, H Ka)KflOe nOMeLteHHe, paccMaTpHBaeMoe
KaK 3aKpblTOe rpy3oBoe noMeuteHHe c rOpH3OHTaJbHbIM cnoco6oM Triopy3KH H BbIrpy3KH,
KOTOpOe He MoweT 6blTb IUTOTHO 3aKpbITO, aOJI)KHb- 6blTb o6opyaiOBaHbl OxQo6peHHOtl

CTaUIHOHapHoll CHCTeMOItI BoOpacnrbTYeHHsT C PYIHblbM ynpaBneHHeM, KOTopaJR AOnDKHa 3ai1U-

tuaTb Bce yqaCTK1 mno6otl nany6bi H nnotua n. xi [TpaiciOpTHblx] cpeaCTB B TaKOM HOMe-
IueHH11. OIIHaKO AIMHHHCTpauHs MOwKeT pa3peUIHTb rip14MeHeHHe mio6or1 apyrol CTaUiHo-

HapHOli CHCTeMbi iO)KapOTytneHHHq, ecjIlH HaTypHbIM4 HcibITaHIH3MH 6bino XOKa3aHO, 'ITO
OHa RBnIeTCRi He MeHee 3tjtjeKTIBHOA. B rIo6oM cjny'ae cpeaiCTBa OcyfleHHST H1 CrIBa tOI>KHbl

Vol. 1371, A-18961



290 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitks 1984

TABflMIA 54. 1 - flPMMEHEHHE TPEBOBAHHA K PA3J]HiqYiM CfOCOBANM flEPEBO3KH
OnVCHHX PPY30B HA CYRAX M B IPY3OBb]X FIOMEI'IEHH15X

3HaK "X" B Ta6x1me 54.1 o3HaqaeT, 'ITO 3TO TpelOBaHHe npMmeH.ReTCn 1O
BceM naccam onaCHblX Ppy3OB, nepeqHmceHHblM B COOTBeTCTByaea CTpOKe
Ta6J]Hu 54.3, KpoMe CjlyqaeB, ymaiaHHWX B npHMemauHmRx.

P D ' 41PABIO 54. 1 .2

I]PABIO X54. 2

x I
0 x

Q0

z 0.

0 tc a

so ('3 0 I I

0 x3

C01 x ' -A 0

0. 0U0 m3 r m.0

U0 1- 10

CL3 0(

5 x1 0 (

w- w 0 .

______________ - - .-.~------------

.4

u 0

0 m

I I.

.1.2 X X X X X

.1.3 X X X X - ,

.1.4 X X X X - ( 0

.2 X X X X

.3 X X x - x

.4.1 X --" - ,

.4.2 X XI - - mo
00

.6.1 X X X X X.6.2 X X- x - -.5~~~ X X-- r

.6.2 X X X X X m

.7 X - - X X m>

_ 8 x __- x x x
X mO9 - -1 " - O

.5

0

x

x

x

xd

xd

x d/

flpumettaHwn
a 4ns ,naccoB 4 H 5 He ripHMeHReTCR npH nepeBo3Ke B 3axplbITb1X KOHTenHepax. WnH KnaccoB 2, 3, 6.1 H 

8 
npH

nepeBo3Ke B 3aKPhITbIX KOHTeflHepax KpaTHOCTb BeHTHJIBIH MOx Ke 6blTb CHH>KeHa aO YpOBHA He MeHee AByx
BO39yxoo6MeHOB B 'ac. tInA ueieti npHMeHeHHA HaCTo IuerO TpC6oBaHHm cieMHbIn TaHK pacCMaTPHBaeTCR KaK
3aKpbITbIfl KOHTeflHep.

b IpHmHReTCR TOflbKO K farlJy6aM.
c -lpHMeHae~TR TOJIbKO K 3aKpbITblM rpy3OBblM nOMemeHHAM C rOpH3OHTanbHblM CIOCO6OM norpy3KH H

Bbirpy3KH, KOTOphie He MOryT 6blTh rIOTHO 3aKpblTbl.
d B oco6MX coyqasix, Koraa 6ap)KH cnocO6HbI yzepKHuaTb JICrKOBOCrIJaMeH.%OuIHoumc napbI H1H ecJIH

HMee Crc BO3MO)KHOCTb OTBOa lIerKOBOCnraMeHmuIOIHxcR napos no BeHTHn1UHOHHbIM KaHaJIaM, IogHaeiHlblM K
6apxcam, B 6elonacHoe MeCTO 3a npenenaMH noMeueHHR, B KOTOpOM nepeBO3UlTCB 6apKH, 3TH Tpe6oBamHK
MoryT 6b-Tb CHH)KeHbl HuH He BbmInO1lHRTbCI COBCeM B COOTBCTCTBHH C Tpe6OBaHHiMH ARMHHHCTpaIHH.

Vol. 1371, A-18961



1984 United Nations - Treaty Series * Nations Unies - Recueil des Traitis 291

TABnHUA 54.2 - H1PHMEHEHHE TPEBOBAHHPI K PA3J]IiqHhlM KrIACCAM
OnACHbiX rPY3OB HA CYJIAX H B rPY3OBbIX nOME-

[1EHHmX fPH nEPEBO3KE TBEP),1X OnACHbiX FPY3OB
HABAnOM

cc -
rJIABA VII 4.1 4.2 4.3- 5.1 6.1 8 9

flPABHnO 54.2

.1.1 X x - x x&/  xg /  ix]

.1 .2- x x - x - X

.2 X x
/  x - - X-&

/

.4.1 zh x& x&l x x-&/ - Xg

.4.2-1/ X X& X x-_ x-l

.6 X X X X X X X

.8 X X X X&/  
X
-/  

Xj
/  x

[7pumeaHuw
e 3TO Tpe6oBaHHe InpHMeHleTC5I B TOM cnyae, Koraa BeUCCTBO no CBOHM CBO!ACTBaM Tpe6yeT npH

6opb6e C no)KapoM 6onbILIoro KojnHqeCTBa BOMb.
f OnacHOCTb BeIIIeCTB 3TOrO Knacca, KOTopbie MOrYT nepeBO3HTbCq HaBanoM TaKoBa, qTo AaMHHH-

CTpaulHR B JIOfIlOlHeHHe K [BblnOnIHeHHIO Tpe6oBaHHfn, nepeqHcjieHHblX] B 3TO ~ hOnKHa ynaenHTb oco6oe BHH-

MaHHe KOHCTpYKIHH H O6OpyIOBaHHO CYOB, 3aHTbIX IX nepeBo3Ko .

9 CM. MeauyHaponAHb]fl KOIOeKC MOPCKofl nepeBo3KH onaCHbix rpy3oB (pe3onauOHsi A.81(IV), c nonpaB-

KaMH) int KoaeKc 6e3onacHofl npaKTHKH nepeBo3KH TBepbmX HaBa.lOqHb[X rpy3oB (pe3onulm A.434(XI), c

nonpaBKaMH), B 3aBHCHMOCTH OT cJIyqaq.
h B Bbiropo)KeHHbix rpy3OBbIX noMeueHHR x, npelHa3HaqeHHbIX )fnl nepeBo3KH TBepAbiX onaCHbix rpy-

30B HaBaOM, Tpe6yeTcn no Meab,,eA Mepe eCTeCTBeHHa l BeHTHJISURq. B Tex cnyqaAx, Koria B Koaexce 6e3o-

nacHofl npaKTHKH nePeBo3KH TBepnbIX HaBanoqHbix rpy30B (pe3onuolnml A.434(XI), c nonpaBKaMR) Tpe-

6yeTCS IICKyCCTBeHHaR BeHTHnI[Hq, .aOCTaTOqHbM MO)KeT 6b[Tb HcnOnb3OBaHHe nepeHOCHb]X BeHTHnRUHOH-
HbiX yCTaHOBOK (o6opynoBaHHS), OTBeqaOILHX Tpe6OBaHHqM AMHHHCTpaLuIHH.
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'PABJHUA 54.3 - nPHMEHEHHE TPEBOBAHMfi K PA3'qH]M KJIACCAM OnACHUX
FPY3OB, KPOME TBEP lX OnACHUX rPY3OB, HEPEBO3HML]X
HABAJIOM

nIACC -- 1~
rJIABAVII I 2 3 4 5.1 5.2 6.1 8

IPABHHJO 54.2

. I. I x x x x- /  x x - /  x x

.1 .2-
i  x x x Xp x X-

I  
-

.1.3 x
l  .

I .:' ---

.2 xk/ X1/ x!a _E _ x! i_!

pl / pl

.x x- x- xx xx

.3 - X X X X -
/  X X

.4.2 - x' x x I XE/ £In
_____P/ P/

.•. -
l

/ - - X/ X
p /

.x x x .x.

9 X X X
- / x - Xm/ Xm/

Ilpume-taHu.

' TO Tp6OBaHHe npeHMeHeTcji B TOM cyqae, Kora BeIu~eCTBO O CBOHM CBOICTBaM Tpe6yeTr npH
67pb6e c no-capoM 6o bX oro XOHeCTna XO' .

J n-pHMeH eTC Al K nerKo BocnnaMeH 5IO UIMC A JIH gROBHTblM ra3am.
k KpoMe rpy3o.9 nacca 1, XaTerOpHH 1.4, rpynnb, COBMiCTHMOCTn S.

I Bee naerKOiBOCnaMeHgI~oIiecm ra3bl.

m Bce iKHCIKOCTH C TeMnepaTypOfl BCnbIUIKH HHxce 23°C (npH HCfblTaHHH B 3aKpblTOM THlie).
" TojibxO )KHAIKOCTH.
0 BO Bcex ciyqax rpy3bl Klacca I AOJUtXHbI yKJlaflblBaTbCR Ha paCCTONHHH 3 M no rOpH3OHTaniH OT orpa-

HHqHBaMoUHX KOHCTPYIIt MaHHHOrO noMelleHHl.
P CM. MexcyiapoAHbIl ioneKC MOpCKOfR nepeBo3iH onaCdbix rpY3OB (pe3ounoux A.81(IV), c nonpas-

KaMH HnH KoaeKc 6e3oacHofl npaicTHKH nepeBo3KH TBepnbmx HsanaOqHbX rpy3OB (pe30ooumR A.434(XI), c no-
npaaBaMH), B 3aBHCHMOCTH OT Cnly'ac.
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6blTb TaKHMH, qTo6bI npeaOTBpawaTb o6pa3oBaHHe CBo6oaHblx nOBepxHOCTefl. EcrnH 3TO

HeB03MO)KHO, TO ROJI)KHO yqHTbIBaTbCA, B TOl CTeneHH, B KaKofl AIMHHHCTpaUHI COqTeT

3TO Heo6xoatHMbiM npH oao6peHHH eto HambopMauHH o6 OCTOIqHBOCTH*, OTpHUaTe7bHOe

BO3IeilCTBHe Ha OCTOiLqHBOCTb IonoJHHTeJnbHOrO Beca H CBO6OIHOiA nOBepXHOCTH aO3xbl.

3. ,L7oxyMeum o coomeemcmauu

ADaMHHHCTpaHA AOJ)KHa CHa6D1HTb CYDIHO COOTBeTCTByOI.HM XOKyMeHTOM, YAOCTO-

BepSIIOLLIHM, qTO ero KOHCTPYKIHJ9 H o6opyaIOBaHHe COOTBeTCTBYfOT Tpe6OBaHHIM HaCTO-

smero l-paBHIa.

4ACTb D. MEPbI FIO)KAPHOA BE3OrIACHOCTh HA TAHKEPAX

(Tpe6oBaHH HacTO~mel 4aCTHa nOOJIH IOT Tpe6OBaHHR MaCTH C, 3a HCKtIIOqeHHeM I-pan

53 H 54, xOTOpbie He nPHMeHAIOTCJ9 K TaHKepaM, H KpOMe cnyqaeB, Koraa B I'paBHI4ax 57 H

58 npelycMOTpeHO HHoe).

JRpa6uno 55. rIPHMEHEHHE

1. Ecim crleLuiajibHO He npeXyCMOTpeHO HHOe, HaCTOwla l qaCTb nPHMeHIeTCH K TaHKe-

paM, nepeBO35IUHM CblpytO He4Tb H HeTenpOaIyKTbl C TeMnepaTypoAl BCnbIiuKH, onpenenie-
Motl npH6opoM oao6peHnoro THna, He Bblue 60°C (npH HcnbITaHHH B 3aKPbITOM THrIrne) H

jaBJieHHeM napoB no Pefty HH)Ke aTMOcdbepHoro, a TalKe jupyrre witaue npOxtyKTbl, npe-

ZICTaBJIR}OuxHe aHa1orHqHYIO no)KapoonacHOCTb.

2. ECnH npeanojiaraeTcA nepeBO3HTb )KHLIKHe rpy3bl, HHbIe qeM YNOMMHYTh1e B IIYHKTe 1,
HlIH C)KH3KeHHbie ra3bi, nrpecTaBJImSoWHe OnIOJIHHTJTbHyio flo)xapooflaCHOCTb, TO Tpe6y-

eTCq npHHI THe IOfOIHHTeJnbHbIX Mep 6e3onaCHiOCTH, OTBeqaioLmUx Tpe6OBaHHM AaIMHHH-

cTpaIHH, AOJI)KHbIM o6pa3oM yq'HTbIBal NpH 3TOM riono)KeHH KoxaeKca no XHMOBO3aM H

KozieKca no ra3oo3am.

3. HacTosnIdRl IIyHKT npHMeHReTCA KO BCeM cyaaM, RBJfIIOIatHMCI KOM6HHHpOBaH-

HbIMH cyXIaMH. TaKHe cyxia He aOnr)KHbi nepeBO3HTb TBepabie rpy3bl, ecJIH BCe rpY30Bble

TaHKH He OqriHeHb OT HeT)TH H He Aera3HPOBaHbI HJnH ecJH npeXycMaTPHBaeMbie B Ka>)KzOM

OTXIeJlbHOM cjxyqae MepbI He OTBeqalOT Tpe6oBaHH51M AAMHHHCTpaI(HH H COOTBeTCTBYIOWHM

3KCnIYaTaUHOHHbIM Tpe6OBaHHqIM, CoaIep)KaLUHMCRI B PyKOBOxICTBe no CHCTeMaM HHePTHOFO

ra3a**.

4. TaHnepbi, nepeBo3.uHe HebTenipOiIYKTbl C TeMnepaTypofi BCnbIUIKH, onpenenme-
Mon npH6opoM oxto6peHHoro THna, Bbilue 60'C (flpH HCnbITaHHH B 3aKPblTOM THrne), zton-

)KHbI OTBeiaTb riOJiO)KeHHSM 4aCTH C, 3a HCKJHOqeHHeM TOrO, qTO BMeCTO CTauHoHapHOfl

CHCTeMbi no)KapoTyiueHHaq, Tpe6yeMofl IpaBHjIOM 53, OHH lOJ)KHbI 6bITb o6opytOBaHbi

CTaUHoHapHofl najny6HOl CHCTeMOl neHOTyieHHR, oTBeqatoel nojio)KeHH.RM FIpaBHjia 61.

5. HeT Heo6xo HMOCTH npHMeHflTb Tpe6OBaHHq rnpaBHna 60 OTHOCHTeJrbHO CHCTeM

HHePTHOrO ra3a KO BCeM TaHKepaM-XHMOBO3aM HiH ra3oBO3aM npH nepeBo3Ke rpy3oB,

yKa3aHHbX B IIyHKTe 1, npr YCJIOBHH qTO npHHHMaIOTC$ apyrne Mepbl, KOTOpbIe lOJI)KHbl

6bTb pa3pa6OTaHbI OpraHH3aHefl***.

6. TaHKepbI-XHMOBO3bl H ra30BO3bI IOJI)KHbI OTBetiaTb Tpe6OBaHHAlM HaCTojHUleri

4IaCTH, 3a HCKJlMo'eHHeM Tex ciiyqaeB, Koraa HpeayCMaTPHBaEOTCH npyrne H gonOniHHTenb-
Hble Mephi, OTBeqaioluHe Tpe6OBaHHqM AJAMHHHCTpaUHH, aOn>KHbIM o6pa3OM YqHTbIBaA

IlPH 3TOM IIOnO)KeHHS KoaeKca no XHMOBO3aM H KoaeKca no ra30BO3aM.

* CM. PeicoMeHlaumio ro CTaIIHoHapHbIM CHCTeMaM 11O)KaPOTyUIeHHA am noMeIjIeHHAl cnIeuHa21bHOfR KaTe-
ropnH, nPHHRTYIO pe3oJleoliHf A. 123(V) OpraHu3aimH.

** CM. PyKOBO.lCTBO n1o CHCTeMaM HHePTHOrO ra3a, npHHATOe KOMHTeTOM no 6e3orlacHOCTH Ha Mope Ha ero
copoK BTopofl ceccnu a Mae 1980 rona (MSC/Circ.282).

*** CM. BpeMeHHbie npaBHjia no CHCTeMaM HHepTHOro ra3a Ha TaHKepax-XHMOBO3ax, nepeBo3RlIHX Hed)Tenpo~ly-
KTbI, npHHqTbie pe3oJIouHetl A.473(XII) OpraHH3auHH.
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T'pa6ulo 56. PACHrOJIO)ICEHHE 1 PAEHHE nOMEWUEH14I

1. MaLHHHbie nomeiueHHA KaTerOPHH A, KpoMe TaKHx noMemeHHA nJIR HOCOBbIX HO-

/1py$1HBaioLuux YCTPOflCTB H OTHoCqIu1eroCf K HHM o6opyaOBaHnfl/OfI)KHbi 6blTb pacnono-
)KeHbI B KOPMY OT rpy3OBbIX TaHKOB H CJIHBHbIX UHCTepH; OHH 1OJI)KHbI 6bITb TaK)te pacno-

no)KeHbI B KOPMY OT rpy3oBbIX HaCOCHbIX OTeJIeHirl H KOtI3bepz1aMOB, HO He O6R3aTeJIbHO B

KOPMY OT TOHJ]HBHbIX UHCTePH. Tho6oe MaIuHHHOe nOMeIueHHe KaTerOpHH AaonKHO 6bITb

OT/1eJIeHO OT rpY3oBbIX TaHKOB H CJIHBHbIX UHCTePH KOtbIcep/1aMoM, rpY3OBbIM HacOCHbIM

OT!1eneHHeM HJIH TOHnIHBHOrI UHCTepHOA. OnHaKo al.im pa3Meu.LeHH HacOCOB HH)KH3R qacTb

HaCOCHoro OT/eJIeHHA Mo)KeT HMeTb HHIIIy, BaIolWYIOCR B MaIIIHHHbie HOMeIIeHHR KaTe-

ropHH A, HpH YCJIOBHH 4TO BblCOTa HHUIH, KaK npaBHJIO, He npeBbimuaeT O/1HOri TpeTH Teope-

THqeCKOAl BbICOTbI 6opTa HaA KHJreM, 3a HCKIOqeHHeM TOrO, qTO Ha cynax /1e/1BeflTOM He

6onee 25 000 T, Kor/a MO)KHO /OKa3aTb, qTO no coo6pa)KeHHM/1OCTyHHOCTH H paulHOHajib-

HOrO paCHO$joKeHHq Tpy6onpOBO/1OB 3TO HpaKTHtieCKH HeBO3MO)KHO, AL1MHHHCTpaUHR

Mo)KeT pa3peUHTb yBenHqeHHe TaKOfR BbICOTbI HHIUH, HO He 6onee qeM/1o HOJIOBHHbI Teope-

THqeCKOIl BbICOThI 6opTa Han KHIneM.

2. )KHfIme HOMeIueHHA, rmIaBHbie HOCTbI yHpaBJIeHHq rpy3oBbIMH onepautHsMH, rIOCTbl

yHpaBjieHHA H cny)Ke6Hbie HOMeiLueHHA (3a HcKJItoqeHHeM H3OJIHpOBaHHbiX KjIaaOBbIX rpy30-
Boro HHBeHTap) /1OJ)KHbi 6ITb pacnojio)KeHbi B KOpMY OT Bcex rPy3oBbIX TaHKOB, CJIHBHbIX

UHCTepH, rpy3oBbIX HaCOCHbIX OT/ejieHHr1 H KOIItbep1aMOB, KOTOpbie OT1eXIjIIOT rpy3OBbie

TaHKH HJIH CJIHBHbie UHCTepHbI OT MaIIIHHHbIX nOMeueHHA KaTerOpHH A. Atho6aA nepe6opKa,
OT/1emmRomUa rpY3oBoe HaCOCHOe OT1ejieHHe, BKJIIOqafl BXO/ B Hero, OT )KHJIbIX H cny>Ke6HbIX

noMeweHHWI H HOCTOB ynpaBjIeHHR, 1OJI)KHa 6bITb H3rOTOBJIeHa no CTaHaapTy <<A-60>>. [IpH
Heo6xo/1HMOCTH MO)KeT 6bITb pa3peueHO pacnojiofeHHe XCHJbiX noMeueHHA1, IOCTOB

ynpaBJIeHHH, MaHI.HHHbIX HOMeueHHl, He HBJIRIOIHXCA MaIIuHHHbIMH rOMeUleHHKMH KaTe-

rOPHH A, H cnytKe6Hblx nomeLueHHtk B HOC OT Bcex rpY3oBblX TaHKOB, CJIHBHbIX UHCTepH, rpy-

30BbIX HaCOCHbIX OT/1efeHHk H KOtbxbep1aMOB, npH YCJIOBHH qTO o6ecneqHBalOTC31 OT-

BeqaioiuHe Tpe6OBaHHRM A/MHHHCTpaUHH paBHoueHHbIfl YPOBeHb 6e3onacHOCTH H HanIHqHe

HanieKauuix cpe/1CTB no)KapOTyiIeHHA.

3. ECJIH/OKa3aHa HeO6XO1HMOCTb pa3MeIIIeHHR HaBHraUIHOHHOrO nocTa Ha/ paflOHOM

FPY3OBbIX TaHKOB, OH aoji)KeH HCnOJlb3OBaTbCA TOJIbKO AI HaBHraIuHOHHbIX uenei1 H 6bITi,

OT/1efleH OT naJIy6bi rpy3oBbIX TaHKOB OTKpbITbIM npOCTpaHCTBOM BbICOTOAI He MeHee 2 M.

-pOTHBOHO)KapHaA 3aaLHTa TaKoro HaBHrauHOHHOrO nOCTaonROnKHa, KpOMe Toro, OTBeqaTb
Tpe6oBaHHqM K nOCTaM ynpaBeHH$t, H3flO)KeHHbIM B flpamnmax 58.1 H 58.2, a TaK)KceipyrHM

npHMeHHMbIM fIOIIO)KeHHHM HaCTOuIHei qaCTH.

4. aOJDKHbj 6bIT npe/1yCMOTpeHbl cpeacTBa x1IR HpezxOTBpawLeHHM nOnaaHHA npO-
JIHTOrO Ha najny6y rpy3a B pariOHb )KHJIbIX H cny)Ke6HbIx nOMe~LeHHRl. 3TO Mo)KeT 6bITb

/1OCTHrHYTO YCTaHOBKOr nOCTO5IHHOrO HenpepblBoro KOMHHrCa no/xo1lumerf BbICOTbl,
npocTHpaioiuerocA OT 6opTa no 60pTa. Oco6oe BHHMaHHe flOJI)KHO 6b6Tb yneJIeHO

yCTpOrICTBaM, CB3[3aHHbIM C Horpy3KOfl C KOpMbI.

5. Hapy)KHbIe orpaHHLIHBaOiuHe KOHCTPYKIUHH Ha/1CTpoeK H py6oK, BbIropax(H-

BaouiHe )KHnbie H cjiy)Ke6HbIe noMeILueHHH, HaBeCHble naIy6bl, Ha KOTOpbIX HaxOnHTCA

TaKHe HOMeIueHH51 flOJI)KHbi 6ITb H3oJIHPOBaHbl no CTaH/1apTy <<A-60>> Ha Bcex yqacTKax,

o6paleHHbIX B CTOPOHy rpY3oBbIX TaHKOB, a TaKKe Ha 3 M B KOPMY OT HOCOBOR1 or-

paHHqHBaiOWueft KOHCTPYKUHH. TaKat H3OJHIuIH 6OpTOBbIX KOHCTPYKIHri 3THX Ha/CTpOeK H
py6oK IOJD)KHa IOBOZIHTbCH naO BbICOTbI, KOTOpyto AaMHHHCTpauHH COqTeT Heo6xoniHMOf.

6.1. Bxoabl, BO3nayxo3a6OpHHKH H OTBepCTHH, Beay1uIe B )KHjnbie H CJIY)Ke6Hbie no-

MelueHHH H nOCTbI ynpaBneHHq, He O )KHbI 6E.ITE, o6palueHbl B CTOPOHy rpy3oBbIX TaHKOB.

OHH IOJ)KHbl pacnoJIaraTbCR Ha KOHLeBOfI nepe6opKe, He o6pauleHHOR1 a CTOPOHy rpY3oBbIX

TaHKOB, H/HJIH Ha 6OpTOBOt1 CTOPOHe HaaCTpOf KH HJIH py6KH Ha paCCTOHHH, paBHOM no

MeHbEIeri Mepe 4 HpoueHTaM a1IHHbl cynHa, HO He MeHee 3 M, OT KOHua HazCTpOAKH HfIH

py6KH, o6paiueHHoro B CTOpOHy rpY3oBbIX TaHKOB. HeT Heo6xOXIHMOCTH, Of1HaKO, qTO6bI

3TO paCCTOHHHe npeBbIliano 5 M.
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6.2. He aOnYCKaeTCJI YCTaHOBKa KaKHx-nH60 111epefl B npeaeiax paCCTOstHHfl, yno-
MR9HYTblX B nyHKTe 6.1, OIHaKO AaIMHHHCTpaUH51 Mo)KeT pa3petLHTb yCTaHOBKy aBepeg1,
Be aYIHX B InoMeIweHHR, He HMejo1ute ZlOCTyna B )KHflbie H cjiy)Ke6Hbie noMeueHHR H iOCTbl
ynpaBJleHH3[, TaKHe KaK rIOCTbI ynpaBJIeHHH rpy3OBbIMH onepauHlMH, npOBH3HOHHbIe H

.apyrHe KuraziOBbie. ECnH YCTaHaBJIHBaIOTCA TaKHe aBepH, orpaHIHBa1OLLIHe KOHCTpyKUHH
nOMemlteHHA 9OJ)KHbI 6bITb H3oJHPOBaHbi no CTaHIIaPTY <A-60)>. B ipeaejiax paCCTO5HHA,
YKa3aHHbIX B nyHKTe 6. 1, aOriYCKaeTC$ YCTaHOBKa Ha 60nTax ceMHblX JIHCTOB IiRi BbIeMKH
MexaHH3MOB. 41BepH [ ] H OKHa pyneBOtk py6KH MOrYT pacnonaraTbCA B npeeienax pac-
CTOAHHfk, yKa3aHHb[X B nYHKTe 6.1, ecnH OHH CKOHCTPYHPOBaHbI TaKHM o6pa3oM, 'tTO6bi MO-
)KHO 6bino 6blCTpO H 3cjxjeKTHBHO o6ecne4HT ra3o- H napOHenpOHHuaeMOCTb [pyneBotl
py6KH].

6.3. HnntOMHHaTOpbl, o6palueHHbie B CTOPOHy rpY3OBbIX TaHKOB H pacdono)KeHHbie
Ha 6OpTOBbIX CTOpOHaX HaCTpOeK H py60K B npeaejiax paCCTOAlHHtl, yKa3aHHbIX B riYHKTe
6. 1, AIOfKHbi 6bITb rnyxoro (HeOTKpblBaloIute-ocA) THIia. TaKHe HJIJIOMHHaTOPbl B 1epBOM
apyce rnaBHOt najiy6bi lOJDKHbI HMeTb BHYTpeHHHe KpbUIKKH H3 CTajiH HirlH Apyroro paBHO-
ueHHOrO MaTepHaia.

17paeujo 57. KOHCTPYK.LHR., fEPEEOPKH B rIPEnEAX )KHJIbIX H
CJIY)KEEHbiX nOMEWIEHHMA H £IETAJIH KOHCTPYKUHH

1. FIpH r1pHMeHeHHH K TaHKepaM Tpe6OBaHHtk nlpaBHji 42, 43 H 50 noji)KeH HCnOnb3o-
BaTbCA TOJIbKO cnoco6 IC, OrHCaHHbIlA B IpaBHne 42.5.1.

2. CBeTOBbie JIfOKH FPY3OBbIX HaCOCHbIX OTaeJIeHH1 XOn)KHbi 6biTb H3 CTaJiH, He non-
)KHbI COaIep)KaTb CTeKna H IOJIKHbl 3aKpblBaTbC I CHapy)KH HacoCHoro OTXIeJIHHA.

_-pa6u.Ao 58. OrHECTORKOCTb nEPErOPOK H flAfrYE

1. BMeCTO COOTBeTCTBHq nOjiO)KeHHM FlpaBHna 44 MHHHMaJIbHaHi OrHeCTOI!KOCTb ne-
pe6opoK H najiy6 ,OJDKHa, B aononHeHHe K cneIJ.aJlbHbIM nOJIOKeHHHM, coziep)KatHMCR B
napyrnx FIpaBHjiax HaCTOAueftl IaCTH, COOTBeTCTBOBaTb Ta6JIHLaM 58.1 H 58.2.

2. FIpH nOnb3OBaHHH Ta6InHaMH Heo6xOIaHMO PYKOBOaCTBOBaTbCA cJeytotuIHMH

Tpe6oBaHHRMH:

1. Ta6jnuHu 58.1 H 58.2 ripHMeHRIOCTCq COOTBeTCTBeHHO K nepe6opKaM H naniy6aM, pa3-

RenJIAIOUIHM CMe)KHbie noMeLueHHa.
2. B uenajx onpeaeneHHa COOTBeTCTBYtOIHX CTaHnapTOB OrHeCTOAKOCTH, ripHMeHHeMbIX K

riepeKpbITHAM Me)Kay CMe)KHbIMH ioMeWeHHRMH, TaKHe rIoMeueHHA, B 3aBHCHMOCTH OT
HX io)KapoonaCHOCTH, noDpa3geJIAIOTCA Ha 10 KaTeropfl, HPHBOIHMbIX HH)Ke. Ha-
3BaHHe Ka)K2zof KaTerOpHH qBJ]eTCH cKopee THIOBblM, qeM orpaHHqHBaIouHM. HoMep B
CKo6Kax, npeulmeCTByloUIHfl Ha3BaHHIO Ka)KaO KaTeropHH, o3HaqaeT COOTBeTCTByIO-
IIAyHo KOnIOHKy HnH CTPOKY Ta611Hu.

(1) 'ocTEI ynpaBJIeHHH

- FloMemeHHA, B KOTOpbIX pacnoio)KeHbi aBapHfAHble HCTO4HHKH 3HeprHH H
OCBemueHHA.

- PyneBaa H 1ITypMaHCKaq py6KH.

- [lOMeIueHHs, B KOTOPbIX pacnono)KeHO cyUoBoe paztHoo60pyAOBaHHe.

- CTaHLIHH no)KapOTyiueHHR, riOCTbI ynpaBieHHR CHCTeMaMH rIO)KapOTyUIeHHH H
flOCTbI CHrHaJIH3aHH O6HapyxeHH nowapa.

- LUeHTpajibHbII rIOCT ynpaBneHHq rnaBHbIMH MexaHH3MaMH, eCJH OH HaxOaHTCq
3a npegenaMH MaLIHHHOrO noMelueHHA.

- -IoMeIueHHs, B KOTOPbIX pacnono)KeHa ueHTpajiH3OBaHHaA CHCTeMa onOBetue-
HHHq 0 nowape.
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(2) KopnxOpbl

- KopHnopbI H BeCTH61oJIH.

(3) )KHibie nomeueHHq

- I-oMe.eHHI, onpenenerHe KOTOPhIX aHO B IlpaBnuie 3.10, 3a HcKhiIOqeHHeM KO-

PHAOPOB.

(4) Mecgcynany6Hble coo6LLeHHR

- BHYTpeHHHe Tpanbl, IIHdITbl H 3CKJaiaTOPII (3a HCKJIOqeHHeM Tex, KOTOpble
HOJIHOCTbIO HaXORlRTCR B MaIuHHHbIX ioMeileHHRX) H HX BbIrOpOAKH.

- B CBJR3H C 3THM Tpafl, KOTOpblfk BbiropoKeH TOJlbKO B OflHOM Me)KIIynay6HOM
npOCTpaHCTBe, IIOjUKeH paccMaTpHBaTbC.9 KaK qlaCTb IIOMmeLHHR, OT KOTOpOrO
OH He OTejieH npOTHBono)KaPHOtl fBepbto.

(5) Cnywe6Hhte nomeHHS (HI3KOt1 no)KapoonaCHOcTH)

- KadIbi H KIaznoBbie nnomazbio MeHee 2M2, CYIIHJfbHbie noMemeHnH H npaqeq-
Hbie.

(6) MauHHHbie nome~uCHH KaTeropHn A
- IoMemeHHn, oripegeneHHe KOTOPEx aHO B npaBHIe 3.19.

(7) fpoqHe MaiuHHHbie nomenHH1

- -oMemeHHAn, onpeaejieHHe KOTOpE.IX XaHO B IpaBnne 3.20, 3a HcxnioqeHHeM

MI.IHHHbIX noMemeHil KaTeropHH A.
(8) Fpy3oBbie HaCOCHbe OTaejieHHq

- 1-oMemeHH.R, B KOTOPhIX pacnoiowen rpy3oBbie nacoci, a TaK)Ke BXObl H

IlaXTbI, BeZIyUIHe B TaKHe nOMelIueHHql.
(9) CnyiKe6Hbie noMel1eHSI (BbICOKOl no)KapoonaCHOCTH)

- KaM6y3bl, 6ydbeTHbie, coaepwauxte o6opyaloBaHHe aim npHrOTOBnieHHq

ropmqeAt nHwH, ManuipHbie H 4bOHapHbIe, uIKadIbI H KMa/aoBbie nnomajibio 2 M
2

Him 6onee H MaCTepCKHe, He HBJIHiouHecA qaCTbIO MaIHHHbIX noMeeHHl.

(10) OTcpbIpbie nariy6bi

- OTKpblTbie yqacTrH naniy6 H 3axpbIThIe nporynoqH6ie nany6bl, He npeaCTa-
BJIAIOLUHe no)KapHOt onaCHOCTH. OTKpbITie npoCTpaHCTBa (npocTpaHCTBa BHe

HaIaCTpoeK H py6oK).

3. HenpepEJBHIle rIOaBOJIOKH HJIH 3aIJHBKH Kniacca <«B>> B COBOKYHHOCTH C OT-

HOCUI.HMHC1 K HHM na.iy6aMH H.H nepe6opKaMH MOryT pacCMaTPHBaTbCRq KaK IOJIHOCTblO

HJIH qacTHqHo o6ecneqHBaloune Tpe6yeMbe H3oJIRIIHIO H orHecTOrIKOCTb nepeKpblTHa.

4. Hapy)KHbie orpaHHqHBaiouLHe KOHCTpYKUHH, KOTOpbe cornacHo flpaBny 57.1 non-
)KHbI 6blTb H3rOTOBneHbi H3 CTajIH HJIH apyroro paBHOiteHHOrO MaTepHana, MOFYT 6MT

Ipope3aHb lXJIII yCTaHOBKH B HHX OKOH H HJUJIIOMHHaTOpOB, npH yCJIOBHH qTO B apyrHX nono-
)KeHHnIX [HaCTosiueri MaCTH] He npeaycMaTpHBaeTCq, qTO6bI TaKHe orpaHHqHBalOIUHe KOH-

CTpyKUHH HMeJIH orHeCTOfIKOCTb Kiiacca <<A>>. -Iouo6HIM o6pa3oM, B TaKHX orpaHHqH-
Ba]OI.IHX KOHCTPYKIUHAlX, 'RR KOTOpbIX He Tpe6yeTCR lMeTb OrHeCTOIlKOCTb Knacca <A>,
flBepH MOryT 6bITb H3rOTOBjieHbi H3 MaTepHaJIOB, OTBeqaioIw.Hx Tpe6OBaHHgIM AaMHHH-

CTpaIHH.

5. B nepe6opKax H nany6ax, OTaeniwoixx rPY3oBbie HaCOCHbIe OTIenJeHHA OT ZIpyrIx

nOMeUeHHAl, Mo)KeT ZIonycKaTbCa YCTaHOBKa HOCTOAHHbIX ra3OHenpOHHUaeiMIX CBeTOBbIX

BbIrOpOROK oaio6peHHoro THna, ripeZHa3HaqeHHbIX XJI1 OCBeIueHHx rpy3oBbIX HacOCHbIX

OTxaejieHHfl, fpH YCJIOBHH, qTO 3TH BblropOAKH HMeIOT IOCTaTOqHYIO p'IoqHOCTb H qTO

orHeCTOlKOCTb H ra3oHenPOHHLaeMOCTb nepe6opKH HuH nany6bi 6yRyT coxpaHeHbl.
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TABJIZUA 58.1 - OFHECTOOKOCTb flEPEBOPOK, PA3jEJll[0HIX CMEKHbIE
17OMELUEHH34

foMeigeHHR (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) 10)

fOCTbJ ynpaineHHR (1) A-0i
- 

A-0 A-60 A-0 A-15 A-60 A-15 A-60 A-60 *

KopH"opb (2) C B-0 B-0 B-0 A-60 A-0 A-60 A-0 *
1 A-Ca/ I

)KHble noMelleHHR (3) C B-0 B-0 A-60 A-0 A-60 A-0 *
A-0a/

Mewgynany6Hbie (4) B-0 B-C A-60 A-0 A-60 A-0 *
coo6lgeHHA A-C A-Ca/

CnyAe6Hble nomeige- (5) C A-60 A-0 A-60 A-0 *
HHR (HH3KOA no2Ka-

poonacHOCTH)

MaMHHHbLie nomeiaeHH (6) * A-0 A-C1 A-60 *

KaTeropHH A

flpomHe MatfHHHbe (7) A-0 A-0 A-0 *
noN eute HHR

rpy3oble HaCOCHbie (8) * A-60 *
OT]geeHHH

Cniyxe6Hbe noMente- (9) A-C
b /  

*
HHH (BbCOKOI nO-
xapOOnaCHOCTH)

CTKpblTbie nany6bi (0)

flpumewauw: nptm.MeH lOTCs K Ta6JIHuaM 58.1 I H 58.2, B 3aBHCHMOCTH OT ciytaq.
a QJI1 YTOqHeHHB IpHMeHHMOrO CTaHaapTa orHeCTOAKOCTH CM. f-pamHna 43 H 46 HaCTOnlIeif FaBbi.
b ECJi IIOMeIIeHHR OTHOCTCH K OAHOA H TOR )KC HoMepHOR KaTerOpHH H fnpOCTaBieH HHleKC b, TO nepe6opKa

HiH nany6a Knacca, yKa3aHHoro B Ta6lHuax, Tpe6yeTCi JIHUb B TOM cny'ae, Korna CMeKHbie IOMemueHHA HC-

IIOJIb3YIOTC9 n pa3HbIx uienef, KaK, HanpHMep, B KaTeropHH (9). nepe6opKH MCxcy ]IBYMA KaM6y3aMH He
Tpe6yeTCA, HO eCnIH KaM6y3 npHMbIKaT K MaJIpHoft, Tpe6yeTCH nepe6opKa jnacca e<A-0>>.

c flepe6opua, oTenm tuiHc apyr OT apyra pyneBpyo py6Ky, ILTypMaHCKyIo py6Ky H pauHOpy6Ky, MOrYT 6blTb
inacca e<B-Oe.

d flepe6opKH H nany6bl MewKnly rpy3OBbMH HaCOCHbIMH OTaejeHHBMH H MaIIIHHHbiMH nOMeIueHH3lMH
KaTeropHH A MoryT 6bITb npope3aHbl anin npoxona Bajia rpy3oBoro Hacoca, CHa6)KeHHOrO canJbHHKOM, H pyrHX
nOnaO6HbIX YnJIOTHeHHbIX npOXOAiOB, npH YCnOBHH qTO B nepe6opKe HnH nany6e yCTaHaBnHBaOTCH ra3oHenpoHH-
uaCMbie ynnOTHeHH9 C 3IiHeKTHBHOl CMa3KOR HnH apyrHe cpeaCTBa, O6ecneqHBaIouxHe coxpaHeHHe ra3oHenpOHH-
uaeMOCTH.
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TABJfl4UA 58.2 - OFHECTOFIKOCTb FIAfYB, PA39EJRRCIAHX CME)KH]E
IIOMEIE H A

rloMemleHHe fIoMeaeHHe
a on Hn - (1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) (10)

nany6ogiI nany6ofi

flOCTbI ynpaBneHHA (1) A-0 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 - A-0 *

KopHAopbI (2) A-0 * * A-C A-60 A-0 - A-0 *

K.nbie noMemeHHH (3) A-60 A-0 * A-0 * A-60 A-C - A-0 *

Mewxynany6Hbie (4) A-0 A-0 A-0 * A-0 A-60 A-0 - A-0 *
coo6jgeHHH

Cjyxe6Hmbe nomeme- (5) A-15 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 A-0
HHR (HH3KOfl noma-

pOOnaCHOCTH)

MaUIHHabie noMeme- (6) A-60 A-60 A-60 A-60 A-60 * A-60e A-0 A-60 *
HHA xaTeropHH A

nIpoquje MaiHHuble (7) A-15 A-C A-0 A-0 A-0 A-0 * A-0 A-0 *
noMeImeHHR

rpysoBble HacOcHube (8) - - - A-0 A-0 * - *
OTgeneHHR d

Cnyxe6Hble noMe1ie- (9) A-60 A-0 A-0 A-0 A-0 A-60 A-0 - A-0 *
HHR (BbICOKOI n b/

xapoonacHOCTH)

CTIpblTbie nany6bl (10) * * * * * * * * *

fIpumewamuw (npoonicesHe): lPHMCHAIOTCR K Ta6jTHuaM 58.1 H 58.2, B 3aBHCHMOCTH OT Clly'aRa.

e lpOTHBonOcapHO[ H30JRIIHH He Tpe6yeTml, eCCH MaIIHHHOe nOMeIleHeC KaTeropHH (7), no MHCHHIO AaMm-

HHcTpauHH, HMeeT MaJiyO nolapoonacHocTb M4)l1 SIBISeTC1 Heno)KapoonacHbIM.
B ciy'aRx, OTMeMeHHbIX B Ta6IHuaX 3Be3ZlOoti0, nepeKpblTHe ROJI)KHO 6b|Tb H3 CTaJIH H1HapyrorO PaBHOUeH-

Horo MaTepiana, OaHaKO He Tpe6yeTCA, 4TO6b OHO 6bifo Knacca <A>).
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Ilpauio 59. OTBOa rA3A, nPOlYBKA, XErA3AUIAH H BEHTHJIA1LW3

1. Omol ea3a u3 ePY3o0blX maHKo8

1.1. Fa300TBOaHmle CHCTeMbI rpY3OBblX TaHKOBa OJT)KHbl 6bITb nOnIHOCTbIO He3aBHCH-
MbIMH OT BO3DYUIHbIX Tpy6, o6cjiy)KHBatottmx apyFHe IIOMeleHH1 cyaHa. YCTpOfkCTBO H
pacnOjiOKeHHe OTBepCTHfl B nany6e Fpy3OBbIX TaHKOB, H3 KOTOPbIX MOrYT BbIXOQHTb ierKO-
BOCIuraMeHIOLLHeCxt napbl, aOJ)KHbI CBOZIHTb K MHHHMyMy B03MO)KHOCTb 'pOHHKHOBeHHR

.nerKOBOcnrnaMeHtIIoLHxC$I napOB B BblFOpOKeHHble nOMeIUeHHA, cogepKaue HCTOqHHK
BOCruIaMeHeHHA, HJIH CKOIIeHHR ,X B6jiM3H nany6HblX MexaHH3MOB t o6opyaoaaHH3, KO-

TOpbie MOrYT CO3aaBaTb onaCHOCTb BOcnnaMeHeHHR. B COOTBeTCTBHH C 3THM OCHOBHbIM

HpHHuHOM npHMeHIOTCR KpHTepMH, H3J1o)KeHHbie B nYHKTaX 1.2-1.10.

1.2. ra300TBOAHbie yCTPOtlCTBa AIOJ)KH~b 6bITb CHpOeKTHPOBaHbl H 3KcnnyaTHpO-
BaTbCA TaK, qTo6bt He aonycKaTb BO3HHKHOBeHHJ9 B rpy3OBbIX TaHKaX H36bITOqHOrO aAB-
JIeHHst nTIH BaxyyMa, npeBbaiuatottx pacqeTHbie napaMeTpbl, H o6ecneqHBaTb:

1. npoxo)KzLeHHe, BO Bcex cJIytaMx qepe3 ablXaTenfbHbie KnanaHbl, He3HaqHTelbHbIX
KOJIHqeCTB cMecefl napoB, B3ayxa HnH HHePTHOFO ra3a, Ba1b3BaHHOe TeMfepaTypHbIMH
KOjie6aHHASMH B rpy3OBOM TaHKe; H

2. npoxo)KaeHHe 60JI161UHX KOJIHqeCTB cMecefk napoB, B03oQyxa HJIH HHePTHOFO ra3a BO
BpeMi florpy3KH H 6annacTHpOBH HRH aO BpeMA BbIrPY3KH.

1.3.1. Fa300TBOnHble YCTPOtCTBa Ka)Kaoro rpy3OBOFO TaHKa MOrYT 6bITE He3aBHCH-
MbIMH HrH o6UJHM C AIpyrHMH rpy3oBbIMH TaHKaMH H MOrYT 6bITb o61,eaHHeHbl C Tpy6o-

HpOBOXIOM HHePTHOFO ra3a.

1.3.2. EcnM YCTPOfICTBa ABJIAIOTCA o6u1HMH C DlpyrHMH rPY3OBbIMH TaHKaMH, TO A1.rT
OTKJIioqeHH5I Ka)Kaoro rpy3OBorO TaHKa aOJI)KHbI 6blTb HpeayCMOTpeHbl 3anOpHble KJlarlaHbI
HJIH ipyrrie npHelmfeMble cpeaiCTBa. B cnyqae YCTaHOBKH 3alOPHbIX KJIanaHOB OHH ZIO1I)KHbl
6bITb CHa6)KeHbl 3anHpatouHMH yCTpOrICTBaMH, HaxoaUlJLHMHCA flnOl KOHTpOJIeM OTBeT-
CTBeHHOrO JIHla KOMaHaHOrO CocTaBa cyItHa. HHKaKoe OTKJnioqeHHe He AOn)KHO HpHBOZ(HTb K
iepeKpaLueHHIO npoxoKaeHHA cMecefl, abI3BaHHOrO TeMnlepaTYPHbIMH Kojie6aHHqMH B rpy-

3OBOM TaHKe, B COOTBeTCTBHH C nyHKTOM 1.2.1.

1.4. Fa3OOTBOaHble yCTpOftCTBa DOJI)KHbI flOaBOaHTbCA K BepXHetl qaCTH Ka)Kaoro rpy-

30BOrO TaHKa H caMoocylnaTbC B FPY3OBbie TaHKH rPH Bcex HOpManbHbIX YCJIOBH xaHj)e-
peHTa H KpeHa CYIHa. EcJIH HeBO3MO)KHO YCTaHOBHTb caMoocyiuatotuHeCA Tpy6

onpOBOZtbI,
TO IOJfKHbm 6blTb InpeayCMOTpeHbl flOCTOAHHbie yCTpOfICTBa 11 OCyIeHHHi ra300TBOZHblx
Tpy6onpOBOwiOB B rpy3oBOA TaHK.

1.5. Fa3OOTBOaHaA1 CHCTeMaIOn)KHa 6bTb cHa6)KeHa YCTPORCTBaMH flnpeziOTBpa-
tIeHH IIpOHHKHOBeHHA IUraMeHH B rpy3OBbie TaHKH. KOHCTPYKuHAL, HCHbITaHHe H pacflojro-
)KeHHe 3THX YCTPOACTB TIOJDKHbI OTBeltaTb yCTaHaBJIHBaeMbiM AzMHHHCTpaItHefI Tpe6oBa-
HHAM, KOTOpbie no MeHbm6lef1 Mepe AOJ)KHbI BKJIOqaTb CTaHt1apTbl, nPHHATbie OpraHH3aHefl.

1.6. OJIKHbl 6blTb HPHHRTbl MepbiIa JlnpeaOTBpaIAeHHflnoaieMa )KHI(OCTHB ra3O-
OTBOIHYIO CHCTeMy RO BbICOTbi, npeBbImatotueft pacqeTHoenaBjieHHe rPY30BbIX TaHKOB. C
3TOl uenIblO .OJKHa 6bITb fpe1yCMOTpeHa HpeDynpeg1HTeIbHaH CmFHaJIH3aUHA 0 BbICOKOM
ypOBHe, HIuH CHCTeMbl KOHTPOJ]I 3a nepejiHBOM, HRH 41pyrre PaBHOueHHbe cpeACTBa, a TaK)Ke
H3MepHTejibHbie apH6opbl H MeTOXIHKa 3anOnHeHHA rpy3OBbIX TaHKOB.

1.7. BbIxOnHbie OTBePCTHH IbixaTeiibHbIX KIiaHaHOB, Tpe6yeMbIX nYHKTOM 1.2.1, non-
)KHbI:

1. pacnojiaraTbC5 Ha HaH6obimefl paKTHqeCKH BO3MO)KHOIl BbICOTe Hagt nany6ork rpy30-
BbIX TaHKOB, C TeM qTO6bi o6ecneqHTb MaKCHMarhHOe pacceHBaHe JIerKoBocnjIa-
MeHHIOLImiXCH naPOB, HO B nto6OM cnyqae Ha BbICOTe He MeHee 2 M OT najny6bi rpy3OBbIX
TaHKOB;

2. pacnonlaraTcEC Ha HaHl6OlibiueM npaKTHqeCKI BO3MO)KHOM paCCTOHqHHH, HO He MeHee 5 M,
OT 6fHtarlIHx BO3ZDyXo3a6opHHKOB H OTBepCTHAl, BeYUHX B BbirOpO)KeHHbie HOMe-
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tueHH51, cogep)KaLUHe HCTO4HHK BOCniJaMeHeHHA, a TaKwie OT nany6HblX MeXaHH3MOB H
o6opyaOBaHHq, KOTOpbie MOryT CO3zxaBaTb oflaCHOCTb BOcnnaMeHeHHH.

1.8. AibixaTeibHbie KnanaHbl, Tpe6yeMble nYHIKTOM 1.2.1, ecrii OHH pacnoIo)KeH]i Ha

ra300TBO/aHOIr MaFHCTpaiiH 1m1 MaqTe, MOFYT 6blTb CHa6)KeHbI nepenycKHbIM YCTpOIlCT-
BOM. B cniyqae YCTaHOBKH TaKoro YCTpOICTBa /OJI)KHbl 6blTb npe/yCMOTpeHbl COOTBeT-

CTByIOmaHe yKa3aTeJIH, noa3biamimHe, OTKPblTO OHO HiH 3aKpbITO.

1.9. BblXOAHme OTBepCTHA ARAH OTBo/la ra3a BO BpeMt norpy3KH, Bbrpy3KH H 6ai-

JiaCTHpOBKH, Tpe6yeMble IyHKTOM 1.2.2, /lOJDKHbI:

1.1. anyCKaTb CBo60/Hbtl BbTXO/l cMeceft flapOB; HTH

1.2. /onycxaTbalpocceiHpOBaHHe nrni o6ecneqeHHa BbIxo/a cMeceft napoB Co CKOPOCTbIO He

MeHee 30 M/ceK;

2. pacnojiaraTbCq TaKHM o6pa3oM, qTO6bi CMeCb napoa Bb16pacbIBa-naCb BePTHKaJbHO

BBepx;

3. xoraa IpHHtT MeTO/ CBo6onHorO Bblxo/la cMeceftl napoB, pacnojfaraTbCT Ha BbICOTe He
MeHee 6 M OT nany6b[ rpy3OBblX TaHKOB HYH OT nepexoaHoro MOCTHKa, ecIM BbIXO/Hbie
OTBePCTH HaXOAIATCt B npegenax 4 M OT 3TOrO MOCTHKa, H Ha paCCTOIHHH He MeHee 10 M
no rOPH3OHTanH OT 6&wHaflUniX BO3/lyXo3a6OpHHKOB H OTBepCTHRl, BeRyIUHX B BblrOpo-
)KeHHbie noMeuieHHA, coaepKatme HCTOqHHK BoCnriaMeHeHHH, a TaKwe OT naniy6HblX
MexaHH3MOB H o6opy/loBaHHT, KOTOpbIe MoryT CO3aBaTb onaCHOCTb BoCniIaMeHeHHA;

4. Kor/a ripHHTT MeTO/ BblCOICOCKOpOCTHOrO BbinycKa, pacnouiaraTbCq Ha BbICOTe He

MeHee 2 M OT nany6bi rpy3OBbIX TaHKOB H Ha paCCTOAHHH He MeHee 10 M no rOpH3OHTaH
OT 6iiHKaflmHx BO3Yayxo3a6OpHHKOB H OTBepCTHtk, BeIyuIHX B BbIrOpO)KeHHbie IOMe-

leHA, co/epKatutme HCTO4HHK BOCHIYaMeHeHHH, a TaKwKe OT najiy6HblX MexaHH3MOB H
o6Opy/aOBaHHA, KOTopbie MOryT C03,aaBaTb onaCHOCTb BOCriHaMeHeHHT. 3TH BbIXOZIHbie

OTBepCTHA /lOJIKHbl 6bTb CHa6)KeHbT BblCOKOCKOpOCTHbIMH YCTPOICTBaMH Ono6peH-
HorO THna;

5. 6bITb CKOHCTpYHpOBaHbT HCXOXI 113 MaKCHMaribHOlR paCqeTHOft CKOPOCTH norpy3KH,
nOMHO)KeHHOrl, C yqeTOM BblYeneHHA ra3oB, Ha KO3ftclHuHeHT, paHblifl no MeHbwefl
Mepe 1,25, C TeM qTo6bI nipe/aOTBpaTHTb BO3HHKHOBeHHe B KaKOM-riH6o Fpy3OBOM TaHKe

!laBJIeHHH, npeBbwa oIlero pacyleTHoe. KaaIHTaH IOYKceH 6bITb CHa6>KeH HH4)OpMa-

uHei OTHOCHTeJibHO MaKCHMaJibHOl QlO'YCTHMOR1 CKOPOCTH norPY3KH nni Ka/loro
rpy3OBorO TaHKa, a B ciyqae IpHMeHeHHJT o61ix ra3OOTBO]Hb1X CHCTeM - ZIMIX Ka)KlOtl

rpyrini rpY3OBbIX TaHKOB.

1. 10. Ha KoM6HHHpOBaHHEIX cygax B KaqecTBe yCTpOfICTBa1jiTH OTKJrIoqeHH CJTIBHbIX

HCTepH, coaep>xatIwX HecITb HIH He(ITTHbie OCTaTKH, OT lpyrHx rpy3OBblX TaHKOB flOi)KHbl
HCnOlb3OBaTbCT rnyxHe tnJiaHUbT, yCTaHaBJIHBaeMbie Ha BeCb nepHoA BpeMeHH, Koraa nepe-
BO3ATCA rpy3bl, HHbIe ieM lKH/KHe rpy3bl, ynOMAHYTble B nIpaBHne 55. 1.

2. llpoyeKa u/uTu c)eea3ayun 2PY3o0bX maHKOO

YCTPOfkCTBa Z11Il npOatYBKM H/HJIH lera3auHl OYI)KHbi 6bITb TaKHMH, qTo6bl CBOYTHTb K
MHHMMYMY onaCHOCTb, C03XlaBaeMypo pacCeHBaHHeM ierKOBOCIJiaMeHTOLTHxCT napoB B aT-
MOC4epe H HaJHqHeM B Fpy3OBOM TaHKe jierKoBocniaMeHTOuJRxcx cMeceri. B COOTBeTCTBHH

C 3THM:

I. ECJIH CYXIHO o6opyaloBaHo CHCTeMOfI HHepTHoro ra3a, To rPY3OBble TaHKH YIOJI)KHbI

CHaqaJla npo11yBaTbCg B COOTBeTCTBHH C nono)KeHHAMH nlpaBHna 62.13,1O Tex nop, noKa
KOHIueHTPaIAHA napoB yriieBOIOPOalOB B rpy3oBbX TaHKaX He 6y'eT CHHMKeHa RO BeJlH4H-
Hb MeHee 2 IIpoIeHTOB no oft,eMy. locne 3TorO OTBOA ra3a MO)KeT 'IPOH3BOaHTbCR Ha

YPOBHe rianjy6bi rpY3oBbIX TaHKOB.

2. EcrTH CYAiHO He o6opyoBaHo CHCTeMOA HHePTHOfO ra3a, TO CHaqaYTa Heo6xoaTMo yaa-
flHTb nerKoBocnnaMeHtRoTecR napbi:

2.1. qepe3 HbIXOaHie OTBePCTHA, KaK yKa3aHO B nyHKTe 1.9; HIH
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2.2. qepe3 BbixOfHbIe OTBepCTHR, pacnoJIo)KeHHble Ha BbICOTe He MeHee 2 M HagR ypoB-

HeM flanJy6bi Fpy3OBbIX TaHKOB H 3auuIIleHHbie COOTBeTCTByIOUIHMH yCTpOACTBaMH

,nR [peaOTBpaLLeHHJ9 HpOHHKHOBeHHR HIIaMeHH, CO CKOPOCTblO Ha Bbixoae B Bep-
THKalbHOM HanpaBjieHHH He MeHee 20 M/CeK.

[IpH CHH)KeHHH KOHUeHTpaLiHH nerIKOBOCnjIaMeHRIOUIHXCA [napoa] Ha BblXOa ,aO BeCiH-
4HHbl, paBHoA 30 npoueHTaM HH)KHero npeaejia BOCnnaMeHgeMOCTH, BbIfYCK [CMeCH napoB]

Mo)KeT npOH3BOaIHTbCA Ha YPOBHe na.ny6bl rPY3OBbIX TaHKOB.

3. Beumutzutqyu
3. 1. rpy3OBble HaCoCHbie OTfleIeHHA flOJUIKHbl HMeTb HCKyCCTBeHHylO BeHTHI IUHIO, a

BbIXOflHble OTBepCTHR BbITA)KHbIX KaHaJIOB ,OJI0KHbI 6blTb BIblBeaeHbl B 6e3onacHoe MeCTO Ha

OTKpblTOfk naniy6e. [IpOH3BOAIHTeJIbHOCTb CHCTeMbl BeHTHJrIDHH 3THX IIOMeIueHH1 fOJIKHa
6bITb flOCTaTOqHOfl UIRA TOrO, qTO6bI CBOAHTb K MHHHMYMY BO3MO)KHOCTb CKOnIieHHA rierKO-

BOClJIaMeHIIOulHXCR napoB. KOJIHqeCTBO BO3flyxoo6MeHOB Z(OJDKHO 6bXT1 He MeHee 20 B qac,
HCXOZIR H3 BaixOBoro o6,eMa noMetueHHq. Pacnrono)eHHe BeHTHnI$IUHOHHMbX KaHaJIOB aOji-

KHO o6ecneqHBaTb 3ojeKTHBHYIO BeHTHJIA1UHIO Bcero noMelUeHHR. BeHTHJIAUHR AOJI)KHa

6bIT BbITAIKHOrO THna C HCIOnOb3OBaHHeM BeHTHJIATOPOB HCKpo6e3onacHoro THna.

3.2. PacnosioKeHHe npHeMHbIX H BbIXOAHbIX BeHTHlUHOHHbIX OTBepCTHRl, a TaKwe

apyrHx OTBepCTHiA B KOHCTPyKI.HIX, orpaHHqHBajOI IX py6KH H HagCTpOtlKH, -aOJKHO OTBe-
qaTb nonO)KeHHxM nYHKTa 1. TaKHe OTBePCTHR, B oco6eHHOCTH OTBePCTHq MaIHHHbIX floMe-

iiienufl, AOJIDKHbI pacnonaraTbcg KaK MO)KHO nanme B KOpMY CyUHa. Oco6oe BHHMaHHe B
3TOM OTHOmueHHH fOl)KHO yteji3TbCA B TOM cniyqae, Koraa CY11HO o6opyaOBaHO xwli norpy-

3KH H BbIFpY3KH C KOpMbI. Pacnono)KeHue HCTOqHHKOB BOCniaMeHeHHsI, TaKHX KaK 3JleKTpO-
o6opyAoBaHne, Z(On)KHO HCKJIloqaTb onaCHOCTb B3pblBa.

3.3. Ha KOM6HHHpOBaHHbIX cyllax aOJI)KHa 6blTb npeayCMOTpeHa BO3MO)KHOCTb HC-

KyCCTBeHHOA1 BeHTHJIRLIHH BCex rpy3OBbIX noMeIueHuIH, a TaKwe nto6bIx CMeHKHbIX C HHMH BbI-

ropoKeHHbIX Bcex rpy3OBbix noMelleHHfl. HCKyCCTBeHHaA BeHTHnSUHR Mo)KeT

o6ecneqHBaTbC.R nepeHOCHbMH BeHTHJI5TOpaMH. B cMe)KHb[X CO CJIHBHbIMH UHCTePHaMn
rpy3OBbIX HaCOCHbIX OTIeJIeHHRX, TYHHejIRJX Tpy6oflpOBOaOB H KO0epxaaMax, YnOM.HyTbIX

B [IpaBine 56. 1, IlOnXKHa 6bT b npeaYCMOTpeHa oao6peHHa CTauHoHapHam CHCTeMa o6Hapy-

)KeHHRq ra3a, cnoco6HaR oCyIueCTBJIRTb KOHTPOJIb 3a BOCInaMeH IOUMHCA napaMH. Jon-

)KHbi 6bITb rlpHIATbl COOTBeTCTBylOuxWe MePblg nA o6nerqeHHa 3aMepa KOHueHTpauLHH Jier-

KOBOCIJIaMeHlI.IoUHXC.r napoB BO Bcex zipyrux noMeuIteHHslx, pacnoJIo)KeHHbIX B [rpy3oBOfk

30He]. lpoBexeHue TaKHX 3aMepOB IOJIKHO 6EJTb BO3MO)KHbIM C OTKpbITOtl najiy6bi HJIH
JIerKO aOCTynHbIX MeCT.

7paeunao 60. 3AIUHTA rPY3OBblX TAHKOB

1. Ha TaHepax aegBeAlTOM 20 000 T H 6onee 3a1UHTa nahly6bl B paRoue rPY3OBbIX TaH-

KOB H rpy3OBbIX TaHKOB IOJ)KHa o6ecfletiHBaTbCR CTauHOHapHofl naniy6HOAl CHCTeMOk IleHO-

TyuIjeHH H CTauHoHapHOtk CHCTeMOft HHePTHOFO ra3a B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHAMH

f-paBHn 61 H 62, 3a HCKjuoqeHHeM TOFO, 'ITO B COOTBeTCTBHH C l-paBHJIOM 1/5 BMeCTO
BblUeyKa3aHHbIX CHCTeM AIMHHHCTpauHRi MO)KeT, IpHHHMa BO BHHMaHHe YCTPOflCTBO H

o6opyaOBaHHe CyAHa, IOnlYCTHT6 apyrHe COqeTaHHR CTauHOHapHbIX CHCTeM, eCJIH OHH

o6ecneqHBaOT paBHoueHHytO 3aLMHTy.

2. '1To6bl CqHTaTbC3[ paBHOueHHOIR, CHCTeMa, npealno)KeHHa BMeCTO nany6HoR CH-
CTeMbi neHOTyIueHHR, nOJ1)KHa:

1. o6ecneqHBaT TyIieHHe ropRuIHx pa3nHBOB, a TaKwKe rlpeI1TCTBOBaTb BocnJiaMeHeHHto

ewe He ropRuHx pa3JIHBOB HetbTH;

2. o6ecneqHBaT- TymeHHe nowKapa BO BCKpbITbIX TaHKaX.

3. 4ITo6bi CqHTaTbCJ9 paBHOueHHOtl, CICTeMa, npeanio)KeHHaa BMeCTO CTauHOHapHOrl
CHCTeMbi HHePTHOFO ra3a, ZXOJD)KHa:
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1. o6ecneqHBaTb npeaIOTBpaLueHHe onaCHOrO CKoInieHHA B3pbIBOOnaCHbIx cMecerk B HenOB-

pe)KneHHbIX rpy3OBbIX TaHKaX BO BpeMR o6blqHOtt 3KcnjiyaTaLHi B TeqeHHe 6aivaCTHoro

nepexona H aO BpeMH Heo6xOAHMbIX pa6oT B TaHKaX; H

2. HMeTb KOHCTPYKUHIO, CBOntLIIUyIO K MHHHMYMY onaCHOCTb BocnJaMeHeHHa BcnlenCTBHe

o6pa3oBaaHH31 CTaTH4qeCKOrO 3neKTPH'IeCTBa CaMOft CHCTeMOi1.

4. TaHKepbi nenBeflToM 20 000 T H 6onee, nOCTpOeHHble nO 1 ceHTH6p 1984 rona, KO-
TOpbie 3aHHTbl nepeBo3Koil CblpOlA HetebTH, ZIoJI)KHbl 6blTb o6opYnOBaHbl CHCTeMO 1 HHepT-

HOFO ra3a, OTBeqaioueAl Tpe6OBaHHqM nyHKTa 1, He no3nHee:

1. 1 ceHT$!6pq 1984 rona HTIH xaTbi HOCTaBKH cyAHa, CMOTPS1 no TOMY, KaKaa H3 naaT HacTy-

naeT nO3AHee, AlU! TaHKepa neABeTOM 70 000 T H 6onee; H

2. 1 Mat 1985 rona HIH faTbl nOCTaBKH CynHa, CMOTpA nO TOMY, KaKast H3 naT HaCTynaeT
no3nHee, X.9 TaHKepa nel1BeAlTOM MeHee 70 000 T; OIHaKO TaHKepbl neCBeI1TOM MeHee

40 000 T, He o6opynOBaHHbie MaIUHHKaMH AJ15 MORKH TaHXOB, KaHfat H3 KOTOPblX

HlMeeT npOnIYCKHYtO cnoco6HOCTb 6onee 60 M3/q, MOFYT 6blTb OCBO60)KXeHbI AnLMHHH-
cTpauHeAl OT BbIOJIHeHHA Tpe60BaHHfk HaCTOAiuero nyHKTa, ecniH rpHMeHeHHHe 3THX Tpe-

6OBaHHA1 6blno 6bl Heuenrecoo6pa3HblM H npaKTH'qeCKH HeBO3MO)KHbIM, yq1HTbIBaqt KOH-

CTPYKTHBHbie xapaKTepHCTHKH cynaHa.

5. TaHKepsa nenefilToM 40 000 T H 6onee, nOCTpoeHbIe ao 1 ceHT36pq 1984 rona,

KOTOpble 3aHSTbI nepeBo3KO H4)TH, HHOl qeM Cbipa1 HetI)Tb, H .uo6ol TaKOll TaHKp nenl-

BerlTOM 20 000 T H 6onee, KOTOPbIA 3aHAT lepeBo3KOfI He4)TH, HHOt1 qeM cbipai He(1Tb, o6o-

pynQOBaHHblg MalIuHHKaMH naiiA MOIAKH TaHKOB, Ka)KnaA H3 KOTOPbIX HMeeT IIYpoyCKHytO

cnoco6HOCTb 6onee 60 M3/q, nOJDKHbi 6bITb o60pyaoBaHbI CHCTeMorl HHepTHoro ra3a,

OTBeqatoIuefI Tpe6OBaHHqtM nyHKTa 1, He no3AHee:

1. 1 ceHTst6pt 1984 rona HJH aBTbI nOCTaBKH CynHa, CMOTPA 'O TOMy, KaKa H3 .naT HacTy-

naeT no3nHee, nAJI TaHKepa aenBelATOM 70 000 T H 6onee; H

2. 1 MaA 1985 roaa HJIH naTbl 'OCTaBK1H cynHa, CMOTpSI no TOMY, KaKaA H3 faaT HacTynaeT
no3RtHee, nrI TaaHKepa nenaCelTOM MeHee 70 000 T.

6. Bce TaHKepbI, Ha KOTOpbIX Oq1HCTKa rPY3OBbIX TaHKOB HpOH3BOnHTC! IIyTeM MORlKH

CblpOAl HebTb[O, nIOI)KHbi 6bITb o6opynoBaHbl CHCTeMoti HHePTHOfO ra3a, OTBeqafotueAt Tpe-

6OBaHHAM flpaBHna 62, H CTauHOHapHbIMH MamuHHKaMH aits MOIRKH TaHKOB.

7. Bce TaHKepbl, o60pyROBaHHbIe CTauHOHaPHOR1 CHCTeMOIl HHePTHOFO ra3a, nOl)KHbI

6blTb CHa6)KeHbI 3aKPbITOil CHCTeMOfl 3aMepa YPOBHal B TaHKax.

8. TaHKepbl faeBeAlTOM MeHee 20 000 T fOn)KHbi 6bTb cHa6)KeHb! nany6Hofl CHCTeMOrk

IIeHOTyIueHHH, OTBeqatoujefl Tpe6OBaHMslM I-paBHnya 61.

Hpaeua'o 61. CTALUHOHAPHbIE flAJIYrHbIE CHCTEMbI fIEHOTYLUEHH1

1. lIeHoreHepaTopbI AOJDKHbI o6ecneqHBaTb noaaqy IleHbl Ha BCO rmoimanb nauly6bi

FPY3OBbIX TaHKOB, a TaKwKe B jro6ofl rpy3oBOAl TaHK, naniy6a KOTOpOFO 6bina BCKpblTa.

2. Flaly6HaA CHCTeMa IIeHOTyIueHH! 11JI)KHa 6bITb npOCTOiR B 3KCIIjiyaTaUHH H

6blCTpoxaeACTByotuerl. rFlaBHblg IIOCT ylpaBneHHR CHCTeMOIu noJDKeH pacnoJIaraTbCt B non-

XOmimUeM MeCTe BHe [rpy3oBOfi 3OHbI], B6JH3H )KHJIbIX noMeteHHfl, 6bITb nerKonocTynHblM

H o6ecneqHiaTb ynpaBneHHe CHCTeMOff B cnyqae nowapa B 3aLuHmtaeMbiX paloHax.

3. I4HTeHCHBHOCTb noiaqH neHHoro paCTBopa nof)KHa 6blTb He MeHee HaH6oftbmerl 13
cnenyIoimx BejIHqHH:

1. 0,6 f/MH Ha KBafpaTHbIlf MeTp rUoiuaanH [nany6b rpy3oablX TaHKOB], npHqeM
nnouanb [nany6bl rpy3OBbIX TaHKOB] onpenenTeTc3 KaK npolH3BeneHHe MaKCHMajibHOfl

LUHPHHbI CYnHa Ha o6ltlyto IJIHHY npocTpaHCTBa 3aHHMaeMbix FPY3OBblMH TaHKaMH;

2. 6 lI/MHH Ha KBapaTHblAl MeTp nnoua1H FOpH3OHTajlbHOFO ceqeHHH OnHOFO TaHKa, HMe-

totuero Ha6onbumyto flIlouxaab TaKoro ceqeHHs; HuH
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3. 3 i/MHH Ha KBajxpaTHblft MeTp nnjIoI.uaH, 3alummaeMoA CaMbiM MOI..HblM naIeTHbIM
CTBOJOM H nOJIHOCTbIO pacnonoweHHORl B HOC OT Hero, OflHaKO ero npOH3BOAHTeJIb-
HOCTb aOJ1)KHa 6bITb He MeHee 1 250 n/MHH.

4. ourKeH HMeTbC5R AOCTaTOqHbIIl 3anac neHoo6pa3oBaTens, C TeM XtTo6bl o6ecne-
qHTb o6pa3OBaHHe neHbi no MeHblefl Mepe B TeqeHHe 20 MHHYT Ha TaHKepax, o6opyatoBaH-
HbIX CHCTeMOI1 HHepTHoro ra3a, Him 30 MHHYT Ha TaHKepax, He o6opyZIOBaHHbIX CHCTeMofl
HHepTHOrO ra3a, npH HaH6onJbiuefl HHTeHCHBHOCTH noa iaq neHHoro pacTBopa H3 yKa3aHHbIX
B rlyHKTaX 3.1, 3.2 HnH 3.3. KpaTHOCTb neHbI (T.e. OTHOweHHe o6beMa nonyqeHHOl neHbI K
o61eMy noalaHHOl CMeCH BOnbI H neHoo6pa3oBaTenJa), KaK npaBHjiO, He 2IOJ)KHa 6bITb
6oamwe 12: 1. ECJIH CHCTeMa tbaKTHteCKI nIpOH3BOflHT neHy HH3KOfi KpaTHOCTH, HO HeCKOnbKO
6onbmetk, qeM 12:1, TO KoJIHqeCTBO nonyvaeMoro rieHHoro pacTBopa ROJI)KHO paCcqHTbI-
BaTbC5 Kax Ana CHCTeMbI C KpaTHOCTbio neHoo6pa3osaHHA 12:1. ECnH HpHMeHfieTCg neHa
cpeAHeA KpaTHOCTH (KpaTHOCTb Me)Ky 50:1 H 150:1), TO HHTeHCHBHOCTb noaaqH feHbl H
lpOH3BO.UHTeJIbHOCTb JiatbeTHbIX CTBOJIOB AOn)KHbI OTBeqaTb Tpe6OBaHHaM AAMHHH-
CTpalIHH.

5. fIleHa OT CTauHoHapHofk CHCTeMbi IeHOTylIeHH3 uoJDnKHa no1aBaTbC5R C flOMO.Lbio
natbeTHbIX H pyqHbIX neHHblX CTBOJIOB. Kawxnbg nateTHbl~l CTBOn noKeH o6ecneqHBaTb no-
ztaqy neHHoro paCTBopa C HHTeHCHBHOCTbIo He MeHee 50 npoueHTOB OT Tpe6yeMolA HyHKTaMH
3.1 H 3.2. Ha TaHKepax leABeflTOM MeHee 4 000 T AaMHHHCTpaIuH Mo)KeT He Tpe6oBaTb
YCTaHOBKH nabeTHbIX CTBOJIOB, a orpaHHxHTbCR nHII~b pyqHbIMH neHHbIMH CTBOJIaMH. Onl-
HaKo B TaKOM cJIyqae 'pOH3BOZKHTeJnbHOCTb Ka)Knoro PYqHOrO neHHOrO CTBOJIa ZIOn>KHa o6e-
CneqHBaTb noriaqy neHHoro paCTBopa C HHTeHCHBHOCTbIO He MeHee 25 HpoueHTOB OT Tpe6ye-
MOtl IIyHKTaMH 3.1 Hn 3.2.

6.1. KonHqeCTBO H pacnojio)KeHHe najeTHbIX CTBOJIOB UOJI)KHbl OTBeqaTb fOulO-
)KeHHHiM IYHKTa 1. IpOH3BOaHTenibHOCTb nllo6oro nadIeTHoro CTBOna AOnI)tHa o6ecnexHeaTb
nolaqy He MeHee 3 n/MHH neHHoro paCTBopa Ha KBanpaTHbIlA MeTp njiottaIH nany6bm, 3atUH-
ltaeMogl 3THM JiatbeTHbIM CTBOJIOM H IOnHOCTbIO pacnno)KeHHofk B HOC OT Hero. TaKaA

HPOH3BOflHTerbHOCTb AOJDKHa 6blTb He MeHee 1 250 n/MHH.
6.2." PaCCTORHHe OT naIeTHoro CTBojia no CaMOft OTnaIeHHoA rpaHHUbI 3atuHutaeMofl

nfoLanH, pacnono)KeHHOIt B HOC OT Hero, QOnf)KHO 6bITb He 6onee 75 npoueHTOB IrIHHbI
CTpyH, BbI6paCbIBaeMofl naeTHbIM CTBOIOM pIIH OTCYTCTBHH BeTpa.

7. no neBoMy H npaBoMy 6 opTy y HOCOBOrl nepe6opKH HoTa 111 )KHnbiX noMetUeHHtl,
o6paiueHHblX B CTOpOHy rpy3OBOl nany6bi, alOnKHO 6bITb npeaYCMOTpeHO o OAtHOMy na-
4beTHOMY CTBOny H coeatHHHTejibHofl rojiOBKe K PYKaBaM inn py'iHoro neHHoro CTBona. Ha
TaHKepax nenBeITOM MeHee 4 000 T no neBOMY H npaBOMy 6OpTy y HOCOBOA nepe6opKH IOTa
HinI )KHJbiX noMeteHHA, o6paweHHbIX B CTOpOHy rpy3OBOfl nany6bl, AOJnIKHO 6blTb npeny-
CMOTpeHO 11 OaHOf1 coenHHHTenbHOfk roJIoBKe K pyxaBaM anJU pyqHoro neHHoro CTBoJIa.

8. jnst o6ecneqeHHa MaHeBpeHHOCTH H~H 6opb6e C no)KapoM H 3aILHTbI yqaCTKOB, He-
,IOCTyIIHbIX aiqJ natjeTHbIX CTBOnOB, ROJIKHbi 6bITb npeayCMOTpeHbl pyqHbie neHHbie
CTBOnbI. fIpoH3BOHTenbHOCTb mno6oro pyqHoro neHHoro CTBOJIa AOn)KHa 6bITb He MeHee
400 n/MHH, a nUHHa CTPYH, Bb16pacbBaeMol PYqHblM CTBOIOM flpH OTCYTCTBHH BeTpa, non-
)KHa 6bITb He MeHee 15 M. ,4OJDKHo 6EITb npe~yCMOTpeHO He MeHee qeTbipex pytqHbIX neHHblX
CTBOJIOB. KOIHqeCTBO H pacnono)KeHHe KpaHoB neHHOI MarHCTpajIH flOJUKHbI 6bITb TaKHMH,
qTo6bI K nio6oMy yqaCTKy nany6bI rpY3OBblX TaHKOB MO)KHO 6bino nonaTb nely no MeHbuerl
Mepe OT ABYX PYtHbiX neHHbIX CTBOnOB.

9. Ha neHHOfl MarHCTpaJIH, a Tax)Ke Ha no)KaPHOl MarHCTpaJiH, Korna OHa ABnIeTCH

HeOTieMneMOl qaCTbio nany6HoRl CHCTeMbi neHOTylUeHHA, aOJnKHbI 6bITb. npeayCMOTpeHbI
KnanaHbl n1 OTKnJOqeHHst nOBpe)teHHbIX y1qaCTKOB 3THX MarHCTpanefk, pacnono)KeHHbie B
HOC OT Ka)Knoro iadFeTHoro CTBoJIa HenocpeQCTBeHHO 3a HHM.
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10. Pa6oTa naIry6HOlR CHCTeMbi neHOTyIweHH flnpH Tpe6yeMofl HPOH3BO/1HTeJnbHOCTH
/O1)KHa/ onyCKaTb O/1HOBpeMeHHYIO no/1aqy OT no)KapHOtk MarHCTpainH Tpe6yeMoro MHHH-
MaJIbHOrO KonHqeCTBa CTpyAI BOabl IIO/1 Tpe6yeMbIM /aBJIeHHeM.

I7pa6uIto 62. CHCTEMbI I4HEPTHoro rA3A

1. CHCTeMa HHePTHOO ra3a, ynOMAHYTaAq B FIpaBHine 60, AOJDhHa 6bITb cnpoeKTHpo-
BaHa, H3rOTOBjieHa H HcnbITaHa B COOTBeTCTBHH C Tpe6oBaHHAMH AIMHHHCTpalIHH. OHa
nO1nKHa 6bITb cnpoeKTHPoBaHa H 3KCnjiyaTHPOBaTbCA TaK, qTO6bl C03/1aBaTb H IIOCTO5[HHO
roIlep)KHBaTb B rpy3OBbIX TaHKax* HeBoCnJIaMeHIIIUyIoCA aTMoCd)epy, KpoMe cnyqaeB,
Kornaa Tpe6yeTCH IIpOH3BeCTH nera3auiHfo TaKHX TaHKOB. B cnyqae, ecJIH CHCTeMa HHePTH0O
ra3a He OTBeqaeT BblieH3JIo)KeHHOMY 3KcrIJIyaTaULHOHHOMY Tpe6OBaHHIO H yCTaHOBneHO,
EITO ee peMOHT ripaKTHieCKH HeBO3Mo)KeH, Bbirpy3Ka rpy3a, OTKaqKa 6anuiacTa H Heo6xoAH-
Mal OqHCTKa TaHKOB OJI)KHbl BO3o6HOBflHTbCl JIHIUb 1Hp BbIIIOJIHeHHH <aBapHAlHbIX Mepo-
IIpHHTHAT>), ipeDyCMOTpeHHbIX PyKOBO/1CTBOM no CHCTeMaM HHePTHoro ra3a**.

2. CHCTeMa/1OflI)KHa o6ecneqHBaTb:

1. nHepTH3aIHio riOpO)KHHX rpy3OBbIX TaHKOB HYTeM CHH)KeHH1 COaIep)KaHHA KHcjiopoaa B
aTMocdlepe Ka)KaorO TaHKa 110 ypOBHA, 11pH KOTOpOM He Mo)KeT nO/1wep)KHBaTbCA ro-
peHne;

2. noI/fep)KaHMe B jno6ori qaCTH Kaxaoro rpy3oBorO TaHKa aTMOCdepbi C coep)KaHneM
KHcjioponaa He 6onee 8 ripoiLeHTOB no o61,eMy H H36bITOqHoro gaBneHHA B HeM B TeqeHHe
Bcero BpeMeHH Haxo)Ka1eHHA cyxtHa B nOPTY H B Mope, KpoMe cjiyqaeB, Korna Heo6xoIMMo

HpOH3BeCTH gera3anHIo TaKorO TaHKa;

3. nCKJIIOqeHHe Heo6xOIAHMOCTH no11aqH BO3,ayxa B TaHK 'IPH o6blqHbIX onepaMsx, KpOMe
cfnyqaeB, Koraa Heo6xoflHMO IlpOH3BeCTH xlera3aUHIo TaKorO TaHKa;

4. npoxayBKy HOpO)KHHX rpy3oBbIX TaHKOB aJIh yg1aJeHHA yrneBo/opoHbix ra3oB, C TeM
qTo6bI B npoi1ecce nocneztytowe l era3anIHn BHYTPH TaHKa HnKorg1a He Co3naBanaCb BOC-
nnaMenHfotuaACA aTMOCIIepa.

3.1. CHCTeMa aOJDKHa o6ecrieqHBaTb riozaqy HHePTHOrO ra3a B rpy3OBbie oIraHKH C
npOH3BO1HTejibHOCTbIO, paBHOrI no MeHbiuef Mepe 125 1ipoiLeHTaM MaKCMMajrbHOl fpOH3BO-

LIHTenhbHOCTH pa3rpY3Kn CyAHa, BbIpa)KeHHO1 B eXIHHniuax o6feMa.

3.2. CHCTeMa aOJIKHa o6ecneqHBaTb noaaqy B rpy3oBbie TaHKH HHepTHOFO ra3a c co-

x1epKaHHeM KnCIIopozia B MarHCTpaJIH HHePTHOrO ra3a He 6onee 5 ripoueHTOB no o6feMy, He-
3aBHCHMo OT Tpe6yeMoro pacxoaa ra3a.

4. B KaqeCTBe HHepTHOrO ra3a MOryT HCnOnb3OBaTbCA npomeannue o6pa6oTKy LbIMO-
BbIe ra3bl OT rJiaBHbIX HnH BCnoMoraTejbnbHIX KOTJIOB. A,4MHHHCTpaIHA1 MoKeT AOHYCTHTb
CHCTeMbi, B KOTOpbIX MCHOJrb3yIOTCHA bIMOBbie ra3bI OT OLIHOrO HIMr HeCKOJIbKHX OTLIebHbIX
ra3oreHepaTOpOB, HJlH OT npyrIX HCTOqHHKOB, HJrH OT .iIo6oro CoqeTaHHnt TaKHx nCTOqIHHKOB,
ipH yCJIOBHH o6ecnieqeHH3[ paBHoueHHoro YPOBHA 6e3onaCHOCTH. TaKHe CHCTeMbl, HacxOJIbKO

3TO HpaKTHeCKH BO3MO)KHO, aOJ'I)KHbl OTBeqaTb Tpe6OBaHHAM HaCTOfluero IlpaBMjla. CH-
CTeMbi, B KOTOpbIX HCHOJIb3YIOTCH 3ariacbl yrIieKHCIOTbl, He aOn)KHbI AOrIyCKaTbCA, ecnH
TOJTbKO ALIMHHHCTpaUH He y6eIHTCl B TOM, qTO onaCHOCTb BOCHnaMeHeHH BCJegCTBHe
o6pa3oBaHn$ CTaTHqeCKoro 3JieKTpHqeCTBa CaMoft CHCTeMoRl cBeaeHa K MHHHMYMy.

5. Ha MarHCTpaf1X HHepTHoro ra3a Me)KLy ztbIMOXOLIaMH KOTJnOB H cKpy66epoM bl-
MOBbIX ra3oB JIOi)KHbI 6bITb yCTaHoBneHbl 3anopnbie KnanaHbI. 31TH KnanaHbI aInOKHbl
6bITb CHa6)KeHbI yKa3aTeJIAMH, H[OKa3bIBaioIHMH, OTKpbITbI OHH H IH 3aKpbITbi, H1 IOi)KHbl
6bITb rlpHHHTbl Mepbi ripeaLOCTOpO)KHOCTH, C TeM qTO6bi o6ecneqHTb HX ra3OHenpOHHuae-
MOCTb H COjiepa)KTb cenna KnanaHoB qHCTblMH OT Cjt(H. EOJDKHbi 6bITb HpHHATbI Mepbl, MC-

* B HaCTOaiueM flpaBHne TepMHH ((rpy3OBOfl TaHKH> BKJIIOmaeT TaKwKe ((C1HBHbie UtcTepHbI).
CM. PYKOBOQICTBO n1o CHCTeMaM UHepTHOrO ra3a, IIPHHRToe KOMHTeTOM no 6e3oIIaCHOCTI Ha MOpe Ha ero 42

ceccmH B Mae 1980 rona (MSC/Circ.282).
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KniOqaouLHe BO3MO)KHOCTb HcHoJrb3oBaHH.9 ca)Keo6ayBoqHorO yCTpOiACTBa, eCIH OTKpbIT

COOTBeTCTByIOLLLHf KnanaH flbIMOBbIX ra3oB.

6.1. 2Ion)KeH 6blTb yCTaHOBneH CKpy66ep abIMOBbiX ra30B IJ'I 3cIbeKTHBHOro oxia)K-
aeHHH ra3a B o6feMe, yKa3aHHOM B nyHKTe 3, H yfaaneHHR H3 Hero TBepzlbiX qaCTHIt H npoayx-
TOB cropaHHA cepbL. CHCTeMa BOnflHOrO OxJIaKfleHHA lOTI)KHa o6ecneqHBaTb HOCTOHHHYIO
nolaqy AOCTaTOiHOFO KOJIHqeCTBa BOgbi 6e3 ymuep6a ZXIJ KaKHX-JIH60 CYfIOBbIX CHCTeM OT-

BeTCTBeHHorO Ha3HaqeHHA. aOji)KeH 6bITb npeIyCMOTpeH Tal)Ke apyrotk paBHOUeHHbIll HC-
TO'tHHK noxiaqH BORlbl afu oxJIa)KgeHHR.

6.2. JIOJ[)KHbi 6b[Tb YCTaHOBj1CHbl bHJnbTpbl HTIH paBHoueHHbie YCTpOflCTBa XI1 CBe-
zleHHRI K MHHHMYMY KOJIHqeCTBa BOfbl, yHOCHMOA K BeHTHJITopaM HHepTHoro ra3a.

6.3. CKpy66ep ojI)KeH pa3MenlaTbCA B KOPMY OT BCCX FPY3oBbIX TaHKOB, rpy3oBbIX
HaCOCHbIX OTzeieHHfl H KOtIXepaaMOB, OTlejiIOLUHX 3TH nOMeueHH.9 OT MaIHHHbIX noMe-
UteHHRl KaTeropHH A.

7. 1. aOJ7XCHo 61ITb yCTaHOBneHO He MeHee ByX BeHTH.RTOpOB, 06ecneqHBatotuHx HpH
COBMeCTHOfI pa6oTe nozxaqy B rpy3OBbie TaHKH ra3a no MeHbwell Mepe B 06',eMe, Tpe6yeMOM
IYHKTOM 3. B CHCTeMe C ra3oreHepaTOPOM AzMHHHCTpaUH5[ Mo)KeT aIOHYCTHTb HairlHqHe
TOJ ,KO OAHOrO BeHTHJIATOpa, ecJ1H 3Ta CHCTeMa 06ecneqHBaeT noaiaqy B 3amIHLUaeMbie
rpy3oBbie TaHKH o6wero 06IeMa ra3a, Tpe6yeMoro IYHKTOM 3, H HpH yCJIOBHH, 4TO Ha 6OpTy
cynaHa HMeeTCflAOCTaTOqHOe KOnHqeCTBO 3anaCHbX qacTeAl K BeHTHJSITOpy H ero QBHraTeiio,
c TeM qTO6bi o6ecneqHTb nPOBeXeHHe nto6oro peMOHTa BeHTHJIRTopa H ero naBraTenA CHI-
naMH 3KHHa)Ka.

7.2. FeHepaTop HHePTHoro ra3a xOJ)KeH 6bITb CHa6)KeH ABYMA TOnIlHBHbIMH Haco-
CaMH. AutMHHHCTpauHRi MO)KeT aOI'YCTHTb HajlHqHe TOJIbKO OaHaO TOnIiHBHOrO Hacoca, IpH
YCJnOBHH qTO Ha 60pTy CYUIHa HMeeTCI OCTaTOqHOe KOJiHqeCTBO 3anaCHbiX qacTefl K TOI'IHB-
HOMY Hacocy H ero ZIBHraTejno, c TeM qTO6bI o6ecnemHTb npoBegefle nmo6oro peMOHTa Ha-
coca H ero ZIBHraTenI5 CHraMH 3KHna)Ka.

7.3. CHCTeMa HHePTHOrO ra3a AOJInHa 6bITb CnpOeKTHpOBaHa TaK, qTO6bI MaKCH-
ManbHoe gaBneHHe, c03gaBaeMoe efo B 11O

6
OM rpY3OBOM TaHKe, He npeBbIiaJIo HCHbITaTeJIb-

HOO JaBJeHHR 3TOrO rpy3oBoro TaHKa. Ha HpHeMHOM H HarHeTaTeJIbHOM naTpy6Kax Ka)K-

iIrOO BeHTHJIRTOpaU JOJn)KHbi 6bITb npeyCMOTPeHbl COOTBeTCTBYIOUHC 3anopHbie yCTpOtkCTBa.
JaOjI)KHbi 6bITb 'pegJyCMOTpeHb yCTPOACTBa JInmI BbIBeeHH1 YCTaHOBKH HHePTHOrO ra3a Ha

yCTOl'tHBbIfl peCKHM pa6OTbl AO Haqajia BbIrPY3KH rpy3a. ECJIH BeHTHJIRTOpbl HCnOJIb3ytOTCR
uu's' xnera3aIlHH, HX BO31AyXo3a6OpHHKH JIOJ)KHbl 6bITb CHa6)KeHbl 3arnyuIaloIUHMH yCTpOACT-
BaMH.

7.4. BeHTHJIsTOpbl OJKHbI pa3MeUlaTbCa B KOPMY OT BCeX rpy3OBbIX TaHKOB, rpy30-
BbIX HaCOCHbIX OTaenieHHfl H KOtIepataMOB, OTIenmOmIHX 3TH HOMeUIeHHR OT MaIHHHbIX
nOMeIeHHt1 KaTeropHH A.

8.1. Oco6oe BHHMaHHe IOJDKHO 6bITb o6pamueHo Ha KOHCTPYKLIHIO H pa3MelueHHe
CKpy66epa H BeHTHrITOpOB, a TalOKe OTHOC3IILHXCA K HHM Tpy6onpOBOaOB H apMaTypbl, C
TeM qTO6bl He OrYCTHTb yTeqKH AbIMOBbiX ra3oB B BbIrOpo)KeHHbie HOMeCueHHR.

8.2. ini o6ecneqeHH. 6e3onacHOfl TeXHHqeCKOfl 3KCnnyaTatuHH flO]I)KHbI 6blTb yCTaHO-
BneHbI MewKIty 3anOpHbIMH KJianaHaMH QbIMOBbIX ra3oB H cKpy66epoM nH60 BCTpOeHbI B
CKpy66ep Ha BXOae ra3oB aonOnHHTejibHb]1 BOnHHOAf 3aTBOP HnH xtpyrHe 34)tieKTHBHbie cpea-
CTBa, npeioTBpamauuHe yTeqKH JbIMOBbIX ra3OB.

9.1. Ha MarHCTpaIH HHepTHOO ra a OI)KeH 6EbITb yCTaHOBIeH KuIanaH, perylHpyio-

WHl noiaqy ra3a. 3TOT KJraliaH aoni)KeH aBTOMaTHqeCKH 3aKPblBaTbCq B COOTBeTCTBHH C Tpe-
6OBaHHIMH rIyHKTOB [19.3] H [19.4]. OH XtOnDKeH TaoKe aBTOMaTHImecKH perYnHpoBaTb noiaay
B rpy3oBbIe TaHKH HHCPTHOrO ra3a B cnytiae OTCYTCTBHR cpeziCTB aBToMaTHecKoro perynH-

POBaHH31 CKOPOCTH BpauieHH5R BeHTHJrRTOPOB HHePTHOIO ra3a, Tpe6yeMbiX flYHKTOM 7.
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9.2. KlnanaH, YIlOM3HHYTbItf B nYHKTe 9.1, oniceH 6bITb pacnono)KeH y HOCOBOl nepe-
6opx caMorO HOCOBOFO ra3o6e3onaCHoro noMeuieHHl'*, qepe3 KOTOpOe llpOXOaHT MarHCT-
pajb HHePTHOrO ra3a.

10.1. Ha MarHCTpaM4 HHePTHOrO ra3a aOn)KHO 6bITb YCTaHOBIeHO He MeHee nByX He-
Bo3BpaTHbIX YCTpOICTB, OUHHM H3 KOTOpEIX aoJI)KeH 6bITb BOAAHOA1 3aTBOp, XuIH npeaIOT-
BpamueHHR o6paTHoro nOTOKa yriieBOAOpOaHblX napOB B RIbIMOXO21bI MaIUHHHbIX rOMeLtUeHHfk
11nH mo6ble ra3o6e30nacHbie lOMewmeHHfl HPH Bcex HOpMaJbHbIX yCJIOBHIX aHtbxbepeHTa,
KpeHa H 3TBH)KeHHA CyliHa. OHH 3ROJT)KHbI pa3MeiUaTbC MewKaLy aBTOMaTHqeCKHM KInaIlaHOM,
Tpe6yeMbIM HYHKTOM 9. 1, H CaMIM KOpMOBbIM OTBeTBJIeHHeM Ha ito6ok rpy3oBOpk TaHK 1H
rpy3OBOR1 Tpy6oHpOBOaI.

10.2. YCTpOACTBa, YIOMKHYTbie B IIyHKTe 10.1, aOji)KHI pa3MeiluaTbCq Ha nany6e B

[rpy3oBOf 30He].
10.3. aOJHKHa 6bITb npealYCMOTpeHa BO3MO2KHOCTb HHTaHHA BOZIAHOrO 3aTBOpa, yrio-

MMqHYTOrO B IYHKTe 10.1, OT AIBYX OTXIeIbHbIX HacOCOB, Ka)KbIrl H3 KOTOPbIX aOjiKeH o6e-
cneqHBaTb IOCTOAHHyO noalatiy ZIOCTaTOqHOrO KojIH4CeCTBa BO3bI.

10.4. YCTpOflCTBO 3aTBOpa H OTHOCmueIef1Ca K HeMy apMaTypbl 4OJINHO npeUOT-
BpaIwaTb o6paTHbil IOTOK yreBonoponAHbIX napoB H o6ecneqHBaTb Haane)Kaiyo pa6oTy
3aTBopa B 3KCnJIyaTaIHOHHbIX YCJIOBHHX.

10.5. On)KHbI 6bITb HpHHATbI Mepbi tiA 3alUHTbI BOAIIHOFO 3aTBOpa OT 3aMep3aHHA,
HO TaKHM o6pa3oM, qTO6bi ero HelpOHHIuaeMOCTb He Hapyluanacb B pe3YJbTaTe neperpeBa.

10.6. Ha Ka)K/tOM Tpy6oIlpOBOae, CBA3aHHOM C noaaqefl BOabI H ocyueHHeM, H Ha Ka)K-

Zof ra3OOTBOIHOA1 Tpy6e H11H Tpy6Ke MaHoMeTpa, Bexiyuuix B ra3o6e3onacHbie nOMelfleHHA,
3Ioji)KeH 6bITb YCTaHOBjieH TaI)Ke rHIapaBJlHqeKHfl 3aTBOP H1H apyroe oao6peHHoe yCTpOft-
CTBO. a1OJDKHbI 6b1IT rIpe YCMOTpeHbl cpencTaa C HaaIA npeQOTBpaleHHA OCyIeHHA TaKHX 3a-
TBOPOB B pe3YJIbTaTe o6pa3OBaHHl BaKyyMa.

10.7. IajIy6HbIA BOAIIHOA 3aTBOP H Bce rHxIpaBjiHqecKHe 3aTBOpbI IOnI)KHbi ripeOT-
BpawaTb o6paTHbIfl HOTOK yrneBonopoiHbix napoB fpH glaBIeHHH, PaBHOM HCnbITaTeJlb-

HOMy IaBJIeHHIO rPY3OBbIX TaHKOB.

10.8. BTOpbM yCTPOf1CTBOM, yCTaHaBJIHBaeMbiM B HOC OT nany6HorO BOatqlHOrO 3a-

TBOpa, Tpe6yeMoro HYHKTOM 10. 1, XIOII)KeH 6bIT1 HeBO3BpaTHbl KnaiaH Him paBHOueHHOe
yCTpOACTBO, cnoco6Hoe npextoTBpattaT o6paTHbIl IIOTOK napoB Il HKHZtKOCTegl. OHoOJI-
)KHO 6bITb o6OpyUlOBaHO cpeaICTBOM rlpHHYJIHTejibHOrO 3KpbITHA. BMeCTO cpeaCTBa npHHy-
Z(HTejibHOFO 3aKpbITHSI B HOC OT HeBO3BpaTHOrO KnanaHa MO)KeT YCTaHaBJIHBaTbC OIIOIHH-

TelibHbIlf K anaH, o6opyAtOBaHHbI1 TaKHM cpeaICTBOM 3aKpbITHA, C ttenIbO OTKJIOqeHHA
naJIy6HOro BOAlAHOrO 3aTBOpa OT MarHCTpaIH HHePTHOrO ra3a, BeayiYWer K rpY3OBbIM TaHKaM.

10.9. B KaqeCTBea[OHOJIHHTeIbHOil 3aIHTbI IIPOTHB BO3MO)KHOrO o6paTHoro npOHHK-
HOBeHHA yrneBonopozAHbIX )KHAKOCTeft HI napoB H3 nany6HOAt MarHCTpajI1 Ofl>KHbi 6bITb

Ipe/ayCMOTpeHbI cpeCICTBa unsi 6e3onacHorl BeHTHRA1IUHH yqaCTKa MarHCTpaIH Me)KAIY Knana-
HOM, o6opyROBaHHbIM cpeaCTBOM IIpHHYlHTenJbHOrO 3aKpbITHAl, YIOM5[HyTbIM B HyHKTe 10.8,
H KnanaHOM, ynOMAHyTbIM B 'IYHKTe 9, B nepHOa, Korgia rlepBbIfi 13 3THX KnarnaHOB 3aKpbIT.

11.1. B HOC OT HeBO3BpaTHbIX YCTPOiACTB, Tpe6yeMbIx rYHKTOM 10, MarlcTpaiib
HHePTHOrO ra3a Mo)KeT pa3BeTB1HTbCA Ha ABa H 6onee Tpy6ornpOBoata.

11.2.1. MarHCTpaIn HHHePTHOrO ra3a XIOJDKHbI HMeTb pacripefleIHTebHbie Tpy6onpo-
BOtbI, BeayimHe K Ka,(KAOMY rPY3OBOMY TaHKY. PacneaeHTeInbHbie Tpy6onpOBOubI HHepTHOrO
ra3a IOrDKHbi 6b1T CHa6)KeHb 3aI1OpHbIMH KlarIaHaMH HH paBHOLeHHbIMH cpej3CTBaMH AJIA

OTKrIIjOqeHHH KaKa rOO TaHKa. B ciyqae YCTaHOBKH 3anOpHbIX KnaHaHOB OHH 1OJ)KHbI 6
blTb

CHa6)KeHbI 3anHpaioU1MH yCTpO4CTBaMH, HaxOA3[LIHMHCA IIOf KOHTpOj1eM OTBeTCTBeHHOrO
JIHua KOMaHflHOrO COCTaBa CyAHa.

* rmoe3onacHoe noMmeHme - 3To noMelleHHe, B KOTOpOM nOCTynnieHme yrileBOnoponHblx ra3oB BbJ3BaIO 6bi
onaCHOCTb B OTHOiueHHH BOcIIrIaMeHoeMOCTH HRJH TOICHqHOCTH.
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11.2.2. Ha KoM6HHHpoBaHHbIX cyaX B KaqeCTBe YCTPOfCTBa/zIJIR OTKrInOeHHR CJIHBHbIX

IIHCTepH, conepKaLUIx Hed)Tb IUI1 HetITHHbie OCTaTKH, OT iipyr1x TaHKOB aOJDKHbI HCfOjIb-

3OBaTbCx rjiyxHe tnaHUbl, YCTaHaBntHBaeMbie Ha BeCb nePHOA BpeMeHH, Korna nepeBo3.qTCS

rpy3bl, HHbie 4eM HetbTb, 3a HCKJIIO4eHHeM cjiytaeB, nPeRYCMOTpeHHbIX COOTBeTCTBYIOLUHM

pa3efloM PyKOBORCTBa no CHCTeMaM HHePTHOrO ra3a.

11.3. OnJ)KHbi 6blTb I1peCycMOTpeHbl cpeHCTBa AXIA 3aLUHTbl rpy3OBblX TaHKOB OT
BO3HaetlCTBHRq H36blTOqHoro aaBneHHq HnH BaKyyMa, Bbl3bIBaeMblX TeMrnepaTypHbMH Kouie-

6aHHRqMH, Korga rpy3OBbie TaHKH OTKJIIOqeHbl OT MarHcTpaieA HHePTHOrO ra3a.

11.4. CHCTeMbl Tpy6onpOBOflOB AOJDKHbi 6bITb CnpOeKTtlpOBaHbI TaKHM o6pa3oM,

qTO6bi npeaOTBpamaTb 'IPH Bcex HOpMaJIbHbIX YCJIOBH.9X cKonneHHe B Tpy6onpOBOaax rpy3a

HJIH BOfbl.

11.5. AOJIWHbi 6blTb npeayCMOTpeHbl COOTBeTCTBYIOLIHe YCTPOACTBa anxH IOaKflIIO-

qeHHA MarHCTPanH HHepTHoro ra3a K BHeIUHeMy HCTOMHHKY HHePTHoro ra3a.

12. YCTPOtkCTBa HJIH OTBOJIa Bcex r'apoB, BbITeCHHeMblX H3 rPY3OBbIX TaHKOB BO BpeMH

norpy3xIH H 6ajuacTHpOBKH, HOJiKHbI YHOBfleTBOp3[Tb TPe6oBaHHIM FlpaBana 59.1 H COCTOATb

H3 OHHOfl HJH HeCKOJnbKHX BeHTHJ1RUHOHHbIX MaqT JH6o onpeeneHHoro KOJ1HqeCTBa BbICO-
KOCKOpOCTHbIX YCTpOR1CTB. aJIA OTBOXa TaKHx napoB MOryT Hcnonlb3OBaTbCA MarHCTpanH

HHepTHoro ra3a.

13. YCTPOt1CTBa uIJIH HHepTH3auLHH, 11pORIYBKH HJIH aera3aijHH HOpO)KHHX TaHKOB, Tpe-

6yeMblx nyHKTOM 2, IIOnDKHbl YHOBnIeTBOPRTb Tpe6OBaHHIM AzIMHHHCTpaIHH H 6blTb TaKHMH,
qTo6bi CBOZIHTb K MHHHMYMY CKonnIeHHe yrJIeBOZOPOZIHbIX napOB B KapMaHax, o6pa3yeMblx

BHyTpeHHHMH KOHCTpYKTHBHbIMH 3meMeHTaMH TaHKa, H qTo6bI:

1. npOUYBOtHarl Tpy6a Kawaoro OTaenibHOrO TaHKa, ecim OHa yCTaHoBjleHa, pa3Mewanlacb

KaK MO)KHO Raibme OT BXOUHOrO OTBepCTHR fn IIonaq HHePTHorO ra3a/BO3ayxa H B

COOTBeTCTBHH C nOjiO)KeHHHMH lpaBHna 59.1. BXOHHOe OTBepCTHe TaKHx fpoflyBOqHbiX
Tpy6 Mo)KeT 6blTb pacioJoKeHO JH60 Ha YPOBHe nany6bl, JiH60 Ha BbICOTe He 6onee oa-
HOrO MeTpa OT AIHHmua TaHKa;

2. nnowani nonepeqHoro ceteHHA rlpOhyBOqHOi1 Tpy6bi, yrIOMAHYTOA B nyHKTe 13.1, 6bEIa

TaKolf, qTo6bi npH oIHOBpeMeHHOfk nonage HHePTHOrO ra3a B Jno6bie TPH TaHKa Mornia

nlOzIwlep)KHBaTbCA CKOPOCTb ra3a Ha BbIXOge He MeHee 20 M/CeK. BbixOXiHbie OTBePCTHR
rlpOXyBOqHbIX Tpy6 flOIKHbl pacnonaraTbca Ha BbICOTe He MeHee 2 M OT nany6bi;

3. Ka>Kaoe BbIXOHOe OTBepCT1e, YIOMAHYTOe B IyHKTe 13.2, 6brno CHa6)KeHo COOTBeT-

CTBYIOIUHMH 3arnyinatoImHMH yCTpOtkCTBaMH;

4.1. eCuiH Mexy MarHCTpafnSMI HHepTHOrO ra3a H CHCTeMoI rpy3OBbiX Tpy6onpOBOAOB
HMeeTcR CoeUHHeHHe, 6buIH rpHHJRTbI Mepb, o6ecneqHBaOtmme HX Hane)KHoe pa306-

IIeaHe, yq'HTbIBa BO3MO)KHOCTb CyuIeCTBOBaHHI Me)KZIY HHMH 3HaqHTebHbIX
nepelaAOB XaBJIeHHX. 3TH Mephi flOJIKHbI 3aKJliOqaTbCR B YCTaHOBKe JIH60 Byx 3a-

nOpHbIX KnaaHOB C YCTPOfkCTBOM anni 6e3onacHoft BeHTHIHIIHH 1pOCTpaHCTBa
Me)KZIY HHMH, flH6o cbeMHoro IlaTpy6Ka c COOTBeTCTBYtOUIHMH 3arJnylIKaMH;

4.2. KAanaH, OTXIenitoiuHfI MarHCTpaIb HHepTHOrO ra3a OT rpy3oBORt MarHCTpaIH H

yCTaHaBIHBaeMbill CO CTOPOHbI fPY3OBOl MarHCTpaJ1H, 6bEi HeBO3BpaTHbIM H o6o-
PYAOBaH cpeCTBOM npHHyHHTenbHOrO 3aKpbITH.

14.1. Ha MaFHCTpajIH HHepTHOFO ra3a gOjDHO YCTaHaBJIHBaTbCR o0HO 111 HeCKOJI.bKO
yCTPOflCTB, orpaHHqHBajOttHX poCT/naleHHe aaBneHHA, C uejibIO 3alIfHTbi rpY3OBb[X TaHKOB

OT BO3teAiCTBHqi:

1. H36blTOqHoro laBjieHHA, npeablmaomero HCnbITaTeJnbHoe aaBneHne rpy30Boro TaHKa,
B cnyqae, Korna norpy3Ka rpy3a Oji)KHa OCytueCTBJbITbCH C MaKCHMajibHOrl npeaycMo-

TpeHHOR1 CKOpOCTbIO, a Bce upyrHe BblXOIHble OTBepCTHR 3aKpbITbl; HJIH
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2. pa3pe)KeHHA, npeBblwajowero 700 MM BOAAHOrO CTOj16a, B cnyqae, Korga Bbirpy3Ka
rpy3a AOJIKHa OCytUeCTBJIATbCA riPH MaKCHMarIbHOrl npeaYCMOTpeHHOl rpOH3BOaHTeJnb-
HOCTH rpy3OBbIX HacOCOB, a BeHTHJIHTOpbl HHePTHO ra3a BbILmIIH H3 CTPOR.

14.2. Pacnono)KeHHe H KOHCTPYKIIHR YCTPOt1CTB, yrOM.9HYTbIX B nYHKTe 14.1, 0OJIKHbI
COOTBeTCTBOBaTb IOJIO)KeHH3M rlpaBHna 59.1.

15. aOn)KHbi 6blTb npealyCMOTpeHbl cpeaCTBa AJI nOCTOAHHOrO rlOKa3aHHA TeMnepa-
TypbI H aaBneHHA HHePTHOrO ra3a Ha HanOpHOfl CTOPOHe BeHTHJIATOPOB BO BpeMa HX pa-
60TI.

16.1. JAOn)KHbI 6blTb YCTaHOB1ieHbl npH6opbi gnl fOCTORHHOrO InoKa3aHHA H perH-
CTpatLHH BO BpeMA noataqH HHepTHoro ra3a:

1. zaBjieHHq B MarHcTpaiax HHePTHO ra3a Ha ytlaCTKaX, pacnojio)KeHHbIX B HOC OT He-
BO3BpaTHblX YCTpOfkCTB, Tpe6yeMbIX IIYHKTOM 10.1; H

2. COIep>KaHHA KHc1iopoaa B HHePTHOM ra3e B MaFHCTpaJIRX HHePTHOFO ra3a Ha HanOpHOtt

CTOPOHe BeHTHJIRTOpOB.

16.2. IpH6opbi, yIOMAHYTbIe B fyHKTe 16.1, flOJIXHbI pa3MemaTbCj B noCTY ynpaB-
JneHHA Fpy3OBblMH onepaHSAMH, eciH OH HMeeTCA. B cnyqae OTCYTCTBH nOCTa ynpaBneHHA
rPY3oBbIMH onepalxHMH OHH nTOJIKHbI HaXOAIHTbCA B MeCTe, nerKo ZIOCTYHHOM ajlU HHua KO-
MaHDHOrO COCTaBa, OTBeTCTBeHHOrO 3a rpy3oBbie onepauHH.

16.3. KpoMe Toro, H3MepHTejTbHbIe npH6opbi ROJDKHbi 6b1T yCTaHOBJIeHbI:

1. Ha XOaOBOM MOCTHKe - IA IIOCTORHHOrO IIOKa3aHHR aaneHHa, YIIOMHHYTOrO B HYHKTe
16.1.1, H aaBjeHHMA B C1HBHbIX IUHCTepHaX KOM6HHHpOBaHHbIX CyaOB, Korga 3TH
UHCTepHm, OTKJiOqeHbI OT MarHcTpanH HHePTHOrO ra3a; H

2. B UeHTpaJibHOM riOCTY yrpaBneHHA MeXaHH3MaMH HH B MawIHHHOM nOMeLeHHH - ARA
nIOKa3aHHA coziep)KaHHA KHc1iopoga, yHOMAHYTOrO B HYHKTe 16.1.2.

17. aOn)KHbi 6bITb npeaYCMOTpeHbl epeHOCHb1e npH6opbi Iria 3aMepa KOHUeHTpaUHH
KHCnOpoa H jerIKOBOCnjiMeHl oIHXCA napoe. KpoMe Toro, Ha Ka)KUOM rpy3OBOM TaHKe
XIOJIXHO 6bITE IpeyCMOTpeHO COOTBeTCTBYIOiuee YCTpOACTBO, n3BOnioLuee HCnOnb3O-
BaTb 3TH IIepeHOCHbie IlpH6OpbI i11TI onpe/leleHH COCTOAHHH aTMOCCbepbI B TaHKax.

18. OniriKHii 6bITb ipeaYCMOTpeHbI COOTBeTCTByiOIaHe cpe cTBa a11T YCTaHOBKH HYflA
H KaJH6pOBKH mKajIbl KaK CTaUHOHapHbIX, TaK H nepeHOCHbix npH6opOB ARAT 3aMepa KOHUeH-
TpauHH ra3a, YIIOMHHYTbIX B nYHKTaX 16 H 17.

19.1. JAOnxHa 6bITb IIpe1yCMOTpeHa 3BYKOBaa H cBeTOBa CHrHaJIH3aIHA, yKa3bI-

BaIoIuai Ha:

I. HH3KOe alaBjieHiHe BO1bI HI'IH HH3KYIO HHTeHCHBHOCTb noaLaqH BO/I K cKpy66epy abIMO-
BbIX ra3OB, YIOMHHYTOMY B IIYHKTe 6. 1;

2. BblCOKH.I YPOBeHb BO,4bl B cKpy66epe 11blMOBbIX ra3OB, YIIOMH1HYTOM B nYHIKTe 6. 1;
3. HOBbILueHHe TeMnepaTYpbi ra3a, YriOMAHYTOff B IYHKTe 15;

4. BbIXO1 H3 CTpOi BeHTH4JITTOPOB HHePTHOrO ra3a, yHOM$HYTbIX B IYHKTe 7;

5. coztep)KaHHe KHcjiopoAa, YrOMHHYTOe B iYHKTe 16.1.2, 6onee 8 npoueHTOB no o6feMy;

6. npeKpaiueHHe no11aqH 3HeprHH K CHCTeMe aBTOMaTHqeCKOrO ynpaBeHHl KIanaHOM, pe-
ryniHpy OLuHM nozxaqy ra3a, H K npH6opaM, yfIOM5IHyTbIM COOTBeTCTBeHHO B niYHKTaX 9 H

16.1;
7. HH3KHI1 YPOBeHb BO11bI B BO11HHOM 3aTBOpe, YIIOMHHyTOM B IIyHKTe 10.1;

8. g1aBneHHe ra3a, YlOMHIYTOe B IIYHKTe 16. 1. 1, MeHee 100 MM BO1A1HOro cTon6a. YCTpOfl-
CTBO CHFHaJIH3aUHH aOJf)KHO O6ecrieqHBaT6 HIOCTOAHH1b6li KOHTPOJlb 3a a1aBneHHeM B

CJIHBHbIX UjHCTepHaX KOM6HHHpOBaHHbIX CyROB; H

9. noBbiufeHHe ziaBjieHHA ra3a, YlOMHHYTOFO B niYHKTe 16.1.1.
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19.2. B CHCTeMe C ra3oreHepaTopaMHlOJI)KHa 6bITb npeaycMOTpeHa 3ByKoBaq H CBe-
TOBaR cHrHanJH3aumH B COOTBeTCTBHH C nyHKTaMH 19.1.1, 19.1.3, 19.1.5-19.1.9, a TaoKwe

ztonoJIHHTebHaH CHrHanH3auHR, yKa3bIBaIoiuaA Ha:

1. HeaOCTaToqHytO noaaqy )KHIAKorO TonJIHBa;

2. npexpaweHHe no~aaqH 3HeprHH K reHepaTopy;

3. npeKpaweHlle noaaqH 3HeprHH K CHCTeMe aBTOMaTHqeCKoro ynpaBIeHH% reHepaTopoM.

19.3. aOnI)KHo 6bITb npelyCMOTpeHo aBTOMaTHqeCKoe BbIKJtoqeHHe BeHTHJITOpOB
HHepTHoro ra3a H 3aKpbITHe KJanaHa, perynHpytomuero noaaqy ra3a, flpH £tOCTH)KeHHH 3a-

aaHHbIX npegzeno B CnyqaAX, yxaaHHbIX B IIyHKTaX 19.1.1, 19.1.2 H 19.1.3.

19.4. aOn)KHO 6bITb npeayCMOTpeHo aBTOMaTHqeCKoe 3aKpblTHe KianaHa, peryRnHpy-
tomero noziaiy ra3a, B ciytae, yKa3aHHOM B riYHKTe 19.1.4.

19.5. B cnyqae, yKa3aHHOM B riYHKTe 19.1.5, rorxta cogep)KaHne KHclopoala B HHepT-
HOM ra3e npeBblIiaeT 8 npouelTOB no o61eMy, ROJI)KHbl 6bITb flpHH ITbl HeMeUaneHHble Mepbi
1aji yiyqweHHs KaqecTBa ra3a. J9o Tex nop, noKa KaqeCTBO ra3a He 6yaeT ynyqmueHo, Bce

onepaui1 c rpy3oBbIMH TaHKaMH 9Ofl)KHbi 6blTb npHOCTaHOBJIeHbi BO H36e)KaHHe 3acacbI-
BaHHR B HHX BO3,iyxa, a 3aIOPHbIfl KnanaH, yflOMRHyTbIfk B nIyHKTe 10.8, a1oi)KeH 6bITb 3a-

KpbIT.

19.6. CHrHaJH3anHA, Tpe6yeMaq niyHKTaMH 19.1.5, 19.1.6 H 19.1.8, AOJuKHa 6bITb

yCTaHoBneHa B MaImHHHOM nomeHHH H B rIOCTY ynpaBjieHHA rpy3oBbIMH oriepaItHAMH, ecrnI
OH HMeeTCHq, HO B nitO6OM clIy'Iae B TaKOM MecTe, rae CHrHanbi MOrYT 6bITb HeMeaneHHO
IIpHH5TbI OTBeTCTBeHHbIMH qJIeHaMH 3KHna)Ka.

19.7. B OTHOmueHHH nyHrTa 19.1.7 AIMHHHCTpauHI AonKHa 6blTb y6e)KaeHa B
niOCTO$IHHOM HaJHqHH flOCTaToqHorO 3anaca BOnblI H HCI1paBHOCTH YCTPOACTB, o6ecneqH-
BaiouiLmx aBToMaTHiecKoe o6pa3oBaHHe BOAtSIHOrO 3aTBopa npH npeKpaLueHHH nozlaqi ra3a.
3ByKOBa1 H CBeTOBaa CnrHajIH3aUHfl 0 HH3KOM YPOBHe BOaibl B BOa.9HOM 3aTBOpe nOJDKHa cpa-

6aTEIBaTb, Koraa HHepTHbIA ra3 He noaaeTCH.

19.8. OJInKHa 6b1T npejycMoTpeHa CHCTeMa 3ByKOBOtl cHrHajiH3auHH, He3aBHCHMaA

OT TOIA, KOTOpaR Tpe6yeTcsi fyHKTOM 19.1.8, HnH aBTOMaTHqeCKoe BbIKjIloqeHHe rpy3oBbIX
HacoCOB, cpa6aTbiBaioLUHe ripH IaaeHHH gaBneHHA B MarHCTpanlX HHePTHOrO ra3a iAo 3aalaH-

HbiX npeaejioB.

20. TaHKepbi, nOCTPOeHHbie £1O 1 CeHTR
6

pn 1984 roiaa, Ha KOTOpbIX Tpe6yeTca HMeTb

CHCTeMy HHepTHOrO ra3a, aOn>IKHbi no MeHbIJeil Mepe OTBeqaTb Tpe6oBaHH5HM IIpaBita 62
rjiaBbI 11-2 Me)KayHapO1HO9 KOHBeHIIHH no oxpaHe qeJioBeqecKol )KH3HH Ha Mope 1974

rona*. KpoMe TOrO, OHH ZIOSI)KHbI OTBeqaTb Tpe6oBaHiHnM HaCTo3Uluero FIpaBHna, OAHaKo:

1. HeT Heo6xOAHMOCTH, qTo6bl CHCTeMbi HHePTHOrO ra3a, yCTaHOBJIeHHIbIe Ha 6opTy TaKHX

TaHKepoB Ato 1 HIOH51 1981 roaa, OTBeqaJiH Tpe6OBaHHIM cjIeayiouHX nyHKTOB: 3.2, 6.3,
7.4, 8, 9.2, 10.2, 10.7, 10.9, 11.3, 11.4, [12, 13.1,] 13.2, 13.4.2 [,14.2] H 19.8;

2. HeT Heo6xoXIHMOCTH, qTO6bI CHCTeMbI HHepTHOFO ra3a, YCTaHOB11eHHb1e Ha 6opTy TaKHX

TaHKepoB I HIOHR 1981 roga HnH nocne 3TOIl itaTbl, OTBeqajiH Tpe6oBaHHlM ciietlyloiuHX

HyHKTOB: 3.2, 6.3, 7.4 [,12, 13.1, 13.2 H 14.2].

21. Ha 6opTy CyaHa IOJIXCHbI HMeTbCfl nonpo6Hbie HHCTPYKUHH, coaep)Kawie Tpe6o-

BaHH$ no 3KcrnhyaTaUHH, 6e3onacHOCTH H TeXHHjqeCKOMY o6cny)KHBaHHEO CHCTeMbI HHepT-

Horo ra3a, a TaKwe no ripeXOTBpaiueHLHO onaCHOCTHARn11 39OpOBbRi nepcoHaiia, CBR3aHHOIl C
CHCTeMoIH HepTHOrO raaa H ee HcnOitb3OBaHHeM B cHcTeMe rpy3oBbIX TaHKOB**. 3TH HH-

CTpyKUHH AOJI)KHbI BKJIIOlaTb yKa3aHHH OTHOCHTeJnbHO aeIACTBHIA, npeiripHHHMaeMbIX B
cuiyqae HeHcnpaBHOCTH HIH BbIXOga H3 CTPOR CHCTeMbi HHePTHOrO ra3a.

TCKCT, npHHITblA MeaKoyHapORHORl KOH4)epeHuLlen no oxpaHe qenoBeqecKofl XH3HH Ha Mope 1974 roaa.
CM. PyXOBOIICTBO no CHCTeMaM HHePTHOrO ra3a, lpHHIToe KOMHTeTOM no 6e3oaCHOCTH Ha Mope Ha ero 42

ceccHH B Mae 1980 rona (MSC/Circ.282).
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flpaeulo 63. rPY3OBblE HACOCHbIE OTREJIEHHR

1. Ka)Knoe rpy3oaoe HaCoCHOe OTieneHHe AOnDKHO 6blTb o60pYaOBaHO OAHOl H3 HH-
,fecnegyou1Hx CTaUHOHapHbIx CHCTeM no)KapOTyiueHHR1, ynpaBneMbix H3 nerKOIaOCTynHoro
MeCTa BHe HacOCHoro OTeeneHHft. rpy3OBbie HacOCHbie OTaeneHHlflI)HDKHbi 6bITb o 6 opyao-
BaHbl CHCTeMOfk, noaxo1uLeft aWr MaWIHHHbIX noMetueHH1 KaTerOPHH A.

1.1. CHCTeMa yrneKHCnOTHOrO TyIIeHH[ niH6o CHCTeMa TyweHHA rajIOHWIHpOBaHHbIMH
yrneBoxIopozlaMH, OTBeqaiotua UO)IKeHHAIM f-paBHna 5, a TaKwie cieiyIOtuHM 1OnO-
)KeHHAM:

1. cpenCTBa CHrHanH3aUHH, ynOMsHYTbie B I'paBHnie 5.1.6, ROM)KHM 6bITb 6e3oIIaCHbIMH
111131 HCnOJb3OBaHHA HX B nerKoBocnvaMeHAOtteAlCR CMeCH napoB rpy3a/BO3zlyxa;

2. y opraHOB ynpaBjieHHA iOn)KHO 6bhTb BbIBeILeHO npeaynpe)KneHHe, YKa3bIBaiouiee Ha
TO, qTO BBHZY onaCHOCTH BOcnIaMeHeHHAt H3-3a pa3pJmUOB CTaTHqeCKOrO 3JIeKTPHqeCTBa
CHCTeMa UOnJ)KHa npHMeHlTbC1 JIHI .banA TyIueHH flnowapoB, a He ,l5r1 ueiieg HHepTH3a-
IlI4H.

1.2. CHCTeMa no)KapOTywIeHH BblCOKOKpaTHOfl neHOA, OTBeqaOILuaM nOnO)KeHHqM
nlpaBHna 9, 1pH YCJIOBHH qTO npezxycMOTpeHHbI1 neiHoo6pa3OBaTenb RBJIReTC1 flO11XOjIfIIjHM
AR311 TyIiIeHHi no)KapOB, CBx3aHHbIX C nepCBO3HMbIMH rpy3aMH.

1.3. CTaUHOHapHax CHCTeMa no)KapOTylueHHR BOwOpacnbl.eHHeM, OTBeqaioal nO-
jIo)KeHHAM rlpaBHna 10.

2. ECiH oraeTymamuee BeLLeCTBO, HcInOjb3yeMoe B ClCTeMe no)KapOTyIlleHHR rpy3o-
BorO HacoCHoro OTneIieHHlA, HCIOJlb3yeTCS1 TaKlwe B CHCTeMaX, o6cny)KHBaioLtHX ApyrHe
nOMeIeHHA, TO HeT Heo6xOZIHMOCTH, qTO6bi npe1xyCMOTpeHHOe KOJIH4CCTBO BeueCTBa HJIH

HHTeHCHBHOCTb ero noiaqH IlpeBbIIIaJIH MaCKHMaJIbHbie 3HaqeHHIl, Tpe6yeMbIe iuist HaH6OiHb-
nero H3 noMemenHtl.

rnABA Inl. C-ACATEJ1bHbIE CPE4CTBA 1 T.,a.

J7pa6uJso 1. OBJIACTi nPHMEHEHHA

CywuecTByIOIIuIf TeKCT nOUHYHITa (c) (iii) (2) 3aMeHeTC1 CneIyIOU4HM: (2) f-paBaHI

11-2/28.1.5 H 11-2/28.1.6; IH

F-paeuro 27. CI1ACATEJbHHbIE wIIIOfKH, CIlACATEJIbHbIE fnOTbl H nJIABY'4HE CPE11CTBA

B nOfllyHKTe (c) (iii) CCbIlKa Ha <IIYHKT (d) HpaBHna I rlFaBbi II-I H3MeH1eTCR cnenyio-
1iHM o6pa3oM: nIpaBlna 11-1/1.5

B noUIiYHKTe (c) (vii) CCbmIIKa Ha <(nYHKT (d) I-paBana FrnaBbi 11-1 , H3MeH1eTCR cneayto-
uIHM o6pa3oM: flpasna 11-1/1.5

Jlpaeumo 30. OCBEIIIEHHE fA.JIYB, CIIACATEJIbH/IX II2J1OfOK, CMACATEJ1bHbiX I'nOTOB H T.Ji.

B nYHKTe (a) CChIJIKa Ha <oHpaBHno 25 riaBbi II-1)) H3MeHeTCA cIe yKoUM 06pa3oM:

IpaBHIOM 11-1/42

17paeuzo 38. ABAPHAHOE OCBELWEHHE

CCbInKa Ha <(fpaja3O 26 rJiaBbi II-1> H3MeHeTCA ciefllytouIM o6pa3oM: I-paBmioM
11-1/43
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FJ1ABA IV. PAaI4OTEJIErPA)I4H 14 PA4IHOTEIE1OHOHHa

Jo6aBmeTCt nH)Kecneayoinee HoBoe IIpaBHnO:

Flpaeuao 4-1. YKB PAAHOTEJIE0OHHARq YCTAHOBKA

(a) FlaccaKHpcKHe cyna He3aBHCHMO OT pa3Mepa H rpy3oBbie cyna BajiOBotk BMeCTH-
MOCTbitO 300 per.T H 6ojnee ROXIKHbI HMeTb YKB paAHoTejie)oHHylo yCTaHOBKy, OTBeqalO-
Lgyio nOjiX)KeHHAM FIpaBnnia 17.

(b) Flono)eHHA lpaauna 17 ,OjuKHbi npHMeHATbCa TalKe K YKB paaHoTeneOHHbiM
yCTaHOBIaM, Tpe6yeMbiM :IoroBapHBaOWHMCS npaBHTenbCTBOM auA Bcex cyaOB, K
KOTOpbiM npHMeHIeTCA FiaBa V, nnaaaioItHx B pafloHe, Haxoax1tIeMCl naO ero IOpHCaHK-

UHeI, H uRR KOTOPbIX YKB pazEHOTefle)OHHa YCTaHOBKa He RBlBsteTcs o6s3aTenbHOfl Ha OC-

HoBaHHH nYHKTa (a).

CytuecTByIoWmJl TeKCT FlpaBHna 7 3aMeH~eTCa cJregyloXHM:

Jlpaeuao 7. BAXTbi no PAIRHOTEJE0OHY

(a) KaxKaoe.CyZHO, KOTOpOe HMeeT pa1HOTelI4OHHYIO CTaHUHIO B COOTBeTCTBHH C

FIpaBHJIOM 4, B ueniax o6ecneqeH 6e3oriacHOCTH AOJDKHO, HaxoXWcb B Mope, HeCTH Henpe-

PblBHYIO BaXTY Ha pa1HOTeJIeOHHOl1 qaCTOTe 6eUCTBHq C MecTa, OTKyaa o6btqHO ynpaBna-
eTCA CyAHO, IIpH IOMOWH IIpHeMHHKa CflyXOBOAt BaXThl Ha paHOTeJnejOHHOAI qaCTOTe

6exaCTBHs C HcnOnb3OBaHHeM rpOMKOrOBOpHTenji, rpOMKOrOBOPHTenA C (bHnlbTPOM HH pa-

xHOTene&oHHoro aBToanapMa.

(b) Ka>Kaoe CyalHO, YrOMAHYTOe B IIYHKTe (a), 1ofltHO HMeTb KBaJIH4DHIXHPOBaHHbIX
oriepaTOpOB-paIHOTeeOHHCTOB (KOTOpbIMH MOrYT 6bITb Ka'IHTaH, IIHUO KOMaHQHOrO CO-

CTaBa HJIH HHOft qieH 3KHnawa), KfK yKa3aHO HH)Ke:

(i) cyga BauiOBOR BMeCTHMOCTbiO 300 per.T H 6onee, HO MeHee 500 ner.T, - no MeHbueftl

Mepe OAHOrO onepaTopa;

(ii) cyaa Ba.iOBOAl BMeCTHMOCTbiO 500 per.T H 6onee, HO MeHee 1 600 per.T, - no MeHb6Lefl

Mepe AByX onepaTopoB. ECJIH Ha TaKOM CYAHe HMeeTCA OAHH onepaTop-paaHoTeIe-

4bOHHCT, B o6.f3aHHOCTH KOTOpOrO BXOAHT HCKJ-IOqHTejnbHO BeJaeHHe paaIHOTeJie4boH-

Horo o6MeHa, HaiiHqHe BToporo onepaTopa HBIIeTCA Heo6Rq3aTenbHbIM.

(c) Ka)tqoe CYAIHO, KOTOpOe B COOTBeTCTBHH C -IpaBHJIoM 3 HuH IpaBHJIoM 4 HMeeT

pauHoTejierpaIHyIo CTaHUHIO, AOftKHO, HaxoALcb B Mope, HeCTH HenpepiBHyto BaxTy Ha

panHOTenecbOHHOfl maCTOTe 6eaCTBHst C MecTa, onpegenenHtoro AzIMHHHCTpaIuHeIA, IIpH
nOMOI.uH flpHeMHHKa CflyXOBOfl BaXTbl Ha paAHOTeJe4OHHOfl qaCTOTe 6en[CTBHA C HCnOJIb3O-

BaHHeM rpoMKOrOBOpHTenA, rpOMKOrOBOPHTenA C tlHJIbTpOM HJIH paXIHOTeJIeboHHoro aBTO-

anapMa.

CyIueCTBYIOIIIHA TeKCT FIpaBHa 8 3aMeHteTCA cjIeIytoUHM:

J7paeunzo 8. BAXTbI no YKB PAUHOTEJ1E4'OHY

Ka)uKoe CyRIHO, KOTopoe B COOTBeTCTBHH C -IpaBHjiOM 4-1 HMeeT YKB pa,/1HOTerjiedOHHYlO

yCTaHOBKY, J O"I)KHO, HaXOaIACb B Mope, HeCTH HerIpepbiBHYlO CJIyXOByIO BaXTY Ha XOaIOBOM

MOCTHKe:

(i) Ha maCTOTe 156,8 MIu (KaHa 16), Korga 3TO BjiAeTcRi npaKTHieCKH BO3MO)KHbIM; H/HFH

(ii) B TaKHe nepHoabi BpeMeHH H Ha TaKHX KaHaJiax, KaKHe MO)KeT noTpe6Oaab JorOBapH-
Baioeeca npaBHTeJbCTBO, YnOMaHYTOe B FlpaBne 4-1 (b).

lpaeu.ao 10. PAIHOTEJ1EFPAOHblE YCTAHOBKH

CyWeCTBYIOIXH1 TeKCT nYHKTa (g) 3aMeHAeTCq cnealytouHM:

(g-1) Korxta rflaBHb]1k H pe3epBHhfI nepeaaTqHKH nOAKJIioqeHbI K rnaaaoAl aHTeHHe,
OHH AOJI)KHbl HMeTb MHHHMaJbHytO HOpMaJIbHYIO aaJibHOCTb ziefICTBHA, KaK yKaaHO HH)Ke,
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T.e. OHH QOfnlKHbl o6ecne4HBaTb nepeaaqy Ha yKa3aHHble paCCTORHH* a1CHO pa36HpaeMblx
CHrHaJIOB C CyAiHa Ha CYA1HO B IHeBHOe BpeMA H npH HOpMaIbHbX yCnIOBHRX H o6CTO-
rTeJ'bCTBax. (rlpHeM qCHO pa36HpaeMblx CHrHajiOB o6btIHO o6ecneLHBaeTcl npH 3tbfbeKTHB-

HOM 3HaqeHH4 Hanpa)KCeHHOCTH noral Ha BXOe npHeMHHKa, paBHoM no MeHbweuC Mepe 50 MH-

KpoBoJIbTaM Ha MeTp.)

MUHNUaMbNaR HopMaAbHaR LiaAbnocmb
d3eUcrnBux a Mu/X

rnaemau, Pe3epewi
nepedamquK nepedarr4uK

Bce naccaKHpcKHe cyaa H rPY3OBbie cyna BanoBoRl
BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee 150 100
Fpy3OBble cyXaa BajoBoft BMeCTHMOCThIO MeHee

1 600 per.T 100 75

(g-2) PaaHoTenerpanbHa yCTaHOBKa QOJnXHa BKJlIOqaTb YCTPORCTBa aJIA nepeaaqH H

npHeMa B pe)KHMe paAHOTeJe(bOHHH Ha paLHoTejiedonHHoM taCTOTe 6eziCTBHH. 31TO Tpe6o-

BaHHe MO)KeT BbiIOJIHATbC$1 nyTeM BKJIHOqeHHA TaKHX yCTpOICTB B rFlaBHYI0 HJIH pe3CpBHYEO

YCTaHOBKY HIH B gpyroe YCTaHOBjieHHOe o6opyUlOBaHHe. MoUHmOCTb nepeIaT1HKa H
qyBCTBHTeJIbHOCTb IpHeMHHKa pa 0HOTeji0e4OHHOII qaCTH yCTaHOBKH ZOllDKHbl COOTBeT-

CTBOBaTb Tpe6oBaHHAM HpaBHna 16 (c) (i) H () COOTBeTCTBeHHO, ecni 3Ta aCTb yCTaHO-

* 'pH OTCYTCTBHH HellocpeaCTBeHHbIx H3MepeHHn HarpgKeHHOCTH 1ons1 a1115 npH6JIH3HTenbHoro onpexxeJjeHHR
HOpMaJIbHORl nalbHOCTH aeRfCTBH.9 MO)KHO PyKOBOCTBOBaTbCA CIeiytOIuHMH .1aHHbIMH:

A. B cjiy'lae HpHMeHeHHR aHTeHH JIIo6biX THnOB, KpoMe aHTeHH-MaqT:

Hopmaz.aq OaabUocmb Oeicmeum
a MUIAX MempoaMneptt

1
)

200 128
175 102
150 76
125 58
100 45
75 34

I) f-pOH3BeneHHe pacCTOaHHA (B MeTpax) OT HaHBbIcwIe L qaCTm aHTeHHbi no caMOlR BbICO-
KOAl rpy3oBiOt BaTep .rHHHH Ha CHJqy TOxa B aHTelHe (B aMnepax).

BenHlHHbI, npHBealeHHble BO BTOpOfI KOnmiOne 3TO Ta6lHabl, COOTBeTCTBytOT cpenHel Be-
JIHqHHe OTHOweHHn

nefcTByloiomax BbICOTa aHTeCHbi

MaCHMaJIbHa BBICOTa aHTeHHbI

:)TO OTHomeHHe MeHAeTCH B 3aBHCHMoCTH OT YCJIOBH1 pa3MeaeHHR aHTeHHbl H MO)KeT KO-
le6aTbCA npH6nH3HTenbHo Or 0,3 1io 0,7.

B. B cjiyqae npHMeHeHJA nepeaaouimx aHTeHH-MaqT:

Hop a/buaA 6a.LtNOCmb eecmeux
a ,.VWx MempoaMnepb 2)

200 305
175 215
150 150
125 110
100 85
75 55

2) lIPoH3BeaCHHe paccToHHA (B MeTpax) OT HaHBbicwefI qaCTH aHTeHHbI 1O caMOfl BbICO-

KORl rpy3oBofI BaTepnHHHH Ha cHiy TOKa (B aMnepax), H3MepeHHyIo B OCHOBaHHH H3nyqaowetk
qaCTH aHTeHHbI. BenHqHHbI, npHaeoeHnble Bo BTOpOl KOJ1OHxe, OCHOBaHbI Ha KPHBbIX pa-
cnpoCTpaHeHHa paaolaonH, nPHBeaeHHb]X B PeKoMeHaauH 368-2 MKKP, a Ta~xe Ha MeTorte,
3KcnepmMeHTa1bHbIx pe3yJlbTaTax H paC4eTaX, npHBaeHHbIX B OTQeTe 502-1 H MHeHHH 43-1
MKKP. Heo6xowMoaa BeJIHqHHa MeTpoaMnepoB 3HaqHTeIibHO MeH~eTCA B 3aBHcIMOCTH OT

YCnOBHfl pa3MeLueHHR alHTeHHbi.
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BneHa nocne I ceHTm6pR 1986 roaa. )Ina yCTaHOBOK, CMOHTHPOBaHHbIX AlO 3TOI gaTbl,

MOLLHOCTb nepextaTqHKa H 4YBCTBHTejibHOCTb npHeMHHKa Z(OJI)KHbl onpeneJIRTbCR ALMHHH-
cTpaUHefI. Pacnono)KeHHe H npoqIHe yCnOBHRI pa6oTbl pa1HOTenebOHHblX yCTpOfkCTB, Tpe-
6yeMblX HaCTOALUHM [-paBHIOM, ,OJI)KHbI onpeaenjiTbCR AAMHHHCTpaUHeR, KpOMe ciyqaeB,
Korzta OHH .flnRIOTCH qaCTbio rnaBHOII HJIH pe3epBHOfk paxlHoTenerpabHOfk yCTaHOBKH.

CyuIeCTBYIOUWH1 TeKCT noanyHKTa (h) (iv) 3aMeHaeTcA cneaytouiim:

(h) (iv) (1) PaZXHoTeieqboHHoe nepenaomee yCTpOICTBO, Tpe6yeMoe nyHKTOM (g-2),
flOJDKHO 6bITb cHa6)KeHo aBToMaTHqeCKHM yCTPOR1CTBOM Zt.ISl no/gaqH paaHOTeleIOHHOrO
cHrHana TpeBorH, KOHCTPYKIIHR KOTOporo aojiKHa HCKjitOiaTb BO3MO)KHOCTb npHBeieHHR

ero B aeflCTBHe no ouH6Ke H KOTOpoeIOI)KHO OTBeqaTb Tpe6oBaHH9M IlpaBna 16 (e). 3TO

aBTOMaTHqeCKoe yCTpOR1CTBO IAOJDKHO 6bITb TaKHM, qTO6bI B nto6oe BpeM.I ero MO)KHO 6buIo
BaIbKxIOqHTb £URI o6ecneqeHH HeMelneHHofl nepeaiaqH coo61ueHH.9 o 6eCTBHH. Xl.qn yCTaHO-

BOK, CMOHTHpoBaHHbIX 1io 1 CeHTH6pg 1986 roga, Bonpoc o6 HX OcHaueHHH aBTOMa-

THqeCKHMH yCTpOfkCTBaMH amifR noxtaqH paIHoTenebOHHorO cHrHana TpeBorH aoJI)KeH pe-

miaTbCR AaMHHHCTpaUAHefk.

(2) QOJI)KHbi 6bITb rHpHHS1TbI Mepbi aimI nepHoAHqecKofl npoBepKH HcrpaBHOCTH

£tefCTBHx aBTOMaTHqecKoro YCTPOfkCTBa aJISI noxtaqH palHOTened)OHHorO cHrHana TpeBOFH
Ha qaCTOTaX HHblX, qeM paaHOTeieOHHaA tiaCTOTa 6eaICTBHH, HCflOfrb3y5 DJIJ 3TOro COOT-
BeTCTByOUILHrI 3KBHBaJIeHT aHTeHHbi. HCKnRuoeHie gienaeTc5i Ruju aBapHlHoro paAHoTenie-

tbOHHorO o6opyOBaHHR9, HMetowero TOJIbKO paAHOTeeie(bOHHyIO qaCTOTy 6eaCTBHR. B 3TOM

cnytae aojI)KeH HCnOJlb3OBaTbCA COOTBeTCTBYlOLLtHfI 3KBHBaJIeHT aHTeHHbI.

IIPmMEqAHHE. XOTq IOJI)KHbi 6blTbn pHHRTIl Bce pa3YMHbIe Mepbl K noJDaep>KaHHO an-

napaTypbl B HCnpaBHOM COCTOAHHH, HeHcnpaBHOCTb paaHOTejled)OHHbIX nepextaiomIHx

yCTpOrICTB, Tpe6yeMbIX HaCTOUIUHM I-paBHnOM, He aOnDKHa paccMaTpHBaTECq KaK OCHO-
BaHHe CqHTaTb CyaHO HeMOpexOZ(HbIM HJIH 3aalep)KHBaTb ero BbIXOAt H3 flOpTOB, B KOTOPbIX

OTCYTCTBYIOT BO3MO)KHOCTH anu 6blCTporo ocymueCTBhieHHR9 peMOHTa.

CymeCTBYIOJ Ht TeKCT nOlnIiyHKTa (I) (ii) HcKloqaeTc5R.

CymueCTBYlOU1IHI TeKCT rlOfInYHKTa (m) (iv) 3aMeHfeTC cneinytouLHM:

(m) (iv) YKB YCTaHOBKH B COOTBeTCTBHH C nOniO)KeHHRMH llpaBHIla 17(c);

f7paeuaO 16. PAaHOTauE4OHHbIE YCTAHOBKH

B cynueCTBYIOiLeM TeKCTe nlYHKTa (b) ucKmolmorncA CCblqKU Ha KI¢laCcb A3H, A3A H

A3J.
CymueCTBYIOIUtA TeKCT nYHKTa (C) 3ameuxemc. caeoyiou4uM:

(c) (i) Ha rpy3oBEX cyn ax aajnoBoR BMeCTHMOCTbIO 300 per.T H 6onee, HO MeHee

1 600 per.T, nepeaaTqHi aoJe)KH HMeTb MHHHMaJIbHYIO HOpMaJIbHyIO gaJIbHOCTb aerICTBHR
150 MHJIIb, T.e. OH aOnJKeH o6ecneqHBaTb nepexiaqy Ha 3TO pacCTOrHHe* ACHO pa36HpaeMbx

CirHanOB C CYRIHa Ha CYAHO B IHeBHoe BpeMsi H npH HOpMalbHbIX yCJIOBHSX H o6CTOATenb-
CTBaX. (rpHeM RCHO pa36HpaeMbix CHrHajIOB O6blqHO o6ecneqHBaeTca npH 3fteKTHBHOM
3HaqeHHH HanpA)KeHHOCTH no1R Ha BxoDe npiHeMHHKa Ha HeMORynHpOBaHHOtk Hecywlerf qa-
CTOTe, PaBHOM no MeHbmel Mepe 25 MHKPOBOJbTaM Ha MeTp xIu AIByxnoJIOCHbIX H O/fHOfO-
IOCHEIX H3JyieHHtk C noIHOAl Hecyliefl).

(ii) Ha rpy3oBmIX cynax BanOBOAl BMeCTHMOCTbio 300 per.T H 6onee, HO MeHee 500 per.T,

nepetaTqHK CyuIIeCTByIOIHX yCTaHOBOK, HCIOJ~b3YIOuIHX pe)KHM IIByXInOJIOCHbIX H3uyqeHHl,

XIOjnKeH HMeTb MHHMaJbHYrO HOPMarlbHYIO falbHOCTb aeifCTBHR no Menbmetl Mepe 75 MHnu.

*lpH OTCyTCTBHH H3MepeHHA Hanpn)KeHHOCTH flOIR MO)KHO CqHTaTb, qTO TaaR xiaJnbHOCTb RietkCTBHR o6ecneqiH-
BaeTCR, ecinm MOLUHOCTb B aHTeHHe paBHa I5 BaTTaM (HeMolynfpoBaHHa Hecyuas qaCToTa) rIpH KO3rn4HlUHeHTe noje3-
Horo IteACTBHa aHTeHHba 27 npoueHTOB IJIJ JIByXnoIIOCHbIX H3JRy4eHHfl HflH 60 BaTTaM nIHKOBOrf MOLUHOCTH WIR OJ0HOIIO-
J1OCHbIX M3JIyqeHIA C nOJ1HOlR HeCyueri npH 100-npoueHTHOtl MOEyXyJlUHH OnHHOLHbIM CHHyCOHaflabHbM KoneaHHeM.
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CyIIeCTBYIOIWHfI TeKCT nonnyHTa (j) (iv) 3aMeHeTC cne tyoutHM:
(iv) YKB YCTaHOBKH B COOTBeTCTBHH C nojio)KeHHMH rlpamnia 17(c).

CyIueCTBYIOLUIHi TeKCT [-lpaBHna 17 3aMeHIeTCA cleflytouHM:

1lpaeuao 17. YKB PAAIHOTEflE OHHAA YCTAHOBKA

(a) YKB paaHoTeneIoHHaa yCTaHOBKa aoI1Kna HaxOaHTbCH B BePXHefI qaCTH CyaHa,
OTBeqaTb nOJIO)KeHHRM HaCToiero lpamna H COCTORTb H3 nepegaTHKa H IpHeMHHKa, HC-
TOqHHKa 3HeprHH, o6ecneqHBaIoiuero HX pa6oTy flpH HOMHHaJibHOfl MOIUHOCTH, H aHTeHHbI,
o6ecneqlBaomeft Hazle)KHypO nepeaaqy H InpHeM CHrHajiOB Ha pa6oqHX qaCTOTax.. •

(b) Ha naccaWHpcKux cyaax He3aBHCHMO OT paaMepa H Ha rpY3oBbIX cygax BanOBOR
BMeCTHMOCTbIo 500 per.T H 6onee AtOJuKHa 6bITb npeaycMoTpeHa BO3MOHKHOCTb6 pa6oTbI
YKB paUHOTejiebOHHOfI YCTaHOBKH OT HCTOqHHxa 3HeprHH, pacnono)eHoro B BepxHeft'aCTH
CYIHa H HMejowteroLIOCTaTOqHyIO MOIHOCTb =1nK o6ecneqeHHA no MeHbIeeft Mepe UieCTHqa-
COBORt pa6oTbI.

(C) arJfs HHTaHHA YKB paRfHOTeJIe(bOHHOAl YCTaHOBKH AzMHHHCTpaIiHA MO)KeT pa3-
pei.HTb HCIIOIb3OBaHHe pe3epBHoro HCTOqHHKa 3HeprHH paIHOTejierpabHoAt HIH paaHOTe-
nebOHHORl yCTaHOBOK, ynOMRHyTbIX, COOTBerCTBeHHO, B rlpanme 10 (m) H rlpaBHne 16 (j). B
3TOM cjiyqae Tpe6yeTcA, qTo6bl pe3epBHbfIr HCTOqHHK 3HeprHH HMen MOIUIHOCTb, jtOCTa-
TOqHyfO xuisl o6ecneqeHHA OAHOBpeMeHHOfl pa6OTbl YKB paaHoTejne4bOHHOfl YCTaHOBKH H:

(i) pe3epBHbIX paUHoTenerpabHbX nepeaaTqHKa H npHeMHHKa B TeqeHHe no MeHbeR Mepe
LUeCTH qacoB, eciH He YCTaHOBjieHO nepe~moqasowee YCTpOrICTBO, o6ecneqHBaloee
TOJIbKO nooqepeRiHYIo pa6oTy; H1TH

(ii) paUHOTeie1OHHblx nepeaaTqHKa H npHeMHHKa B TeqeHHe no MeHbiueil Mepe IeCTH
qaCOB, eCJIH He YCTaHOBJieHO nepeKimaiowee YCTPOIICTBO, o6ecneqHBaiowee TOJIbKO no-
oqepeHYEO pa6oTy.
(d) YKB panHoTeneboHHaA YCTaHOBKa noJIMHa OTBetaTb Tpe6OBaHHAM, H3no3KeH-

HbIM B PernaMeHTe paAHOCBRq3H B OTHoIueHHH annapaTypbl, npHMeH~eMOA B YKB MopCKoft
HOABH)KHO paaHOTejied)OHHOt cny)K6e, a TaiKe ROfl)KHa o6ecnermBaT pa6oTy Ha KaHaJiax,
onpe/aejieHHbIX PernaMeHTOM paIHOCBA3H, H Ha KaHanax, KOTOpbe Mo3KeT noTpe6OBaTb )ao-
roBapHBaoLueecH apaBHTeJIbCTBO, YHOMHHYTOe B nlpaBHJe 4-1(b).

(e) a[oroBapHBatoujeecA IIpaBHTeJIbCTBO, YHOMAHYTOe B HpaBHjie 4-1(b), He XtonIHO
Tpe6OBaTb, qTo6bI BbIXOflHa MOILHOCTb nepegaTqHKa Ha HecYuefl qaCTOTe 6blna 6onee
10 BaTT. AHTeHHa, HaCKOJIbKO 3TO npaKTHqeCKH BO3MO)HHO, ,OrnKHa 6bITE He3aTeHeHHOfl CO
Bcex HanpaBneHHRl*.

0) YnpaBneHHe KaHaIaMH, Heo6xoIHMbIMH xtnsr o6ecneqeHHa 6e3onacHoCTH CYAIOBO-
)1jleHHA, ROJI)KHO OCyWieCTBJIATbCHl Ha XOZOBOM MOCTHKe HCeocpeflCTBeHHO C IIOCTa ynpaB-
jieHHHq CyAHOM, H, B cjiyqae Heo6xoaHMOCTH, cjieayeT HMeTb cpeCTBa, fO3BOJIIomHe
oCyIIIeCTBJIAITb paQHOCBA3b C KpbIjrbeB XO4OBoro MOCTHKa.

J-paeuao 19. CYROBblE PA./AHO)KYPHATbl"

K cyWeCTBYIOLueMY TeKCTY ao6aBjieTCq HHKecJIeaypUHI nYHKT, a cyiueCTBytouttA
nyHKT (C) CTaHoBHTCA nYHKTOM (d):

(c) Ha KcaIOM CYnHe, HMe}OiieM YKB paaIHoTened)oHHy)o YCTaHOBKY B COOTBeTCTBHH
c rlpaBHjIOM 4-1:
(i) B paIHO)KYPHa B COOTBeTCTBHH C Tpe6OBaHHmH AIMHHHCTpaIIIm OrIn)KHbI 3aHocHTbcq

CBeJIeHHH, Tpe6yeMbe PernaMeHTOM paaIHOCBK3H;

B KaqecTae pyKOBOflCTBa npeninonaraeTcH, qTO Kaxcnoe CynHO o6opynoBaHo aHTeHHOlR BepTHKajIbHOR fOnIlpH3a-
urnH C KpyrOBOl nnarpaMMOR HanpaBneHHOCTH flpH HOMHHaJnbHOfl BbICOTe 9,15 M Haji BOaog, nepeilaTqHKOM C BbIXOfl-
HOT MOULHOCTbIO 10 BaTT H fpHeMHHKOM C qYBCTBHTenbHOCTbjO 2 MHKPOBOJlbTa npH OTHOuIeHHH cHriaJIa K wiyMy 20 aiE.
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(ii) B CyROBOi )lKypHaJla01)KHO 3aHOCHTbCRl KpaTKOe conep)KaHe Bcex paaHOO6MeHOB, Ka-

caimluHxc 6eAlCTB'rq4, cpOqHOCTH H 6e3oInaCHOCTH.

rIABA V. E3OnACHOCTb MOPE'UIABAHIHA

CyLueCTByIOLHl TeKCT npaB~na 12 3aMeHxeTcR cneaypowlM:

flpaeuno 12. CYIlOBOE HABH4rALHOHHOE OEOPY1OBAHHIE

(a) anx uenefl HaCTofLuero f-paHna TepMHH ((nOCTpOeHHOe> B OTHOLUeHHH CyAHa

o3HataeT CTamHIo flOCTPOIlKH, Ha KOTOpOl:

(i) 3aTio)KeH KHJ7E, HhII4

(ii) HaqaTo CTpOHTeibCTBO, KOTopoe MO)KHO OTO)KaeCTBHTb C onpeae1ieHHb1M CyAHOM;
HnlH

(iii) HaqaTa c6opxa 3TOrO CYAHa, npHqeM Macca HCnOrlb3OBaHHOrO MaTepHana COCTaBjrIeT

HO MeHbLUel Mepe 50 TOHH HJIH 1 lIpoueHT pacqeTHOl MaCchl BCeX KOpInYCHb[X KOH-

CTPyK1H4I, CMOTpR no TOMY, NITO MeHblue.

(b) (i) Cyga BaJIOBOtl BMeCTHMOCTbIO 150 per.T H 6onee 1On)KHbl HMeTb:

(1) rnaBHbl MarIHHTHblifl KoMnac, KpoMe cny'aeB, npe11yCMOTpeHHbIX B noanIIyHKTe (iv);

(2) nyTeBOl MarHHTHbltk KOMIIaC, ecIH HHtjOpMaIH2 o xypce OT rnaBHoro KoMnaca, Tpe-

6yeMoro cornacHo noaIn'yHKTY (1), He ABJIeTCH Z1OCTyInHOfl H RCHO pa3.rnHqHMOi =Ar12

py11eBOrO Ha rjiaBHOM nOCTy yfpaBfleHHH pyneM;

(3) Haanne)KaujHe cpeACTBa CBA3H Me)K1ly MeCTOM YCTaHOBKH rnaBHoro KoMnaca H MCCTOM, C

KOTOpOro o6bIqHO ocyIueCTBJIqeTC2 ynpaBneHHe CyAHOM, OTBetafoLuHe Tpe6OBaHHqSM

A11MHHHCTpaIUHH; H

(4) cpeaCTBa 1J111 B3ATHA neneHrOB, HaCKOnIbKO 3TO npaKTHeCKH B03MO)KHO, no zxyre ropH-

3OHTa B 3600.
(ii) JeBHanIHA Ka)Kntoro MarHHTHOrO KoMnaca, YnOMRHYToro B nO1nYHKTe (i), AO)KHa

6bITb HazmewaW1HM o6pa3OM yHHqTo)KeHa, H rIOCTO3HHHO On.)Ha HMeTbC2 Ta61Hua 1H41
KPHBaxH ero OCTaTO4HOR geBHaU1HH.

(iii) AOn)KeH 6EITb npeyCMOTpeH 3anaCHOR MarHHTHblIl KoMnac, B3aHMO3aMeHqeMbltk

C rJ1aBHbIM KOMIaCOM, eCAM TOJIbKO CYAHO He o6opyAOBaHO IYTeBb1M KOMnaCOM, yno-

MHHYTbIM B IO11UYHKTe (i) (2), HJIH rHpOKoMnacoM.
(iv) A11MHHHCTpau1Hi, eCC1H OHa C'HTaeT HeItenecoo6pa3HhIM HnH 1431HIIHHM Tpe6o-

BaTh HarIH'Hfl raBaHoro MarHHTHorO KoMnaca, MO)KeT OCBo6oHTb OTzxef-Hbie cyga HAH Ka-

TefOPHH CY11OB OT BbIIOAIHeHH51 3THX Tpe6OBaHHfl, ec1H xapaKTep pefkca, 6nH30CTm CYAHa OT

6epera H1H THn CYAHa He onpaBbIBalOT HCnOJnb3oBaHHA rniaBHoro KoMnaca, nPH YC11OBHH
HaIH2H5$ BO Bcex cnyqastx COOTBeTCTByIOIuero nyTeBorO KOMnaca.

(c) Cyaa BaJIOBOi BMeCTHMOCTBlO Memee 150 per.T On)KHbl HMeTb nyTeBOil KoMnac H

cpegCTBa 11112 B3ATH neneHroB, B TOR? Mepe, B KaxgOt AAMHHHCTpauHHq C'HTaeT 3TO uen1eco-
o6pa3HbIM H npaKTHqeCKH BO3MO)KHhIM.

(d) Cy1a BaJOBOIl BMeCTHMOCTbio 500 per.T H 6onee, nOCTpOeHHMae I ceHT26p2 1984
roga HnH nocne 3TOit naTbi, AOI)KHbI HMeTb rHpoKoMnac, OTBeatmotHil cneaylOUXHM Tpe6o-
BaHHR4M:

(i) noKa3aHH2 OCHOBHorO npH6opa rHpOKOMraca Him penHTepa rHpoKoMnaca 1o0)xHbI
6bITb RCHO pa3JIHiHM6 11n1 pyneBoro Ha rnaBHOM IOCTY ynpaBn1eHH2 pyneM;

(ii) Ha cynax BaJOBOIA BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee AOn)KHbi 6bITb npeQYCMOTpeHbl

o11 HuH HeCKOJIbKO perIHTepOB rHpOKoMnaca, pacnono)KeHHbIX COOTBeTCTBYIOLIHM
o6pa3oM 11n1 B3HTH31 neneHrOB, HaCKOnbKO 3TO npaKTHieCKH BO3MO)KHO, no ayre ropH-

3OHTa B 3600
.
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(e) Cyaa BaJIOBOA1 BMeCTHMOCTbO 1 600 per.T H 6onee, nOCTpoeHHbie/1o 1 ceHTs16pi
1984 ro/a, flpH COBepIieHHH Me)K/yHapO/1HbIX peAlCOB /1OI)KHbI HMeTb rHpOKOMflaC, OT-
BeqalOuuItl Tpe6oBaHHqM fnyHKTa (d).

(f) Ha cy!ax, Ha KOTOpbIX HMe[OTCH aBapHfrnbie fOCTbl ynpaBIeHHq pyieM, 1OJTDKHbl
6bITb flpHH3Tbl Mephl /1n] nepe!aH B TaKHe HOCTbI HH4bOpMaUHH 0 Kypce.

(g) Cy1a BanOBORl BMeCTHMOCTbIO 500 per.T H 6onee, nOCTpoenHbie I CeHTR6pH 1984
rona HnH nocne 3TOtl/1aTbl, H cyna BaJOBOtl BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee, nocTpoeH-
Hbie flo I CeHTA6p9 1984 roaa, lOJI)KHbi HMeTb pa1HOnOKaUHoHHy[O CTaHUHIo.

(h) Cy/a BaIOBOIl BMeCTHMOCTbtO 10 000 per.T H 6onee/OnJKHbl HMeTb aBe paanoJno-
KaUHOHHbie CTaHIIHH, ClnoCo6Hbie pa6OTaTb He3aBHcHMO* /1pyr OT npyra.

(i) Ha XO/OBOM MOCTHKe CY/1OB, KOTOpbie B COOTBeTCTBHH C nIyHKTaMH (g) HJiH (h)
/1On)KHbI HMeTb paAHojioKatUHOHHy[O CTaHUHIO, /1On)KHbi lpe/1yCMaTPHBaTbCA Cpe/1CTBa/nnst
Be/1eHHt paJIHOJIoKaUHOHHOfk npOKnanjKH. Ha cy/ax BanOBOA BMeCTHMOCTbIo 1 600 per.T 1
6onee, HOCTpOeHHbIX 1 CeHTA6pA 1984 rona HfH nocne 3TOlR aTbi, cpe/cZTBa/1ns Be/eHH pa-
/1HonoKauHOHHOrI npoKaRKH ZXOnI)KHbi 6bITb no MeHbmlueft Mepe TaKHMH pKe 3tfrIeKTHBHbIMH,
KaK HaKraaHOl onTHqeCKHtl mIIaHIneT.

) (i) CpeZICTBO aBToMaTHqeCKotl paaHoJnoKauHoHHoAl npoKJaaKH /1ODKHO 6bITb

yCTaHOBrieHO Ha:

(1) cyXiaX BajiOBOl BMeCTHMOCTbIO 10 000 per.T H 6onee, nOCTpoeHHbix 1 ceHTR6pR 1984
ro1a HnH nocfe 3TORl zlaTbl;

(2) [ ] TaHKepax, IOCTpOeHHbIX flO 1 CeHTR6pH 1984 roaa, a yKa3aHHbie HH)Ke cpoKH4:

(aa) eciH BaJIoBam BMeCTHMOCTb paBHa HJIH 6onee 40 000 per.T - K 1 RHBapH 1985
ronaa;

(bb) ecnH BanoBaA BMeCTHMOCTb pana HnH 6onee 10 000 per.T, HO MeHee 40 000 per.T,-
K I S1HBapq 1986 rona;

(3) [ 1 cynax, HOCTpoeHHIXno 1 ceHT316pa 1984 rona H He HBJ1Hio.uHXCR TaHKepaMH, B
yKa3aHHbie HH)Ke CpoKH:

(aa) ecJIH BajiOBa BMeCTHMOCTb paBHa HiIH 6onee 40 000 per.T - K 1 CeHT316pq 1986
roga;

(bb) ecnH BanOBI BMeCTHMOCTb paBHa HH 6onee 20000 per.T, HO MeHee 40000 per.T, -

K 1 ceHTq6pH 1987 ron1a;

(cc) ecnIH BanoBa BMeCTHMOCTb paBHa RnH 6onee 15 000 per.T, HO MeHee 20000 per.T, -

K 1 ceHTA6pg 1988 rona.
(ii) CpeICTBa aBToMaTHqeCK1co pa/HOIOKaIHOHHOlA flpoKna1KH, yCTaHOBIeHHbIe no

1 CeHT316pRl 1984 roga, KOTopbie He UOJIHOCTbIO OTBeqaIOT 3KCJIiyaTa]1HCHHELM Tpe5o-
BaHHHM, IIpHH51TbIM OpraHH3aulleAl, no YCMOTpeHHIO AaMmHHCTpatHH MOrYT oCTaBaTbCA Ha

cynaax no 1 HHBapH 1991 ronia.

(iii) A/IMHHHCTpaUHI MO)KeT OCBo6oHTb cyna OT BbIIOnHeHHH Tpe6oBaHHIR Ha-
CToAlmero nyHKTa, ecil OHa CqHTaeT HaJiHqHe TaKoro o6opyAOBaHHA Heuenecoo6pa3HbIM
HnH H3IHUIHHM nH6o eCJiH B npeneniax nByx neT nocne HaCTyneHHR COOTBeTCTBYIO1Cf1 naTbl
BbInoJIHeHHA 3"THX Tpe6oBaHHifl 3TH cyna 6y-yT Haeceraa BbIBeXeHbl H3 3KCnJyaTaHHH.

(k) Cyna BalnOBORl BMeCTHMOCThIO 1 600 per.T H 6onee, IoCTpOeHHbieo 25 Mall 1980
roga, H cyaa BajiOBOtt BMeCTHMOCTbIO 500 per.T H 6onee, nocTpoeHHie 25 MaAl 1980 roga HnH
nocne 3TO1 naTbl, npH conepmeHHH Me)KtnyHapOZEHbIX peACOBA aOJKHbl HMeTb 3XOflOT.

(I) Cyna BaJIOBOAt BMeCTHMOCTbiO 500 per.T H 6onee, nOCTpoeHHble 1 CeHTs6pl 1984
rona HnH nocne Toftl naTbi, npH CoBepiiieHHH Me)KayHapoIHbix peitcoB A1OJ)KHbI HMeTh
yCTpOfICTBO nnsl yKa3aHHA CKOpOCTH H fipoflneHHoro paCCTOJRHHJa, Cyna, KOTopEIe cornlacHo

* CM. pa3luen 4 PeKoMewiauHH nio 3gcrln1yaTaulHOHHbIM Tpe
6
oBaHM K panHOnOKaUHOHHOMy o6opyaoBaHrO,

nPHHRTOR pe3ooFOuHent A.477(XII) OpraHHwauH.
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nYHKTY (j) /O1'I)KHbi 6bITb o60pyAOBaHbl cpeZXCTBOM aBToMaTHqecKoI l palHOiIOKaUHOHHO't
nIpOKJIanKH, AOn'KHbI HMeTb YCTPORCTBO DI.SI yKa3aHHR CKOpOCTH H lpOrlweHHOrO pac-
CTORHHR OTHOCHTeCrbHO BOnjbI.

(m) Cyga BanOBOi BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee, nocTpoeHHbie no I ceHTR6pa
1984 roaa, H cyna BaJIOBOl BMeCTHMOCTbtO 500 per.T H 6onee, nOCTpOeHHbie I ceHTR6pn 1984
roaa HJIH nociie 3TOtl naTbl, 1OJI)KHbi HMeTb yKa3aTeJIH yrnOBOro nono)KeHHR pyJlI, qaCTOTbI
BpaujeHHa Ka)Kzxoro rpe6Horo BHHTa H, KpoMe TOro, ecJIH yCTaHOBJIeHbI BHHTbI perynHpye-
Moro iara HJIH nonpynHBaoulHe yCTpOflCTBa, yKa3aTenJH wara H pe)KHMa pa6OTbI TaKHX
BHHTOB H yCTpOtCTB. I'oKa3aHH BceX 3THX yKa3aTeneflOJI)KHbI 6 bITb BHAIHbI C nocTa ynpa-
BneHHR CyAHOM.

(n) Cyaa BaJIOBOIl BMeCTHMOCTbIO 100 00 per.T H 6onee, nOCTpOeHHbie I ceHTA6pR
1984 roaa HJIH nocne 3TO naTbI, IOJI)KHbI HMeTb yxa3aTenib CKOPOCTH nOBOPOTa.

(0) XOTR ZIOI1)KHbi 
6 bITb IpHHMTbl Bce pa3yMHble MepE1 K noaaep)KaHHIO o6opyno-

BaHHR, YnOMRHYTOrO B IIYHKTaX (d)-(n), B HcnpaBHOM pa6oqeM COCTOAHHH, HeHcnpaBHOCTb
3TOFO o6opyaoiaHHA He ZXOJDKHa paccMaTpHBaTbCR KaK OCHOBaHHe CqHTaTb cyAHO HeMO-
pexontHbIM HJIH 3aziep)KHBaTb ero BbIXOA H3 nOpTOB, B KOTOpbIX OTCYTCTBYIOT BO3MO)KHOCTH
JIXIR 6bICTporo OCylIeCTBJIeHHR peMOHTa, 3a HCKjIIOqeHHeM cny'qaeB, pezxyCMOTpeHHbIX B
FlpaaBHJax I/7(b)(ii), 1/8 H 1/9.

(p) Cyaa BaIOBOfl BMeCTHMOCTbtO 1 600 per.T H 6onee npH coBepeHHH Me)KayHapoa-
HbIX peflcoB JI)oJKHbl HMeTb panIHonejneHraTop, OTBeqaioHnfl noJIo)KeHHRM flpaBHJIa
IV/12(a). AatMHHHCTpalIHR Moce'T OCBo6OtHTb rno6oe cyaao BanOBOtl BMeCTHMOCTbIO
MeHee 5 000 per.T OT BbIIOnHeHHB 3TOFO Tpe6oBaHHRq B Tex pafloHax, re oHa CqHTaeT Heue-
Uecoo6pa3HbIM HuH H3JIHUIHHM HMeTb TaKofk paIHoneJneHraTOp, AOnI)KHbIM o6pa3oM yqHTbl-
Ban IIPH 3TOM, t[TO panlHoneneHraTop ueHeH H KaK HaBHraIAHOHHbIA HHCTpyMeHT, H KaK
CpeACTBO Znnl onpexenenHHR MeCTOHaXOJIeHHA cynOB, JIeTaTeibHbiX annapaToB HJIH cnaca-
TeJIbHbIX umnonOK H rIUOTOB.

(q) Cyaa BaiOBOil BMeCTHMOCTbIO 1 600 per.T H 6onee, nocTpoeHHble 25 Man 1980
rona HJIH nocuie 3TOfl naTbl, npH CoBepLueHHH Me)KflyHapOgIHbIX petlcoB 1O1I)KHbl HMeTb pa-
IHoneJieHraTop, pa6oTaiouHfl Ha pakaHOTenebOHHO]l qaCToTe 6eaCTH H OTBeqajomLXHfk CO-

OTBeTCTByKOIuHM noo)KeHHalm f-paBHna IV/12(b).

(r) Bce o6opyntOBaHHe, yCTaHOBjieHHoe B COOTBeTCTBHH C HaCTORIuHM I'paBHnOM,
IOji)KHO 6bITb ono6peHoro AIMHHHCTpauHe1 THna. O6opygoBaHHe, yCTaHOBjieHHoe Ha
cynax I ceHTR6pn 1984 roaa HfIH nocne 3TOti naTbl, ROM)KHO OTBe'aTb COOTBeTCTBytOIUHM 3KC-
ILIyaTalIHOHHbIM Tpe6oBaHHRM He HH)Ke IIpHHRTbIX OpraHH3aIAHeAl. AaIMHHHCTpauH.R no
CBOeMy yCMOTpeHHIO Mo>KeT OCBo6oHTb o6opyaoBaHHe, yCTaHOBIeHHoe o IIPHHMTHA OT-
HOCRIUHXCH K HeMy 3KcnjIyaTaUHOHHbX Tpe6OBaHHAi, OT nORHoro COOTBeTCTBHA 3THM Tpe6o-
BaHHAM, JIOji)KHbIM o6pa3OM yqHTBa npH 3TOM peKoMeHnyeMble KpHTepHH, KOTOplbe Opra-
HH3auHx Morna npHHRTb B CBR3H C paccMaTpHBaeMbMH Tpe6OBaHHJ4MH.

(s) 4nn uenefl HaCTOtulero FIpaBHfla )KeCTKO coenHHeHHbIl KOMnIneKC, COCTOIMHPI H3
TOnKatouiero H TOJlKaeMoro cyZOB, ecrIH OHH cnelLHaJIbHO CKOHCTpyHpOBaHbI H O61,eaHHeHbI
B coqeTaHHH 6yKcHp-6ap)Ka, Rolf)Knei paccMaTpHBaTbCq KaK etHHoe cyaHo.

(t) ECnH npHMeaeHHe Tpe6OBaHHfl HaCTolutero flpaBHna Tpe6yeT KOHCTpyKTHBHb1X
H3MeHeHHl cygHa, nOCTpOeHHOro I CeHTs6pl 1984 rona, AaMHHHCTpaIIHA Mo)KeT pa3-
peIHTb npozlweHHe CpOKa YCTaHOBKH Tpe6yeMoro o6opyoBaaHHa He nO3JIHee qeMno I ceH-
TA6p% 1989 roaa, y'IHTbIBan CPOK nepBoro nnaHHpyeMoro ZOKOBaHHR TaKoro cyiHa, Tpe6ye-
MorO HaCTOAUHMH I'paBHJIaMH.

(u) EcnH B HaCTOLUeM FIpaBHjie He npeXyCMOTpeHO HHoe, AIMHHHCTrpauHH Mo)KeT
npe)IoCTaBHTb OTJefbHblM cyaaM qaCTHqHbie HJIH Ha onpeaeieHHbIX YCJIOBHHX H3"bR5THH, ecJnH
nto6oe TaKoe cyZHO BblnOJIHfeT pefic, B KOTOpOM MaKCHMaJbHoe yaareH~e OT 6epera, AnI-
TeJibHOCTb H xapaKTep peica, OTCYTCTBHe o6blqHbIX HaBHraIuHoHHbIX onacHocTegi H napyrne
yCJnOBHR, BJIHSiOUIHe Ha 6e3onacHOCTb, TaKOBbl, qTO nouHoe BbinOnHeHHe nonoKeHfl Hac-
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TOH1Lero FlpaBHna oKa3biBaeTCA HeuxeJiecoo6pa3HbIM HIJH H3flHIIHHM. -pH pelueHHH
Bonpoca 0 TOM, npenOCTaBlHTb OTzienIbHOMY CYnHY H3151THe HJIH HeT, AaMHHHCTPauHR iOJI-
)KHa y-qHTbiBaTb BJIHSHHe, KOTOpOe 3TO H3bSITHe MO)KeT OKa3aTb Ha 6e3onaCHOCTb Bcex

zIpyrHx CYROB.

Hpaeu.no 16. CnACATEnbHbIE CHrHAJbI

CyuxeCTByIOMHtI TeKCT nyHKTa (d) 3aMeHAeTcA Cje yoLOUHM:

(d) CHrHanbi, npHMeHAeMbie feTaTeHlbHlMH annapaTaMH, 3aHTbIMH noHCoao-
cniacaTenbHbIMH oniepauHRMH, zUx yKa3aHHM cyzxaM HanpameHA Ha Tepnume 6exxCTBHe nle-
TaTenlbHbIt annapaT, CYnHO HJIH qejloBeKa:

(i) Cxleyoiie nociieaoBaTCejIHO BbIHOIHIeMbIe MaHeBpb neraTeJi6Horo annapaTa 03-
HaqalOT, qTO OH XOqeT yKa3aTb nIJaByieMy CpeACTBY HanpaBieHHe Ha TepnnwHe 6ea-
CTBHe jIe'TaTenIbHblfl anapaT HJH nJiaByqee cpeaCTBO:

(1) onHCbIBaeT He MeHee OAHoro Kpyra Haz rlrnaBy'lHM cpeaICTBOM;

(2) nepeceKaeT Kypc nnasyqero cpenc'Ta 6nH3xO no HOCY Ha MaJIOft BbICOTe:

- nOKaqHBa KpbIJIbAMH; H'H

- OTKpbIBa H 3aKpblBaR XIpoccel1bHblft KnanaH; HH

- H3MeHAX mar nponeniepa;

(143-3a BbICOKOrO YDOBHR myMa Ha 6
OpTy ruiaayero cpeaCTBa 3ByKOBbie CHrHalbi

MOrYT OKa3aTbCI MeHee 34oeKTHBHbIMH, xieM BH3yaJIbHbIfl cHrHan, H paCCMaTpH-
BaorcR KaK IOnOJIHHTeJIbHbie cpelcraa npHBJneieHHA BHHMaHHq.)

(3) jieTHT B HanpaBneHHH, B KOTOPOM aOAr4CHO HATH nnaByqee cpeCcTBO.

f-oTopeHHe TaKHX MaHeBpOB HMeeT TO )we 3HaqeHHe.

(ii) Cneny'otutw MaHeBp, BbinORHmeMbIR iieTaTenbHMbM arinapaTOM, 03HaqaeT, qTO no-
MOllib rinaayqero cpeacTBa, KOTOpOMy noiaH C~rHan, 6OnibUIe He Tp6yeTCS:

- nepeceKaeT KHJlbBaTePHYIO CTPYIO nnayqero cpezcTaa 6 H3KO nO KOpMe Ha MaJ3Ofl

BbICOTe:

- nOKaqIHBai KpbiJnbAMH; HIH

- OTKpbIBaR H 3aKPbIBa$1 apoccelbHbIl KraIaH; HrIH

- H3MeH.SI war nponennepa;

(143-3a BblCOKOrO YPOBH myMa Ha 6opTy nnaByqero cpeAcTaa 3ByKOBbme CHrHaJIbi
MOrYT OKa3aTbCA MeHee 3ft1eKTHBHbIMH, qeM BH3yajihHbIl CHrHa, H pacCMaTpH-
BaIOTCH KaK aolOHHTeJbHbIe cpeAcTaa npHBjeqeHH BHHMaHHH.)

-IPHMELIAHHE: OpraHH3aiiH 6yxeT 3apaHee H3BenuaTb 0 BCCX BO3MO)KHblX H3MeHeHMqX

3THX CHrHaAIOB.

f]pa6eUlO 18. YYIbTPAKOPOTKOBOnHOBblE (YKB) PAZIHOTEJIEOOHHhIE CTAHWHH

CyiueCTByEOUwi TeKCT 3TOrO 1-paBHMa HCKoi qaeTcR (CM. lpaBHno IV/4-1(b).

17p &26UA 9i. IPHMEHEHHE ABTOPYJIEBOrO

B cymecTyYIolOIUf TexCT no6aa~neTcA cneayjouJl: nyHKT:

(d) PyqHoe ynpaBneHHe zOJnIHHO HCnbITbIBaTbCR nocnie Ka)Kzoro nponOA)KHTenbHOrO

npHMeHHHR aBTopyneaoro H nepeA BXOAOM B paAOHbI, rue CYAOBoHKaeHHe Tpe6yeT oco6ot
OCTOpO)KHOCTH.
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B Hacmoquiyo Fnaey do6anmmomcs cneOyioujue Flpaeuaa:

flpauo 19-1. PABOTAPYJmEBoronPIBoaA

B pafloHax, rxge CYoBO)Ka1eHHe Tpe6yeT oco6ofl OCTOpO)KHOCTH, Ha cyxiax AOl)KHO pa6o-
TaTb 6oiee O1Horo CHIOBOFO arperaTa pyneBoro npHBoXaa, ecnH TaKHe arperaTbi MOrYT pa-
60TaTb OflHoBpeMeHHO.

J-paeuno 19-2. PyiEBon flnP1BOA - wClTAH-ll H Y4EHIAq

(a) B npea1enax 12 qacoe 110 OTXOfla CyZIHa 3KHnaK aIOji)KeH npoBepHTb H HcnbITaTb ero

pyjieBotl npHBOXI. npoueaypa HcnbITaHHl f40n)KHa BKnJtoqaTb, rne 3TO npHMeHHMO, npo-
aepKy pa6oTbl .HH)Kecnea1ytouero:
I (i) rnIaBHoro pyjienoro npHBozia;.

(ii) BcnoMoraTenb0Hro pyjienoro npHBoaa;

(iii) CHCTeM Z1HCTaHUHoHH0ro YnpaBjieHHH pyneabIM npHBonoM;

(iv) nOCTOB ynpaBfelHHHl pyjieM, pacnonoJKe1)HHbIX Ha XO1aOBOM MOCTKxe;

(v) aBapHt Horo nHTaHMR;

(vi) yKa3aTenefi yrnoaoro noojiKHHA pyTIs [nocpe1CTBOM CpaeBHHHq 1x noKa3aHHfl c

aetlCTBHTejibHb1M noIo)KeHHeM pyJIAJ;

(vii) aBapHlfHo-npeaynpea11TenbHorI cnrHaJ13auHH 0 noTepe nHHTaHHA CHCTeMbI 1HCTaH-
UHOHHOFO ynpasBeHHA pyjIebIM rlp4HBOR1OM;

(viii) aBapllaHo-npeaynpeanHTe1bHoR cHrHanH3auHH 0 HeHcnpaBHOCTH CHJIOBoro arperaTa
pyneBoro npHBoaa;

(ix) aBTOMaTHqecKHX OTKJnoqatouMx yCTpOfkCTB H ztpyroro aBToMaTliqecKoro o6opyio-
BaHHI.

(b) rIpoBepKH H HcnblTaHH R OJK)lHbl BKJItoqaTb:

(i) nOJHyiO nepemnaaicy PYIH B COOTBeTCTBH1 C Tpe6yeMMiMH xapaKTepHCTHKaMH pyne-
Boro npHBoz1a;

(ii) BH3ya.JlbHblg OCMOTP pyjieBOrO PHBOaa H ero coeg1HH1TejIHbIX y3JIOB; H

(iii) pa6oTy cpeAICTB CB313H Me)KEy XOR1OBbIM MOCTH4KOM H pyMnenbHbIM OT1eneHiMeM.

(c) (i) Ha XOa1OBOM MOCTHKe H B pyMneJIbHOM OT1e1jiHHH 1OJI)KHa 6blTb 14OCTO5HHO
BblBeIIeHa npoCTaR HHCTPYKUHR no 3KCnniyaTauHH c 6nOK-cxeMofi, noKa3bBai0uIef nOp5WOK
nepeKnJOqeHHR CHCTeM a1HCTaHUHOHHOrO ynpaB.BieHH3 pyjIeBbIM IIPHBOfOM H CHJ.OBbIX arpe-
raToB pynieaoro npHBoaa.

(ii) Bce JIHua KOMaH[IHoro COCTaBa cynHa, cB513aHHbie c 3KCnjiyaTaUHeA HJIH Te-
XHHqeCKHM o6cny)KHBaHHeM pyjieaoro npHBoaa, A1OJ)DKHb 3HaTb pa6oTy YCTaHOBjIeHHblX Ha
CY1He pyieBbIX CHCTeM H nop5woK nepexoaa C o1HOA CHCTeMbI Ha gpyrylo.

(d) B 1onoJIHeHHe K O6EIqHbIM npOBepKaM H HcnbITaHMHM, npealnHcaHHbIM nYHKTaMH
(a) H (b), n1o MeHbueRt Mepe O11HH pa3 B TPH Mecmia A1on0)KHb! npOBOU1HTbC3 yqeHHA no aBapHhl-
HOMY ynpBJeHM1O pyneM C flCJIb)o oTpa6oTKH aefACTBHf no yIIpaBjieHH[O CYAHOM B aBapHlHblX
yCJIOBHIX. 3TH yqeHHR XOn KHbI BKJ1OqaTb ynpaBeHHe Henocpea1CTBeHHO H3 pyMnCibHoro
OT1enieHHA, ocyIeCTBjIeHHe CBB31H C XOU1OBbIM MOCTHKOM H, rg1e 3TO npHMeHHMO, pa6oTy
,apyrRx HCTOqHHKOB HHTaHHA.

(e) AIMHHHCTpaluH Mo)KeT He Tpe6OBaTb npoBeleHH3 npoBePOK H HcnbITaHItk, npeu-
nHcaHHblX nyHKTaMH (a) H (b), Ha cy]ax, COBepuatouILHX peryJInpHnie peACbi He60nbIUofk
npo1oJDKMTeJlbHOCTH. Ha TaKHX cyflax 3TH HPOBePKH H HCnbhTaHHH 1OJDKHbI npOBOAHTbC$1
no MeH1,betl Mepe OAH pa3 B HeaJenmo.
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() aaTbi nPOBeaeHHA npoBePOK H14 HClblTaHHAl, npeanHcaHHbix nyHKTaMH (a) H (b), a

TaK)Ke gaTb1 14 noxpo6Hoe onmcaHne yqeHHR no aBapHrIHOMY yflpaBjieHHtO pyneM, FnpOBOtH-
MbiX cornaCHO nYHKTY (d), Uno)KHbl 3aHOCHTbCA B cyaOBOfl )KypHaJ] B COOTBeTCTBHH C npea-

nt1caHH MH AaMHHHCTpaLxHH.

rJIABA vi. FIEPEBO3KA 3EPHA

qACTb A. OUHE nOJO)KEHMA

CymuecTByIOuIufl TeKCT FlpaBHna I 3aMeHAeTca cneayioiuM:

-pflaeuio 1. rIPHMEHEHHE

HacToAiuaA lFiaBa, ecnH cneuHanbHO He npeaYCMOTpeHO nHOC, HpHMeHAeTC$ K nepe-
B03Ke 3epHa Ha Bcex CyZtax, K KOTOpbIM npHMeH$14OTCH HaCTOn1uZHe Ipamnua, H Ha rpy3OBmlX

cyax BaJIoBoRl BMeCTHMOCTbIO MeHee 500 per.T.

4ACTb B. PAC'ET YCJIOHblX KPEHAWHIIX MOMEHTOB

Pa3,ae V - 4IpyrHe BO3MOXCHbie cnoco6bl 3arpy3XH cyLieCTByIOU.UHX CYAOB

(A) 06ulue nonoxcenuA
BTOPOR o63au H3MeHAeTCA cneay1oWuM o6pa3oM:

AnA ixenet HaCToRmeti 4aCTH TePMHH ((CyujeCTByEOIulee CyzHO>> o3HaqaeT (<CYRHO, KH14n
KOTOporO 3ano)KeHa o 25 MaA 1980 roza>.
(B) floepy3xa cnetiuafibRo npucnoco64e/HHbX Cy6o6

CyLueCTByIOULI TeKCT nOanyHKTa (a) (ii) (2) 3aMeseTCA cn1elyuouM:

(2) B qaCTHqHO 3anoJIHeHHbIX OTceKax 1In TpoMax Cao6oaHnie nOBepxHOCTH 3ePHa
HMeIOT TaKne we ycaaLKy 14 cMeieHne, KaK H B nO.UIIYHKTe (1), 11nH cmeiLHHe Ha

TaKofl 6on1b1UHA yroni, KaKori COqTeT Heo6xoaHMbIM AAMHHHCTpauHA 1n14 H oro-
BapHBalaUteec npaBHTehIbCTBO OT HMeHH AaMHHHCTpaUHH, H nOBepxHoCTH 3epHa
cMeiua1OTCA Ha yron 80 no OTHOLueHHIO K HaqaJIbHbIM BbIPOBHeHHbIM noBep-
XHOCTAM, eCJIH OH 3aKpenneHbl nocpeACTBOM HX BbIpaBHHBaHRH n OKPbITHA 3ep-
HOM B MeIKaX HIH apyriHM nO11XOflafutHM rpy3oM, InOTHO yjio)KeHHbIM Ha BbICOTy

He MeHee 1,22 M Hag YPOBHeM 3epHa HaCbInblO B rioMeTteHHAX, pa3,aeieHHbix npo-
OnI-IbHbIMH 'OCTOSIHHbIMH1 H11 pa36opHbIMH riepe6opKaMH, H He MeHee 1,52 M B HO-

MeileHH51X, He pa3ztenieHHblX nozio6HbIM o6pa3oM, a 3ePHO B MeuKax 14114 npyroft
o11XOXaAmWfI rpy3 yn1oxceH61! Ha COOTBeTCTBytoiutHe H1BaTdOpMbl, rnOKpbBaOILtHe

BCIO noBepXHOCTb 3epHa HaCbInbto H COCTOImHe 1nH6o H3 niaroB, pacnono)KeHHbIX
Ha paCCTOAHHH He 6onee 1,22 M apyr OT upyra, H ynio)KeHHbIX Ha 3TH 1ar1 C HHTep-
BaJ1OM He 6onee 0,10 M AOCOK TO14UIHHOft 25 MM, n1460 H3 flpOqHOtt pa3.lenIKTenbHorI
TKaRH C 11OCTaTO1

lHbIM 14epeKpbITHeM ee KOHItOB. anim iener HaCToiLuero TIYHKTa
pa36opHbIe npOROn1bHbie nepe6opKH, eci01H OHH yCTaHOBneHbI, pacCMaTpHBaJOTCA
KaK orpaHHIqHBaioLHe cMeLteHe nOBePXHOCTH 3epHa B nonepeqHoM HaIIpaBneHHH;
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[RuSSIAN TEXT - TEXTE RUSSE]

nIPOTOKOJI 1978 FOLJA K ME)K4YHAPOaHOI4 KOHBEHLII4 HO OXPAHE
LIEJIOBEqECKOII )K143HI4 HA MOPE 1974 rOIA

fIonPABKH K IPOTOKOJIY 1978 roaA K ME)KAYHAPOJ1HOfl KOHBEHUHH no OXPAHE 4EYOBEHECKO1
)KI43HH HA MOPE 1974 roQA

1lpa6Uao 29 -AaebI II-1. PYIEBOE YCTPOtRCTMBO

3aMenHTb qeTBepToe npeano)KeHHe nOanyHKTa (d) (i) (1) cneayoumM:

Ka)KaaA CHCTeMa ynpaanjeHla pyneBbIM yCTpOVlCTBOM, ecJIH OHa 3JieKTpHqecKaA, no-
jiyqaeT IIHTaHHe no co6CTBeHHOAl OTXIejIbHOtf uenH, no IaKnOqeHHORt K CHJIOBol ueni pyneaoro

yCTpOA1CTBa HJH HenocpeaCTBeHHO K LUHHaM pacnpeIenHTeJIbHoro UIHTa, nHTaioilero 3TY
CHnOByIO uenb, B TOqKe, CMe)KHofk C TOqKOII nOflKjloqeHHI CHJIOBOfI uenH pyneBoro

yCTpOflCTBa.

3aMeHHTb flOalrlyHKT (d) (i) (3) cneaytoumM:

(3) B noMeieHHH pyuieBoro yCTpORCTBa npeaycMaTpHBa]OTC cpeAcTaa OTKJIIomeHHA
.o6ofl CHCTeMbI ynpaBjieHA C XOxiOBoro MOCTHKa OT pyneBoro yCTpOfkCTBa, KOTOIOe OHa

o6cnyxHaaeT;
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